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UN 1er MARS PAS COMME LES AUTRES DANS LE CANTON

— En ma qualité de président du Grand conseil de la République et Canton de Neuchâtel, j'ai le très
grand honneur d'ouvrir cette séance solennelle...

Le président Porret parlait sur un fond
de croix blanche et de drapeaux neu-
châtelois. Mais il y en avait d'autres,
gardés par deux pelotons de gendar-
mes. Le premier, l'ancêtre, avait été
hissé sur l'hôtel de ville de la Chaux-
de-Fonds en avril 1848 et sans doute
alors, derrière le vert, le blanc et le
rouge avait-on vu un ciel soudain plus
bleu. Le second est la nouvelle ban-
nière cantonale qui fut inaugurée lors
du Comptoir de Martigny. Mercredi, au
Château, les tribunes étaient combles.
Les autorités ecclésiastiques et judiciai-
res, des représentants de l'armée et des

Neuchâtelois de l'extérieur, d'anciens pré-
sidents du Grand conseil ainsi que MM.
J.-L. Barrelet, Gaston Clottu et Max
Petitpierre s'y étaient retrouvés et si
la direction générale des PTT était éga-
lement de la fête, c'est parce qu'en son
temps, elle avait enlevé M. Fritz Bour-
quin au Conseil d'Etat.

La Ville avait fait fleurir l'estrade de
jonquilles de serre. Et à six autres re-
prises, tenant le lourd sceptre d'argent
d'où l'aigle s'est définitivement envolé,
l'huissier du Conseil d'Etat se plaça aux
côtés des orateurs. Après le Dr Porret,
les présidents des groupes s'exprimèrent

Mme Edmond Kramer, qui habite maintenant Genève, n'était encore
qu'une écolière chaux-de-fonnière de 11 ans lorsqu'elle participa
aux fêtes du cinquantenaire. La voici s'entretenant mercredi avec le

,.... président Jeanneret. A droite, la fille de Mme Kramer.
(Avipress - M. -A. Robert)

a leur tour. Tout le monde rendit évi-
demment hommage à ceux qui firent la
révolution et posèrent les premières pier-
res de la République. La maison tient
bon. Mais, selon l'optique et les idéaux
politiques de chacun, tels ou tels tra-
vaux sont encore à faire. Et si le pré-
sident du gouvernement ne prit la pa-
role qu'en dernier, c'est parce que M.
François Jeanneret voulait bien marquer
la séparation des pouvoirs, témoigner
aussi de son respect vis-à-vis des 115
députés et, à travers eux, à l'égard du
peuple neuchâtelois tout entier.

SIMPLICITÉ
Le chancelier Porchat ayant précisé

l'origine des drapeaux, il ne lui restait
plus qu'à lancer l'hymne neuchâtelois.
Dehors, dans la cour du Château et
près de la fontaine qui babille, les tim-
bres des écoliers des Ponts-de-Martel
furent moins graves et eux aussi chan-
tèrent de tout leur cœur.

— Mais c'est très beau tout cela, mes
enfants !, dit le président Porret, bon
grand-père félicitant cette classe de pin-
sons.

Dans ces quelques mots, on retrouva
la sobriété et la gentillesse qui marquè-
rent des manifestations presque plus
officieuses qu'officielles. Trois quarts
d'heure plus tard, la République et ses
invités se retrouvèrent au Locle où la
choucroute dorait sur les fourneaux de
la salle Dixi. La Musique militaire, très
en verve, fit passer les plats, une allo-
cution de M. René Felber et un con-
cert donné peu après à la Chaux-de-
Fonds mettant un terme à cette jour-
née. L'Etat l'avait voulue très simple.
Elle le fut, spontanément.

Heureuse histoire que celle de ce pe-
tit canton, industrieux, entreprenant et
ronchonneur aussi, toujours sûr de son
fait au point de ne jamais se prendre
pour le nombril ou le souffre-douleur de
la Confédération. En 125 ans, poursui-
vant son petit bonhomme de chemin,
il a ouvert bien des portes contre les-
quelles d'autres butent encore aujour-
d'hui et si on se tourne souvent vers
lui, ce n'est pas uniquement pour lui
demander l'heure.
(Lire également nos pages régoinales)

C1.-P. CHAMBET

Pendant la manifestation officielle à la salle du Grand conseil.
Devant le président Porret, les cinq conseillers d'Etat.

(Avipress - J. -P. Baillod)
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Accident ferroviaire au Tessin :
des millions de francs de dégâts

D'un correspondant :
Un grave accident ferroviaire a eu

pour théâtre jeudi à 2 h 30 la gare de
Melide (TI). Pour des raisons que
l'enquête s'efforce d'établir, un train de
marchandises, parti de Chiasso, roulait
en direction du nord, lorsque plusieurs
vagons sortirent des rails, bloquant la
voie parallèle, sur laquelle arrivait
quelques minutes plus tard un autre
train de marchandises, roulant entre
Goeschcnen et Chiasso. La collision fut
inévitable, les vagons des deux convois
s'encastrant les uns dans les autres.

UN TÉMOIN RACONTE
« On doit parler de miracle si person-

ne n'a été blessé dans cet accident, qui a
eu lieu près du tunnel de Melide, peu

avant que le convoi, roulant en direction
du nord, n'arrive en gare de Melide. Le
spectacle est désolant. Les voitures sont
couchées les unes sur les autres et cette
pyramide de tôles et de ferrailles tor-
dues atteint par endroit la hauteur de la
ligne à haute tension », devait préciser
un témoin.

Un employé des CFF, qui est arrivé
sur place quelques minutes après l'acci-
dent, était catégorique : « Si l'un des
convois avait transporté des voyageurs,
il y aurait eu des morts, beaucoup de
morts, ce d'autant plus que quelques 30
vagons de chemin de fer ont été endom-
magés, même partiellement détruits. Une
locomotive a été partiellement détruite ».

Peu après l'accident sur les lieux, à la
lumière de projecteurs, la « troupe de se-
cours » se mit immédiatement au travail.
Mais il fallut se rendre à l'évidence : les
dégâts étaient trop importants pour pou-
voir songer à une réouverture rapide
d'une des deux voies.

Selon un porte-parole des CFF, il fau-
dra attendre très probablement jusqu'à
ce matin, avant de reprendre la circula-
tion sur les deux voies. « Les travaux de
réparation sont d'autant plus difficiles,
que les rails ont été arrachés sur une
distance respectable », devait ajouter l'un
des ouvriers, travaillant sur les lieux.

Plusieurs automobiles italiennes ont été
détruites dans l'accident. De source of-
ficieuse, on a appris qu'il s'agirait de
15 à 20 voitures, qui sont tombées sur
les rails à la suite de la collision. Elles
avaient été chargées sur l'un des vagons
de chemin de fer. Le secrétaire de di-
rection de l'arrondissement 2 des CFF
à Lucerne s'est contenté de préciser, que
« les dégâts étaient importants ». A Me-
lide même, on parie de millions, cer-
tains témoins déclarant : «La limite des
cinq millions sera largement dépassée. »

Les trains internationaux ont été dé-
tournés toute la journée par Bellinzone,
alors que le trafic local a été assuré
par autocars.

E. E.

Lu aise dn ddlor rebondit
FRANCFORT (AP). — Une quinzaine de jours après sa deuxième

dévaluation, le dollar a été de nouveau vivement attaqué jeudi sur les mar-
chés européens, et tout particulièrement à Francfort, où la Bundesbank a
dû intervenir massivement pour soutenir les cours.

Les banques centrales ont également racheté des dollars en Belgique,
aux Pays-Bas et au Danemark.

Quand le dollar baisse.
(Téléphoto AP)

A Paris, la Banque de France n'est inter-
venue que par intermittence, absorbant une
quantité limitée de dollars. A la clôture of-
ficielle du marché, le dollar était coté à
proximité de son cours plancher de 4,5005 f.
Il est descendu ensuite à 4,49 - 4,50 f.

A Francfort, la Bundesbank a dû inter-
venir dès l'ouverture du marché pour main-
tenir le dollar à son cours plancher de
2,8350 marks. On estime qu'elle a absorbé
dans la journée 2 milliards 650 millions de
dollars, chiffres qui n'avaient encore jamais
été atteints.

Dès que la banque centrale se fut retirée
du marché, à 17 h, le dollar a glissé de nou-
veau pont terminer à 2,8250 marks.

Cette avalanche de dollars à Francfort
semble indiquer que les spéculateurs misent
sur une flottaison commune des monnaies
du Marché commun par rapport au dollar.

Le chancelier de l'Echiquier a, en effet,
déclaré récemment que le gouvernement bri-
tannique étudiait ce flottement commun. Ce-
la signifierait que les neuf pays de la Com-
munauté soutiendraient leurs monnaies entre
elles, mais cesseraient de soutenir le dollar.

(Lire la suite en dernière page)

LA FIÈVRE JAPONAISE..
Puisque nul ne connaît le remède apte à faire tomber la fièvre monétaire à

bref délai, installons-nous dans la crise de la manière la moins inconfortable pos-
sible ! C'est ce que pensent — et que font — les spéculateurs de toutes obédien-
ces, dans les pays capitalistes autant qu'à l'Est, qu'ils manipulent des dollars, des
marks, des yens, des francs, de l'or, ou des paquets d'actions.

Ils ont beau jeu, assurés qu'ils sont d'une instabilité plus ou moins fébrile
d'une durée de dix-huit mois à deux ans, selon l'avis des experts. C'est le temps
nécessaire, estiment ces derniers, pour permettre aux Américains de rétablir
l'équilibre de leur balance commerciale.

Mais il y a d'ores et déjà des businessmen qui font l'admiration des Améri-
cains eux-mêmes, pourtant rompus aux fructueuses transactions internationales.
C'est des Japonais qu'il s'agit, et dont le magazine « U.S. News and World
Report » révèle l'ingéniosité. Ils se portent acheteurs au prix fort pour n'importe
quoi, depuis le bois en grumes jusqu'aux articles de luxe, sur tous les marchés
de la planète. Jamais leur monnaie n'a été aussi forte. Jamais autant de Japonais
n'ont disposé de tant d'argent. Ils sont pris d'une indescriptible frénésie de la
dépense I

Dans les Etats riverains du Pacifique, les producteurs américains de bois
voient grimper les prix sous la poussée des demandes massives émanant de
firmes japonaises. Ailleurs, un amateur de chevaux nippon vient de s'approprier,
pour un million de dollars, un étalon à une vente aux enchères en France. A
l'exposition « Gloire de l'art français » à Tokio, des dessins de Picasso, Braque,
Renoir et Modigliani se sont vendus entre 4000 et 28.000 dollars. Et c'est une
galerie d'art de Tokio qui a emporté, pour deux millions de dollars, une toile du
douanier Rousseau à une vente aux enchères à New-York.

Pendant ce temps, des théières en or atteignent des prix record au Japon, où
Ie3 pierres précieuses connaissent un succès inégalé jusqu'alors. Selon un joail-
lier de Washington, l'on peut être sûr que, si un très beau diamant fait son appa-
rition sur le marché quelque part, c'est un Japonais qui l'achètera.

Parmi les autres articles dont les Japonais se montrent friands signalons : Ie3
peaux d'ours polaires, dont ils ont acheté tout le lot offert récemment à une vente
au Canada. La fièvre des acheteurs s'est également emparée des dix millions de
Joueurs de golf japonais : un ambassadeur étranger à Tokio, qui avait payé 3000
dollars il y a quatre ans son droit d'entrée à un club nippon, vient de le reven-
dre 10.000 dollars en quittant lo Japon I R. A.

« APRÈS LA FÊTE »
LES IDÉES ET LES FAITS

Partout, dans le canton, on a célébré
hier le 125me anniversaire de la Répu-
blique. Des flots d'éloquence ont été
déversés. Et, s'il y a eu certainement
des lieux communs, des projets d'ave-
nir ont été aussi heureusement esquis-
sés. D'aucuns, parmi les orateurs, ont
même eu le courage de rappeler la
continuité neuchâteloise qui ne date
pas de 1848, mais qui a formé notre
Etat à travers les siècles et maintenu
son indépendance, quoi qu'on en dise
sous diverses maisons étrangères et au
rebours du pays de Vaud qui, lui, a été
assujetti à la domination bernoise.
Assurément , la Révolution du 1er Mars
a été une étape décisive de notre his-
toire, en faisant de Neuchâtel un can-
ton à part entière du nouvel Etat
fédératif suisse, en nous accordant la
possibilité d'accéder aux libertés politi-
ques et en corrigeant certaines inégali-
tés sociales.

Mais maintenant que les lampions
sont éteints, nous nous apercevons que
l'œuvre des « grands ancêtres » n'a pas
été un point d'arrivée, mais que, dans
notre temps qui subit tant de muta-
tions, elle devrait être un point de
départ permanent. L'adversaire, ce
n'est plus le roi de Prusse. Ce sont
« les princes qui, de Berne, nous gou-
vernent » et qui, des cantons, vou-
draient faire dans tant de domaines,
des cantons autant de divisions dépar-
tementales.

Or, à cette prétention qui défigurerait
l'esprit même da la Confédération,
qu'opposons-nous ? Trop souvent un
immobilisme ; une attente de la manne
fédérale (qui, en définitive, est consti-
tuée par nos propres impôts) ; des
contradictions que, depuis un siècle et
quart, nous ne sommes pas parvenus à
surmonter ; un « abstentionnisme »
grandissant des citoyens pour les pro-
blèmes qui se posent « hic et nunc » ;
enfin et surtout un désintérêt de la jeu-
nesse pour les affaires communales et
cantonales, manifesté par une récente

enquête et qui nous paraît d'autant
plus grave que, lorsque cette jeunesse
— à de très remarquables exceptions
près — prend politiquement position,
c'est sous l'influence de certains édu-
cateurs gauchistes que l'on devrait
d'abord ramener à la raison.

Mais, pour faire front contre
l'étatisme fédéral, il conviendrait en
premier lieu que l'intérêt général du
canton prime les intérêts particuliers ;
qu'une réconciliation réelle intervienne
enfin entre le Haut et le Bas pour met-
tre fin à une opposition aussi stérile
que stupide ; que les justes préoccupa-
tions régionales l'emportent sur l'esprit
de clocher qu'il ne faut pas confondre
avec les indispensables libertés com-
munales ; que les partis ne continuent
pas à diviser artificiellement le pays,
qu'ils cessent de faire des promesses
en période électorale qu'ils ne tiennent
pas au cours des législatures, mais
qu'ils redeviennent des foyers de
civisme et de patriotisme bien conçu.

Et enfin qu'une politique cohérente
soit élaborée par le Conseil d'Etat,
dans les domaines de l'enseignement,
du développement économique et
social, du secteur ferroviaire, routier et
touristique, de la défense, de l'industrie
horlogère, de l'agriculture et de la
viticulture.

Dans un article récent intitulé « La
balance et le balancier », l'un des
esprits les plus sûrs de ce temps, M.
Gustave Thibon, disait qu'il fallait
déplorer autant l'état d'esprit de ceux
qui regrettent le prétendu « bon vieux
temps » que celui des individus
d'aujourd'hui qui gémissent sur les mé-
faits de la pollution. C'est l'homme mo-
derne, capable de maîtriser les forces
irrationnelles, qu'il faut « bâtir ». C'est
le Neuchâtelois à même de s'affirmer
en fonction du passé, du présent et de
l'avenir, qu'il faut forger, et au premier
chef dans la jeunesse.

René BRAICHET
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Café National, Boudry
CE SOIR CONCERT

m m

J 0 l'école primaire J
@ fédérale ©
® $
f Pœrîi libéral f® €>

musical _ . !
I Demain à 17 h, salle de la Cité | "}

I orchestre du Conservatoire I
I de la Chaux-de-Fonds j j
I Location : , ' ' 1
I agence Strilbin et à l'entrée j ;

Après une reprise triomphale à
Nanterre, Besançon, Zurich, ls

joue

LE DOSSIER
ANTONIO SUIVI

à Neuchâtel, samedi 3 mars, à
20 h 30, an Théâtre.
Location : Agence Striibin.

Restaurant Bagatelle, Neuchâtel,
cherche pour entrée immédiats

SOMMELIER
Téléphoner ou se présenter
dès 14 heures. Tél. (038) 25 82 52.

Hôtel des Platanes
2025 Chez-le-Bart
Ce soir

MATCH AU COCHON
par équipes
10  J A M B O N S

a 

NEUCHATEL cherche pour un
remplacement du 5 au 24 mars

ÉTUDIANT
pour divers travaux faciles.
(Tél. (038) 25 37 21, interne 21.

e 

Dimanche, de 9 h à 18 h,
à la Rotonde,
BOURSE aux

TIMBRES-EXPOSITION
Concours et tabla
pour les jeunes.
Entrée libre

Chapelle de l'Orangerie
Ce soir, samedi et dimanche à 20 h,
suite de la série de réunions
avec le pasteur

THOMAS R0BERTS
Bienvenue à chacun Eglise apostolique

Vendredi 2 mari
PERMANENCE DE PRIÈRE :

de 8 à 18 heures
chapelle des Terreaux
chapelle de la Providence
église catholique-chrétienne

(rue Emer-de-Vattel, trolley 8)
CULTES :

chapelle des Terreaux : 15 heures
église catholique-chrétienne : 20 h 15

Groupe interconfessionnel.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 19 février. DI Blasio,

Daniele, fils d'Alessandro, mécanicien à
Neuchâtel, et de Pierina, née Di Agostino.
24. Krêter, Sven, fils de Jean-François, éco-
nomiste à Neuchâtel , et de Claudette, née
Pochon. 27. Jeanneret, Tatiana, fille de Gil-
bert-Léon , représentant à Corcelles et de
Bernadette-Dominique, née Mina.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. —
27 février. Monney, Paul-Martin, commer-
çant, et Tharin , Irène-Hedwige, les deux à
Neuchâtel ; Maret, Roger-Ali, employé de
bureau, et Fatter née Karbe, Denise-Ray-
monde, les deux à Neuchâtel ; Ducommun,
Jean-Michel , programmeur, et Le Gall ,
Françoise-Anne, les deux à Neuchâtel. 28.
Bore!, Serge-Antoine, administrateur , et
Fliitsch, Régula, les deux à Montreux ;
Bettens, Henri-François, dessinateur-archi-
chitecte à Colombier, et Deléderray, Mar-
tine-Françoise, à Fontainemelon.

MARIAGES CÉLÉBRÉS. — 28 février.
Caruso, Sebastiano, isoleur, et Catillaz,
Anita, les deux à Neuchâtel; Apothéloz,
Cyril-Maurice, employé de bureau, et Isch ,
Anne-Marie, les deux à Neuchâtel ; Widmer,
Jean-Philippe, étudiant à Porrentruy, et Ros-
sel, Corinne, à Tramelan.

©

La C. C. A. P.
garantit l'avenir
de vot enfants

Tél. (038) 25 49 92 Neuchâtel
Agent général : Chs Robert

Jésus dit : « Je suis le chemin,
la vérité et la vie. »

Jean 14 : 6.

Madame Georges Leuba-Cachin ;
La famille de feu Henri Leuba ;
Monsieur et Madame André Leuba

et famille, à Fleurier ;
La famille de feu Fritz Cachin,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de

Monsieur Georges LEUBÂ
leur cher époux, frère, ( beau-frère, beau-
père, oncle, parent et ami, que Dieu a
repris à Lui, dans sa 66me année, après
une longue et pénible maladie.

Les Brenets, le 28 février 1973.
Le culte et l'incinération auront lieu,

samedi 3 mars à 9 heures, au crématoire
de la Chaux-de-Fonds.

Le corps repose au pavillon du cime-
tière de la Chaux-de-Fonds.

Domicile de la famille : Temple 10,
2416 les Brenets.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire part
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Madame Joseph CONUS-PERROSET,
les familles parentes et alliées remercient de tout cœur toutes les personnes qui, par leur présence aux funérailles, leurs
offrandes de messes et de prières, leurs envois de messages, de fleurs et de couronnes, les ont entourées dans cette pénible
épreuve. Un merci tout spécial s'adresse aux médecins et au personnel soignant de l'hôpital de la Providence à Neuchâtel,
à la direction et au personnel de l'hôpital de Perreux , à la Société fribourgeoise de Colombier et aux Contemporains de
1916 de Bevaix.

Bevaix, février 1973.
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Madame Alfred Grobet-Nicolet :
Monsieur et Madame Stig Svahnstrôm-Grobet et leurs enfants Christian et

Janik, à Mariehamn,
Le pasteur et Madame Daniel Grobet et leurs enfants Laurence, Sébastien et

Emmanuelle, à Bastelicaccia (Corse) ;
Monsieur et Madame Maurice Grobet, à Bière, et leurs enfants ;
Le pasteur et Madame Louis Baud-Nicolet, à Paris, leurs enfants et petits-

enfants ;
Monsieur Madame Philippe Brehm, à Strasbourg, leurs enfants et petits-

enfants ;
les familles parentes et alliées,

ont le grand chagrin de faire part du décès de

Monsieur Alfred GROBET
leur très cher époux, papa, grand-papa, frère, beau-frère , oncle, cousin, parent et
ami, qui s'est endormi dans la paix de son Sauveur, à l'âge de 71 ans.

2003 Neuchâtel , le 28 février 1973.
(Port-Roulant 17)

Tu me conduiras par ton conseil , puis
tu me recevras dans la gloire.

Ps. 73 : 24.

L'incinération aura lieu samedi 3 mars.

Culte à la chapelle du crématoire, à 11 h 45.

Domicile mortuaire : pavillon du cimetière de Beauregard.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame Jean Hofmann, à Auvernier, leurs enfants et petits-enfants,
à Châtillens, Domodossola et Lausanne ;
Madame et Monsieur Jean von Allmen-Hofmann et leurs enfants, a Neuchâtel ;

Madame Georgette Hofmann et ses enfants, à Lausanne ;
Madame Edith Poyet-Hofmann, à Vufflens-la-Ville, et ses enfants, à Bussigny

et Vcvcv
ainsi que les familles parentes, alliées et amies,

ont le grand chagrin de faire part du décès do

Madame Maurice HOFMANN
née Berthe BARBEZAT

leur chère maman, belle-maman, grand-maman, arrière-grand-maman, belle-sœur,
tante, parente et amie, que Dieu a rappelée à Lui, dans sa 84me année.

L'incinération a lieu ce jour à Lausanne, le vendredi 2 mars 1973.

Culte au centre funéraire de Montoie, chapelle A, à 14 h 30.

Honneurs à 15 heures.

Domicile mortuaire : contre funéraire de Montoie.

Domiciles de la famille : route de Chavannes 15, 1007 Lausanne ; place de la
Gare 12, 2000 Neuchâtel.

Dieu est pour nous un refuge et un
appui, un secours qui ne manque jamais
dans la détresse.

Ps. 46 : 2.

Cet avis tient lien de lettre de faire part

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures I

Monsieur Robert Schmid, à Thielle ;
Madame Edith Schmid et son fiancé,

Monsieur Pierre Nâf , à Neukirch ;
Madame et Monsieur Robert Feser-

Schmid et leur fille Yolande, à Winter-
thour ;

Mademoiselle Erica Schmid, à Thielle,
ainsi que les familles parentes, alliées

et amies,
ont la douleur de faire part du décès

de
Madame

Emma SCHMID-BERGER
leur chère et regrettée épouse, maman,
belle-maman, grand-maman, sœur, belle-
sœur, tante, cousine, nièce, marraine et
amie, que Dieu a reprise à Lui, dans sa
60me année, après une longue maladie
supportée avec courage.

2075 Thielle, le 27 février 1973.

Elle a choisi la bonne part qui
ne lui sera point ôtée.

Luc 11 î 29.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
samedi 3 mars.

Culte à la chapelle du crématoire, à
11 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame Germain Rossel-
Anker et leurs enfants, au Landeron ;

Madame et Monsieur Walter Bolliger-
Rossel et leurs enfants, à Menziken ;

Mademoiselle Irène Rossel, à Neuchâ-
tel ;

Monsieur Fritz Pieren et famille, à
Schaffhouse ;

Monsieur et Madame Rémy Rossel et
famille, au Landeron ;

Monsieur et Madame Francis Rossel
et famille, à Bâle ;

Monsieur et Madame Fernand Rossel
et famille, à Châtonnaye,

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont le profond chagrin de faire part
du décès de

Madame Aristide ROSSEL
née Bertha PIEREN

leur très chère mère, belle-mère, gra nd-
mère, sœur, tante, cousine, parente et
amie, que Dieu a reprise à Lui, dans sa
83me année, après une longue maladie
supportée avec courage.

Le Landeron, le 28 février 1973.
(Moulin de la Tour 12)

Car Dieu lui-même a dit :
Je ne te délaisserai point, et je

ne t'abandonnerai point. C'est
donc avec assurance que nous
pouvons dire : Le Seigneur est
mon aide, je ne craindrai rien.

Hébr. 13 : 5-6.

L'enterrement aura lieu au Landeron,
vendredi 2 mars 1973.

Service funèbre au temple du Lande-
ron, à 14 heures.

Domicile mortuaire : asile Mon Repos,
la Neuveville.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame André Zwei-
acker, à Saint-Biaise, et leurs enfants ;

Mademoiselle Germaine Zweiacker, à
Hauterive ;

Mademoiselle Simone Zweiacker, à
Hauterive ;

Monsieur et Madame Claude Zwei-
acker et leurs enfants, à Saint-Biaise ;

Monsieur et Madame Urs Kallen-
Zweiacker et leur fille, à Saint-Biaise ;

Monsieur et Madame Biaise Zwei-
acker et leur fille, à Marin-Epagnier ;

Mademoiselle Berthe Jeanmonod, à
Hauterive,

ainsi que les familles Zweiacker, Ro-
bert , Faessli, Virchaux, parentes, alliées
et amies,

ont la grande douleur de faire part
du décès de

Madame

Gottfried ZWEIACKER
née Clara BREH

leur chère et regrettée mère, belle-
mère, grand-maman, arrière-grand-ma-
man, parente et amie, que Dieu a re-
prise à Lui, dans sa 95me année.

2068 Hauterive, le 1er mars 1973.
(Brel 15)

Aimez-vous les uns les autres,
comme je vous ai aimés.

Jean 13 : 34.
L'ensevelissement aura lieu samedi

3 mars, à Saint-Biaise.
Culte au temple de Saint-Biaise, à

13 h 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

t
Monsieur Joaquim-Augusto Ribeiro et

ses enfants, José, Paula, Marina et Ser-
gio ;

Monsieur et Madame Manuel Da Sil-
va, à Valbom (Portugal) ;

Monsieur et Madame Fernando Da
Silva et leurs enfants, à Marin ;

Monsieur et Madame Virgilio Viana
Da Silva et leurs enfants, à Marin ;

Monsieur et Madame Lino Moura ;
Monsieur et Madame José-Ernesto

Ribeiro ;
Les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de
Madame

Joaquim-Augusto RIBEIRO
née Teresa DA SILVA

leur très chère épouse, maman, fille ,
belle-fille, sœur, belle-sœur, tante, pa-
rente et amie, enlevée à leur tendre
affection, à l'âge de 34 ans.

2000 Neuchâtel, le 27 février 1973.
(J.-J.-Lallemand 1)

L'enterrement aura lieu samed i 3 mars,
à 10 heures, au cimetière de Beauregard.

Messe de requiem en l'église Notre-
Dame, à 9 heures.

Domicile mortuaire : hôpital des Ca-
dolles.

R. I. P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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t
Monsieur Paul Méroth ;
Madame Hélène Muller ;
Monsieur et Madame André Dardel ;
Monsieu r et Madame Michel Piller ;
Les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Madame Violette MÉROTH
née BOREL

leur chère épouse, sœur, tante et parente,
enlevée à leur affection, dans sa 62me
année, munie des saints sacrements de
l'Eglise.

Peseux, le 28 février 1973.
(Chasselas 18)

L'enterrement aura lieu au cimetière de
Beauregard, samedi 3 mars, à 11 h 45.

Messe de sépulture en l'église catho-
lique de Peseux, à 10 h 45.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.

R.I.P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

t
Que ton repos soit doux comme

ton cœur fut bon.
Madame et Monsieur Celso Del Vec-

chio, à Neuchâtel ;
Madame Marie Piguet, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Bruno Paleari

Del Vecchio et leurs enfants, à Neu-
châtel ;

Monsieur et Madame Henri-François
Del Vecchio et leurs enfants, à Johan-
nesburg (Afrique du Sud) ;

Monsieur Fernand Dubois et ses en-
fants, à Colombier et Zurich ;

Madame Julia Gagliardi, à la Chaux-
de-Fonds ;

Monsieur Joseph Gagliardi, à la
Chaux-de-Fonds,

ainsi que les familles Schramm, en
Allemagne, Roncoroni, en Italie, paren-
tes et alliées,

ont la douleur de faire part du décès
de

Madame

Clémentine-Marguerite PALLINI
née GAGLIARDI

leur très chère sœur, belle-sœur, tante,
grand-tante, cousine, parente et amie,
que Dieu a rappelée subitement à Lui,
dans sa 65me année, le 27 février 1973.

Colombier, le 27 février 1973.
(Vernes 2)

Veillez et priez, car vous ne
savez ni le jour ni l'heure où le
Seigneur viendra.

Mat 25 : 13.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
le samedi 3 mars.

Culte à la chapelle du crématoire, à
9 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard , à Neuchâtel.

R. I.P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le Syndicat de la race noire du Val-
de-Ruz fait part du décès de

Monsieur

Claude MAGNIN
membre du comité.

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.

Madame Aloïs Monnier
remercie très sincèrement toutes les per-
sonnes qui, par leur présence, leurs mes-
sages et leurs envois de fleurs, ont pris
part à son chagrin , et leur exprime toute
sa reconnaissance.
Neuchâtel , février 1973.

Profondément touchée des témoignages
de sympathie reçus lors de son grand
deuil , la famille de

Madame Rosa ZBINDEN
remercie toutes les personnes de l'affec-
tion dont elles l'ont entourée pendant
ces heures douloureuses et les prie de
trouver ici l'expression de sa vive recon-
naissance.
Leur présence, leur message, leur don
ou leur envoi de fleurs, lui ont été un
précieux réconfort.
Colombier, février 1973.
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mUâial ¦ t—bVî eYi —i__nfViirtJfii 1 _

BBrPOrrlPES FUNÈBRE^SB

|fEvard-F!ûtannl$
••f Neuchfitel Toutes formalités Tk"
Transports en Suisse et-à l'étranger

DERNIÈRE HEURE
en avant -dernière page

_«-W-IN-«- B-l-l-«-M- MNN -t-«-i

La famille do

Monsieur Paul LAMBERT
profondément touchée des nombreuses
marques de sympathie et d'affection qui
lui ont été témoignées lors de son deuil ,
remercie toutes les personnes qui l'ont
entourée de leur présence, de leur envoi
de fleurs , ou de leur don et leur
exprime sa très sincère reconnaissance et
sa profonde gratitude.
Neuchâtel , février 1973.

t
Madame et Monsieur Pierre Clément-

Bongard à Neuchâtel et leurs enfants :
Madame et Monsieur Ernest Clottu-

Clément et leur fils Marc, à Haute-
rive ;
Madame et Monsieur Joseph Frache-

boux, à Clairevaux-les-Lacs, France, et
leurs enfants, à Lyon et Montréal ;

Madame Jules Bongard, à Gwatt,
ainsi que les familles parentes, alliées

et amies,
ont le profond chagrin de faire part

du décès subit de

Monsieur Paul BONGARD
leur cher et bien-aimé frère, beau-frère,
oncle, grand-oncle, parrain, cousin et
ami, que Dieu a repris à Lui , muni des
sacrements de l'Eglise, dans sa 54me an-
née.

2000 Neuchâtel, le 28 février 1973.
(Seyon 28)

L'incinération aura lieu samedi
3 mars.

Le service funèbre sera célébré en la
chapelle du crématoire de Beauregard , à
14 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beau regard .

Selon le désir du défunt, la famille
ne portera pas le deuil

R. I. P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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La Croix-Bleue de Neuchâtel a le
profond chagrin de faire part du décès
de

Monsieur Alfred GROBET
membre dévoué de la section.



La session extraordinaire du Grand conseil
es le 125 me anniversaire de la Répnhlique

Mercredi matin, lors de la manifestation officielle au Château. Au premier plan, les bancs libéraux, et
PPN et, au centre, le groupe socialiste. (Avipresj - J.-P. Baillod)

Au Locle, lors du repas, MM. Felber, Porret et François Jeanneret.¦ i (Avipress - M.-A. Robert)

Au début de la matinée, un postulat
de M. Frédéric Blaser (POP) a été
accepté par le Conseil d'Etat, postulat
priant le gouvernement de prendre les
mesures nécessaires pour que les ap-
prentispuissent bénéficier de l'enseigne-
ment de l'éducation physique et de la
pratique des sports dans le cadre de
leur horaire de travail et d'école. Ce
fut ensuite la réponse de M. Carlos
Grosjean à la question Cavadini (lib)
et. à l'interpellation Spira (soc) sur le
« déshabillage » dans les postes de po-
lice après quoi une motion de Mme
Corswant (POP) a été refusée par 57
voix contre 23. Mme Corswant avait
rappelé que des centres de traitement
orthophonique n'existent pas encore dans
toutes les régions du canton et que, là
où il y en a, le coût du traitement
représente une charge assez lourde pour
les parents, qui peuvent être tentés d'y
renoncer.

— Si vous connaissez un enfant de
milieu modeste et dont les parents ha-
bitent loin d'un tel centre, signaléz-moi
ce cas, dit M. François Jeanneret. Je
vous assure qu'il sera réglé dans l'in-
térêt de tous.

Une seconde motion de M. J.-P. Mau-
ler (lib) demandait au Conseil d'Etat
d'étudier la possibilité de reconnaître
officiellement des bureaux privés de géo-
mètres. Pourquoi ? Pour soulager le tra-
vail du bureau du géomètre cantonal qui ,
en raison du développement de la ré-
gion, a de la peine à faire face, dans
des délais raisonnables, à ses obligations.
M. André Oppel (soc) se demande, con-
trairement à la solution préconisée par
M. Mauler, s'il ne vaudrait pas mieux
développer ce service cantonal. Pour le
POP et M. Blaser, qui s'opposent aux
propositions libérales , les retards du bu-
reau s'expliquent aussi par les nombreu-
ses oppositions de propriétaires privés.
M. Blaser pense cependant que, dans
certains cas exceptionnels, des travaux
pourraient être confiés à des géomètres
privés.

Le conseiller d'Etat René Meylan fait
la synthèse après avoir loué le travail
de ce service, « un de ceux qui tra-
vaillent le mieux et le plus ration-
nellement ». Développer le bureau du
géomètre cantonal ? Pratiquement impos-
sible car il est très difficile de trouver
du personnel. Les apprentis qui y sont
formés le quittent généralement , les sa-
laires versés dans le secteur privé étant
supérieurs à ceux servis par l'Etat. En
conclusion , le Conseil d'Etat accepte la
motion Mauler mais soucieux de ne pas
faire de rafistolage, il reprendra le pro-
blème lors de la prochaine législatu re
après enquête auprès des autres cantons.

LA MANIFESTA TION OFFICIELLE
A 10 h 30, après la pause, le prési-

dent Porret ouvrit la manifestation of-
ficielle. Dans son allocution , il rappe-
la la situation tant politique qu'écono-
mique et sociale qui régnait avant 1848.
Le pays bougeait et c'est sur un ter-
rain bien préparé que parvint , le 27
février, la nouvelle du renversement de
Louis-Philippe. Et ce fut la révolu-
tion... L'occasion était trouvée de ren-
dre hommage aux hommes qui la fi-
rent et la réussirent, ainsi Frédéric-
Alexandre Courvoisier, Alexis-Marie Pia-
get et autres membres du premier
Conseil d'Etat de mars 1848. Le prési-
dent passa alors en revue cent vingt-
cinq années républicaines et il termina :

— ... Jusqu 'ici , la majorité de ce par-
lement est restée bourgeoise mais une
minorité forte et agissante est néces-
saire au maintien d'une démocratie sai-
ne... Il est souhaitable que se main-
tienne l'esprit actuel des délibérations
du Grand conseil dont la tendance so-
ciale s'accentue de plus en plus. La
situation économique du pays permet
des réalisations qui vont au-devant des

désirs des citoyens ; elle évite un sen-
timent de révolte apparaissant dès que
la marge entre les différentes classes de
notre société est trop large.
HIER, A UJO URD'HUI ET DEMAIN...
M. Jean Ruffieux, président du grou-

pe radical , a dit sa reconnaissance à
ceux qui ont fait la République et à
ceux qui , aujourd'hui , collaborent à
l' amélioration constante des institutions
démocratiques dans l'intérêt général du
pays. Après lui, M. Jean Cavadini , au
nom du groupe libéral , a expliqué pour-
quoi le canton avait plus que jamais
besoin d'hommes responsables, « cons-
cients de leurs droits et de leurs de-
voirs et qui , par leur esprit de compré-
hension et leur sens d'un engagement
personnel , permettent à la collectivité
tout entière d'améliorer encore sa pros-
périté ». Et il a ajouté :

— ... Nous ne voulons pas cristalliser
le dualisme simpliste qui opposerait la
société à l'individu. Nous croyons que
l'Etat ne doit pas se substituer à quel-
que puissance abstraite et envahissante
qui accaparerait le destin de l'homme.
Nous croyons que le véritable progrès
est aussi d'ordre moral...C'est pourquoi
nous disons notre confiance dans l'ave-
nir neuchâtelois uni aux autres cantons
dans le bien-être suisse et nous nous
engageons à poursuivre l'édification d'un
monde encore plus juste et plus hu-
main.

Avec Jean Jaurès s'écriant, à Albi :
« La République 7 Mais c'est un grand
acte de confiance ! », M. Raymond Spi-
ra a expliqué qu'elle demeure aujour-
d'hui comme hier le fondement de toute
organisation démocratique de la socié-
té. Mais le cadre démocratique est à
renforcer et l'œuvre entreprise en 1848
n'est pas achevée. Il s'agit maintenant
de mettre fin, par la volonté populaire
exprimée librement, à un système éco-
nomique qui demeure fondé — quelle
que soit son évolution — sur l'exploita-
tion de l'homme par l'homme et sur
une inégalité essentielle dans la répar-
tition des richesses produites par le tra-
vail de tous.

Le président du groupe progressiste
national , M. Jean-Claude Jaggi , après
avoir évoqué la recherche constante de
la liberté, a fait appel à la responsabi-
lité de chacun : c ... A un moment où,
précisément, l'homme tend à s'arracher
au système dans lequel il est pris pour

se recréer dans la nature, à un moment
où l'autorité doit souvent intervenir pour
protéger l'individu et la société contre
leurs propres excès (environnement , mé-
dicaments, drogue, circulation automobi-
le et son cortège dramatique) , il est de
toute importance que l'individu prenne
ses responsabilités politiques comme les
autres. C'est là le prix de la liberté, de
la liberté personnelle, de la liberté du
pays. »

Enfin , M. Etienne Broillet (POP), a
expliqué que les événements de 1848
avaient marqué tant en Suisse qu'en Eu-
rope une étape grandiose sur la voie du
progrès social et vers la liberté. Mais
ce n'était qu'un premier pas : « ... L'œu-
vre n'est pas achevée, l'égalité des ci-
toyens n'est pas acquise et en particu-
lier la démocratie économique, qui est la
base de la démocratie, doit encore être
conquise. »

DU COURAGE, AVANT TOUT !
Fermant cette boucle oratoire, le pré-

sident du Conseil d'Etat a notamment
relevé quelques contradictions de ce siè-
cle :

— ... Il devient de bon ton de reve-
nir à Sparte, de jouer au prophète com-
me au bon sauvage, d'applaudir aux
ascètes ; j'applaudis à mon tour, si je
discerne la logique et la sincérité. J'en-
courage sans réserve ceux qui s'achar-
nent sur la pollution, la vie trop faci-
le, les fléaux engendrés par la techno-
logie moderne. Je ne les ai point encore
vus revendre leur voiture , détruire leur
machine à laver et rechauffer leur ré-
frigérateur ; ou alors ils sont peu nom-
breux et discrets.

Il en est pour qui l'Etat est fou de
s'occuper de tant d'œuvres sociales ; ce
sont les mêmes qui, malades, se plai-
gnent des soins insuffisants de l'hôpi-
tal. D'autres s'en prennent à cette éco-
le qui , à un prix fort, formerait tant de
médecins et d'ingénieurs ; ils tempêtent
le même jour contre ces autoroutes qui
devraient être construites depuis long-
temps et contre le praticien qui n'a pas
pu leur dire tout de suite et sans er-
reur de quoi ils souffraient.

Que ceux-là sachent qu 'une nation se
referme et s'éteint qui n'a d'autre re-
frain à fredonner que le pessimisme et
la lamentation !

Qu'attend-on alors pour regarder en
avant ?

« ... Tout d'abord , nos pères ne l'ont-
ils pas fait , notre présence à tous ici
n'étant pas l'attestation la plus nette
de leur espoir et confiance en l'homme ?
Ainsi en est-il du présent lui-même :
le temps d'écrire son nom et déjà il
s'écrit au passé. ...La meilleure façon de
rendre hommage à ceux qui, il y a
125 ans, ont su pacifiquement occuper
ce château, ne serait-ce pas, tout en
bannissant l'optimisme béat qui est la
négation de la lucidité, d'assumer tout
simplement nos responsabilités dans le
réalisme et le dynamisme avec peut-
être un peu de ce qui commence sin-
gulièrement à ne plus être porté à l'or-
dre du jour de beaucoup d'assemblées :
LE COURAGE. »

... La seconde partie de la journée était
prévue dans les Montagnes et déjà au
Locle où le canton fut l'hôte de la
ville et où le salua le conseiller natio-
nal Felber. A en juger par l'état de
certaines rues de la Mère commune et
de la Chaux-de-Fonds, eussent-elles été
les mêmes il y a cent vingt-cinq ans que
les colonnes révolutionnaires n'en se-
raient peut-être pas encore parties...

Cl.-P. Ch.

Odeur de poudre au quai Léopold-Robert :
Neuchâtel célébrait le Premier mars

On aime, chez nous, à rappeler le
souven ir des événements glorieux à
coups de canons et d'airs martiaux. Une
révolution , même si elle est pacifique , a
toujours un petit goût de soufre , elle
évoque l'odeur de poudre et le bruit du
canon. Il y avait de tout cela, hier matin
à Neuchâtel, au quai Léopold-Robert , où
se déroulait la manifestation du 1er
Mars. . .

Après que la Musique militaire eut
ouvert la cérémonie, une dizaine de
membres de la Société des troup es de
forteresse , sous le commandement du
lieutenant Jean-Claude von Bi 't ren qui
avait auparavant présenté le détachement
à M. François Jeanneret , président du
Conseil d'Etat , tirèrent la traditionnelle
yingtaine de salves d'artillerie.

Au cours de la réception officielle qui
suivit au Cercle national , la
manifestation publique , M.  Emer
Bourquin , préside nt de VAssociation des
sociétés de la ville, salua les person-
nalités présentes, M M .  Jeanneret , Rémy
Alleman, p résident du Conseil
communal, Henri Vaucher, président du
Conseil général, Mlle Tilo Frei,
conseiller national, ainsi que les repré-
sentants de divers partis politiques. M.
P. Micol , p résident du Cercle national ,
après avoir ensuite rappelé que celui-ci
est contemporain de la République et
qu 'il fê te  lui aussi ses 125 ans, énuméra,
en un bref historique, quelques-uns des
événemen ts qui, entre 1831 et 1848,
marquèrent le pays de Neuchâtel,
évoquant également quelq ues grandes
figures , Fritz Courvoisier, M.-A. Piaget
et quelques autres qui par leur sagesse,
leur cla irvoyance ont légué aux
Neuchâtelois d'aujourd'hui beaucoup de
ce dont ils bénéficient.

PAS D'INQUIÉTUDE
Pour M. Rémy A lleman, président du

Conseil communal, le pays de
Neuchâtel vivait , il y a 125 ans, un
véritable renouveau. Il en est de même
aujourd'hui et l'on ne saurait s'en
inquiéter. Le mouvement qui caractérise
tout renouveau est précisémen t le signe
d'une civilisation active où chacun joue
son rôle propre, au sein d' une forte
démocratie et contribue au bien collectif.

Par l'histoire, dira enfin , M.  François
Jeanneret , président du Conseil d 'Etat ,
qui n'a pas de f in  en elle-même, on
comprend mieux le présent. Il est donc
bon d'interroger le passé et d'en tirer la
leçon. La démocratie, devait-il dire

Apéritif au Locle : on reconnaît au centre, l'ancien conseiller d'Etat Fritz Bourquin.
(Avipress - M.-A. Robert)

encore, n'est pas quelque chose de facile ,
elle est faite de délicatesse, de bonne
volonté, de patience et d'énerg ie. Elle
est faite aussi de ce fédéralisme qui fai t

qu 'à quel échelon que ce soit, on vit
partout la même solidarité.

S. Sch'.

L'odeur de la poudre avait attiré de nombreux neuchâtelois au quai
Léopold-Robert.

(Avipress - J.-P. Baillod)

Derniers honneurs à Benoist ROULET
Le temple de Corcelles était plein,

mercredi après-midi, de parents, d'amis et
de connaissances de Benoist Roulet venus
lui rendre les derniers honneurs.

Le pasteur Charpillod en quelques phrases
dites simplemen t a rappelé la richesse de
cette personnalité et surtout sa bonté, sa
générosité et. son dévouement pour sa com-
mune et à l'égard de tant de personnes qui
bénéficièrent de son aide ou de ses conseils.
Son plaisir , à Benoist Roulet, sa raison
d'être pourrions-nous dire, était de rendre
service avec simplicité et dans la banne
humeur.

A cet égard , souligna le pasteur , il eut
une activité communautaire sortant nette-
ment de l'ordinaire et dans les diffé rents
rôles qu 'il jouait , il assumait toujours ses
responsabilités avec modestie et efficacité ,
que ce soit au sein des autorités constituées ,
ou dans les groupements et sociétés dont il
faisait partie. Sa serviabilité , sa disponibilité ,
sa gentillesse lui ont valu , parmi les
personnes du troisième âge pour lesquelles
il se dépensa sans compter , le surnom de
saint Benoist .

Benoist Roulet est mort subitement sur la
route de la Tourne, région qu 'il aimait
particulièrement. Les deux cent cinquante
personnes réunies au temple de Corcelles
ont rendu hommage à la mémoire de ce
bon Neuchâtelois qui aimait autant son
pays que les gens qui l'habitent. Une
personnalité d'une grande richesse d'âme
s'en est allée : le canton a perdu un de ses
enfants qui lui ont le plus donné. Avec une
générosité, un désintéressement exemplaires.

Le pasteur l'a fort opportunément
rappelé : ce qui fait la valeur d'un homme,
c'est sa bonté. Benoist Roulet la
personnifiait.

M. Grosjean lance un avertissement
sans équivoque aux polices pratiquant

le « déshabillage » systématique !
An cours de la brève séance qui

précéda, mercredi, la manifestation
officielle, le conseiller d'Etat Carlos
Grosjean a répondu à une question
libérale posée en novembre et à
une interpellation socialiste datant de
la veille. On se souvient que des
jeunes gens qui manifestaient lors
du défilé du régiment d'infanteri e 8
avaient été emmenés au poste de
police. Que ce fût pour une vérifi-
cation d'identité, quoi de plus nor-
mal , admettait M. Jean Cavadini.
Mais ce qui l'est moins, c'est le
fait d'avoir déshabillé certains
d'entre eux puis de les avoir
enfermés, nus et en groupe, dans
un « violon » du poste. Cela se pas-
sait à Neuchâtel, faubourg de
l'Hôpital...

Un triste hasard, a commencé hier
matin M. Spira, veut que le 125me
anniversaire de la République serve
de cadre à cette interpellation. Les
faits, cette fois, se sont passés à la
Chaux-de-Fouds. Si, à Neuchâtel , la
police locale était sur la sellette, la
gendarmerie des Montagnes est impli-
quée dans la seconde affaire de dés-
habillage. Le député a bien insisté
sur le fait qu 'il ne voulait pas faire
le procès de la police neuchâteloise,
« institution nécessaire avec laquelle
les relations sont généralement bon-
nes ». Cependant, il lui semble in-
dispensable que le pouvoir politique
rappelle à ceux des agents et gen-
darmes qui se laissent aller à des
excès de zèle, qu'ils ne sont et ne
seront jamais au-dessus des lois. La
police et l'armée sont les deux seuls
corps constitués qui ont le droit
d'user de la force. Mais de la force

à l'arbitraire, le pas peut être très
facilement franchi...

Y A-T-IL EU UN ORDRE ?
Pour le président du groupe socia-

liste, le fait de fouiller un suspect
ou un prévenu est moins choquant
que de le déshabiller. Et si les 115
députés connaissaient soudain le mê-
me sort, qu 'en penseraient-ils ? N'en
seraient-ils pas traumatisés ? Le dé-
puté demanda ensuite au gouverne-
ment de rappeler aux citoyens que
des dispositions légales les mettent à
l'abri des méthodes arbitraires de la
force policière et il cita à l'appui
un arrêt du Tribunal fédéral qui sti-
pule , entre autres, « que la liberté
individuelle est la condition d'exerci-
ce de toutes les autres libertés ».
Si l'ordre de déshabiller systémati-
quement tous les « hôtes » des postes
cie police est venu du Château, que
le gouvernement le fasse rapporter.

DES PROCEDES ILLÉGAUX
En guise de préambule, le chef

du département de police a tenu à
remercier les deux députés de leur
attitude qui contraste avec celles
adoptées par un journal alémanique
à fort tirage et par l'organe de M.
Etienne Broillet, ce dernier ayant ti-
tré son information sur le déshabil-
lage chaux-de-fonnier : « Que veut-on
faire de la police neuchâteloise : une
bande de voyeurs ou des fascistes ? »
Le Conseil d'Etat ne veut pas et
n'a jamais voulu que la fouille cor-
porelle et la mise à nu de suspects
ou de prévenus deviennent systéma-
tiques. Aucun ordre n'a été donné
allant dans ce sens et cela sera con-
firmé aux commandants des corps

de police. Ces procédés sont d'ailleurs
illégaux, de telles sanctions n'étant
nullement prévues par le Code pé-
nal.

Dans quelques cas, cependant , la
fouille corporelle peut devenir obli-
gatoire. C'est déjà celui où l'on peut
.suspecter une personne de dissimuler
sur elle un élément important (dro-
gue, par exemple) pour la poursuite
de l'enquête. C'est aussi celui où
l'on craint que la personne appré-
hendée veuille attenter à ses jours.
Enfin, la sécurité du personnel pé-
nitentiaire — M. Grosjean a rappelé
à ce propos l'agression dont avait
été victime le surveillant-chef de la
prison de Neuchâtel — peut justi-
fier une telle mesure.

QUELQUES MINUTES,
EXCEPTIONNELLEMENT

Mais, la fouille une fois terminée,
le prévenu doit pouvoir se rhabiller.
Une mise à nu et une fouille cor-
porelle ne doivent donc, et dans cer-
taines circonstances seulement, durer
que quelques minutes. Procéder au-
trement va à rencontre de la di-
gnité humaine.

Le conseiller d'Etat termina en ré-
servant un chien de sa chienne à
M. Broillet. II lui expliqua qu'à l'ave-
nir il ferait lire aux gendarmes,
« pour qu'ils sachent quels travers
éviter », des passages de « L'Aveu »,
d'Arthur London, ou du « Premier
cercle » d'Alexandre Soljénitsyne.
Quelques lignes extraites de l'œuvre
du prix Nobel suivirent. M. Steiger
ne les entendit pas : il avait déjà
quitté la salle.

Cl.-P. Ch.

La section de la Société fédérale de
gymnastique de Corcelles-Cormondrèche
présentait tout récemment sa soirée annuelle
à la salle de spectacle. Le public était
nombreux lorsque le rideau s'ouvrit sur la
première partie du spectacle consacrée aux
présentations des gymnastes. M. Alfred
Linder , président de la section, après avoir
salué l'assistance, releva ensuite les
difficultés qu 'ont monitrices et moniteurs à
mettre sur pied une manifestation de cet
ordre étant donné l'insuffisance des locaux
et de l'équipement sportif de la commune.
Après avoir remercié tous ceux qui
apportent leur appui financier à la société ,
M. Linder distribua les récompenses
d' assiduité et de dévouement.

Après l'entracte , le public put apprécier
une série de ballets fort bien présentés et
dont plusieurs eurent l'honneur d 'un bis. La
soirée se poursuivit encore grâce aux
fantaisies de Marc Holl , un ami de la
société. Après quoi on passa au traditionnel
bal de la SFG.

La société des gymnastes
présente sa soirée
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Réception centrale : j

Rue Saint-Maurice 4
Nauchàtel

Téléphone (038) 25 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouvert» au publlo de
8 heures a midi et da 13 h 45 à
18 h 10, «aut le samedi.

Tous nos bureaux peuvent ôtre atteints
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures
et de 13 h 43 à 18 heures. En dehors
de ces heures, une permanence est
ouverte du dimanche au vendredi soir,
de 18 h à 24 h. La rédaction répond
ensuite aux appels Jusqu'à 2 heures.

Délai de réception
de Da publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-vellle à
15 heures peuvent paraître le surlende-
main. Pour le numéro du lundi les an-
nonces doivent parvenir à notre bureau
le jeudi Jusqu'à 17 heures ; pour le
numéro du mardi les annonces doivent
parvenir à notre bureau le vendredi

jusqu'à 17 heures.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis
mortuaires sont reçus à notre bureau
Jusqu'à 18 heures : dès ce moment et
Jusqu'à 22 heures, ils peuvent être
glissés dans la botta aux lettres du
Journal située à la rue Saint-Maurice 4,

dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir
Jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et
jusqu'à 22 heures, nous n'acceptons
plus que les avis tardifs dont la hau-
teur est fixée au maximum à B0 milli-
mètres et de 60 millimètres pour les

réclames.

Tarif des abonnements
S U I S S E

1 an 6 mois S mois 1 mois
76.— 40.— 21.— 8.50

E T R A N G E R
Tarif variable selon les pays, se ren-

seigner à notre bureau.

Changements d'adresse
Veuillez nous adresser vos Instructions
par écrit, trois Jours ouvrables d'avan-

ce, samedi exclu.
Les changements pour la Suisse, mini-
mum une semaine, sont gratuits. Pour

1 l'étranger, les frais de port sont factu-
rés aux abonnés.
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Agriculture
SYNDICAT D'AMÉLIORATIONS

FONCIÈRES DE FRESENS

MISE EN SOUMISSION
Le syndicat d'améliorations foncières de Fresens met en sou-
mission les travaux suivants :

— construction de chemins (7500 m)
— aménagements de parcelles
— canalisations.

La documentation sera remise aux intéressés, dès lundi 5
mars 1973, par le Service cantonal des améliorations fon-
cières, contre paiement d'un montant de 20 fr. à la Compta-
bilité de l'état (cep 20-73).
Les soumissions seront ouvertes le lundi 26 mars 1973, à
14 h, à l'Inspection cantonale du Registre foncier, Terreaux 5,
à Neuchâtel.

La visite des lieux se fera Jeudi 8 mars 1973, rendez-vous
devant le collège de Fresens, à 14 heures.
Fresens, 27 février 1973. Le comité

ljj H' Département
EÈ II! c'es
1| if travaux publics

Le Service des ponts et chaussées offre
à repourvoir deux postes de

CANTONNIER
pour les secteurs :

— Saint-Biaise - Cornaux - Cressier
(cantonnement No 2)

— Peseux - Corcelles-Cormondrèche -
Auvernier (cantonnement No 16).

Conditions d'engagement : être citoyen
suisse et en bonne santé.
Entrée en fonction : cantonnement No 2 :
1er avril 1973. Cantonnement No 16 :
dès que possible.

Traitement légal.

Adresser les offres de service, accom-
pagnées d'un curriculum viae, au Ser-
vice des ponts et chaussées, case pos-
tale 1162, 2001 Neuchâtel t, Jusqu'au
16 mars 1973.

Je cherche à placer

250.000 fr.
à 300.000 fr.

sur immeuble locatif de construc-
tion récente, bien situé et offrant
un bon rendement.
Adresser tous renseignements
sous chiffres PU 42004-22 à Publi-
citas, Neuchâtel.

H O Département
¦j I de l'Intérieur

MISE AU CONCOURS
Un poste de

réviseur
au Service du contrôle des communes,
est mis au concours.
Exigences : bonne expérience comp-
table, âge minimum 30 ans ; le titulaire
sera appelé à avoir des contacts fré-
quents avec les diverses administrations
communales.
Traitements : classes 6 ou 5.
Entrée en fonction : à convenir.

Un poste

d'employée de bureau
(commis)

au Secrétariat du département, est mis
au concours.
Exigences : formation complète d'em-
ployée de bureau
Traitement : classes 11 à 9
Entrée en fonction : à convenir.
Les offres de service (lettres manus-
crites), accompagnées d'un curriculum
vitae et des copies de certificats,
doivent être adressées à l'Office du
personnel, château de Neuchâtel, Jus-
qu'au 15 mars 1973.

A toute demande
de renseignements,
prière de lolndre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

f 

Ville de Neuchâtel
SERVICE DU GAZ
Rue de la Collégiale

Le service du gaz procédera dès le
5 mars prochain et durant quelques
semaines, au remplacement de la con-
duite de gaz, basse pression, défec-
tueuse, de la rue de la Collégiale.
En raison - de sa situation dan3 la
chaussée, quelques embarras de
circulation sont d'ores et déjà prévisi-
bles, en particulier lors des travaux de
terrassement.
Nous invitons les usagers de la route,
les bordiers et les piétons à redoubler
de prudence et à respecter strictement
la signalisation qui sera mise en place.
De nos abonnés qui subiront quelques
courtes interruptions de la fourniture de
gaz, nous sollicitons leur compréhen-
sion.

Le service du gaz

BAUX À LOYER
à vendre à l'imprimerie de ce journal

A louer à Saint-Aubin

STUDIO
tout confort.

S'adresser à Fiduciaire F. Anker,
case postale 6, 2024 Saint-Aubin.
Tél. (038) 5516 49.

Bf!3HH|

», ENTREPRISE DE L'INDUSTRIE COSMÉTIQUE

i .. ..
Nous engageons

PERSONNEL FEMININ
habile et consciencieux, pour nos machines automatiques de remplis-
sage et pour travaux d'emballage.

Ambiance agréable, horaire anglais, 41 heures par semaine. Bon
salaire.

Se présenter ou téléphoner à :

Usine de produits chimiques, Gouttes-d'Or 30, 2008 Neuchâtel,
tél. 25 91 66 (jusqu'à 16 h 45).

A louer dès le 1er avril 1973

chambre indépendante
non meublée avec jouissance des
W.-C. et douches, 195 fr. par mois,
tout compris.
Pour visiter : tél. (038) 24 57 73,
M. de Marco, Chasselas 12,
Neuchâtel.

Pour traiter : tél. (021) 22 2916,
Service Immobilier Bâloise,
Lausanne.

A louer, rue de la Dîme 55,
la Coudre,

une chambre
indépendante

non meublée, avec W.-C. Location
mensuelle 190 fr., charges com-
prises.
Pour visiter, s'adresser à
Mme Châtelain, concierge.
Tél. 33 48 94, heures des repas.

A louer à Bevaix, dans villa, pour
le 1er avril 1973,

APPARTEMENT
de 5 pièces, tout confort, chemi-
née de salon, cuisine aménagée,
680 fr. plus charges.
Tél. (038) 4616 44, le soir.

[CERVIAiU
ADRIATIQUE V̂f!{
Eté1973:àlouor
MAISONS ET
APPARTEMENTS DE
VACANCES
Tout confort Plngo privée.
Prix avantageux.
Renseignements:
J.P.Trumplor, case postale

16300 Zoug 3, T. 042/211298 1

GALS
près Salnt-Blaise,
à louer grand

STUDIO
meublé,
avec douche.
S'adresser à
A. Schwab-Beutler,
Gais près
Saint-Blalso.
Tél. (032) 83 22 93.

A louer à Marin, à messieurs,

chambres meublées
avec cuisine collective
et salle de jeux
Tél. (038) 25 75 22, interne 81.

Lire en page 6
DEMANDES

A LOUER

A louer au centre de la ville,
170 m2 de locaux avec accès
facile

AFFAIRE UNIQUE
pour serrurier disposant d'un pe-
tit capital pour la reprise de ma-
chines modernes, prêtes à exploi-
ter.
Tél. 24 62 98.

„Le Mazot"

Location do chalets
Joutas saisons

AIGLH $ 025 / 218 91

A louer à Chez-le-Bart, dans Im-
meuble neuf,

APPARTEMENTS
de 3, 3 Vi, 4 VJ pièces.
Splendide situation à 200 m du
lac.
Tél. (038) 24 70 52.

A louer à Saint-Aubin
(NE)

appartement de 2 pièces, meublé,
tout confort , cuisine, douche,
dans villa, à personne seule ou
couple tranquille. Libre dès le
1er avril 1973.

S'adresser à Fiduciaire F. Anker,
Sagne 17, 2024 Saint-Aubin.
Tél. (038) 5516 49.

CHATEAU-
D'ŒX
Appartement
3 pièces à vendre.
Prix modéré.
Ecrire sous chiffres
PM 41404
à Publicitas,
1002 Lausanne.

Apparte-
ment
5 1lz pièces
près du lac,
au Landeron,
tout confort,
libre Immédiatement,
535 fr., charges
comprises.

Tél. 25 75 22,
Interne 81.

VERLONNAZ - ORSIERES - VALAIS I
S A vendre week-end de vacances, I

comprenant 5 pièces + cuisine, salle de bains, chauffage, accès par
voiture à l'année, situé à 1050 m, près de Champex (à 10 minutes j

; j de la route du Grand-Saint-Bernard), région très ensoleillée. j j

Prix intéressant et à discuter. j j

S'adresser à : M. Henri LOVEY, rue de la Fusion 29, à Martigny,
tél. (026) 21 11 30 pendant le week-end.

YVERDON
Promenade des Pins 3.
A louer, dans immeuble neuf, ap-
partements de

2 

pièces, cuisine, bains, W.-C.
balcon, dès Fr. 365.—»
charges comprises ;

3 

pièces, cuisine, bains, W.-C.
balcon, dès Fr. 480.—,
charges comprises.

Construction soignée - tout con-
fort - soleil - verdure - vue -
tranquillité.
Garages et places de parc à dis-
position.

Pour visiter et traiter :
SOGIM S.A., Maupas 2, Lausanne.
Tél. (021) 20 56 01.

A louer dans la zone de construc-
tion « Giessen », près de la gare à
Champion,
dans situation tranquille,

appartement
de 4V2 pièces

tout confort.
Loyer : Fr. 485.— + charges.
Date d'entrée : 1er mai 1973 ou
à convenir.
Renseignements et location :
F. Wâlti AG, Holzbau, Aarberg,
de lundi à vendredi, de 8 à 11
heures. Tél. (032) 8215 74.

A louer à Neuchâtel (fbg de l'Hô-
pital), pour avril 1973,

locaux commerciaux
2 fois 128 m2.
Ces locaux, avec 2 vitrines, peu-
vent convenir également pour peti-
te industrie, salle d'exposition, etc.

Adresser offres écrites sous chif-
fres 87-231 aux Annonces Suisses
S.A. « ASSA », 2001 Neuchâtel.

A vendre

maison de vacances
habitable toute l'année dans site
idéal entre Bienne et Neuchâtel.
830 m altitude. Vue sur les Alpes
et le lac, à 5 minutes du funicu-
laire.
Sports d'hiver et d'été.
Composée de 3 chambres, grande
salle de séjour avec cheminée,
chauffage de ville avec distribu-
tion d'eau chaude, sous-sol , ma-
chine à laver, 1020 m2 de terrain.
Tél. (032) 8510 87.

Particulier cherche
à acheter

villa
ou ferme
à Neuchâtel
ou aux environs.
Adresser offres
écrites à CD 573 au
bureau du Journal.

Ile de rêve Majorque

Placement immobilier

7% d'intérêts net
très forte plus-value construction
qualité suisse référence bancaire
suisse.

Je souhaite être renseigné gratui-
tement et sans engagement

Nom : 

Rue : 

Lieu : 

Tél. 

S'adresser à case postale 104.
2560 Nidau.



¦ ¦¦¦ ——— i———————*^—————————————m———————mm——m——m—m—mÊmm——WÈ——————i—m———m—m—mm—— ^ ¦ ¦ ¦ »¦'¦ ——*—————

hs textiles ambiance sa
Hjjj Kjn D ouvrira le 12 mars son
âmmaaaw r GSGUX magasin de vente à la rue des chansons 37

En préouverture...
fêtez le printemps !

en adoptant les dernières créations
I du prêt-à-porter Printemps - Eté 1973

&L\[  que la boutique

SOUS LES ARCADES
tient à votre disposition

Nos 8 vitrines spéciales vous donnent un aperçu de ce qui se fait
de mieux pour souligner votre élégance, « Mesdames »

Faubourg de l'Hôpital 9 - NEUCHATEL - Tél. 25 20 18

aux ensembles ^^^^^^
robes-manteaux!
Aux couleurs pastels de saison: ravissant ensemble robe-manteau Q Ç\Q
en laine peignée 100%. ,3 y  O •
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Maintenant construite en Allemagne.

Mieux équipée - sans supplément de prix.
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Grande nouvelle: pour la alternateur, dégivreur de glace Quant à l'Escort Sport, elle est
Suisse, la Ford Escort est mainte- arrière. Tout ceci fait de la Ford même équipée — en plus du
nant construite en Allemagne. Escort 1300 L - de production aile- dégivreur de glace arrière, de l'alter-
Avec la Ford Escort vous béné- mande — une voiture encore mieux nateur et des sièges garnis de
ficiez d'une garantie de qualité et équipée — sans supplément de prix, tissu à dossier réglable à l'avant —
de finition impeccable et aussi > de splendides roues de sport qui
d'une voiture mieux équipée - car Pnrrl Fc;rv>rr "1'30n CnT lui donnent un cachet encore plus
nous y avons ajouté beaucoup rur u ^oL-Ui l IOUU \JJ I sportif — tout cela toujours — sans
d'équipements supplémentaires - L'Escort GT a déjà - de série - supplément de prix,
et ce n'est pas tout: malgré tous des pneus radiaux, frejns assistés. Aujourd'hui même - chez
ces avantages le prix de l'Escort freins a disque à l'avant, tableau votre concessionnaire Ford -
reste inchangé. de bord GT avec compte-tours et essayez la Ford Escort de votre
CXrv-l Cer.nrf lono I manomètre d'huile. Maintenant cno',x - et souvenez-vous: le réseau
roru CSCOn IOUU l_ rEscort 1300 GT est encore mieux Ford couvre toute I Europe.

L'Escort 1300 L de production équipée avec: dégivreur de glace
allemande est maintenant encore arrière, alternateur, montre élec-
mieux équipée avec: Servofreins et trique, console, sièges garnis de Ford ESCOrt1300 Lfreins à disque à l'avant. Pneus tissu avec dossier réglable à l'avant Q nnrtPQradiaux, sièges garnis de tissu avec — et cela toujours — sans supplé- -̂

pui Ico -:— —dossier réglable à l'avant, ment de prix. tOUJOUrS FK 8 800.-

<̂ gHP> Mieux équipée -sans supplément de 
prix.

Neuchâtel : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer , Pierre-à-Mazel 11, tél. (038) 25 83 01. La Chaux-de-
Fonds : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nussbaumer , boulevard des Eplatures 8, tél. (039) 26 81 81 ; magasin
de vente : avenue Léopold-Robert 92, rue de la Serre 102. Le Locle : Garage des Trois Rois S.A., J.-P. et M. Nuss-
baumer, rue de France 51, tél. (039) 31 24 31.
Cortaillod : Daniel Lanthemann. Môtiers : Alain Dûrig. Garage route cantonale. Saint-Imier : Garage Mérija S. à r. t., rue de
Châtillon 24. tél. (039) 41 16 13.

Beau choix de cartes de visite à l'imprimerie de ce journal
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I AMEUBLEMENTS
IMPORTANTE MAISON DE SUISSE ROMANDE

cherche à louer, pour date à convenir,

I LOCAUX AVEC VITRINES I
pour y établir un nouveau point de ventes

| au service de son estimée clientèle du canton

| ' de |

B NEUCHATEL I
K^<j| WSm

Garantie de solvabilité à disposition

Faire offres sous chiffres 17-600.017, à Publicitas, 2001 Neuchâtel.

! Vous cherchez une cigarette
| lésère et savoureuse? A

tijiessayez donc belect! 11}
î ÉBfl 

Vous découvrirez qu'une cigarette lluÈï1 '; Î̂ ^B̂ î H fi'trée efficacement peut être 

délec- 

'llfll/l
| Voici pourquoi: en plus de charbon actif, idw.̂ P̂ fcle filtre de Select contient une terre filtrante naturelle £ k

v qui lui donne une efficacité exceptionnelle, tout en X. ,iL^^¦̂ préservant remarquablement l'arôme du tabac. ^̂ il
N<v" - - r -iwJ

\ 0 \̂^^w. l'originalité de Select -une f \ lllll
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cigarette légère ^IfSŜ lllÈ

ijij^̂ jJe charbon actif ^^^A 
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Nous cherchons, pour notre département adminis-
tration vente,

employée
aide de bureau pour divers travaux , aveo notion de
dactylographie,

ainsi qu une aide de bureau
aimant les chiffres ;

un horloger
pour atelier de décottage spécialisé et bien orga-
nisé ou :

un décofteur à domicile ;
poseuses (eurs)
de cadrans en atelier.

Faire offres ou téléphoner à :
Fabrique de Montres ROTARY S.A., Crétêts 138, la
Chaux-de-Fonds.
Téléphone pendant les heures de bureau :
(039) 26 84 84 ;
après les heures de bureau : (039) 2313 87 ou
23 89 83.

BANQUE PRIVÉE A ZURICH

cherche, pour date à convenir, jeune

employée de commerce
j consciencieuse, pour la correspondance française
i et les travaux de bureau en général.

Possibilité de se perfectionner en allemand.

Formation commerciale désirée (de préférence
personne ayant pratique de notariat ou d'étude
d'avocat).

Ambiance agréable dans petit cadre, au centre de
la ville, conditions de salaire appropriées.

Prière d'adresser offres à la METRO BANK ZURICH,
à l'attention de Mlle Meyer, Badenerstrasse 141,
8026 Zurich, ou prendre contact par téléphone
(01) 39 7111.

I

Nous mettons au concours

pour notre Bureau d'étude
le poste de

DESSINATEUR
E MACHINES-OUTILS
qui sera confié à une personne expérimentée
et capable de travailler de façon indépen-
dante ;

pour notre Bureau
de construction d'outillage
le poste de

DESSINATEUR
qui pourrait également être confié à un Jeune
dessinateur en machines-outMs.
— Prestations sociales intéressantes
— Horaire mobile de travail
— Restaurant d'entreprise.
Faire offres ou téléphoner, sans engagement,
au Service du personnel d'Edouard DUBIED
& Cle S.A., 2074 Marin.
Tél. (038) 3312 21 ; dès 18 h, (038) 33 4417.

USINE DE MARIN
I . i n *

rj f\MF*\a\ SA NEUCHATEL

cherche pour son
bureau technique
un

dessinateur
pour la construction d'appareils servant à la
distribution de l'heure et l'élaboration de pro-
jets et de documents de fabrication.
Horaire mobile
offrant une liberté individuelle très étendue
permettant de concevoir la journée de travail
selon les désirs et besoins de chacun.

Faire offres manuscrites, avec curriculum vitae
et copies de certificats, au service du per-
sonnel. Les candidats peuvent solliciter un
entretien ou obtenir des renseignements com-
plémentaires par téléphone (038) 21 11 41, In-
terne No 232.

FAVAG S.A.
Monruz 34
2000 NEUCHATEL.

Nous cherchons pour notre per-
sonnel

APPARTEMENTS
de 2, 3 ou 4 pièces, à Neuchâtel ;
ou région ouest de la ville, jus-
qu'à Boudry. Loyers raisonnables.

Prière de faire offres écrites ou
de téléphoner au (038) 21 1145,
Interne 238.
Fabrique de Tabac Réunies S.A.,
Neuchâtel.

VIQUOR S. A., Cressier

chercha

employée de bureau
pour son bureau de Cressier (NE).

Nous offrons un poste de travail dans une ambiance
agréable et un salaire correspondant aux capacités.

Débutante serait misa au courant.

N'hésitez pas à nous téléphoner
au No (038) 47 lé 16.

i

cherche, pour son atelier de posage et emboîtage

POSEUR (EUSE)

EMBOITER (EUSE)
qualifiés, pour travail en atelier.

Se présenter ou faire offres : Place-d'Armes 3,

NEUCHATEL Tél. (038) 25 67 01.
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L̂y Nous cherchons &|

_W pour entrée immédiate ĵp§
_y ou date à convenir W !

_— pour la réception et l'expédition Et j
MV des marchandises. Mm \
M- Semaine de 5 jours - Prestations Âm j
5% sociales. .Àm i

M_ ^ Faire offres Ê̂ i
•̂«v ou téléphoner AI
r̂ v à la direction A_\ i
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Désirant compléter notre équipe pour no3 futurs j
ateliers, nous cherchons i. i

technicien ï
radio TV I

connaissant bien son métier, en noir-blanc et ; j
couleur. Contact agréable avec la clientèle. | j
Entrée immédiate ou à convenir. j

Bon salaire à personne de confiance et dyna- |mique. ; \

Adresser offres sous chiffres NI 512 au bureau
du Journal. j
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Nous cherchons

jardinier (ère)-
fleuriste

Larges possibilités selon capa-
cités.

Pour renseignements, s'adresser à
Michel Othenin, horticulteur,
2016 Cortaillod.
Tél. (038) 4211 87.



L'avènement du nouveau Régime n'a rien perdu
de sa valeur pour les hommes épris de liberté

La soirée au Cercle du sapin en fut une nouvelle preuve

Il est bon que périodiquement un
peuple se souvienne. Notamment des
droits parfois chèrement acquis par ses
ancêtres. C'est là l'occasion de revalori-
ser l'héritage du passé. Les Neuchâtelois
savent eux aussi se rappeler et il n'est
sans doute pas exagéré d'affirmer que de
tous les confédérés, ils sont ceux qui
mettent le plus de ferveur à célébrer
l'indépendance de leur Etat.

Le Cercle du sapin , en quelque sorte
l'héritier direct des quarante-huitard
chaux-de-fonniers descendus sur le châ-
teau, se souvient chaque année au cours
d'une soirée d'une atmosphère de frater-
nité. C'est l'occasion pour ses membres
de témoigner de leur attachement à leur
petit pays, patriotisme au sens le plus
noble qui n'a rien à voir avec les infa-
mants nationalismes exacerbés. C'est
aussi une manière de « donner une âme
à son pays » comme devait le souligner
le président du Cercle du sapin , Henri
Quaile, avant qu'il ne souhaite la bien-
venue à ses hôtes de marque, le conseil-
ler d'Etat genevois André Ruffieux le
conseiller aux Etats et d'Etat Carlos
Grosjean, M. Maurice Favre, député, les
conseillers communaux R. Moser et R.
Ramseyer, Me Albert Rais, ancien juge
fédéral , et M. Adrien Favre-Bulle,
ancien conseiller national. Enfin, M.
Quaile adressa ses remerciements à la
Cécilienne et à l'Union chorale réunies
pour la première fois lors de l'anniver-
saire de la République , sous la direction
de leur directeur commun E. de
Ceuninck.

Premier orateur de la soirée, M.
Carlos Grosjean se devait de transmettre
son « message sur l'Etat » en notant en
particulier les déficits inscrits tant au
budget ordinaire qu'extraordinaire du
canton. Mais comme le Conseil d'Etat
s'en est déjà expliqué, il s'agit là d'une
politique d'investissements à relativement
long terme, qui permettra au canton de
Neuchâtel d'être un Eat moderne apte à
résoudre les problèmes d'aujourd'hui. Puis
M. Grosjean passa à un tour d'horizon
très général de la situation politique et
économique mondiale, en soulignant la
dépendance directe de nos industries aux
fluctuations monétaires, le conseiller aux
Etats affirma, et ce fut là le passage le
plus intéressant de son intervention , que
la députation neuchâteloise à Berne était
consciente du danger qui menaçait
l'horlogerie avec le dépôt à l'exportation
donc la mise en vigueur ne serait rien
moins que l'introduction d'un nouvel
impôt. Enfi n, il aborda la question du
droit foncier qui devra être repensé pro-
chainement, sous peine de voir notre sol
définitivement spolié, avant d'exprimer
ses craintes devant la résurgence des
fanatismes, ce qu'il dénomme les
démons de l'homme.

Selon la tradition établie depuis quel-
ques années, c'est un conseiller d'Etal
genevois qui est l'hôte d'honneur du
Cercle du sapin lors du banquet du 1er
mars. Cette année, c'est M. André Ruf-
fieux qui était l'invité du jour , et il
s'attacha à brosser un tableau du canton
de Genève qui peut se targuer comme le
nôtre d'être une République. Malheureu-
sement M. Ruffieux crut bon d'entrete-
nir son auditoire d'un sujet qui le pas-

sionne , l'aviation civile , thème intéres-
sant au demeurant par les multiples
questions qu 'il soulève à propos de la
sauvegarde de l'environnement ; mais on
peut cependant douter que ce fût la
meilleure occasion d'en parler.

Enfi n , grâce à M. Maurice Favre à
qui revenait l'honneur de porter le toast
à la patrie, les « républicains » réunis ce
soir-là purent se convaincre que tous les
orateurs commis à cet office ne sont pas
des « bradeurs du 1er Mars ». Si M.
Favre n'hésita pas à poser la question de
la permanence du 1er Mars. Il n'en fut
pas moins catégorique dans son propos,
opposant le triple principe de l'Ancien
régime, « autorité-hiérarchie-fixité », à
celui de la République , « liberté-fraterni-
té-égalité ». II devait ajouter que depuis
:184S, la liberté n'était plus un privilège
et citant Bergson , que la reconnaissance
des droits de l'homme représentait un
moment décisif de l'humanité et la
concrétisation après quelque 2000 ans
des principes du christianisme. Excellen-
te conclusion de cette commémoration
de la Révolution , qui laissait à la
générosité de cœur la place qui lui re-
vient.

Bl. N.

Le Rassemblement jurassien se
rend au 1er Mars neucliâteEois

Brandissant torches et étendards aux armes de leur patrie, les Jurassiens, au cours de leur marche

sur la Chaux-de-Fonds, alors qu'ils sont près de la Cibourg. (Avipress - Robert)

A la lueur de mille et un flambeaux

De notre correspondant :
Il faisait froid, très froid. Aussi fut -e l le

accueillante la grande salle du restaurant de
la Cibourg, à la frontière des pays de
Neuchâtel et de Berne. Dès la fin de
l' après-midi déjà, alors qu'une bise glaciale
s'installait sur la région, les sympathisants
dn Rassemblement jurassien se retrouvaient
dans cet étabiisement public qui à ia
manière d'un symbole, concrétisa l'espace
d'un instant ce rapprochement entre deux
peuples.

Certes, l'on relevait dans les rangs d'i *U>.
nombre de « ténors », mais une chose
surprit : la forte participation. Nous
espérions quelque deux cents à trois cents
personnes, commentait l'un des respon-
sables. Ils étaient pins d'un demi millier
qui, désirant honorer la République neuchâ-
teloise, s'étaient donné rendez-vous. Un
succès qui fut d'autant plus ressenti que
l'ensemble de la manifestation se déroula
dans l'ordre le plus exemplaire.

Cette marche commémorative des
Jurassiens, entreprise à l'occasion du 125me
anniversaire de l'indépendance du canton de
Neuchâtel, a frappé par un double aspect :
l'enthousiasme de ses membres dont les
rangs avaient été grossis d'une jeunesse non
point turbulente mais gaie et vive ; le
respect qui se dégagea dans la population à
l'issue d'un défilé des plus impressionnants.

— Bonne soirée, s'écriait en souriant la
tenancière du « bistrot » de la Cibourg,
tandis que s'éloignait le cortège aux mille et
un flambeaux.

Bonne soirée mais surtout bon voyage.
Car il était long le périple conduisant de la
Cibourg à la Chaux-de-Fonds, en passant
par le Bas-Monsieur. Un trajet cependant
qui, à l'instar des fêtes de Noël, voyait de
multiples lumières s'égrener sur le parcours.

Calme et dignité, dans un joyeux concert
de chants et de slogans où l'on précisait
que la lutte n'était pas terminée. Le Jura
libre à cette occasion sut revendiquer ses
droits.

Après une courte halte au sommet du
chemin Blanc où l'on procéda au renouvel-
lement des torches, le cortège atteignit l'ave-
nue Léopold-Robert puis enfin la place de
la gare. A l'issue d'une rapide concertation,
les dirigeants décidaient de laisser les parti-
cipants souffler un peu. Et surtout se
réchauffer, avant de passer la paroles aux
responsables de la partie officielle.

En début de soirée cependant, quelques
personnes s'étaient rendues auprès de M.
Jean Haldimann, préfet des Montagnes pour
lui remettre un message des Jurassiens au
peuple et autorités de la République et
canton de Neuchâtel.

Nous y relevons qu'une fois de plus le
R.J. réaffirme sa volonté d'une région indé-
pendante. « Depuis le 1er mars 1848, souli-
gne le texte, vous êtes maîtres chez vous.
La liberté dont vous jouissez, Ami Girard
et les patriotes neuchâtelois l'ont arrachée
les armes à la main. Le combat a duré dix-
sept ans ! Il s'agit en fait d'une double
victoire. La première est la plus difficile.
Les patriotes l'ont remportée sur eux-mê-
mes, sur les vieilles divisions du pays. La
seconde, ils la remportent sur l'étranger. >•

Ce message est signé du président du

Rassemblement jurassien , M. Germain
Douze et du secrétaire général Roland
Béguelin.

De son côté, l'Union des patriotes
jurassiens (antiséparatiste) a publié un com-
muniqué à l'occasion du 125me anniversaire
de la procl amation de la République et
Canton de Neuchâtel , communiqué adresse
au Conseil d'Etat. Il y est rappelé que le
1er Mars 1970 symbolise pour les Jurassien;
la fin de la tutelle morale imposée dans
certains des districts par la propagande el
l'autoritarisme du mouvement séparatiste.
« Persuadés qu'il est possible , au sein de la
Confédération helvétique, de trouver des
solutions démocratiques aux questions les
plus délicates », L'UPJ renouvelle ses vœux
aux Neuchâtelois.

Les Jeunesses civiques du Jura bernois , de
leur côté, rappellent , dans un autre commu-
niqué que « les quelque trois cents
Jurassiens qui se joignirent aux Républicains
neuchâtelois , il y a 125 ans, étaient des
habitants de l'Erguel , dont les descendants
sont aujourd'hui , en grande majorité ,
opposés aux méthodes et aux théories
ethniques des séparatistes. »

La manifestation du Rassemblement
jurassien , quant à elle, s'acheva au son des
hymnes patriotiques du Jura. Il y fut lu le
message que MM. Germain Donzé, Roland
Béguelin , Roger Schaffter et Roger Jardin
ainsi que Mme Cattin avaient remis à la
Préfecture. Une cérémonie qui se déroula
sans heurt , comme l'avaient souhaités ses
responsables. Avec un regret toutefois à
l' adresse des innombrables Chaux-de-
Fonniers que le froid avaient retenus; chez
eux...

Plu N. « Le Neuchâtelois est resté
foncièrement indépendant ! »
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Le 1er Mars aux Brenets
I S&Li

De notre correspondant :
Pour le 125me anniversaire de la Répu-

blique , les autorités scolaires des Brenets ,
d'entente avec le corps enseignant , avaienl
organisé une matinée spéciale , au cours de
laquelle une heure fut consacrée au récil
des faits historiques. Vers 10 11, une col-
lation était servie à la halle de gymnas-
tique qui allait devenir salle de cinéma du-
rant presque une heure avec la projection
d'un superbe film en couleurs sur le Doubs
cl la région des Brenets plus particulière -
ment.

Les organisateurs de la soirée ont de-
mandé à M. Yann Richter de prononcer le
discours traditionnel et à Gilbert Schwab,
ainsi qu 'au petit orchestre de la fanfare
d'animer la partie récréative . 90 convives
emplissaient les salles de l'hôtel de la Cou-
ronne.

La soirée, organisée par les partis PPN
et radical , obtint un succès complet. L'am-
biance était parfaite , l'atmosphère détendue
et l'humeur à la joie. M. Ch. Jeanneret ,
ancien conseiller communal , présenta l'ora-
teur, conseiller national et directeur adjoint
à la Chambre suisse de l'horlogerie .

M. Richter orienta son allocution vers
les faits historiques sans pour autant né-
gliger le côté humain. 11 souligna que Neu-
châtel , avant la libération , ne fut pas que
prussien : il a été autant français que prus-
sien ! Mais, s'empressa d'ajouter l' orateur :
« Les Neuchâtelois n 'ont jamais été ni Fran-
çais , ni Prussiens , surtout pas Prussiens ! »
Aussi loin que nous remontons dans l'his-
toire , on constate que le pays de Neu-
châtel a toujours été habité par des Neu-
châtelois , groupe ethnique aux particularités
propres. Malgré les influence s subies , le
fond est resté à peu près identique. Ce sont

A gauche, M. P. Haldimann,
président de commune , et à
droite, le conseiller national

Yann Richter.
(Avipress - Février)

ceux qui sont venus dans le canton qui
se sont assimilés. Puis , l'orateur démontra
que les Neuchâteloi s ne sont pas devenus
Prussiens , c'est bien plutôt le roi de Prusse
qui est devenu Neuchâtelois I

La situation de 1S14 à 184S, assez uni-
que , ne pouvait se prolonger : on ne pou-
vait rester canton suisse tout en étant prin-
cipauté prussienne ! L'action de Fritz Cour-
voisier et d'Ami Girard avait deux buts :
abolir l'ancien régime et installer la Ré-
publique d' une part , rompre l'union person-
nelle avec le roi de Prusse et ratacher le
canton à la Confédération , d'autre part.

L'orateur se dit convaincu que le sol
nei-châtelois ¦— vignoble , vallées et mon-
tagnes ont forgé davantage encore la mo-

saïque neuchâteloise d'aujourd'hui : un
pays divers et uni , une « petite Suisse dans
la Suisse ». Si l'autonomie des communes
a été préservée durant ces 125 dernières
années, c'est grâce au fait que le Neu-
châtelois est foncièrement indépendant. De
plus, il a acquis le culte du trav ail bien
fait. Il est fier des institution s qu'il s'est
données et les respecte. Perspicace, il les
critique et les adapte volontiers.

M. Richter engagea chacun à jete r un
regard vers le passé, tout en appréciant
le présent et en songeant à l'avenir. L'évo-
lution actuelle exige la recherche d'un équi-
libre et de la part des dirigeants un état
de souplesse et de grandes disponibilités
intellectuelles.

Le 1er Mars au cercle
de l'Union républicaine

Le 125me anniversaire de la Révolution
neuchâteloise a été célébré mercredi soir
dans les locaux du cercle de l'Union ré-
publicaine. La manifestation a débuté par
un repas servi à plus de cent convives,
à l'issue duquel le président de fête Jean-
Pierre Renk. député , a salué notamment
MM. Jean Benoit , adjoint au procureur
général de la Confédération , Jacques Bé-
guin , conseiller d'Etat , Jean-Louis Duvanel ,
président du tribunal du Locle, Pierre Wyss,
juge d'instruction des Montagnes ncuchâ-
çois Faessler, ancien président du Grand
conseil , Philippe Vuille , ancien conseiller
communal et J. -C. Jaggi , président du
groupe des députés progressistes.

Après une audition de la Musique mi-
litaire , dirigée par son chef Roger Perret,
M. Benoit s'attacha avec beaucoup de clar-
té à présenter ce qu 'est la lutte contre la
criminali té  internationale , maladie si l'on
peut dire de notre civilisation. Il est diff i -
cile d'évaluer les méfaits de la criminalité
internationale favorisée par le développe-

ment énorme des transports aériens, par
l 'internationalisation du commerce, par l'at-
teinte au patrimoine.

Dans la seconde partie de sa confé-
rence, M. Benoit traita de la répression
qui s'organise tout en respectant la sou-
veraineté des Etats. Notre pays se défend
contre les actes criminels et , sur le plan
international , 114 pays collaborent à l'éta-
blissement d'une police internationale effi-
cace et à l'élaboration d'un code de droits
et de procédures moins disparates que
ceux qui existent.

Après ce ' substantiel exposé, il apparte -
nait à M. Roger Vuilleumier , député, de
porter le toast à la patrie. Il le fit d'une
façon originale, amenant l'assistance à fai-
re une jolie et poétique balade au travers
de nos sites jurassiens puis â entendre un
poème d'Arthur Nicolet. On entendit en-
suite M. Renk remercier orateurs , musi-
ciens et auditeurs ; puis ce fut la clôtu-
re de ce « 125me » par l'exécution des
hymnes neuchâtelois et suisse.

La Musique militaire exécutant l'un de ses morceaux au Cercle de
l'Union républicaine.

(Avipress Robert)

Sî ^̂ ^Ê -î i-X^S; :

1er Mars :
tradition renouée !

(c) Renouant avec une traditio n abandon-
née depuis bien longtemps , la fanfare l'Es-
péranc e a marqué le 125me anniversaire
de la République en jouant la retraite en
divers endroits du village le soir du
28 février , à la lumière des anciennes
torches à deux branches qui étai ent en
usage en de telles circonstances il y a
quelqu e 30 à 40 ans. Puis , les membres
des sections démocratiques libérales des
Geneveys el Coffrane se retrouvèrent au
Lion d'Or tandis que les radicaux fêtaient
la Républiqu e au Cercle démocratique des
Geneveys-sur-Coffrane.

Pharmacies de service : Marti , Cernier :
Picrgiovanni , Fontaines.

Permanences médicale et dentaire : votre
médecin habituel.

Le Locle
CINÉMAS. — Casino : 20 h 30. La loi

du milieu (16 ans) ; 23 h 15. La fi l le
de Fanny Hill (18 ans).

Lux : 20 h 30. Docteur Popati l ( 16 ans) ;
23 h 15, Addio zio Tom (IS ans).

Pharmacie de service : Coopérative , Pont 6.
Dès 21 h , tél. 17.

Permanences médicale et dentaire : en cas
d' absence du médecin t ra i tant ,  tél. 17 ou
le service d'urgence de l 'hôp ital , télé-
phone 31 52 52.

Horloger assassiné dans son lit
Crime sordide à Villers-le-Lac

De notre correspondant :

En pleine nuit , à Villers-le-Lac.
paisible cité horlogère frontalière , un
vieil ouvrier horloger sur le point de
prendre sa retraite, M. André Ber-
geon, âgé de 65 ans, célibataire, a
été sauvagement assassiné dans son
lit. Mercredi mati n, son patron , in-
dustriel en décolletage, inquiet de ne
pas voir à son travail , M. Bergeon,
un ouvrier qui était un modèle de
régularité, envoya quelqu'un frapper
au domicile de M. Bergeon, nu rez-
de-chaussée d'une villa tranquille , au
centre de la ville.

On s'aperçut tout de suite que des
visiteurs avaient forcé une fenêtre du
logement. A l'intérieur, le plus grand
désordre régnait. On devait décou-
vrir le malheureux recroquevillé sur
son lit , couvert de sang, la tète tu-
méfiée et défiguré. M. Bergeon , sur-
pris en plein sommeil , avait dû faire
front et lutter contre ses agresseurs.
Mais ceux-ci , armés de gourdins sans
doute, l'ont frappé à mort pour
l'empêcher de crier et d'appeler à
l'aide.

UN CITOYEN AU-DESSUS
DE TOUT SOUPÇON

Oui sont ces visiteurs du soir, ces
voyous sans scrupules, qui n'hésitent
pas à tuer. Dans la cité horlogère
sans histoires de Villers-le-Lac, on
se pose la question. On pense à ces
rôdeurs sans travail, plus ou moins

malfaiteurs , plus ou moins adonné»
à la drogue qui sévissent dans toute
la région frontalière. On fait en mê-
me temps des rapprochements avec
des vols commis tout dernièrement
dans des usines d'horlogerie. On si-
gnalait même, cett e nuit-là . plusieurs
cambriolages dans la ville voisine de
la Chaux-de-Fonds. Cependant , et
crime atroce suscite beaucoup d'émo-
tion.

M. Bergeon, ouvrier modèle, était
le type même du père tranquille. So-
lide malgré son âge, il ne rechignai!
pas à la tâche. II ne comptait que
ries amis à Villers-le-Lac où on l'ap-
pelait familièrement « Le Tcn ». Ce
n'était pas au demeurant un homme
riche, il avait bien quelques écono-
mies, mais son argen t était placé
à la banque à Morteau. Citoyen au-
dessus de tout soupçon, il occupait
ses loisirs à marcher dans la forêt.
C'était un amateur de framboises et
de champignons à la belle saison.
L'hiver, il se couchait tôt , il ne fré-
quentait ni les cafés ni les voisins.

Les gendarmes de Morteau ont
mené une enquête minutieuse sur les
lieux du drame, à la recherche d'in-
dices qui permettront de trouver
quelques pistes. Pour l'instant, tou-
tefois, les recherches n'ont donné au-
cun résultat. Le procureur de la Ré-
publique de Besançon s'est également
rendu sur les lieux. Il a ordonné le
transport du corps à Besançon. Une
autopsie sera pratiquée.

La maison où fut perpétré le crime odieux à Villers-le-Lac.
(Avipress - Robert)

(c) Hier vers 14 h, une voiture pilotée par
M. J.-M. M. domicilié en ville, roulait rue
du Sentier en direction sud. L'automobiliste
n'ayant pas accordé la priorité do droite à
une camionnette conduite par M. F.F., do
la Chaux-de-Fonds, une collision s'ensuivit.

Toujours la priorité

• Douleurs? „, *&*_
• Grippez m̂ |j\
• Maux de mM R

soulage vite
Nouveau: ̂ "dT5'
comprimés effervescents

NAISSANCES : Epitau x, Didier-Chris-
tophe , fils de Denis-René , galvanoplaste et
de Eveline-Marie-Louise , née Voyamc.
Ackermann, Alinc-Paulette, fille d'FIenri-
Louis , gérant et de Evelyne-Marthe-Claire ,
née Gueniat. De Barros, Miguel , fils de
Quintino , médecin et de Maria-Isabel , née
Feio. Progin , Mélanie-Alexia , fille de
Gérard-Fernand , mécanicien électricien et de
Evelyne-Yvonne, née Jeanneret. Del Mastro ,
Fanny-Olympia , fille de Franco, cuisinier et
de Nicole-Mauricette-Mathilde , née Nardin.
Schupbach , David , fils de Otto-Erwin , chef
monteur en brûleurs et de Anita-Julia , née
Brudermann. Pochon . Pierre-Alexis, fils de
Charles-Henri, forestier et de Susannc-
Gabrielle , née Schmid. Boulogne , Nathalie-
Gaëtane-Andrée , fille de André-Jean-Marcel
et de Elisabeth-Marie-Louise, née Baudot.

Etat civil
de la Chaux-de-Fonds

(28 février)
(c) Hier vers 8 h , les premiers secours sont
intervenus rue de la Ronde , où une
conduite d'eau d' un diamètre de 10 cm.
avait sauté. Ils ont dû notamment ouvrir les
écoulements recouverts de neige et de glace.
En outre , il leur a fallu pomper l'eau qui
s'étai t infil trée dans les immeubles sis 31 et
35, rue de la Ronde.

Départ prématuré
(c) Au volant de sa voiture , un ressortissant
français , M. C.H.. domicilié à Saint-Denis ,
roulait hier vers 11 h 10, rue Numa-Droz
en direction est. A la hauteur de la rue
Docteur Coullery , l' automobiliste repartit
prématurément du stop et coupa la route à
une auto conduite par Mlle M.E., habitant
la Chaux-de-Fonds , qui descendait. Colli-
sion et dégâts.

Rupture
d'une conduite d'eau

(c) La police cantonale de la Chaux-de-
Fonds a arrêté un ressortissant allemand E.
H., qui a perpétré des cambriolages dans
des appartements et dans des restaurants à
la Chaux-de-Fonds, durant ces deux
derniers jours.

Cambrioleur arrêté

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS
Corso : 20 h 30, « Le Grand Blond avec

une chaussure noire » (16 ans).
Eden : 20 h 30, c Les Joyeux Lurons » (16

ans) ; 23 h 15„ « Enquête sur la vie
sexuelle de la ménagère, No 2 » (20 ans).

Plaza : 20 h 30, « Alerte à la bombe »
(16 ans).

Scala : 17 h 30 et 21 h, « L'Apprentie sor-
cière » (enfants admis).

Galerie du Club 44 : peintures et gTavures
de Luigi Cripa.

Permanences médicale et dentaire : en cas
d'absence du médecin de famille, tél.
22 10 17.

Pharmacie d'office : Henry, 68, avenue Léo-
pold-Robert , jusqu 'à 21 h , ensuite tél. 11.

THÉÂTRE
Maison du peuple : 20 h 30, c Avec Achille

Lancelot , ce sera différent » , par le théâ-
tre-création de Lausanne.

Naissances : Alessandri , Vanessa-Karine ,
fil le  de Francesco, carrossier et de Marie-
Claude-Ida , née Froidevaux ; Noirjean ,
Fabrice-Gérard , fils de Gérard-Henri , carre-
leur et de Myriam-Marie, née Wermuth ;
Offredi , Alain, fils de Carlo , maçon et de
Giovanna , née Appendino ; Fazzone,
Emilio, fils de Silvio, mécanicien et de
Anna , née Tino ; Fleury, Giliane-Christiane ,
fille de Gérald-AIfred , horloger et de Deni-
se-Madeleine , née Bobillier ; Monnet , Lu-
cien-Will y, fils de Claude-Willy, teinturier et
de Josiane , née Neuenschwander ; Saad ,
Frédéric-Lucien , fils de Ibrahim-Elias , méde-
cin-dentiste et de Durdica-Milliv oy, ' née
Ashner.

Promesses de mariage : Maire , Eric-
André , vendeur et Oppliger , Monique ; Ma-
sini . Pier-Umberto , mécanicien et Dubler ,
Eliane-Andrée.

Mariage civil : Simon-Vermot , André-
Louis , étudiant et Collau d, Raymondc-Ma-
rie.

Etat civil de
la Chaux-de-Fonds

(27 février)
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LE GARAGE DE LA COTE S.A. IT3 _ */ »ff ffr3B "
les vendredi 2 et samedi 3 mars de 8 h à 21 heures WÊIÊ Ê̂ÊÊr '̂ ^̂ m̂Êm

de son nouveau hall d'exposition. ' ~ -4HL ^ \̂c /
La direction du GARAGE DE LA COTE S. A. se fait un plaisir de vous présenter ici les artisans de cette réussite :

Carrelages : Félix Bernasconi, les Geneveys-sur-Coffrane Electricité : Jean-Louis Vaucher, Peseux
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W  ̂ Kuoni guérit la ^
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f fièvre des vacances)
S Si vous brûlez de partir en vacances, c'est que la fièvre du dépaysement /"̂ """"N if

vous gagne! Alors consultez Kuoni et vous serez guéri. Comment? f  *A»VS*J mm Mais en rêvant: Lf f a  &•/ m

M FB"1 , .„ T QJf 1 8 jonrs à Agadir dèsFr.595.- flffi¦ '¦ "erre des contrastes! Rues ^*J f  I I 8 jours à Tanger dès Fr. 570.- m
M M. brillamment éclairées, circulation Z^Jf mà. \ I t*!̂ » ™™ *.̂ ™

370 " Hrvf - , ... • , ,, , . .' _ . .  ^&&& Wmwff itf s lK. \ if  8jonrs a Palma de Majorque ez
% frénétique , vie a l'américaine. Puis Ë2@bSj/lfffl/ \ § I dès Fr. 370.- m

des ruelles filiformes , une foule h* ZJUBIBÊSSL l/%\ 8 jours en Turquie \î
W I,- „„™ A „ A n„ ;~„™,,„ A n .!~~;„~„ ri* —0ËSÈWB$K88£I S,9 dès Fr. 595.-de Zurich Hâ13 bigarrée, des loueurs de dominos, JT ^PaMaEr*} — |- p
15 un plongeon dans le passé. Des Cj éÊ3 *&&~ *̂** ^ f̂ T^ uZ^v^Ttl §s.̂ J „ . , . , fa*»*©"̂  — un tour de la Méditerranée en M
M arômes piquants, prenants, epices.  ̂ 6 étapes. Pour en savoir davantage, g
m L'homme des tavernes. L'ensorcelante musique des U demandez notre dépliant «Vacan- S

¦u i -  T-4.1 i • J. . i i i> A 1 ï ces balnéaires 73 par avion» avec Wbousoukis. Et les teintes mordorées de l'Acropole. g j toute la liste des programmes gym- ffif i m niques et activités de plein air. .*£|
fl »» Ç 8jour senSardaigne dès Fr. 595.— H

J n point sur la carte du monde. Un monde en ë = 8 jours sur la Costa dei Soi p
¦ ^ raccourci. Trait d'union entre le passé et le S j 8 jours sur la Costa Blanca ' "S
I présent, le faste de l'orient, et l'aisance de l'occident, dès Fr. 395.-deZnrich g

le charme de tous les temps conjugués en même temps. S 8Jonrs snr la Costa D
d
r
ès

d
Fr.340.- B

S Une île de la mer Egée. Rhodes! Vous connaissez? f s 8 jours sur la Costa Brava ' ' B¦ 3 dès Fr. 365.-de Zurich ¦
I o :»»>n A A ..̂ î. j ^ S 8jo ursàTénéri

ffe dès Fr. 
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H J\tl0O6S ir.O^S»'" f B 8 jours en Tunisie dès Fr! 395!- S
¦ 8 jours à à partir de S 8jours en Istrie/Pula H
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¦ Si 8jours,île deHvar dès Fr. 493 - S
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B Kuoni. Vous serez vite soulagé, instantanément remis • tj dès Fr. 444.-de Zurich S
M sur pied. Et embarqué pour Cythère dans un fauteuil S 8 jours en
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volant. Celui d'une compagnie triée sur le volet j  
. . .  

^
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Vous larguez les amarres , les réacteurs feront le reste! » / «mimmm-»,mŴ  S
I Et quand vous parviendrez à destination , nous serons là \ l/r j Aj ^  K
H pour vous accueillir et vous... mais cela , c'est une HST Mr .̂ sSS^A.'̂̂ Êa^B surprise et nous n'en dirons pas davantage. I il f f  JBkWJma wLa?mm\.

1 Un remède radical pour fous H f î r?JS^̂I ceux qui brûlent de partir en vacances. I KLLJ O NI
fl Demandez nos prospectus «Vacances balnéaires 73 M ^Vj BiV VJ| V
^| par avion» et «Voyages accompagnés» ou - mieux «rriAwr ^imWskyBk\ WSr&mmW
%L encore - venez nous voir. ^0̂ ' "*&&$& i \WJEkW

N̂B««B«BHBa«B«n«BBMBBfl  ̂Pour de plus belles vacances
2000 Neuchâtel, 8, rue de l'Hôpital, Tél. (038) 24 45 00 2500 Bienne 3, Dufour 17/Collège,TéL (032) 2 99 22

Pour les Neuchâtelois : depuis le printemps 72, nous sommes également représentés à Neuchâtel I
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CSl©inîS©S P°ur messieurs , JPh m ^̂  Ë̂
^̂ ! B̂ ^ *̂ rayures fantaisie, repassage inutile flL-8|Jln

ffi î  ̂ Ch6ITliSGS P°ur messieurs, A||
^̂ tjy très belle qualité de popeline unie, Jf H | f̂fflHTBRTilIfc,

|̂B cie'; blanc ou rose m ' \ \ \ \  L̂\_A p̂  ¦¦ !•¦ ^H$ B)

0^  ̂ Pyjam3S P°ur messieurs , i | — ^̂  |̂
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DEMACS DE PRINTEMPS
/*fUR TOUS LES TON!
È CjO^^ r̂—vTî51 \ Toute une gamme de couleurs. Des tons
È i\ /iX/^^u mfe \ en crescendo et en decrescendo, tendres
jf IJMwLJy iM' )̂ L ) ouardents. Du bieu ciel au vert pomme, en
P U v 

 ̂^
ga ârf  ̂ y passant par ie beige. Des teintes joyeuses

m .̂ »̂ -̂  assorties à votre garderobe printanière.

1 Bourse à bandouillère 5 Sac à rabat imitation 8 Bourse avec 2 poches
imitation vernis, avec ^5@ vernis,fermoirà pression. appliquées et fermoir à
courroie réglable. JLfQ)o* Entièrement doublé. /̂ffo pression. A (î%

2 Sac en cuir-velours à J@ 
En skai Florette. . AXMf En Granappa. W

large bandouillère. Hr@oca 6 Sacoche à rabat avec 9 Sac à rabat long format
3 Bourse avec nnrhe à courroie réglable et avec poche à miroir.

.WMÎ J^?££mI2. ***> poche intérieure. En û f̂? Entièrement doublé. )̂@miroir, entièrement 3̂)K u^iio \/;if;„« j y ^i
** rv^«™«„ -̂ rHi»

doublée reps. Granappa. <J5ora Helia Vilfino. M >̂* Granappa. <*3><S>o
7 Sac à rabat classique 10 Bourse en nappa.

4 Sac entièrement double imitation vernis, 4 poches appliquées et
reps avec poche à miroir. /̂P ̂  3 compartiments et poche à miroir. Doublure *3j©Granappa. ^̂ © poche à miroir. (̂Hl reps" ^Oo3

. v.;.;,..,.;,.^. .,,,¦-

HIH l̂ ^P̂ ^̂ tf?  ̂

toujours 

plus appréciéeMlunOS
En vente dans les Marchés Migros et principaux libres - services



Pour notre nouvel établissement ,
nous engageons

steward
ou stewardess

pour le service du gril ;

dame ou jeune fille
pour le service du petit déjeuner
(6 h à 11 h, connaissance du ser-
vice pas nécessaire) ;

homme toute main
plongeur
aide de cuisine

(homme ou femme),
éventuellement travail temporaire.
Possibilités d'avancement.

Prière de s'adresser à Novotel,
Neuhâtel-est, 2075 Thielle,
tél. (038) 33 5757.

Restaurant du Joran, Serrières
cherche

CUISINIER
Date d'entrée à convenir.
Tél. 25 37 92.

Nous engageons immédiatement ou à une date à
convenir :

FILLE DE SALLE
• Congés réguliers
• Bons gains
• Service non compris.
Faire offre ou téléphoner à :

HOTEL DU POISSON, 2012 Auvernier.
Tél. (038) 316231.

WJr^R .̂*vl Fabriques de Balanciers Réunies S.A.

Li f̂fl l 2024 SAINT-AUBIN (NE)
BHI_3_»I n i

^ _̂^̂ \̂mM Nous engagerions :

MÉCANICIENS
MÉCANICIENS - OUTILLEURS
MÉCANICIENS FAISEURS D'ÉTAMPES

Mise au courant assurée par personnel spécialisé.
Adresser offres écrites ou se présenter à notre di-
rection, sur rendez-vous' par téléphone au (038)
55 24 33.

La Société
de Banque
Suisse à Bâle
engagerait

correspondanciers
de nationalité suisse et de langue maternelle française
avec de bonnes notions d'espagnol pour l'un des ser-
vices de sa

clientèle privée
(section d'étranger). Dans nos départements s'occupant
de la clientèle privée, vous entrez en contact par écrit
avec des personnes du monde entier. Nous attachons
la plus grande importance au fait que chaque client
soit traité de façon individuelle, ce qui exige de nos
correspondanciers d'excellentes connaissances linguis-
tiques.

Nous pouvons vous offrir un bon salaire, un climat de
travail sympathique et l'horaire individuel.

. Si vous marquez de l'intérêt pour une activité Indépen-
dante et variée, n'hésitez pas à adresser votre offre
de serivce à la

à||X Société de Banque Suisse
rtj¥*Tjî5 Service du personnel

./ri. . Ĵ» Aeschenvorstadt 1, 4002 Bâle
l °7* Téléphone (061) 23 23 23, Interne 2225

|j Nous engageons

I AIDE-
MAGASINIER

| KYBURZ & CIE S.A.
g Rue des Indiennes 9
I 2074 Marin. Tél. (038) 33 33 61 '
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Plus rentable pour l'entreprise.
Plus agréable pour le chauffeur.

Tous les modèles Bedford CF sont mécanique au maximum grâce à la par exemple sont moins fatigantes ; la S
équipés, en version standard, de la souplesse du convertisseur de couple, conduite est plus sûre et plus agréable. i

i fameuse boîte GM entièrement Elle fait tourner votre moteur au Bedford CF:moteur2,3 litres avec arbre §
automatique à 3 rapports avec Kick- régime le plus favorable. Son entretien à cames en tête développant 81 ch

i down. Cette transmission a déjà fait est minime et sa robustesse à toute (DIN); charge utile: jusqu'à 1200 kg; S
ses preuves sur plusieurs centaines épreuve. 6 versions: fourgon ; fourgon avec toit 1

| de milliers de véhicules dans le La transmission automatique permet surélevé; châssis-cabine: équipement §
monde entier. de concentrer toute son attention sur "sur mesure" selon vos besoins ; pont
La transmission automatique sur uti- le trafic; la pédale d'embrayage métal léger; bus 9 ou 13 places: idéal
litaire : c'est de l'économie intégrée. n'existe plus. Les livraisons en ville pour le transport de personnel.
La boite GM ne craint pas les change- 

^̂ '̂^«ïflfete* Fourgon avec transmission automa-
ments de chauffeurs. Elle ménage la à^Mg^Em b̂!k& tique: Fr. 14300.-*

; ^^ T^ /T IJL \ ^ T~~N Crédit avantageux grâce à GMAC Suisse S.A. 'prix Indicatif

ITSif̂ TVr Je désire recevoir sans engagement Jlj ĴI -̂'S* 1 " /Lj5W8^l̂ i , Sgflp 1̂ 5!8B HSHB §TW.
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Vente et Service BEDFORD en Suisse romande : Ardon Neuwerth & Lattion (027) 817 84, Chippis L. Tschopp (027) 512 99, Fribourg Garage du Stadtberg (037)
22 41 29, Garage du Pont S.A. (037) 22 15 57, Genève Autos-Import S.A. (022) 42 58 00, Binggeli & Mùhlebach S.A., Centre poids lourd (022) 31 29 30, Lausanne
Ets Ramuz et Garage Edelweiss S.A. (021) 24 04 44, Garage de Saint-Martin S.A. (021) 20 54 51, Neuchâtel M. Facchinetti (038) 24 21 33, Payerne Garage de l'Avia-
tion (037) 6120 42, Porrentruy W. Affolter (066) 66 6822, Saint-Cierges A. Frey mond (021) 95 61 19, Yverdon Garage des Remparts (024) 2 35 36, Gérald Jaggi
(024) 2 88 77,
et notre distributeur local à Agarn (027) 6 66 21.

BUSSIGNY-PRÈS-LAUSANNE
La Municipalité met au concours
un poste

D'AGENT DE POUCE
Entrée en fonctions à convenir.
Conditions : être incorporé dans
l'armée : jouir d'une bonne ins-
truction générale et d'une excel-
lente santé : justifier d'une bonne
conduite. Avantages selon statuts
du personnel. Tous renseigne-
ments peuvent être obtenus auprès

4 du commissaire de police,
N™* tél. (021) 89 07 71.

Les offres manuscrites accompa-
gnées d'un curriculum vitae, d'une
photo récente, certificats et réfé-
rences seront adressées à la
direction de police, 1030 Bussigny-
près-Lausanne, jusqu'au 24 mars
1973.

BOUCHERIE-CHARCUTERIE
DE NEUCHATEL
engage, tout de suite ou pour date
à convenir, pour son département
traiteur, une

employée de cuisine
Bonne ambiance de travail.
Horaire régulier. Semaine de
5 jours. Eventuellement nourrie et
logée.

Prière de se présenter à la
BOUCHERIE-CHARCUTERIE
ROHRER, Neuchâtel, Hôpital 15 ou
de téléphoner pendant les heures
de travail au (038) 25 26 05 ou le
soir et le dimanche au (038)
25 2717 - 63 22 82.
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Christian et Sylvane MICHAUD-
VEYA ont la grande joie d'annon-
cer la naissance de leur fille

Stéphanie
24 février 1973

Maternité Plage
Pourtalès 2015 Areuse

L'Etude des notaire»

Georges Vaucher
et André Sutter, à Fleurier

cherche une

SECRÉTAIRE
expérimentée. Place stable.

Faire offres, avec curriculum vi-
tae, références et prétentions de
salaire.

Monsieur et Madame
Jacques RUEDIN-DUPONT ont la
joie d'annoncer la naissance de leur
fille

Frédérique
le 1er mars 1973

Maternité Rue Gustave-Jeanneret 10
Pourtalès 2088 Cressier
Neuchâtel

Premier mars bien calme au Vallon
De notre correspondant régional :
(c) La journée du 1er mars a été

radieuse au Vallon. Le ciel a été im-
muablement bleu et le soleil a brillé
de tout son éclat , comme ce fut d'ail-
leurs le cas la veille.

Le 125me anniversaire de la Répu-
blique neuchâteloise a été célébré avec
calme dans les cafés par différents par-
tis politiques. Ces manifestations tradi-
tionnelles, après un siècle et quart d'exis-
tence, tendent de moins en moins à ras-
sembler la grande foule, car comme le
disait fort justement le curé de Tra-
vers dans nos colonnes samedi dernier,
si la Révolution a conduit à l'évolution,
l'évolution noie de plus en plus la ré-
volution et même l'esprit qui animait
les patriotes de 1848.

A FLEURIER
A Fleurier, aucune manifestation n'a

eu lieu. La fanfare « L'Ouvrière » a
donné concert sur les principales pla-
ces publiques du village et a joué deux
morceaux devant l'hôpital. Les musiciens
se sont produits par une température de
12 degrés au-dessous de zéro. En rai-
son de l'état des routes, ils durent re-
noncer à défiler et se déplacèrent d'un
endroit à l'autre en voiture.

Mercredi , le thermomètre est descendu
à —19 degrés dans notre région et hier
la température, au début de la matinée
était remontée très légèrement. En re-
vanche, si les gens se sont calfeutrés
soir et matin, les skieurs ont pu s'en
donner à cœur joie sur les pentes de la
Robella et dans les autres villages do-
tés de téléskis.

Dix candidats ne siégeront pas au Château
Une seule chose est suie avant les élections

De notre correspondant régional :
Si les dés ne sont pas encore jetés , du

moins les jeux sont-ils faits. Les trois
partis traditionnels — les seuls à être
certains d' obtenir des sièges dans le nou-
veau parlement — ont élaboré leurs lis-
tes de candidats.

Les socialistes en présentent sept, les
radicaux six , et les libéraux six aussi. Ils
sont donc au total dix-neuf candidats
pour neuf sièges à pourvoir. Une chose
est donc certaine : dix d'entre eux ne
seront pas élus. Reste à savoir de quelle
couleur seront les « vestes » majoritai-
res...

Il y a quatre ans, le nombre des
candidats avait été de vingt-deu x, soit
huit radicaux , sept socialistes , cinq libé-
raux et deux représentants du POP. Dix
sièges étaient alors en jeu. Les radicaux
en décochèrent cinq, les libéraux deux et
les socialistes trois, ceux-ci perdant deux
sièges en douze ans.

En 1969, la répartition des députés par
commune avait été la suivante : Môtiers ,
trois (un libéral , un radical qui a
déménagé à Boveresse en cours de légis-
lature, et un socialiste). Fleurier se vit
attribuer deux députés : un socialiste et
un radical ; la Côte-aux-Fées, deux
députés aussi , un libéral et un radical ;
Couvet , un radical ; Travers, un radical
et Buttes , un socialiste. Les deux candi-
dats du POP n'avaient pas obtenu le
quorum.

COUVET EN TÊTE
Cette année, les candidats ne se répar-

tissent pas selon l'importance démogra-
phique des villages, ainsi Couvet pour
neuf sièges vacants aura cinq candidats ,
soit deux libéraux, deux socialistes et un
radical. A Fleurier , le plus grand village
du Vallon , on s'est montré plus modeste ,
radicaux, libéraux et socialistes présen-
tant chacun un candidat , tout comme à
Travers du reste.

Môtiers a un candidat libéral et un
candidat socialiste, et la Côte-aux-Fées
un candidat radical et un candidat libé-
ral. Le candidat de Boveresse sera
radical , tout comme celui de Noiraigue
où il n'a pas encore été possible de
recréer une section du parti socialiste.
Saint-Sulpice et Buttes auront tous deux
chacun un candidat socialiste.

La bataille sera sans doute serrée car
le collège électoral du Val-de-Travers
n 'a plus droit à 10 députés , mais à neuf
seulement en ra ison du recul démogra-
phique.

AUCUN CANDIDAT
« DE LA FRONTIÈRE »

Sans doute est-il difficile de faire un
pronostic sur l'issue du scrutin, mais on

peut prévoir une perte d'un siège chez
les radicaux et un statu quo dans les
autres partis. Cela bien sûr, sauf revire-
ment , car en définitive la personnalité
des candidats jouera son rôle.

On peut être surpris d'une chose ; non
pas de l'absence de candidats aux
Bayards car ce village n'a jamais eu
grande chance d'obtenir un député en
raison d'un nombre trop restreint d'élec-
teurs et d'électrices pour pouvoir faire
pencher la balance, mais en revanche de
ne voir aucun Verrisan sur les listes.
L'élection au Grand conseil eût été
pourtant une excellente occasion do ne
pas se faire oublier , au moment où la
commune est préoccupée de problèmes
économi ques et touristiques. Les Ver-
risans ont donc renoncé à se lancer dans
la batail le électorale mais cela doit
rappeler à d'aucuns une certaine époque
où la commune de l'extrême frontière
envoyait à Neuchâtel — et cela ne date
pas des premiers temps de la Républiqu e
— quatre députés au Grand conseil, soit
un radical , un libéral , un socialiste et un
popiste. Voilà qui est assez significatif...

G. D.

Couvet, cinéma Colisée : 20 h 30, Fellini
Roma (parlé français - 16 ans).

Couvet, salle des spectacles : 20 h 15,
concert de jazz traditionnel.

Môtiers, château : ouvert.
Môtiers, musée Rousseau : ouvert.
Fleurier, patinoire : ouverte.
Buttes - la Robella : installation en service.
Les Verrières, téléski : en service.
Triwers, téléski : en service.
Médecin et pharmacien : habituels.
Ambulance : tél. 61 12 00 ou tél. 61 13 28.
Hôpital de Couvet t tél. 63 25 25.
Hôpital de Fleurier t tél. 61 10 81.
Service d'aide familiale t tél. 61 23 74.
Bureaux de renseignements : Fleurier : Vau-

cher-Bognar, av. de la Gare, tél. 61 10 37;
les Verrières, banque cantonale.

Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04 ou 18,
Police cantonale : tél. 61 14 23.

Dans une semaine la Blanche randonnée
De notre correspondant :
La 4me Blanche randonnée du Ski-club

de Couvet se déroulera les 10 et 11 mars,
patronnée par la FAN. Rappelons à l'in-
tention de ceux qui voudraient s'inscrire que
le parcours de la piste touristique est long
d'environ 12 km et que l'on pourra skier
le samedi entre 9 h et 16 h 30, et le
dimanche entre 9 h 30 et 16 h 30. Pour
les coureurs de fond , deux courses, l'une
de 25 km et l'autre de 10 km sont pré-
vues ;' deux départs en ligne auront lieu le
dimanche matin à 8 h 30 pour les premiers
et à 9 h pour les seconds. La première
présente le tracé suivant : départ du Cou-
vent, en direction de Vers-chez-Bourdon ,
Pierrenod , Vuissens, les Auberges, la Ron-
denoire, la Roguine, la Tormande, les Au-
berges, les Grands-Prés, Vers-chez-Sulpy, le
Grand-Pré-Baillod et le Couvent. La piste

des 10 km coupera directement de Pierre-
nod en direction des Grands-Prés. Le ra-
vitaillement (deux fois pour les 25 km) se
situera aux Auberges.

Tous les participants à la randonnée qui
termineront leur pensum recevront une mé-
daille-souvenir. Le prix offert par la FAN
récompensera le skieur le plus méritant.
Un souvenir réalisé entièrement par les
membres de la commission spéciale, sous la
direction de M. Marcel Heyer, sera offert
à chaque « fondeur » terminant les deux
courses. Il s'agit du premier volet d'un
triptyque dont les deux autres panneaux
seront offerts aux courses de 1974 et 1975.
En outre, un challenge offert par l'hôtel du
Crêt-de-1'Anneau à Travers récompensera le
coureur ayant réalisé le meileur temps sur
les 25 km. Ce trophée devra être gagné
trois fois en cinq ans. Fyj

On ne sait louiours pas nu se
déroulera la Fête romande de 197S

A l'Association des gymnastes neuchâtelois

Au cours des trois prochaines années,
les gymnastes neuchâtelois auront un pro-
gramme chargé. Le 1er j uillet, ils seront
à Cernier pour la journée cantonale de
jeux. Les prescriptions ont été établies par
la commission technique de l'ACNG : vol-
leyball, balle à la corbeille et handball se-
ront au programe de cette manifestation ,
de même qu'une course d'estafettes réser-
vée aux sections neuchâteloises de gymnas-
tique.

Le comité cantonal et la commission
technique, réunis vendredi soir dernier à
la Chaux-de-Fonds sous la présidence de
M. Francis Fivaz, de Couvet, ont parlé
du centenaire de l'ACNG qui sera fêté
en 1974.

Le comité d'organisation sera présidé par
M. Arthur Montandon, de la Chaux-de-
Fonds, ancien président de la commission
de jeunesse de l'ACNG, membre honorai-
re fédéral et membre du comité cantonal.
Les membres honoraires cantonaux, les an-
ciens présidents et moniteurs de l'ACNG
seront invités à s'associer à l'organisation
de cette manifestation.

En 1974, une journée de démonstrations
gymniques sera mise sur pied : chaque as-
sociation régionale devra être représentée
dans une discipline inscrite au programme
de la SFG.

Les responsables cantonaux ont évoqué
la Fête romande de gymnastique qui se
déroulera en terre neu châteloise en 1975.
Les sociétés de gymnastique de Neuchâtel
avaient pris contact avec les autorités pour
que des terrains soient aménagés afin de
recevoir les gymnastes romands ; malheu-
reusement , ils ont reçu une réponse néga-
tive. Pour l'heure , on ne sait dans quelle
cité se déroulera la Fête romande, mais
il semble qu 'une solution soit en vue.

FYJ

Le 1er Mars
à Auvernier

Auvernier - libéra l a fêté le 125me anni-
versaire de la République mercredi soir.
Après que chacun se fut restauré , président
Charles-André Kaufmann mit en piste les
animateurs de la soirée. Richard Loewer
très fin et spirituel, qu» beaucoup ont
applaudi au défunt c Coup de Joran » ,
inonda l'assemblée de jeux de mots et de
tours de passe-passe oratoires. MM. Jean-
Louis Béguin et Pierre de Montmollin
étaient les officiels de la soirée, puisque
tous deux candidats députés au Grand
conseil. Plutôt qu 'un discours patriotique , le
premier s'est appliqué , crayon en main, à
repenser l'architecture d'Auvernier en fonc-
tion du matériel humain à disposition.
Certains en ont pris pour leur grade, mais
c'était si gentiment fait... Quant à Pierre de
Montmollin, retenu à Colomier par des
obligations républico-militaires , il servait
d'escorte, à la tête des sous-officiers de sa
compagnie d'E. R., à Fritz Courvoisier.
Une piqu ante communication de sa part à
l'adresse des convives, lue par le président ,
fut fort applaudie. Tout ne serait pas dit si
l'on omettait de souligner ici la partici-
pation de la fanfare « L'Avenir », tant te
soir à l'heure de la retraite qu 'à celle de la
diane le jeudi.

Assemblée générale de l'IlSl de Couvet
D'un de nos correspondants :
Les sociétés affiliées ou non à l'USL de

Couvet ont siégé lundi au restaurant du
Crêt-de-1'Eau sous la présidence de M. Fré-
dy Juvet . Les délégués ont fixé le calendrier
des manifestations et des matches au loto
du 1er septembre au 31, août 1974. Vingt-
trois matches au loto ont été fixés, le di-
manche surtout , entre le 14 octobre et le 17
mars. Trois groupements n'ont pas encore
annoncé leur date. Les sociétés de l'USL
organiseront six soirées et concerts à la sal-
le de spectacle. Le concert de l'Union Cho-
rale de Couvet qui fêtera en 1974 son
centenaire a été fixé au 6 avril 1974. En
outre , organiseront une soirée : l'Helvétia
(deux fois) , l'Aurore, les sociétés fédérales
de gymnastique masculine et féminine,
l'Avenir, l'Union Chorale. L'Union des
paysannes du Val-de-Travers, le Club des
loisirs du Vallon , le Cercle italien récréatif ,
non affiliés à l'USL ont aussi prévu des
manifestations à la salle de spectacles.

Après cette assemblée, l'USL a siégé. Le
procès-verbal de la séance du 25 septembre
a été accepté. M. Francis Fivaz a donné
connaissance des comptes de la fondation
en faveur de l'USL.

Les comptes du groupement ont été pré-
sentés par M. Fivaz, caissier ; la situation
financière est saine.

I De nouveaux statuts complétés par des
règlements spéciaux ont été acceptés à
l'un animité. Suivirent les communications du
président et l'hommage à Max Chollet , pré-
sident do la section « Jol imont > du Club
jurassien et décédé l'an passé. La sonorisa-
tion décidée par le Conseil communal , de la
scène de la salle de spectacles, n 'a pas don-
né lieu à discussion. Le président a félicité
M. Charles Amann qui fait partie du
comité de l'USL depuis 15 ans comme se-
crétaire , puis comme vice-président. En

signe de reconnaissance , il lui a été offert
un cadeau. Le Judo-club a aussi offert un
cadeau à M. Amann.

L'Union des paysannes du Val-de-Travers
qui avait demandé son admission à l'USL
de Couvet ne pourra pas être admise, ne
remplissant pas les conditions des nouveaux
statuts. En revanche, le groupement de
« Pro Ticino > du Val-de-Travers et le Club
de natation et de sauvetage du Val-de-Tra-
vers seront convoqués aux assemblées en
tant que sociétés non affiliées.

Le 1er Mars à Couvet
(c) Deux manifestations ont marqué le
125me anniversaire de la Révolution neuchâ-
teloise à Couvet. 75 personnes ont assisté à
une soirée organisée par le Cercle républi-
cain. Le président Albert Stauffer a salué le
député-maire Claude Emery qui a rappelé
les événements de 1848 et tes conséquences
positives de l'événement pour notre petit
pays. Une partie récréative conduite par
l'accordéoniste Robert Barbezat a fait suite
au repas et aux discours.

Les libéraux du district , réunis à l'hôtel
de l'Aigle, au nombre d'une cinquantaine,
ont fait honneur à un banquet. Parmi les
invités , on relevait MM. Louis Mauler (Mô-
tiers) et Jean-Claude Barbezat (la Côte-aux-
Fées), députés, Philippe Favarger, président
du tribunal du Val-de-Travers. Le président
de district Michel Barraud a porté le toast
à la patrie, se félicitant que la Révolution
neuchâteloise du 1er Mars ait permis au
canton de proclamer son indépendance.
Après le repas, M. Eric-André Klauser, a
brossé le tableau des événements de 1814 à
1856, insistant sur les causes qui ont amené
les patriotes neuchâtelois à secouer le joug
prussien. La soirée s'est poursuivie par des
j eux menés par M. P.-M. Borel et des
danses conduites par l'homme-orchestre
Roger Page. Enfin la fanfare « L'Helvétia >
a ;oué mercredi soir la retraite et le 1er
mars la diane.

Au Boccia-club
(c) Le Boccia-club, inaugurera ses nouvelles
installations sises en bordure de la voie du
RVT, le 16 juin. D'ici là , les quatre pistes
de 20 m de long et de 4 m de large et leur
couverture métallique auront été aménagées.
L'inauguration de ce complexe sera mar-
quée par un championnat auquel participe-
ront neuf clubs neuchâtelois de boules , une
cérémonie officielle, une collation et des di-
vertissements. Par ailleurs , le club organise-
ra le 10 juin son traditionnel championnat
intercantonal de boules sur ses nouvelles
pistes. Pour les organisateurs , le mauvais
temps ne sera plus à craindre.

Démission d'un conseiller
général

(c) M. Joseph Rudaz , conseiller général so-
cialiste vient de démissionner. Son succes-
seur n'a pas été désigné, la liste de son
parti ne comptant plus de suppléant.

Neuchâtelois à la radio...
Samedi 3 mars, sur la seconde chaîne, la

claveciniste Mady Begert jouera des pages
de Dittersdorf , avec accompagnement de
l'orchestre du Conservatoire de la Chaux-
de-Fonds , à 8 h 30. Sur la même chaîne ,
vers 9 h , le pianiste Pascal Sigrist jouera un
concertino de Dinù Lipati , accompagn é par
l'OCN. Le culte du dimanche 4 mars, à 10
h , sera retransmis de la Collégiale ; offi-
ciant : le pasteur Ramseyer, avec Samuel
Ducommun à l'orgue. Sur le second pro-
gramme, à 14 h , on entendra Lili ane Haag
dans une pièce d'Anne-Marie Matter. Lundi
5 mars, le chœur de la RSR chantera une
messe de Strawinsky, avec Irène Bourquin ,
alto à 20 h 30. Mardi 6 mars, l'alto Lise
de Montmollin chantera des pages de
Debussy à 9 h 30, sur le second program-
me. Sur le premier programme de ce mardi ,
à 20 h 30, nous entendrons Liliane Haag et
René Serge, dans une pièce de Hennequin
et P. Weber. Mercredi 7 mars, l'émission
neuchâteloise aura lieu sur la première chaî-
ne, à 18 h 10. Sur le second programme, à
9 h, nous entendrons d'abord Pierre Mollet,
baryton , puis Irène Bourquin, alto, dans des
pages de Claude Debussy. Sur cette seconde
chaîne, à 21 h, Eric Walter rendra compte
du match de coupe d'Europe de football ,
Amsterdam - Bayern Munich. Jeudi 8 mars,
à 21 h 45, sur lo second programme, Pierre
et Mousse Boulanger parleront de poèmes
de l'an passé.

... et à la TV
Samedi 3 mars, le carnaval de Lucerne

sera commenté par Yvette Perrin, à 15 h
45. Le même soir , à 20 h 55, le bassiste
Bob Jaquillard prendra part à l'émission
'. Encyclopédie Bêta ». Dimanche 4 mars
« En avant la musique » Boudry et la
Chanson du Pays de Neuchâtel , à 17 h 30.
Lundi 5 mars , Yvette Perrin commentera
l'histoire du Petit pingouin , à 17 h 05. Puis
à 18 h 05, Pierre Kramer parlera de « 125
ans de république ».

Coup du sac postal d'Yverdon
Deux arrestations en France

On se souvient que le 21 j uillet 1972, un
sac postal contenant 600.000 fr. avait été
volé à Yverdon, sur le quai de la gare. Un
Yverdonnois P. H. avait été arrêté peu
après. Celui-ci s'était d'ailleurs évadé des pri-
sons d'Yverdon et avait été repris quelques
jours plus tard. Par la suite, il avait confir-
mé avoir fait le coup avec deux complices,
ressortissants italiens, qui avaient d'ailleurs
gagné l'Italie et n'avaient pas reparu depuis
lors. Leurs traces s'étaient perdues jusqu'à
ces derniers jours où, semble-t-il, ils ont
effectivement été arrêtés en Italie, puis relâ-
chés. Or, hier, on apprenait qu 'ils avaient

été arrêtés à Modane (Savoie-France), lors
d'un contrôle de passeport. Ils se trouvaient
à ce moment-là en automobile. Comme les
autorités italiennes semblaient ne pas avoir
collaboré d'une façon très effective, la révo-
cation d'identification n'avait pas été retirée
par les polices étrangères qui continuaient
de travailler entre elles et c'est de cette fa-
çon qu'on n pu découvrir les deux malfai-
teurs, porteurs d'une somme de plusieurs
dizaines de milliers de francs.

Une demande d'extradition a été
transmise à la police française. Vraisembla-
blement, ces deux individus seront incarcé-
rés dans des prisons différentes du canton
de Vaud.

pyyiSiï Là fin
ISf̂ ^̂  d'un grand homme

Voici terminé ce « Grand amour
de Balzac », qui nous a irrité et di-
verti par ses naïvetés, ses facili-
tés, ses invraisemblances. Quelles que
soient les insuffisances de Pierre
Meyrand , ce confortable bourgeois à
favoris, moustache et semblant de
barbiche, il faut  reconnaître que vers
la f in  il se rapproche un peu de l'ori-
ginal, puisque, loin d'être jeune , il
« colle » mieux avec un Balzac ac-
cablé par la maladie, et bientôt mo-
ribond.

Mais là encore, les manques sont
si évidents ! Balzac était p lein de
feu , de verve et d'esprit, et surtout,
il vivait sans cesse avec ses personna-
ges, pour lui plus vivants que la réa-
lité. On devrait l' entendre parler
d' eux, citer Vautrin, le baron Hu-
lot, le cousin Pons, Mme Marnef fe ,
la princesse de Cadignan, et, mala-
de, appeler à son chevet Bianchon.
Rien de tout cela, Balzac va mou-
rir bourgeoisement, comme n'importe
qui.

Ainsi, nous avons assisté à ce re-
tour à Paris en compagnie de Mme
Hanska, qu'il vient d'épouser, et à
l'arrivée dans sa maison, brillament
éclairée mais hermétiquement fermée ,
le domestique ne répondant pas aux
coups de sonnette, on force l'entrée ,
et que découvre-t-on ? Le malheu-
reux est devenu fou.  La scène, véri-
tablement balzacienne, devrait être
grandiose ; elle est tout juste honnê-
te.

Balzac avait rêvé de repartir à
neuf. Il avait dit à sa femme : « En-
semble, nous mettrons à genoux cette
ville maudite. » Le mot est-il histo-
rique ? J' en doute, car si Balzac con-
naissait à fond  la corruption pari-
sienne , il adorait cette ville à l 'égal
d'une idole. Le mot qu 'il place dans
la bouche de Rastignac , « A nous
deux maintenant », a tout de même
une autre allure !

Quan t à Mme Hanska, elle s'ef-
face un peu trop. Si c'est intention-

nel, on devrait en être averti ; ce
n'est pas le cas. En revanch e, Victor
Hugo , venant avec sa prestance de
grand poète , rendre un dernier hom-
mage au moribond , n'est pas mal.
Il est majestueux , olympien ; U a
le bon goût de ne rien dire, ce qui
évite toute déception et tout ridicu-
le. Mais pourquoi , diable, avoir mis
tant de rides sur ce grand front ?
A 48 ans, Hugo était un homme en-
core jeune ; il éclatait de vie, de
puissance et de tempérament.

C'est dans des erreurs de ce genre
que se trahit l'incompréhension ma-
jeure des auteurs et acteurs de ce
feuilleton, qui n'ont pas su recréer
l'atmosphère véritable du siècle passé ,
exception faite pour Mme Hanska,
très à l'aise aussi bien dans son rôle
de grande dame que dans ses petits
manèges de coquetterie.

Dimanche dernier a pris f in  éga-
lement la série des émissions dites
« Connaissance de la peinture ». Pré-
senter, illustrer, expliquer l'art du
X X e  siècle, l'entreprise était p érilleu-
se. Une fo i s  de plus, nous avons ad-
miré l'intelligence, la subtilité , le
goût qui ont p résidé à cette diffi-
cile émission.

Les auteurs de cette émission au-
raient pu s 'étendre sur Picasso ou
sur certains noms fra cassants, au-
jourd'hui à la mode. Non, écartant
tout snobisme, ils ont choisi les
grands révolutionnaires du siècle,
Paul Klee, Kandinsk y, Delaunay,
Max Ernst, Dali, etc., et sans ba-
vardage ni glorificati on indue, ils se
sont attachés à expliquer très objec-
tivement telle ou telle de leurs œu-
vres.

Voilà vraiment du bon travail, de
celui qui, sans comp laisance et sans
parti pris, entre dans les raisons pro-
fondes de l'évolution de la peinture ,
pour situer les choses et les illus-
trer dans leur significatio n véritable.

P.L.B.
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1er Mars :
un jour comme les autres
(c) Le 125me anniversaire , ne fut marqué
que par une réunion des membres du parti
radical qui , au nombre d' une trentaine se
retrouvèrent mercredi soir à l'hôtel des Six-
Communes où ils entendirent des exposés
de M. Jean Ruffieux , député , de Boveresse ,
qui parla des affaires cantonales et de M.
Arnold Arn , président du conseil communal
qui traita des problèmes communaux. La
fanfare < L'Harmonie » , malgré un froid
très vif , a parcouru les rues du village en
jouant la retraite mercredi soir et la diane
à l' aube de jeudi. En définitive , la journée
d'hie r fut un jour comme les autres , sans
grande animation.

Â̂/cU^a ĵ cei

COURSE
(c) Les ouvriers et employés de Fleurier
Watch CO se sont rendus jeudi en course à
Yverdon , Lucens etMoudon pour visiter
des fabrique d'horlogerie.

Fête des accordéonistes
(sp) Le village de Travers aura l'honneur
d' accueillir , ce printemps les accordéonistes
du canton. On attend la participation de
quelque 800 musiciens et musiciennes. Le
comité d'organisation est formé de M.
André Zbinden , Pierre Wyss, Frédéric Ku-
bler , Louis Ricca , André Wenger et Rémy
Barrière. Pour la première fois , cette fête
cantonale se déroulera pendant trois jours
et il est de règle que les sociétés participan-
tes reçoivent un cadeau souvenir. Aussi les
frais d'organisation seront-ils importants.

Démission au Conseil
communal

(sp) Nommé il y a environ une année au
Conseil communal , en remplacement de M.
Armand Fluckiger , démissionnaire , M. Fer-
nand Jungen , rep résentant du parti socialiste
à l'exécutif local vient à son tour de pré-
senter sa démission , pour des raisons de
santé. M. Fernand Junge n était le secrétaire
du Conseil communal et dirigeait la section
de police. Il était en outre président de la
commission législative du syndicat intercom-
munal pour l 'incinération des ordures ména-
gères.

(c) Hier matin vers 6 h 50, un automobiliste
d'Orbe qui circulait en direction de Lausan-
ne a atteint et renversé dans la localité de
Bavois , M. Constant Rossier , ouvrier agrico-
le , âgé de 75 ans, domicilié à Bavois, qui
cheminait et poussait une charrette à bras,
chargée d'une boille de lait. Souffrant d'une
commotion cérébrale et d'une fracture de
jambe, la victime a été transportée ï
l'hôpital d'Orbe.

Piéton renversé à Bavois

Chute mortelle
CRESSY

(c) Mardi, M. Albert Gonin-Péclard, agri-
culteur âgé de 67 ans, s'occupait à
descendre du foin du pont de sa grange,
lorsqu'il fit iino chute de plusieurs mètres
sur une dalle de béton. Son fils Willy
Gonin, syndic, le retrouva sous vie vers 16
h. La victime était aussi le père du Dr J.-C.
Gonin de Bercher.

Cyclomotoriste
grièvement blessé

GRANGES-MARNAND

(c) Une auto fribourgeoise circulant
mercredi vers 6 h 45, de Villeneuve (Fr) en
direction de Granges-près-Marnand, a
renversé un cyclomotoriste, M. , Adrien
Fngue, figé de soixante ans et domicilié à
Granges-près-Marnand. Grièvement blessé,
M._ Fague a été transporté en ambulance a
l'hôpital cantonal , à Lausanne.

(sp) Aujourd'hui , en guise de prolongation
aux réjouissances patriotiques du 125me an-
niversaire de la République neuchâteloise,
la Société d'émulation organise à la salle
de spectacles de Couvet un grand « caf
conc » entièrement consacré au jazz tradi-
tionnel. Pour ce faire, elle a invité trois
têtes d'affiche qui raviront tous les suffra-
ges des amateurs, jeunes ou adultes, d'un
genre musical parmi les plus populaires de
ces cinquante dernières années : les « Amis
du jazz » de Cortaillod (12 musiciens di-
rigés par Henry DuPasquier), le pianiste
Jean Bionda et son trio, et en vedette le
saxophoniste-ténor français Guy Lafitte,
lauréat d'innombrables distinctions interna-
tionales et collaborateur , lors de multiples
concerts, des plus grands noms du ja zz
actuel. La qualité des interprètes « indi-
gènes » et la brillante personnalité de Guv
Lafitte devraient attirer à Couvet la foule
des mordus du jazz authentique , mélodieux,
spontané et joué avec la bonhomie sym-
pathique que l'on connaît aux t Amis du
jazz » de Cortaillod.

Soirée de jazz

Salle des spectacles
Couvet
Ce soir, à 20 h 15

jazz traditionnel
avec les amis do jazz de Cortaillod
Jean Bionda, pianiste, et son trio
et en vedette
Guy Lafitte, saxophoniste-ténor

Tables Consommations

CONGÉLATEURS
BOSCH

Prix choc
GT 260 I Fr. 548 
GT 330 I Fr; 688.—

~mmB^~^ B̂mmJ Appareil s ména-
I T"S>ZmË 8ers- COUVET
%±UmimmmA m\ Tél. 63 12 06.

Le Crédit Foncier
Neuchâtelois

cherche, pour son agence de
Fleurier, une

APPRENTI DE BUREAU
Formation 3 ans.
Entrée début août.

FM
V COUVET 0 63 23 42
Wm FLEURIER 0 611147

non-réponse 0 61 15 47
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Comptes scolaires

(c) Les comptes scolaires de Boveresse se
présentent en résumé de la façon suivante :
enseignement primaire : dépenses, 101.050
francs ; recettes 49.850 fr. ; montant à la
charge de la caisse communale 51.200 fr.
D'autre part , 12.000 fr. ont été dépensés
pour l'enseignement secondaire , 4200 fr.
pour l'enseignement ménager alors que la
participation communale est de 3800 fr. sur
les bourses accordées aux apprentis ou aux
étudiants. En résumé , la charge communale
nette est de 71.200 fr. pour l'enseignement.

Monsieur et Madame
André ROGNON-LAMBERT, Pierre-
Yves et Muriel ont la joie d'annon-
cer la naissance

d'Aline
27 février 1973

Maternité Pourtalès

tcj M. Daniel t-rancescato. 22 ans , domicilié
à Lausanne, travaillant sur le chantier du
Centre d'enseignemen t secondaire supérieur
du Nord vaudois à Chcseaux-Noréaz , a été
victime d'un accident , une plaque de béton
s'étant déplacée et l'ayant atteint lors d'une
manœuvre. Il a été immédiatement
transporté à l'hôpital où l'on a constaté
qu 'il souffrait d'une fracture du bassin el
d'une fracture de jambe.

Ouvrier blessé sur un
chantier

L'Etemel est mon berger.
Madame Ali Ramseyer-Thiébaud, à

Môtiers ;
Madame et Monsieur Alfied Minder-

Ramseyer et leurs enfants, Fred-André
et Joël-Eric, à Corcelles (NE) ;

Monsieur et Madame Etienne Ram-
seyer-Witf et leurs enfants, Jean-Jacques,
Marie-Thérèse, Ismaël et Jean-Philippe,
à Marthalen (ZH) ;

Monsieur et Madame Eric Ramseyer-
Dick et leurs enfants, Geneviève, Clau-
de-André et Mireille, à Colombier (NE) ;

Les enfants et petits-enfants de feu
Jules Jampen-Ramseyer ;

Les enfants, petits-enfants et arrière-
petits-enfants de feu Louis Thiébaud,

ainsi que les familles parentes, alliée»
et amies,

ont la douleur de faire part du décès
de

Monsieur Ali RAMSEYER
leur cher et bien-aimé époux, papa, beau-
papa, grand-papa, beau-frère, oncle, cou-
sin, parent et ami, enlevé à l'affection
des siens après une longue maladie sup-
portée avec courage et résignation, à
l'âge de 73 ans.

Môtiers, le 28 février 1973.
Ma grâce te suffit.

L'ensevelissement aura lieu à Travers,
le samedi 3 mars.

Culte au temple où l'on se réunira, à
13 h 30.

Départ du domicile mortuaire : hôpi-
tal de Couvet, à 13 h 15.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures
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jHLI^EgKtjKB ^BssÉilsi ffi î ^SÎ^̂  < autre avantage: On peut encore l'acheter f̂ SsFJ» /̂ ' y

9 BB^T^àWafe^rae^̂ ^»!ajvt-i^̂ r-1 U AMOIM A(fî au prix de l'année dernière. Un atout en fa- fe Ï:*-  ̂*? «Js
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rltfAljWV^"¥H«^S| 
veur 

de 
son. 

rendement économique ® f̂- î̂*:¥p3
9 aaWmMË m̂W^̂ ^̂ "̂  ̂HIFN ^CHELL 

proverbial. 

fW^ IU 1
¥fâ B̂tmr -ÏÏ «̂ISBlPa •"¦*•*"¦¦ Questionnez une personne qui la conduit *Èf̂ '?^"5 **ï
¦SsfiflEt S r̂ BMBttl^SKÎ̂ SjB^̂ Î BJiyS  ̂
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IWHra ^̂ SmWx^SÊ^^^^*^$î:Sî% du groupe Daimler-Benz Henschel la plus proche. $&:. v S *t%
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mJmm^^Km̂ îJtmWîMWgJ.'mS \ ; »f Ŝ * Hr/^ Am i mXwÊÊ& *~ l -r ' i  ̂ ' * % «
Baw^̂ "̂S«j^Sg/S8B ";|9 , -^BMF JMW . s| BP't/S js i |  .. 9^âJB - .̂ ' 't- ~ "
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SCHILD MODE MASCULINE, 9, Saint-Honoré, Neuchâtel
Le samedi OUVERTURE NON STOP de 8 h à 17 h

(UBS)
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Aux détenteurs
de certificats d'option de l'emprunt 5 % 1972-82

Le Conseil d'administration de notre Banque propose à l'Assemblée
générale ordinaire des actionnaires, qui sera convoquée pour le 21 mars
1973, de porter le capital-actions de 500 millions de francs à 550 mil-
lions de francs par l'émission de 100 000 actions nouvelles au porteur
de fr. 500 nom. Les nouvelles actions qui seront créées avec jouissance
1er janvier 1973, seront offertes en souscription aux actionnaires
actuels à raison d'une action nouvelle pour dix anciennes au prix de
fr. 1000.— net par action.

Les porteurs de certificats d'option de Femprunt 5% 1972—82 de
notre Banque qui désirent participer à la souscription d'actions nou-
velles, sont invités d'exercer leurs options

jusqu'à lundi le 12 mars 1973, au plus tard.

Les certificats d'option de fr. 4000 nom. d'obligations de l'emprunt
mentionné donnent droit de souscrire une action au porteur de notre
Banque au prix de fr. 3800.—. Après le 12 mars, les actions souscrites
en vertu du droit d'option seront délivrées «ex-droit de souscription».

Si l'Assemblée générale ordinaire du 21 mars 1973 approuve l'augmen-
tation de capital proposée, le prix d'option sera réduit de fr. 273.—
conformément au chiffre 5.8 des conditions de l'emprunt. Cela signifie,
qu'à partir du 22 mars 1973 le prix d'option sera donc de fr. 3727.—,
compte tenu de l'augmentation annuelle de fr. 200.— après l'Assem-
blée générale ordinaire selon chiffre 5.1 des conditions de l'emprunt.

Zurich, le 1er mars 1973

Union de Banques Suisses

Pour le Conseil d'administration
Le président: A. Schaefer
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A vendre

sel.es d'équitation
neuves

à 890 fr., 750 fr., 690 fr., ainsi que
des selles d'occasion à 590 fr.,
460 fr. et 370 fr. Pantalons d'équi-
tation neufs et occasion de 40 fr.
à 99 fr.
Tél. (024) 2 59 56.
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Jlfe  ̂ Lehnherr frères
Magasin spécialisé - Neuchâtel - Tél. 25 30 92

MAISON FONDÉE EN 1918

MARCHE AUX PUCES
Samedi dès 9 heures , à ROCH EFO RT



Le Moyen âge polonais par M. Alexandre Gieysztor
Au Musée d'ethnographie

La seconde des trois conférences orga-
nisées par le Musée d'ethnographie a été
donnée mardi dernier par M. Alexandre
Gieysztor. professeur d'histoire médiévale et
membre de l'Académie des sciences de Po-
logne. Elle avait pour sujet les conjonctures
culturelles du Moyen âge polonais. Ce fut
comme d'habitude M. Jean Gabus qui pré-
senta l' orateur.

La civilisation médiévale polonaise, avec
ses aspects sociaux et artistiques , s'étend sur
plusieurs siècles , qui peuvent se diviser en
trois périodes : l' apogée préroman des Xe
et Xle siècles : l'humanisme roman , qui va
jusqu 'au Xllle siècle ; l' apogée gothique ,
qui englobe les XlVe et XVe siècles.

Au départ , la Pologne jouit d un niveau
culturel égal à celui des Scandinaves et des
Baltes. Les clans et les tr ibus pratiquent
l'économie agraire. Peu à peu va se for-
mer l'Etat médiéval , qui sera l'instrument
principal d'une acculturation efficace, quoi-
que souvent douloureuse. Le groupe domi-
nant est formé par les seigneurs, qui , par
leur luxe et leurs besoins, constituent le
sujet et l'objet de cette acculturation pro-
gressive.

La Pologne alors s'ouvre aux influences
extérieures . On voit apparaître l'architecture
de pierre , les objets d'art, les parures en or
et en argent. On construit par dizaines des
palais et des chapelles. Les noms de cer-

tains abbés nous sont encore nujourd nui
connus. Le résultat de l'acceptation conscien-
te des modèles proposés par l'Occident sera
la promotion du duché de Pologne.

S'appuyant sur une masse ethnique de
plus d'un million d'habitants parlant une
langue commune, l'Etat favorise la mise en
ordre des normes et des usages, et grâce
à elles , la formation de la conscience na-
tionale. On assiste également à la promo-
tion sociale, qui permet l'élargissement des

classes supérieu res, au début très restreintes.
Au Xlle siècle, l'apogée est réalisé grâce

à une évolution sociale dissolvant les insti-
tutions périmées. L'influence du renouveau
européen en Italie , en France, en Angle-
terre , se fait fortement sentir. Les grandes
abbayes de Saint-Gall , de Reichenau , d'Ein-
siedeln exercent leur rayonnement sur la
Pologne. L'humanisme est véhiculé par les
voyageurs polonais , et le reflet de ces con-
tacts apparaît dans les œuvres artistiques et
littéraires.

Cracovie, siège principal de l'ancienne
monarchie , conserve sa priorité. On y voit
surgir vingt églises romanes et deux gran-
des fondations. La cathédrale Saint-Wences-
las est commencée par Boleslav le Hardi ,
autour de 1075. Plusieurs autres villes ob-
tiennent également leur cathédrale. Les
sculptures, les bas-reliefs abondent. En ré-
sumé, en élevant leur conscience à l'échelle
internationale , ce deuxième acte apporta
aux classes dominantes le sentiment de leur
propre valeur.

La période de l apogee gothique succède
à la période romane sans aucune régres-
sion. La langue allemande apparaît , for-
mant le lien avec la Bohème et la Hongrie.
La vision des choses s'élargit, en annexant
à la culture de nouveaux éléments sociaux
et urbains. Les premiers textes littérai res
en langue polonaise datent précisément du
Xllle siècle ; ce sont des textes religieux.
Par la cohabitation des éléments étrangers
et des couches autochtones , se produit une
interpénétration culturelle , qui est une source
de richesse.

Le XVe siècle constitue le sommet de
cette évolution. On y assiste à la relève
des milieux aristocratiques par la grande
masse nobiliaire, bourgeoise et même pay-
sanne. Les petits patrons jouent le rôle de
mécènes et animent les villes et les bour-
gades, où règne une organisation corporati-
ve. A Cracovi e, l'imprimerie apparaî t en
1473, et en 1475, c'est le premier incunable.

A quelle époque le fait dramatique a-t-il
fait son apparition ? Vers 1275, avec les
mystères religieux. En même temps que
l'Occident influence la Pologne , où surg is-
sent de superbes hôtels de ville , la pein-
ture murale russe apparaît , en particulier à
Cracovie, où en 1364, après Prague mais
avant Vienne, va surgir l'université , d'où
sortira bientôt le génie de Nicolas Copernic.

Le duché , puis royaume de Pologne entre
comme membre de plein droit dans la com-
munauté des peuples de l'Europe centrale ,
avec tous les avantages et aussi tous les
risques de sa situation , qui fait de ce pays
un pont entre l'ouest et l'est.

A la suite de cette intéressante confé-
rence, et sous la direction du conférencier ,
le public visita l'exposition « Pologne, théâ-
tre et société », don t la partie musicale a
été très heureusement renouvelée.

P.L.B.

Le 1er Mars sur les manègesTOUR
DE

¥ILLE
ï

® L'ANNIVERSAIRE de la
République , pour les enfants , c'est
tout d'abord un jour de congé sup-
plémentaire durant lequel ils peuvent
bénéficier de la présence de leurs
parents libérés de leurs obligations
professionnelles. Ensuite c'est, pour
la plupart d' entre eux, un tour de
manège place du Port.

C'est en effet devenu une tradition
que celle prise par les forains de
venir installer leurs carrousels sur la
grande place le jour du 1er Mars. Et
hier, le soleil étant de la partie , les
manèges ne sont pas restés souvent
immobiles... (Avipress - J.-P. Baillod)

Contre - projet à linitiative libérale
Piscine couverte : au futur centre sportif
de Pierre-à-Bot ou à Pierre-à-Mazel, en ville?

La commission spéciale du Conseil
général chargée de l'étude d'un con-
treprojet à l'initiative libérale pour
une piscine couverte a opté, par 8
voix contre 3, pour la construction
d'une piscine couverte à trois bassins
à Pierre-à-Bot, en guise de première
« pierre » au futur centre sportif et
de délassement qui doit y être amé-
nagé.

La minorité (3 voix) était d'un autre
avis, nous l'avons dit lundi dernier.
Il vaut la peine, puisque désormais
le problème de la piscine divise la
population (une fois de plus...) de
connaître les arguments de cette mi-
norité, dans leurs grandes lignes.

Nous passerons sur les critiques re-
latives à la manière dont se sont dé-
roulés les débats de cette commission
pour en laisser la responsabilité aux
« minoritaires ». Venons-en aux faits :
Pierre-à-Bot, selon eux, est l'endroit
idéal pour la pratique des sports en
plein air. Un terrain d'athlétisme, des
terrains de jeu, un bassin de natation
ouvert de 50 mètres (normes pour la
compétition) et l'aménagement de pla-
ces de parc seraient des réalisations
raisonnables quant au coût et ren-
contreraient certainement l'approba-
tion des Neuchâtelois.

La patinoire couverte trouvera tout
naturellement sa place, le moment

venu, près de cet ensemble ; avec une
centrale de chauffage commune, la
température de l'eau de la piscine
pourra être élevée selon les condi-
tions atmosphériques. La saison des
bains de plein nir sera avancée et pro-
longée de manière appréciable dans
un cadre de verdure à sauvegarder.
En outre, l'implantation de la piscine
couverte en ville réduirait d'autant
le coût du centre sportif à Pierre-à-
Bot.

FRÉQUENTATION
Toutes les villes de Suisse possé-

dant une piscine couverte l'ont cons-
truite à l'intérieur de leur périmètre
urbain. L'exemple de Lausanne, réa-
lisation récente (1972) est significatif.
Cette piscine couverte est située au
parc Mou-Repos , au centre de la cité.
En faisant ce choix, les Lausannois
se sont conformés à cette règle de
base, admise par tous sauf par les
8 commissaires majoritaires : le de-
gré de fréquentation d'une piscine
couverte, donc par conséquent sa ren-
tabilité, est essentiellement fonction
de son implantation. Une piscine cou-
verte située près des centres commer-
ciaux a les fréquences les plus élevées
de midi à 14 h. Une piscine couverte
dans les quartiers d'habitation a des
fréquences plus élevées le matin en-

tre 9 et 11 h et 1 après-midi entre
15 et 17 h. A noter que la nom-
breuse population scolaire du quartier
de Pierre-à-Mazel contribuera encore
à augmenter ces fréquences.

Et la minorité conclut en ces ter-
mes :

« L'emplacement de la Picrre-à-
Mnzel remplit donc les conditions op-
timum de fréquentation parce qu'il
est remarquablement centré. Lieu géo-
métrique des activités économiques et
scolaires, son accès en est particu-
lièrement aisé ; à 15 minutes de mar-
che de la place Pury, l'endroit est en
outre bien desservi par le trolleybus,
contrairement à Pierre-à-Bot, au-des-
sus des Cadolles.

» La surface est suffisante pour y
construire la piscine couverte. Nous

voulons donc une piscine pour tous,
une piscine populaire, une piscine à
disposition de toute la population.
Elle constituera une réalisation impor-
tante au titre de l'hygiène et de la
santé publiques.

» Accessible à tous, enfants, adultes,
sportifs, personnes du 3me âge, la
piscine couverte ne peut s'implanter
qu'au cœur de la cité et non à la
lointaine périphérie de la ville com-
me le suggère la majorité de la com-
mission. »

r La prévoyance n'est pas une simple question ̂
d appréciation

Léchele de prévoyance de la Winterthur-Vie vous en appor̂ mBuve \
vous permet de déterminer vous- mesures de prévoyance sont vous est remise gratuitement. *tà1(ÊÊm\ 11kmême quels sont vos besoins en encore insuffisantes, le conseiller Demandez-la aujourd'hui en utili- ^^ÉËÊ ^ : \

^^mrnm^m^^^  ̂WINTERTHUR-VIE Domidle 
•̂ m^â  yotre conseille,- I ^____ \ .

^ŝ  ^/  év. no de policé «Winterthur »

Le public neuchâtelois n'a pas fait la fine bouche

On ne dira pas qu 'on l'attendait le
couteau entre les dents, mais enfin... on
commençait à croire qu 'il ne se
renouvelle guère, que voilà bien un
certain temps que l' adjudant n'en finit
plus de refroidir le f û t  de son canon, le
plombier de suffoquer et ma sœur de
chanter (à la chorale). L'humour est fai t ,
dit-on , d' une bonne part de surprise. La
surp rise, en l'occurrence serait-elle qu'il
n 'y en ait plus ? Fernand Raynaud 1973,
comme ces mets dont on abuse, allait-il
nous rester sur l'estomac ?

Mercredi soir, à la Salle des confé-
rences, la réponse du public neuchâte-
lois, qui a fai t  à Fernand Raynaud le
même succès qu'à chaque fois, ne per-
mettait plus de doute. Il se rép ète ?
Qu 'importe f inalement. Ça n'a même que
bien peu d'importance puisque au-delà
des mots et des gestes connus, du rire
qu 'ils suscitent, il y a toujours p résente
l'humble et simple philosophi e de celui
en qui le public a reconnu son frère.
Car Fernand Raynaud et son public ont
en commun plus que des clins d'œil. Us
partagent , au-delà des généralisations
outrancières et de quelques idées reçues,
quelques vérités de bon sens, pas
toujours bonnes à dire et dont on f ai t
parfois les révolutions.

RICHESSE DE MOUVEMENTS
Ceci dit, Fernand Raynaud possède un

tel talent d'amuseur et de comédien qu 'il
fait , de soir en soir, de son spectacle
un petit événement bien particulier,
jamais différent pourtant , mais jamais
tout-à-fait le même. Il fai t  place à
l'imprévu , interpelle ou prend à témoin
les spectateurs des premiers rangs. C'est
le spectacle au plein sens du terme, fait
d' une prodigieuse richesse de
mouvements et de personnages typiq ues,
à peine caricaturés, le douanier, le juge,
le garçon de café , le paysan... Avec pour
tout accessoire, un chapeau qui se fai t
toque, képi ou bonnet suivant le
personnage. Et sous le chapeau, des
mimiques et des grimaces impayables

que ne renierait pas De Funès lui-même
et que Fernand Raynaud imite d'ailleurs
à merveille.

Cette année, Fernand a quelque peu
étoffé son texte, pour ce qui est du
détail il est vrai et comme à l 'habitude
il l'habille de quelques allusions de
couleurs locales. Il  parle de Neuchâtel
et du 125me anniversaire de sa
République ! Et comme à chaque fois , il
s'est donné tout entier à son spectacle.
Chez lui point d'efforts calculés. Il est
présent trois heures durant, sans ména-
gement aucun, sans artifice.

Le public neuchâtelois lui en est trop
reconnaissant pour faire la f in e bouche.

S. Sch.

Une attitude de Fernand Ray-
naud durant le spectacle.

(Avipress - J.-P. Baillod)

Nouveau succès pour Fernand Raynaud
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/?er?at//f 77 TS. 120 ch, 185 km/h.

Renault I5 et Renault 17.
Des coupés aux performances sportives.

Mais avec un confort familial.
PerformancessportivesTenue de route sportive ^7*riè°e

nfortablement votre famille ' Mê" rcouporï Fft*~J
Des moteurs puissants pour des accélé- M „,. .̂ j n /„ t m . I Informez-moi mieux sur les Renault 15 et 17. I

rations brillantes. A hautes vitesses, le capot nOteurS pUISSantS de00aUUCtl
plongeant plaque la voiture à la route. L'ar- Renau|t 1B TI_. -, 3 , carburateur doubie Nom: 
nere «fastback» réduit les tourbillons. Un corps Weber/ 68 ch# 150 km/n< Fr.13000.- I Adresse: |
châssis moderne assure à ces voitures une Renault 15 TS: 1,6 I, carburateur double l NPAII nralit,. Itenue de route exceptionnelle, en ligne cor ps Weber, 102 chM70 km/h. Fr. 14350.- I NPAlLocahte. . |
droite comme en virage. Des voitures qui Renault 17 TL- 1 6 I carburateur double I Envoyer à Renault-Information. 8105 Regensdorf j
tiennent encore davantage qu'elles ne pro- corps Weber > 102 cn; {jQ km/h- Fr. 15 500.- 
mettent Renault 17 TS: 1,61, injection électroni- nrHIAEIIT ///A
Coffre familial. Intérieur familial % 

120 ch 5 vitesses, 185 km/h Fr 19200,. 
titra AU L #% S

Boite automatique Renault sur 15 TS et ¦¦—¦-- ¦**-¦» //// VB\ 
^Oui, le coffre est familial: ses 300 litres 17 TL: Fr.1350.- Râkûr) &t UmW k̂ //// §

accueillent tous les bagages des 5 passa- Il est faciie d'accéder à une Renauit15 ou IIOBVII w.|/iawm mJ/// - -e>
gers, comme l'intérieur élégamment sportif 17. Le crédit et le leasing Renault vous y ™ff œ

aident.

Cercle Libéral, Neuchâtel,

cherche

SOMMELIÈRE
Faire olfres, se présenter ou télé-
phoner au 2511 30.

cherche, pour son service de création, entrée immédiate ou à
convenir,

DESSINATRICE
Ml AIDE-DESSINATRICE
Réalisation de plans pour la fabrication, croquis d'étude de
nouveautés en matière de cadrans sur la base de données
fournies par notre technicien. Tirage et distribution des docu-
ments techniques y relatifs.
Personne ayant des aptitudes pour le dessin technique pour-
rait être formée par nos soins.

PROTOTYPISTE
Réalisation c\e prototypes et nouveautés selon directives. Con-
fection d'outillages en relation avec la création. Micromécani-
cien aurait la possibilité de travailler dans un champ d'action
intéressant.

DAME OU DEMOISELLE
pour mise à jour des collections. Posage d'appliques sur cadrans
pour nouveaux modèles.
Commande de matériel destiné à la création de modèles.

Avantages et prestations sociales d'une entreprise dynamique.
Sécurité d'une maison en pleine expansion.

Nous engageons

MANŒUVRES
Faire offres ou se présenter à
Zinguerie de Colombier et Métaux Ouvrés S.A., 2013 Colombier.
Tél. (038) 41 22 87.
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SBiliB^HmH
cherche , pour son DÉPARTEMENT CONSTRUCTION INDUSTRIELLE,

un constructeur
qui se verra confier des tâches intéressantes et variées, liées à la
construction de nouvelles machines et aux études en vue de l'amélio-
ration et de l'automatisation de machines existantes.

Nous souhaitons nous assure r les services d'un collaborateur ayant si
possible fait des études du niveau ETS.

Nous cherchons également :

un dessinateur en machines
disposant de quelques années de pratique.

Les personnes intéressées sont invitées à adresser leurs offres à
OMEGA, département du Personnel technique et de Production,
2500 Bienne, tél. (032) 41 0911, interne 2591.
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Nous engageons à notre SERVICE D'ENTRETIEN

un mécanicien professionnel
et

un électricien professionnel
Si vous cherchez une place stable, vous assurant un travail intéressant et
varié dans votre métier , n'hésitez pas^à vous adresser personnellement ou
par téléphone à

dO ti m CHOCOLAT SUCHARD S.A.
\, 1/ _ f Service du personnel d'exploitation
X11 tBÂ f& Si i1 2003 Neuchâtel
UM^MAfMf Tél. 038/2111 55, interne 386

Restaurant du Littoral cherche,
pour date à convenir, une(e)

SOMMELIER (ÈRE)
Prière de se présenter ou de télé-
phoner au 24 61 33.
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Employée de bureau
qualifiée, pour correspondance,
expédition, comptabilité, serait
engagée.

Travaux variés et Intéressants,
dans petit groupe. Avantages so-
ciaux, bonne rémunération.

Faire offres à Huguenln-Sandoz
S.A., Plan 3, 2000 Neuchâtel.
Tél. 25 24 75.

¦ u publie un choix de postes
S I au concours tiré du bulletin¦¦¦ I ¦"¦ des places vacantes de la

L'FfflBlflJ Confédération, «L'Emploi» ,s. fc,iii|ni»i para|asant chaque semaine.
"**Ê F  ̂Demandez-nous sans engage-
I | ment la liste Completel Vousmamtu pouvez aussi vous annoncer

à l'avance chez nous pour des places qui
deviendront libres. Téléphonez-nous ou écri-
vez-nous; nous vous enverrons volontiers la
formule d'offre de services (tél. 031/61 55 95).

~EE1~
Médecin, évent. adjoint scientifique
Le titulaire s'occupera de la surveillan-
ce médicale des cas d'un arrondisse-
ment. Il conseillera l'administration du
point de vue médical.
Diplôme fédéral de médecin. Bonne
connaissance de l'allemand. Lieu de
service: Genève.
Chef de la division AM de Genève,
rue des Pâquis 52,
1211 Genève 14, tél. 022 / 31 02 01.

Economiste d'entreprise,
évent. adjoint scientifique
Le titulaire conseillera l'administration
et les exploitations au sujet de problè-
mes d'économie et d'organisation de
l'exploitation, de même que ceux qui
concernent les méthodes de travail. Il
procédera à des analyses dans des
exploitations et dirigera des collabora-
teurs d'organisation ainsi que le domai-
ne des suggestions.
Habile rédacteur. Langue: le français
ou l'allemand.
Chef de l'Intendance du matériel de
guerre,
3000 Berne 25, tél. 031 / 67 20 16.

Secrétaire, évent.
fonctionnaire spécialiste
Le titulaire traitera des recours. Il
réglera des tâches dans le domaine du
droit des gens en temps de guerre et
collaborera à l'instruction des candi-
dats pour la Corée ainsi qu'à la solu-
tion de problèmes personnels et maté-
riels pour la mission en ce pays. Activi-
té de conférencier dans les écoles et
cours. Formation commerciale ou équi-
valente. Langues: le français et l'alle-
mand; bonne connaissance de l'an-
glais.
Service de l'adjudance,
Sonnenbergstrasse 17,
3000 Berne 25, tél. 031 / 67 32 62.

Fonctionnaire d'administration,
évent. secrétaire
Le titulaire s'occupera des affaires
concernant les contrôles militaires.
Langues: le français et l'allemand.
Service des troupes de transmission,
Papiermûhlestrasse 14,
3000 Berne 25, tél. 031 / 67 24 25.

Fonctionnaire d'administration
La titulaire desservira notre central
téléphonique. Elle sera également res-
ponsable de la réception des visiteurs.
Elle effectuera aussi des travaux de
dactylographie et de bureau courants.
Langues: le français et l'allemand.
Bureau fédéral des poids et mesures,
Llndenweg 50,
3084 Wabern, tél. 031 / 54 10 61.

Employé d'administration, évent.
fonctionnaire d'administration
Collaborateur dans un petit groupe de
travail de langue française, chargé du
classement des producteurs d'eau-de-
vie. Le titulaire effectuera de la corres-
pondance, examinera des demandes
de classement et accomplira des tra-
vaux de surveillance. Connaissance
dans une deuxième langue officielle.
Direction de la
Régie fédérale des alcools,
Lànggassstrasse 31,
3000 Berne 9, tél. 031 / 23 12 33

Fonctionnaire d'administration
Secrétaire du directeur. Elle rédigera
la correspondance selon quelques don-
nées générales ou d'après manuscrits.
Langues: le français et l'allemand.
Direction du
Service topographique fédéral,
Seftigenstrasse 264,
3084 Wabern, tél. 031 / 61 82 70.

Toutes les places mises au concours
sont également ouvertes aux femmes
qui remplissent les conditions person-
nelles et professionnelles requises.

Les services susmentionnés donneront
volontiers tous renseignements com-
plémentaires.
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Vêtements Frey, Neuchâtel, 2, passage St-Honoré, tél. 252667
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Pour que le « Strandboden » devienne
une zone de loisir et de détente

Mercredi , Mme Marlyse Etienne, con-
seillère de ville, a déposé "en compagnie
du journali ste Stephan Kaspar, les 4286
signatures de l'initiative pour l'aménage-
ment du Strandboden. On sait que les
signatures pour ce projet avaient été
recueillies peu après la Fête de la
Vieille-Ville, en août dernier. Elles
n 'avaient pas été déposées plus vite à la
chancellerie afin qu'elle ne servent pas
aux initiateurs de publicité lors des élec-
tions municipales.

A cette initiative est jointe la déclara-
tion suivante :

« La rive biennoise du lac, le « Strand-
boden », le « Neptune », la promenade et
les installations portuaires comptent
parmi les plus belles de Suisse. Pourtant,
ce coin de lac idyllique se trouve actuel-
lement dans un état déplorable.

» Se promener sur la rive du lac, par
un beau soir d'été est une aventure
audacieuse ! Qui, au cours de sa prome-
nade le long de l'étroit chemin pitoya-
blement illuminé par quelques ampoules
rouges et blanches, désire prendre du
repos, doit se contenter d'un banc
plongé dans l'obscurité ! Qui, au terme
de sa promenade désire se désaltérer,
doit se contenter du petit bar à lait situé
aux abords immédiats de la route natio-
nale, où ses consommations seront
aromatisées par les gaz d'échappement
des véhicules défilant sur cette artère à
grand trafic.

» L'intérêt pour cette aire de verdure
est confirmé par des centaines de
citoyens qui durant les week-ends y pren-
nent du repos. Pourtant le « Strandbo-
den » ne devrait pas servir uniquement
aux bains de soleil et aux pique-niques,
il devrait être aménagé en zone de loisir
et de détente, durant les soirées aussi,
pour le bien-être de la population dési-
reuse de s'évader après une journée de
lahenr.

Mme Marlyse Etienne et M. Fernand Kaspar, sortant de la mairie
après le dépôt des signatures. (Avipress - ADG)

» Le projet pour la création d'une tel-
le zone pourrait comprendre : un pavil-
lon pour les concerts de l'orchestre d'été
ou pour les concerts de musi que pop ;
des possibilités de danse en plein air ;
une galerie couverte, où l'on pourrait
admirer diverses expositions artistiques ;
un « paradis pour enfant » qui remplace-
rait les minables balançoires et les tas
de sable pollués non conformes aux rè-
gles les plus élémentaires de l'hygiène.

» Ce projet d'aménagement est réalisa-
ble en peu de temps et à peu de frais.

» Il est une alternative concrète oppo-
sée aux multiples projets géants d'amé-
nagement de la baie du lac qui ont vu

le jour durant les dernières décennies.
Un remblayage de grande envergure
amenuiserait encore le lac, coûterait des
millions que ia caisse municipale n'est
pas en mesure de fournir et transforme-
rait durant des années notre petit coin
de lac en un énorme chantier.

» En soutenant cette initiative, en y
apposant leur signature, les citoyennes et
les citoyens indiqueront aux politiciens
qu 'ils ont élus le chemin à suivre, en
exigeant d'eux , une politique de l'utile et
de l'accessible : un embellissement et
une transformation immédiate du bord
du lac qui profite à la population
d'aujourd'hui. »

Ombres et lumières sur Seliecliasse
A propos d'une émission sur le régime pénitentiaire

De notre correspondant :
La télévision romande présentait ré-

cemment une émission sur le derniers
jours de détention et le retour à la vie
normale d'un ex-prisonnier. Le 18 fé-
vrier, à l'enseigne de « Table ouverte »,
Jean Dumur présidait un débat sur le
problème pénitentiaire. Y participaient
M. Auberson, chef du service péni-
tentiaire du canton de Vaud , Bernard
Borcard , éditeur du « Républicain » d'Es-
tavayer-le-Lac, Dominique Poncet , de
Genève et Joseph-Daniel Piller , procu-
reur général à Fribourg. Ce n'est pas
en raison de cette qualité, précise M. Pil-
ler, qu 'il participa à l'émission, mais en
tant que membre de la commission de
libération conditionnelle et de la com-
mission de surveillance du pénitencier
militaire de Zugerberg. C'est pourquoi
M. Piller estima ne pas avoir à parer
les attaques adressées à l'administration
de Bellechasse, d'autant plus que rémis-
sion avait pour sujet le régime péniten-
tiaire en général , et non pas le problè-
me spécifique de Bellechasse. Pourtant ,
lors d'une rencontre qu 'il a eue hier
avec des journalistes fribourgeois, M. Pil-
ler a tenu à faire part de sa position.

L'émission télévisée, selon M. Piller,
donnait à penser que tout serait par-
fait dans les pénitenciers romands, sauf
à Bellechasse. Or, tout en admettant que
le pénitencier fribourgeois est perfecti-
ble, M. Piller souligne les progrès réa-
lisés notamment dans le cadre de l'al-
plication du concordat romand pour
l'exécution des peines. Bellechasse se
voit attribuer les délinquants primaires.
Mais ceux-ci ne sont pas forcément des
enfants de chœur. Nombre d'entre eux
ont déjà été condamnés, mais ont bé-
néficié du sursis ou n'ont été frappés
que de peines inférieures à trois mois.

D O M A I N E  AGRICOLE
AVANT TOUT ?

M. Piller réfute l'accusation selon la-
quelle Bellechasse serait avant tout un
domaine agricole. Ce reproche n'est pas
fondé, dit-il, dans la mesure où l'on
voit en Bellechasse une machine à uti-
liser de la main-d'œuvre à bon marché.
Car l'exploitation est fortement mécani-
sée. Le pourcentage des détenus em-
ployés à des travaux agricoles diminue.
Mais encore, estime M. Piller , « ce n'est
pas attenter à la dignité d'un détenu
que de lui faire travailler la terre ».
Quant au directeur de Bellechasse,
M. Rentsch, à qui certains reprochent

d'être avant tout un agronome, il est
surtout, selon le procureur général, un
remarquable connaisseur d'hommes. Ce
qui n'empêche pas qu'il se heurte par-
fois à de « fortes personnalités »...

A CHACUN SON METIER..
SI POSSIBLE

L'art. 37 du code pénal — invoqué
en particulier par Louis Gaillard , le gré-
viste de la faim — stipule que le tra-
vail assigné à chaque détenu doit être
« autant que possible » conforme à ses
aptitudes. « C'est une erreur — dit
M. Piller — de croire que chacun de-
vrait pouvoir choisir le travail qui lui
convient. » Certes, le concordat prévoit
que les détenus doivent avoir la possi-
bilité de faire des apprentissages. Belle-
chasse sera amené à en organiser. En-
core faut-il que les détenus soient capa-
bles de faire un apprentissage, qu 'ils le
veuillent bien et que la durée de leur
détention le permette, souligne M. Piller
qui note qu 'à Bochuz , sur 246 con-
damnés en octobre, 16 seulement sui-
vaient un apprentissage.

« UN DIPLOME NE REND
PAS PSYCHOLOG UE »

Aux gardiens, on a reproché d'être
des primaires. « Il n 'existe pas d'école
de gardiens, note M. Piller, mais tous
sont astreints à suivre des cours régu-
liers, dans le cadre du concordat. Tout
comme aux assistants sociaux , on de-
mande aux gardiens d'être disponibles ,
dévoués, d'avoir le sens psychologique
(...) ; la formation est nécessaire, mais
ce ne sont pas les diplômes qui ren-

dent les gens psychologues. » D autre
part, le travail des gardiens n'est pas
facile, d'autant plus qu'ils n 'ont pas
affaire à des « enfants de chœur ».

AH ! FINANCES...
Or Fribourg est soumis à des impé-

ratifs financiers, relève M. Piller pour
dire qu 'il n'est pas question , de toute
manière, de faire de Bellechasse une
prison modèle à la danoise. On de-
mande la perfection aux pénitenciers ,
de rendre sociaux des asociaux , moraux
des amoraux . Mais en quelques semai-
nes ou quelques mois, on ne modifie
pas la nature de certaines personnes.
La société endosse des responsabilités.
C'est plutôt à faire disparaître les fac-
teurs criminogènes qu 'il faut s'attacher.

Le procureur évoque aussi le problè-
me de la réintégration dans la société,
la grande difficulté de trouver des tu-
teurs valables, le sous-équipement du pa-
tronage des détenus libérés, la sépara-
tion d'avec la famille pour les détenus
expulsés du canton où ils ont vécu. Un
espoir : le régime de semi-liberté instau-
ré par le concordat. Mais beaucoup res-
te à faire, non seulement à Bellechasse,
pour que ce concordat connaisse une
application complète. On sait d'ores et
déjà que cela ne sera pas possible dans
le délai prévu de 1981. D'ici là , il fau-
dra s'en tirer en pratiquant l'art du
possible. Il y a évidemment ce qu 'on
croit possible, ce qu'on décrète possi-
ble (ou impossible). C'est cela la poli-
tique.

Michel GREMAUD

«INEGALITES DES DROITS POLITIQUES!»
Les Fribourgeois alémaniques :

Au cours de l'assemblée annuelle de
la communauté de travail des Fribour-
geois de langue alémanique, les partici-
pants ont adopté à l'unanimité une ré-
solution dans laquelle ils regrettent qu'un
Fribourgeois alémanique ne représente
pas le canton de Fribourg à la Chambre
des cantons. Ils constatent notamment
que les élections 1972 au Conseil des
Etats ont bien montré que les Fribour-
geois alémaniques sont loin d'avoir ob-
tenu l'égalité des droits dans les affaires
publiques du canton de Fribourg. Aucun
des quatre partis politiques participant
aux élections ne fut assez généreux pour
tenter de faire un geste qui est d'ores
et déjà considéré comme un acte de jus-
tice naturelle dans tous les autres can-
tons bilingues. La mince participation et
le grand nombre de bulletins blancs ou
non valables ont bien montré ce que les
citoyens pensent d'une telle attitude.

La communauté de travail , qui lutte
depuis 1959 pour l'égalité des Fribour-
geois alémaniques dans la vie politique et

culturelle du canton , demande que lors
des prochaines élections au Conseil des
Etats, un siège soit octroyé à un re-
présentant de la partie alémanique du
canton. L'assemblée de la communauté
s'est déroulée à Fribourg sous la prési-
dence de M. P. Boschung (Flamatt).

Enfant blessé
(c) Mercredi, vers 12 h 05, un auto-
mobiliste de Barberèche a heurté, à
l'entrée de cette localité, côté Pensier, le
petit Christian Pauchard, âgé de 5 ans.
L'enfant jouait au football et s'était
élancé au-devant de la voiture. Souffrant
d'une forte commotion cérébrale et peut-
être de fractures du bassin et d'un
fémur, il a été transporté à l'hôpital
cantonal.

Développement des régions de montagne
l'exécutif demande de nouveaux crédits

Dans une lettre adressée au Conseil
fédéral , le gouvernement bernois défend
la thèse selon laquelle il importe que les
arrêtés conjoncturels soient appliqués avec
la souplesse nécessaire pour aider les
régions qui connaissent des conditions
d' existence peu favorables. Aussi, le
Conseil d'Etat bernois prie-t-il le Conseil
fédéral et la Banque nationale d'étudier
les problèmes urgents que posent les
quotas supplémentaires en ce qui con-
cerne les régions de montagne.

Il ne faudrait pas que les mesures con-

joncturelles viennent contrecarrer la réa-
lisation du plan général de développe-
ment économique que la Confédération
a élaboré pour les régions de montagne
et que le canton de Berne ne manquera
pas d'appuyer en prenant de son propre
chef d'autres mesures encore, poursuit la
lettre. Mais , l'arrêté fédéral sur le crédit
agit à la manière d'un frein. En effet ,
dans une région exclue du champ d'ap-
plication de l'arrêté fédéral sur la cons-
truction , seuls ceux qui disposent de res-
sources en propre peuvent investir.

A titre de mesure prati que, le Conseil
d'Etat bernois suggère que les demandes
présentées par les banques à la Banque
nationale en vue d'accorder des crédits
supplémentaires d'investissement pour l'in-
frastructure en région de montagne soient
transmises à la centrale du développe-
ment économique régional et au service

cantonal compétent (dans le canton de
Berne, il s'agirait du délégué au dévelop-
pement économique bernois). Ceux-ci étu-
dieraient ces requêtes quant à leur im-
portance pour la politi que régionale. Si
leur préavis devait être positif , un crédit
supplémentaire pourrait être accordé dans
les limites du contingent proposé et afin
d'éviter des rigueurs dans un cas parti-
culier (conformément au 9e alinéa de
l'article 3 de l'arrêté sur le crédit). (ATS)

Au tribunal
correctionnel

Danrs sa séance hebdomadaire le tribu-
nal correctionnel , sous la présidence de
Me Rolf Heanssler s'est occupé d'un
récidiviste , W. G., célibataire, né en
1932, accusé de vols, et de tentatives de
vols par métier. Dans 25 cas il a réussi
à s'approprier dans les caisses des ma-
chines à laver, une somme de 1200
francs. Pour ces délits il a été puni de
20 mois de prison ferme, moins 248
jours de préventive. Il devra s'acquitter
des frais de justice , soit 4373 francs.
L'examen psychiatrique révèle une
responsabilité limitée.

Oui à une initiative
Le parti socialiste biennois selon un com-

muniqué recommande aux électrices et aux
électeurs d' accepter l'initiative fiscale du
Parti socialiste juras sien et du Cartel
syndical.

En augmentant la déduction autorisée sur
le salaire pour les frais d'obtention du
revenu, l'initiative fiscale apportera pour des
dizaines de milliers de salariés une
diminution d'impôt.

En taxant plus fortement les hauts
revenus , l'initiative fiscale du PSJ établira
une plus grande justice fiscale et assurera à
l'Etat une rentrée supp lémentaire de vingt
millions de francs, dit en conclusion le texte.

Maintien du BTI :
oui, dit Sa commission

Ainsi que l'a fait savoir le départe-
ment fédéral des transports et commu-
nications et de l'énergie, le chemin de
fer Bicnne-Taeuffelen-Anet , dont on
avait proposé la suppression, devrait
être maintenu.

La commission chargée de revoir la
gestion et le mode d'exploitation d'en-
treprises de transports publics est en
effet arrivée à la conclusion que le
maintien du chemin de fer présente un
léger avantage financier. Elle précise ,
dans le rapport qu 'elle a déposé , que
l'achat du matériel roulant du chemin
de fer Soleure-Zollikofen-Berne a amé-
lioré la situation financière de la com-
pagnie. De plus, au moment où l'étu-
de a été faite , le chemin de fer BTI
venait d'être soumis à un assainisse-
ment technique presque total , ce qui
permettra ù l'avenir de réduire consi-
dérablement les frais. Les investisse-

ments consentis dans le domaine tech-
nique représentent un actif appréciable.

PLUS PROPRE
En outre, le trafic des voyageurs aug-

mentera et, à longue échéance, celui
des marchandises ne descendra pas au-
dessous du niveau actuel. Les calculs
de la commission laissent entrevoir que
si le trafic devait dépasser considéra-
blement le volume actuel , l'accroisse-
ment des frais sera relativement plus
faible pour le chemin de fer que poui
un service de transports routiers. La
commission a également tenu compte
du fait que les émissions polluantes
d'un chemin de fer sont inférieures à
celles d'autocars. Enfin , le chemin de
fer BTI est assimilable à un moyen
de transport d'agglomération. Dans la
région de Bienne, un service de trans-
ports routiers provoquerait des problè-
mes supplémentaires de circulation.

JUSTICE FISCALE ?
LIBRES OPINIONS

La votation cantonale de
dimanche sur l'initiative fiscale du
parti socialiste jurassien n'a pas
encore provoqué beaucoup de
remous à Bienne. Il vaut pourtant la
peine de s'y arrêter quelques
instants.

Déposée le 12 juillet aveo 12.924
signatures valables, elle ne passa
devant le Grand conseil qu'à la
session de novembre, où elle fut
d'ailleurs rejetée à une imposante
majorité. Il y eut 101 non contre 24
oui, 75 députés brillant par leur
absence ou leur abstention.
Quelques députés jurass iens et
nombre de socialistes de l'Ancien
canton votèrent contre le projet.

Ces derniers avalent eux-mêmes
l'intention de lancer une initiative à
ce sujet (les feuilles de signatures
circulent en ce moment), et n'ap-
précièrent guère le fait que leurs
collègues jurassiens leur coupassent
l'herbe sous les pieds. Pour la vota-
tion, ils ont tout de même laissé la
liberté de vote alors que les autres
partis (à l'exception des Indépen-
dants) recommandent le non.

Ce qui est curieux, c'est que Ton
ne cesse, dans tous les partis, de
reprocher à la loi actuelle son
caractère antisocial et de
préconiser une répartition plus
équitable de l'impôt : déductions
plus fortes pour les revenus
modestes, progression allant au-delà
du plafond actuel de 140.000 francs.

Or c est précisément ce que veut
l'initiative des socialistes jurassiens,
que ces mêmes partis combattent :

Pour les revenus faibles, les
déductions maximales passeraient
de 1000 à 1500 francs pour les céli-
bataires, de 1200 à 2500 francs pour
les ménages, de 1600 à 3000 francs
lorsque les deux époux exercent
une profession dépendante.

Quant à la progression, elle se
poursuivrait jusqu'à 295.000 francs,
le taux maximum, actuellement de
5,45 %, étant porté à 8,3 % (taux
multiplié par la quotité d'impôt de
l'Etat et de la commune). Le canton
perdrait quelque 23 millions sur les
petits revenus et en gagnerait 43
sur les gros;

(L'initiative des socialistes de
l'Ancien canton prévoit un taux
maximum de 7 %, la progression
s'arrêtant à 220.000 francs).

D'aucuns (même une voix radica-
le) reprochent à l'initiative de s'ar-
rêter à mi-chemin. La progression
devrait se poursuivre beaucoup plus
loin encore. Mais en général, les
économistes distingués avancent
l'objection classique de la fuite des
riches dans des cantons plus ac-
commodants. Le cas se serait
présenté à Bâle-Campagne où cer-
tains contribuables auraient préféré
retourner à Bâle-Ville. D'autre part,
on déclare que, par suite de l'aug-
mentation des déductions, les com-
munes pauvres verraient leurs
recettes fiscales s'amenuiser.

Une chose est certaine : une
adaptation fiscale est nécessaire
car la loi actuelle est dépassée par
l'évolution. Bâle-Campagne a fait un
premier pas en introduisant une
progression et un taux correspon-
dant à peu près aux demandes de
l'initiative socialiste. On peut penser
que, si un canton conservateur
comme Berne donnait le bon
exemple, d'autres cantons sui-
vraient. On peut aussi admettre que
l'harmonisation intercantonale des
impôts, que chacun réclame à cor
et à cri, finira certainement par se
réaliser, et qu'à ce moment
l'évasion fiscale perdrait beaucoup
de son attrait (les sociétés de capi-
taux .ne sont d'ailleurs pas concer-
nées, mais bien les coopératives).

Il a été facile aux organes gou-
vernementaux de relever les imper-
fections du projet et de peindre le
diable sur la muraille en évoquant
les suites funestes qu'une accepta-
tion aurait pour l'économie du
canton. Ils promettent aussi qu'en
1975 une révision de la loi sur les
impôts sera mise en chantier.

En attendant, l'inflation galo-
pante frappe de plus en plus
durement les revenus modestes.
Nombre de pays voisins tiennent
compte de ' cette évolution en
imposant les gros revenus beaucoup
plus fortement que nous.

Je pense donc que l'initiative
socialiste est utile.

R. WA LTER

Mercredi soir dans les salons de
l'hôtel Elite à Bienne, a eu lieu, l'intro-
nisation de 70 nouveaux membres de la
Guilde de Carnaval ce qui porte, l'effec-
tif à fin février , à plus de 800. Les festi-
vités carnavalesques auront lieu entre le
9 et le 12 mars prochain.

A la guilde de carnaval

Trois ans de réclusion
(c) La chambre criminelle du Jura ,
présidée par M. Béguelin , a jug é
mercredi un homme de 36 ans, domicilié
dans le district de Courtelary, qui s'était
rendu coupable durant 4 ans, d'attou-
chements impudiques sur la personne de
la fille, mineure, de sa conjointe. Le
citoyen en question a fait des aveux
complets, il bénéficiait d'excellents anté-
cédents. Il a été condamné à trois ans
de réclusion, pour attentat à la pudeur
des enfants, sous déduction de 52 jours
de préventive.

A la Chambre criminelle
du Jura

PORRENTRUY

Nouveau trafic
de veaux

(c) On se souvient qu 'il y a quelques
mois, un agriculteur du Val-Terbi avait
été inquiété pour avoir introduit
clandestinement et revendu en Suisse des
veaux de race frisonne achetés en
France.

Un de ses collègues d'Ajoie vient de
s'attirer les mêmes ennuis , les douaniers
l'ayant « pincé » alors qu 'il faisai t passer
la frontière à 5 veaux frisons. Il s'agit là
d'un trafic doublement rentable, puisque
le bétail de cette race est passablement
moins cher en France qu'en Suisse, et
qu 'il donne plus de lait que la vache du
Simmental.

D'après certains renseignements, il
semble que les veaux achetés 350 fr.
environ en France, peuvent être
revendus de 1000 à 1100 fr. en Suisse.
Ce qui explique que certains agri-
culteurs, conservant un train de
campagne pour la façade, vivent quasi-
ment du revenu de leur contrebande.
C'est d'ailleurs ce qui a mis la puce à
l'oreille des douaniers. Ces derniers, au
courant depuis passablement de temps
de certaines pratiques, n 'attendaient que
le moment de pouvoir étayer leurs
soupçons de faits concrets.

CORGÉMONT

Assemblée municipale
extraordinaire

(sp) L'assemblée municipale extraordi-
naire s'est prononcée au sujet du prix de
vente du terrain à bâtir du lotissement
des Planchers (terrain communal). Il a
été fixé à 8 fr. le mètre carré pour les
personnes habitant la localité depuis
deux ans, et 12 fr. pour les non-rési-
dents. Les citoyens ont par ailleurs
accepté la perception des impôts com-
munaux par tranches, par les soins de
l'Etat.

DELÉMONT

Bientôt Carnaval
(c) Tout comme Bassecourt , Delémont
prépare son carnaval. La fê te  sera
ouverte par le traditionnel « charivari » ,
le dimanche matin dès 5 h. L'après-midi,
un cortège de 300 figurants costumés,
encadrant une dizaine de chars,
parcourra la ville, emmené par les trois
fanfares locales dont les membres seront
tous af fublés  de « grosses têtes ». La
société de Carnaval a consacré une
quinzaine de milliers de francs à la
p réparatin du cortège et des festivités . A
Delémont aussi, Carnaval aura comme à
l'accoutumée , un certain éclat.

BASSECOURT

Vol dans un magasin
d'antiquités

(c) Le magasin d'antiquité Domont a
reçu la visite nocturne de cambrioleurs
qui ont emporté quelques articles en
cuir ainsi que des bagues et broches
qu'ils croyaient en or, mais qui n'étaient
qu'en plaqué. Les dommages subis par le
propriétaire sont de l'ordre de 1700
francs.

Au tribunal criminel
de la Sarine

(c) Mercredi, le tribunal criminel de la
Sarine a condamné Jospeh Jacquenoud,
âgé de 37 ans, à 15 mois d'emprison-
nement, sous déduction de la préventive
subie, pour vol, dommages à la
propriété et rupture de ban. Cette peine
est toutefois commuée, selon l'art. 42 du
code pénal, en un internement d'une
durée indéterminée. J. J. est en effet un
récidiviste. Il avait dérobé les bourses de
plusieurs sommelières, à Fribourg, à
Yverdon et à Vevey. Il avait d'autre
part commis des vols dans huit voitures,
après avoir fracturé des glaces. La
rupture de ban concernait le canton de
Vaud.

Internement ordonné
pour un récidiviste

Le Conseil des étudiants de l'univer-
sité de Fribourg a décidé mercredi soir
de réintégrer l'Union nationale des étu-
diants de Suisse après une absence de
deux ans. Par cette décision, les étu-
diants de l'université de Fribourg
prouvent leur intérêt pour une associa-
tion faîtière solide. Ils espèrent que les
étudiants des autres universités de Suisse
romande suivront leur exemple.

Le départ de l'association générale des
étudiants de Fribourg de l'UNES était
motivé d'une part par les structures
dépassées de l'UNES, mais aussi par le
fit qu'un profond fossé s'était creusé

tre les dirigeants de l'UNES et ses
membres, les dirigeants ayant poursuivi
une politique tendant passablement vers
la gauche.

L'AGEF de nouveau
membre de l'UNES

(c) Le Conseil d'Etat a nommé M. Riccardo
Lucchini , actuellement chef de travaux à la
faculté de droit et des sciences écono-
miques et sociales , et vice-recteur de
l'Université , en qualité de professeur
ordinaire de sociologie à ladite faculté. Il a
nommé M. Lukas Schaller , actuellement
chef de travaux et privât docent à la
faculté des sciences , en qualité de profes-
seur assistant à ladite faculté et attaché à
l'institut de physique expérimentale. En
outre, il a accepté , avec remerciements pour
les services rendus , la démission de Mlle
Madeleine Missland , maîtresse à l'école
secondaire de la Gruyère, à Bulle.

Nominations
à l'Université

Pause-café
potin no 11
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Le Conseil d btat a procède à une série
d'adjudications concernant la N 12, pour un
total de 4.809.109 francs. Il s'agit du draina-
ge de la plaine de Bulle et de l'adduction
d'eau des fermes de Prilaz , de travaux de
finition des installations sur le tronçon Guin
- Oberflamatt , ainsi qu 'au centre d'entretien
de Fribourg-nord. D'autre part , pour le
centre d'exploitation de Fribourg-nord , il
s'agit de la construction du bâtiment
administratif , de travaux de génie civil pour
la construction du garage et de l'atelier de
la police , des terrassements et aménagement
extérieurs.

En ce qui concerne la N I , tronçon
Loewenberg-Chiètres , des travaux préliminai-
res et la construction d'une route industriel-
le ont été adjugés , pour 350.000 francs.

Toutes ces adjudications doivent encore
être ratifiées par le service fédéral des rou-
tes et des digues.

N 12 : adjudications pour
4,8 millions

550.000 fr. pour la N 1



VONCAFÉ est l'extrait de café soluble
et lyophilisé de Migros. Avec ou sans caféine.
Qualité Migros, à prix Migros.
Goûtez-le... pour votre plaisir!
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son prix !
En 1973 comme en 1972 Fr. 7950.—.seulement!

Parfaitement. Depuis son lancement au Salon de Genève 1972, LADA refuse d'augmenter son prix.
Malgré son vif succès. En dépit de l'inflation. Elle continue à jouer franc jeu et franc prix,

excluant catégoriquement les « à partir de... ». Pour Fr. 7950.- LADA s'offre tout entière. Avec ses 4 portes,
5 places, ses 62 CV galopant à 146 chrono, sa robustesse

testée de façon « inhumaine », sa finition, son confort étonnant. Maintenant

LADA accélère son succès
Forte'de ses milliers d'acheteurs romands, la sœur russe de la célèbre «124» s'en va vers l'Aar,

la Limmat et le Ticino. Partout, elle sera assurée par un stock complet Q
de pièces détachées, par un réseau en continuelle extension. j szzj r0

Et partout son prix restera i |/~N| 1 /""\ ZZ/J-—\
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Importateur exclusif pour la Suisse: SARES SA -1022 Chavannes-Lausanne - Tél. 021/2427 25
Agences : YVERDON : Garage du Chasseron, le Bey, tél. (024) 2 22 88. LE LOCLE : Garage du Stand, tél. (039) 31 29 41. FLEURIER : Garage
Basset & Magg, tél. (038) 61 23 08. NEUCHATEL : Garage Arturo Peluso, Dîme 55, tél. (038) 33 33 71. BOUDRY : Ricardo Voitures,
tél. (038) 4218 02.
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OVRONNAZ «S". 1s4le
SEMAINES FORFAITAIRES dès 274 fr.

Selon confort : de 274.— à 316.—

Remontées mécaniques + hôtel et pension complète, 7 jours tout compris.
Arrangements pour groupes et ESS.

Renseignements : Office du tourisme et Téléovronnaz.
Tél. (027) 8 82 26 et 8 79 14.

UNIVERSITÉ DE GENÈVE
SEMESTRE D'ETE' 1973

DÉLAI D'ADMISSION POUR LES DEMANDES
D'IMMATRICULATION DES ÉTUDIANTS SUISSES

15 mars 1975
Les étudiants débutants ne sont acceptés que dans les Facultés de

lettres, théologie et à l'Ecole de langue et civilisation françaises.
Aucune immatriculation ne pourra avoir lieu si elle n'a fait l'objet d'ane

demande préalable.
Les étudiants qui subissent leurs examens de fin d'études secondaires

après ce délai seront immatriculés conditionnellement.

Ecoles suisses de l'étranger : les méthodes
de sobveotioo doivent être revues à fond

De notre correspondant de Berne :
Le groupe de travail pour les écoles

6uisses à l'étranger vient de publier le
rapport qu 'il a établi au sujet de la situa-
tion de ces établissements.

Un examen approfondi était devenu en
effet indispensable car, à défaut d'une aide
accrue de la part de la mère patrie, les
écoles suisses à l'étranger estiment qu 'elles
ne pourront désormais plus fai re face à
leurs responsabilités. Ainsi, les méthodes de
subvention appliquées jusqu 'ici doivent-elles
être revues à fond.

Outre qu'il recommando de renforcer
l'aide financière, le groupe de travail
propose également de surveiller plus étroite-
ment le développement des écoles et
d'améliorer l'assistance pédagogique
accordée par la mère patrie. Certes, il ne
saurait être question d'une gestion directe
des écoles de l'étranger par la
Confédération, elles doivent rester l'affaire
des colonies suisses.

CRITIQUES
Les critiques adressées récemment aux

écoles suisses à l'étranger n'ont pas échappé
au groupe de travail . On reproche ainsi
notamment aux écoles suisses en Amérique
du Sud d'être au service d'un milieu
défendant des conceptions incompatibles
avec notre idéal libéral et démocratique. En
ce qui concerne les écoles dans les pays
avancés d'aucuns se demandent si elles sont
encore nécessaires compte tenu du dévelop-
pement scolaire qui est le leur.

Remarquons d'abord que les écoles
reconnues par la Confédération sont tenues
d'accepter tous les enfants suisses. Quant à

ceux de nationalité étrangère , le groupe de
travail est convaincu qu'en les faisant
bénéficier d'un enseignement fondé sur nos
traditions de liberté , les écoles peuvent
contribuer au rayonnement des principes
démocratiques. Il faudrait cependant éviter
que les écoles suisses ne deviennent des
établissements pour enfants de milieux
économiquement forts exclusivement. Cela
exigera des efforts accrus de la part des
organismes responsables mais il faut espérer
que la Confédération soutiendra ces efforts,
estime le groupe de travail.

De 1947 à 1971, la Confédération a
consacré au total 48 millions aux écoles suis-
ses de l'étranger. Alors que la subvention
n'était que de 135.000 fr. en 1947 elle a at-
teint , au terme d'une constante progression , 7
millions 400.000 fr. en 1971. Malgré cette
aide accrue les écoles sont une très lourde
charge pour les colonies suisses à l'étranger.

Les écolages, qui varient beaucoup, ne
couvrent en moyenne que 36 % des
recettes. Durant l'année scolaire 1970-71 les
19 écoles suisses reconnues comptaient au
total 5294 élèves dont 1681 suisses (32 %).
La proportion d'élèves étrangers varie
beaucoup, elle est de 90 % à Bogota et de
7 % seulement à Catane, où l'on accepte du
reste des élèves étrangers de langue
allemande seulement.

Les contributions bénévoles d'entreprises
suisses ou de particuliers sont un appoint
plutôt modeste et il y a là , estime le groupe
de travail , des réserves qui n'ont pas encore
été mises suffisamment à profit. N'oublions
cependant pas que les écoles suisses
reçoivent aussi une aide de la part du

« comité d'aide aux écoles suisses de
l'étranger » qui exerce son activité en dehors
du cadre assigné à l'Etat. De 1951 à 1971, il
a versé des subsides pour un montant de 1
milion 336.000 fr.

D'autre part , les cantons qui n'ont
apporté aux écoles suisses qu'un soutien
matériel sporadique, font preuve à leur
égard d'un intérêt accru depuis quelques
années. Parmi les treize cantons qui patron-
nent actuellement une école suisse de
l'étranger il n'y a cependant qu'un seul
canton latin , celui du Tessin qui patronne
l'école de Gênes.

Se fondant sur la documentation dont il
disposait pour son étude, le groupe de
travail estime à quolquo 2 millions 500.000
francs la dépense supplémentaire qui
résulterait pour la Confédération des
nouvelles réglementations qu'il propose pour
la couverture des frais d'exploitations. Le
budget de la Confédération pour 1973
prévoit déjà 5 millions. Il faudrait donc y
ajouter ces 2,5 millions. Quant aux
subventions pour les constructions, le
groupe de travail estime qu'il ne faudrai t
pas dépasser 70 % des frais.

Enfin le groupe de travail propose la
constitution d'une commission consultative
fédérale pour les écoles suisses à l'étranger
ainsi que le Conseil fédéral lui-même l'avait
fait sans succès dans son message aux
Chambres du 17 septembre 1946.

Pour conclure le groupe de travail , insiste
sur l'importance de l'assistance pédagogique.

Les recommandations du groupe de
travail ne pourront être réalisées que
moyennant la révision totale de l'arrêté
fédéral du 3 mars 1964. J. P. G.

Le gouvernement est catégorique:
pas de crise du logement en Valais

De notre correspondant :
Le problème du logement est l'un de ceux

qui préoccupe actuellement au plus haut
point bien des cantons suisses. De tels
soucis étaient hier complètement étrangers
au Valais, même aux cités du canton les
plus importantes. Dès que l'on parlait de
crise du logement , le Valaisan pensait aussi-
tôt à Genève ou Zurich.

Le gouvernement vient de se pencher sur
ce problème à la suite du dépôt au Grand
conseil d'un postulat transformé finalement
en question écrite par le député suppléant
Florent Mottiez.

M. Mottiez va jusqu 'à demander dans
son appel urgent la création dans le canton
d'un office du logement.

Le Conseil d'Etat vient de se pencher sur
tout ce problème. A son avis, dans la situa-
tion actuelle caractérisée par une inflation
excessive, la création d'un tel office «n'entre
pas en ligne de compte » note le gouverne-
ment. Il en donne les raisons principales.

— On sait que l'exécutif cantonal a déci-
dé de lutter par tous les moyens contre
l'accroissement des dépenses de fonctionne-
ment provoqué par la création continuelle
de nouveaux services à l'Etat. Il faut vrai-
ment que l'on soit en présence d'un « be-
soin impérieux » dans le canton pour qu'un

nouveau poste soit dorénavant créé à l'Etat.
Cette volonté d'ailleurs a été soulignée à
maintes reprises par le parlement lui-même.

— Le Conseil d'Etat reconnaît que le Va-
lais manque de données précises sur le vo-
lume de la construction , le genre d'apparte-
ments disponibles etc. Cependant un office
de statistique a été crée récemment à l'Etat,
à la demande d' ailleurs du parlement. Cet
office doit être en mesure de fournir égale-
ment des données précises au chapitre du
logement. Le Conseil d'Etat relève
qu 'actuellement le problème du logement se
présente en Valais de manière très différen-
te suivant les régions et que ce n'est que
dans quelques communes seulement que la
pénurie de logements est aiguë. Dans ces
régions cependant le problème est en voie
de disparaître. Nulle part la question est
alarmante.

— Il existe en Valais un service cantonal
du contrôle des prix. Ce service inter-
viendrait par le truchement d'une commis-
sion cantonale en cas d'abus. Or celle-ci ne
s'est réunie qu 'une seule fois à savoir pour
sa séance constitutive.

—¦ Le gouvernement note que le Valais
ne se désintéresse pas pour autant du pro-
blème du logement. Il existe au département

des travaux publics un office du logement.
Celui-ci œuvre en vue de l' amélioration du
logement dans les régions de montagne, en
vue de l'encouragement à la construction de
bâtiments à caractère social. Relevons qu'en
quatre ans sur les 16.000 logements subven-
tionnés par Berne, le Valais figure au 4me
rang avec 1415 logements soit le 8,7 °/o de
l'ensemble. Bien des cantons même connais-
sent aujourd'hui en matière de logements
des problèmes plus cuisants que le Valais et
n'ont pas bénéficié autant que lui de l'aide
fédérale au chapitre mentionné plus haut.

— Le Conseil d'Etat va plus loin même,
estimant que dans l'état actuel des choses
même sur le plan communal, la création de
tels offices ne semble pas se justifier.
« En voyant , note M. Guy Genoud, chef du
département de l'intérieur, le nombre de
logements à caractère social qui sont cons-
truits dans des villes comme Sion et
Monthey par exemple, on a le sentiment
que la crise du logement, si crise il y a eu,
est sur le point d'être résorbée dans le
canton ».

Le Conseil d'Etat entend être vigilant
mais refuse pour l'instant toute création
d'un office de logement tel que préconisé
par d'aucuns. ¦ M. F.

vers une révision de la loi
sur k péréquation financière
(CPS). — La séance hebdomadaire

du Conseil fédéral a obligé une fois
de plus le chef du département des fi-
nances à informer ses collègues de la
situation monétaire. Le Conseil fédéral
n'a pas pris de décision si ce n'est
d'écarter l'idée d'un double marché des
changes. La Confédération doit-elle et
peut-elle participer aux manifestations
sportives internationales ? Les juristes
pensent que la pratique adoptée jus-
qu 'ici qui permettait à la Confédération
d'accorder des subventions ou pour le
moins des garanties inscrites au budget
n'est pas satisfaisante. Les sages ont
discuté cette question et il semble qu'ils
sont décidés à clarifier la situation ju-
ridique de cette question. Les départe-
ments touchés ont été invités à présen-
ter un rapport à ce sujet.

La planification financière à long ter-
me a fait l'objet d'une longue discus-
sion qui doit encore se poursuivre. Se-
lon les renseignements donnés par le
vice-chancelier de la Confédération, il
semble que, pour l'instant, on n'en soit
qu 'à un premier tour d'horizon.

La loi sur la péréquation financière
sera modifiée prochainement. Le Conseil
fédéral vient en effet d'adopter un pro-

jet à ce sujet. La principale modifica-
tion concerne le système d'échelonne-
ment des subventions qui ne se fera
plus par paliers selon les trois groupes
de capacité financière, mais selon une
échelle mobile traduisant les indices de
la capacité de chaque canton. Ce projet
qui sera beaucoup plus nuancé que la
loi actuelle, occasionnera un surplus de
dépenses au titre des subventions d'en-
viron 40 millions par an. Relevons en-
core que le Conseil fédéral a répondu
à une série de petites questions concer-
nant la lutte contre le bruit , les sub-
ventions aux communes, les droits poli-
tiques des Suisses à l'étranger, les im-
portations de fruits contaminés et enfin
les retards dans le versement des ren-
tes AVS.

Polémique entre sauveteurs et rescapés
Après un sauvetage dramatique aux Dents-du-Midi

De notre correspondant :
Durant plusieurs jours, les deux nau-

fragés des Dents-du-Midi, Jean-Paul Es-
Borrat, de Val-d'IlIierz, et Raymond Bo-
vier, de Chippis, ont tenu en haleine des
milliers d'alpinistes et ont obligé les gui-
des de montagne, les pilotes, les gardes-
frontières et la gendarmerie à déclencher
une vaste action de sauvetage pour les
arracher à la mort. Sans une action de
sauvetage soigneusement menée par voie
terrestre et par voie aérienn e, les deux
solitaires de la face nord de la Haute-
Cime ne seraient plus de ce monde.

Quelle ne fut pas la surprise pour bien
des alpinistes et des profanes, d'entendre
à leur retour les deux hommes parler à la
radio et dans les journaux en termes ron-

flants de leur exploit. Ils parlèrent de
victoire, soutinrent que toutes les précau-
tions avaient été prises, n'eurent pas un
mot de prime abord à l'intention des sau-
veteurs risquant leur vie pour les sauver
et se déclarant même prêts à recommencer
alors que la plupart des sauveteurs n'étaient
pas encore de retour dans la vallée. Tout
cela a profondément irrité de nombreux
guides notamment la Société des guides
des Dranses, Salvan et environs , que pré-
side l'alpiniste bien connu Ami Giroud,
explorateur et guide chevronné. Cette so-
ciété a remis à la presse le communi-
qué suivant :

DES PROPOS CHOQUANTS
« La Société des guides des Dranses, Sal-

van et environs, qui a fourni tous les gui-
des de la colonne de secours (18 an total)
lors du sauvetage aux Dents-du-Midi,
s'étonne des déclarations faites par l'un des
deux rescapés interviewés à leur retour dans
la vallée. Elle est très choquée par les
propos tenus envers les professionnels qui
se sont mis spontanément à disposition pour
tenter de les arracher de leur mauvaise
situation. Elle estime, contrairement aux dé-
clarations faites par les rescapés, que la
préparation et l'équipement ne répondaient
pas à une entreprise de ce genre. Il
semble que l'on ne s'aventure pas dans une
ascension hivernale sans l'avoir an moins
parcourue une fois l'été. De plus, leur ma-
tériel ne correspondait pas aux exigences
d'une telle course.

» Quant au mot « victoire », il est très
mal venu, et seuls les sauveteurs pourraient
l'employer, étant donné que le travail des
professionnels n'est pas seulement d'assu-
rer la sécurité de leurs clients, mais aussi
de porter secours aux alpinistes en perdi-
tion et ceci souvent malgré la témérité
de certains amateurs.

» Les sociétés de guides ne mésestiment
pas les amateurs ni la pratique de l'alpi-
nisme hivernal, mais elles aimeraient con-
seiller à ces amateurs de se préparer avec
plus de sérieux et de bien peser les ris-
ques auxquels ils s'exposent.

» Quant à l'ouverture de trois nouvelles
voies dans la face nord de la Haute-Cime,
nous aimerions préciser que la seule nou-
velle voie faite par les deux gars est la
voie aérienne..

» La Société des guides des Dranses ne
veut pas allonger cette polémique, mais
elle tient à préciser que la mise en place
du dispositif de secours a été assumée par
ses soins et que le CAS s'est mis bénévo-
lement à son service. »

On pourrait ajouter que ce sauvetage
qui dura plusieurs jours et qui nécessita
l'intervention à plusieurs reprises de l'hé-
licoptère fut extrêmement coûteux. On par-

le d'une facture de plus de 10.000 fr.
Voilà de quoi inciter quelques-uns a la
prudence en matière de premières hiver-
nales.

M. F.

oiiiii EMOS m ion
Père, mère et enfant grièvement brûlés

De notre correspondant :
Ce qui devait être un joyeux repas

de famille s'est transformé en drame
rapide , mardi soir, dans un appartement
situé au No 3 de la rue Moillebeau.

Autour de la table sur laquelle se
trouvait un réchaud à fondue avaient
pris place M. et Mme Daniel Bcnaze-
ra, ainsi que leur fils Marc, âgé de
4 ans.

Le réchaud était allumé et, tout à
côté, terrible imprudence, on avait posé
un flacon en matière plastique conte-
nant un produit inflammable.

Quand on prétendit rajouter de l'al-
cool dans le réchaud, une explosion se
produisit, suivie d'un incendie qui em-
brasa toute la table. Dans un réflexe
héroïque, Mme Benazera, 33 ans, se

coucha sur son fils pour le protéger
des flammes, tandis que son mari, 35
ans, fonctionnaire à l'ONU, tentait vai-
nement d'éteindre le sinistre. Mme Be-
nazera a donc été très grièvement brû-
lée à la tête et dans le haut du corps.
Elle est atteinte au troisième degré et
c'est dans un état alarmant qu'elle a
été transportée à l'hôpital cantonal.

M. Benazera a été lui aussi très griè-
vement brûlé à la tête et aux mains.

Quant à l'enfant, il s'en est tiré avec
des brûlures au visage et aux mains,
mais moins graves que celles de ses pa-
rents. La police de sûreté a ouvert une
enquête pour déterminer avec précision
les circonstances de ce terrible accident.

La navigation intérieure reste utile à tous
Le comité de direction de la cen-

trale pour la navigation intérieure en
Suisse a siégé lundi à Berne et a
pris connaissance du fait que le pro-
blème que pose le maintien de l'ou-
verture des voies navigables prévues
introduira , au Conseil national , les
débats de la session de printemps
des Chambres fédérales. Le comité
de direction espère que le Conseil
national suivra la majorité de sa
commission préconsultative et du
Conseil des Etats, lequel demande
au Conseil fédéral de préparer une
loi sur le maintien de l'ouverture des
voies navigables.

UNE PORTE SUR LA MER
Le même comité de direction a pris

note par la même occasion que, vers
l'an 2000, le trafic sera, en Suisse,
au moins trois fois plus important
qu'à l'heure actuelle. Or, la naviga-
tion rhénane transporte déjà jusqu'à
Bâle, chaque année, 8 à 9 millions
de tonnes de marchandises, soit un
quart du total de nos importations
et de nos exportations. Le Rhin na-
vigable représente ainsi pour la Suis-
se une porte ouverte sur la mer.
Grâce à sa seule présence, la navi-
gation fluviale exerce une forte pres-
sion sur l'aménagement des tarifs
des chemins de fer et des entrepri-
ses de transport étrangers. On peut
dire que la navigation rhénane a
permis à l'économie suisse de faire,
en 1970, des économies de transport
d'un montant s'élevant à environ 100
millions de francs. Les experts dési-
gnés par la Confédération évaluent
à quelque 17 millions de tonnes le
trafic qui, aux environs de l'an 2000,
incombera aux ports bâlois sur le
Rhin. Or, avec un mouvement de
12 millions de tonnes, ces ports sur
le Rhin arrivent déjà à la limite de
leurs capacités. En dehors des ports,
la situation se révèle encore plus

mauvaise. Un simple coup d'œil jeté
sur le développement actuel du tra-
fic dans la région frontière bâloise
fait clairement constater que la situa-
tion actuelle ne peut plus se pro-
longer. Maintenant déjà, les chemins
de fer sont à l'extrême limite de
leurs capacités et, toutes les 20 se-
condes, un camion quitte les ports
de Bâle ou y arrive. De l'avis des
experts fédéraux, le prolongement de
la navigation fluviale au-delà de Bâle
est devenu une nécessité.

C'est d'ailleurs là la conclusion à
laquelle on arrive obligatoirement si
l'on examine objectivement la situa-
tion et surtout si l'on tient compte
des développements à venir. A cela,
les difficultés actuelles do la navi-
gation rhénane, dont les causes sont
bien connues, ne changent rien (ca-
pacité trop élevée des bateaux et
niveaux exceptionnellement bas du
fleuve) .

DES CHIFFRES REVELATEURS
Actuellement déjà , on enregistre sur

nos eaux une navigation intérieure
assez importante : en 1970, plus de
6,6 millions de tonnes de marchan-
dises ont été transportées sur nos
lacs, ce qui représente un tiers du
total des transports intérieurs des
CFF. Ce tiers a été transporté sans
bruit , sans pollution particulière des
eaux et sans gêner ni porter atteinte
à l'environnement. Les mêmes avan-
tages sont valables également pour
la navigation sur l'Aar et le Haut-
Rhin. Les voies navigables existent
déjà ; contrairement aux constructions
routières et ferroviaires, elles n'exi-
gent pas le sacrifice de terrains pré-
cieux. Les experts prévoient pour
l'année 1990 un accroissement de tra-
fic de 6 à 9 millions de tonnes sur
les voies navigables au-delà de Bâle.
Ces 5000 à 7500 chargements de ba-
teaux permettront d'économiser cha-

que jour 40 à 60 trains de marchan-
dises ou 1200 à 1800 camions avec
remorque et tous les risques et in-
commodités qu 'ils comportent. Avec
trois hommes d'équipage, un bateau à
moteur transporte la même quantité
de marchandises que 2 trains de mar-
chandises ou 60 trains routiers, et
cela tout en exigeant sensiblement
moins de force motrice.

Avec le bateau, on transporte es-
sentiellement des matériaux de cons-
truction , des céréales, des produits
des huiles minérales, de grosses et
importantes quantités de marchandi-
ses de même genre, des produits chi-
miques, etc. Pour ce genre de trans-
ports, le bateau est de loin le véhi-
cule le meilleur marché et le mieux
approprié. Mais il en est également
de même pour des transports spé-
ciaux particulièrement volumineux et
lourds, transports qui sont faits ac-
tuellement à partir des ports de Bâle
par la route, mais exigent de gros
frais et d'importantes manutentions,
alors qu 'ils pourraient être faits sur
l'Aar ou le Haut-Rhin sans danger et
sans aucun problème.

La navigation intérieure n'entend
concurrencer ni la route ni le rail ,
mais les compléter à bon escient. Elle
doit contribuer également à donner
aux régions économiquement prétéri-
tées un important essor, à dégager
sensiblement les centres actuellement
surchargés de la région entre Zu-
rich et Bâle, cela dans le sens d'une
planification du territoire devenue né-
cessaire.

La commission fédérale pour une
conception générale suisse des trans-
ports, créée par le Conseil fédéral ,
apportera la preuve de la grande
importance économique d'une navi-
gation intérieure. Jusque-là , il se ré-
vèle indispensable de maintenir les
voies navigables ouvertes grâce à la
loi envisagée.

âCTUHOfE SUISSE ET R@HJl&liPE j

^SUISSE ALEMANB QUEI

(c) Le carnaval de Lucerne qui a débuté
jeudi matin datis la vieille ville par le
«r Monsterkonzert », auquel participaient
plus de 1000 musiciens, va au devant
d'un succès sans pareil. A cinq heures
du matin, la vieille ville de Lucerne a
été réveillée par une cacophonie extraor-
dinaire, tirant les habitants de leurs lits.
A près avoir parcouru les rues de la vil-
le, les différentes cliques, 30 au total, se
retrouvèrent au début de l'après-midi
pour participer à l' un des plus imposants
cortèges que nous ayons vus. Les sujets,
tantôt politiq ues, tantôt folkloriques, ont
été goûtés de chacun. Plus de 40.000
spectateurs qui avaient assisté à la
« guerre des oranges » ont été impres-
sionnés par le travail de précis ion fourni
par les membres des * Guggenmusiken »,
qui ont mis des semaines pour confec-
tionner leurs costumes et leurs masques.

Lucerne : les heures
folles de carnaval

* Le Conseil fédéral a nommé le pro -
fesseur Klaus Jacobi , actuellement chef de
division auprès de la division du commer-
ce du département fédéral de l'économie
publique , en qualité de délégu é aux ac-
cords commerciaux, et lui a conféré le
titre d'ambassadeur plénipotentiaire ad per-
sonam. M. Klaus Jacobi, né en 1929,
est originaire de Guensberg (SO) et Bien-
ne (BE).

BERNE (ATS). — D'ici au milieu du
mois de mars, vraisemblablement, le dépar-
tement fédéral de l'économie publique pour-
rait décider de libérer un certain nombre de
communes des obligations qui leur avaient
été imposées en vertu des mesures pour la
stabilisation du marché de la construction.
Les propositions que le préposé à la stabili-
sation avait demandées dans ce sens aux
cantons, il y a quelque temps, sont encore
pendantes devant l'administration.

Comme on pouvait l'apprendre jeudi
après-midi au Palais fédéral , certains can-
tons n'ont pensé pouvoir demander des me-
sures de libération pour aucune commune,
d'autres se sont montrés très libéraux, un
troisième groupe enfin a soumis des propo-
sitions alternatives. Après un premier exa-
men de ces documents, il apparaît que la
surface des communes qui feraient l'objet
d'une mesure de libération représente 1/5
de la surface totale du pays, alors que la
population de ces communes n'est que le
vingtième de la population totale. Les com-
munes qui pourraient bénéficier de ces me-
sures sout situées avant tout dans des ré-
gions de montagne à faible densité de cons-
truction. N'entreraient pas en ligne de
compte les centres de tourisme ou de rési-
dences secondaires, ni les régions économi-
quement développées ou la densité de cons-
truction est déjà forte.

Interdiction de
construire :

du nouveau d'ici à
mi-mars ?

Bulletin d'enneigement communiqué par les CFF

du jeudi 1er mars
Hauteur de la neige Etat

Temps Station Champ de la neige Etat
Stations ° C cm de ski du champ des pistes

cm de ski
JURA
Mont-Soleil — 6 100 120 poudreuse bonne
Nods-Chasseral/P-d'Orvin . —13 180 120 poudreuse bonne
Saint-Cergue — 7 100 150 poudreuse bonne
Sainte-Croix-Les Rasses . . —10 80 100 poudreuse bonne
Tête-de-Ran , Neuchâtel . . — 4 100 100 poudreuse bonne
Tramelan —15 50 100 poudreuse bonne
Vallée de Joux —20 110 150 poudreuse bonne
Buttes-La Robellaz —14 70 100 poudreuse bonne

ALPES VAUDOISES
Château-d'Œx/Rougemont . —12 60 100 poudreuse bonne
Les Diablerets —18 120 150 poudreuse bonne
Les Pléiades/Orgevaux . . — 9 70 70 poudreuse bonne
Leysin/Col des Mosses . . —10 60 200 poudreuse bonne
Caux/Rochers-de-Naye .. —15 100 150 poudreuse bonne
Villars —10 60 150 poudreuse bonne

ALPES FRIBOURGEOISES
Charmey/Bellegarde . . . .  — 6 60 100 poudreuse bonne
Lac Noir/La Berra . . . .  —10 70 100 poudreuse bonne
Les Paccots —10 80 100 poudreuse bonne
Moléson — 6 80 170 poudreuse bonne

OBERLAND BERNOIS
Adelboden —10 60 10Ô poudreuse bonne
Grindelwald —12 70 150 poudreuse bonne
Gstaad —17 80 140 poudreuse bonne
Kandersteg —12 50 140 poudreuse bonne
Lenk i./S —20 70 150 poudreuse bonne
Muerren — 7 100 120 poudreuse bonne
Saanenmœser/Schœnried . . —17 90 100 poudreuse bonne
Wengen/Kleine Scheidegg . — 6 100 140 poudreuse bonne

VALAIS
Bruson Pas d'annonce
Champéry/Morgins — 8 30 80 poudreuse bonne
Champex Pas d'annonce
Haute-Nendaz/Thyon . . . Pas d'annonce
Les Marécottes Pas d'annonce
Leukerbad/Torrent . . . . .  —10 60 100 poudreuse bonne
Montana/Crans/Anzère . . Pas d'annonce
Saas-Fee —10 30 120 poudreuse bonne
Super-Saint-Bernard Pas d'annonce
Verbier — 8 60 200 poudreuse bonne
Zermatt Pas d'annonce
Val-d'Anniviers Pas d'annonce

LES GRISONS
Arosa — 13 130 150 poudreuse bonne
Davos —18 100 190 poudreuse bonne
Saint-Moritz —20 30 50 poudreuse bonne

SUISSE CENTRALE
Andermatt —14 100 200 poudreuse bonne
Engelberg —15 50 150 poudreuse bonne

OÙ ALLER SKIER ?...

LAUSANNE (ATS). — Le tribunal cor-
rectionnel de Lausanne a condamné à une
année et demie de prison , avec sursis du-
rant deux ans, un homme de 57 ans, père
de six enfants , pour attentat à la pudeur
d'une de ses filles. Contrairement au ré-
quisitoire du ministère public, le tribunal
a accordé le sursis pour tenir compte de la
réputation jusqu 'ici parfaitement honorable
du prévenu, qui devra cependant se sou-
mettre à un traitement antialcoolique et à
un patronage.

Un soir du mois de juin dernier , alors
qu 'il rentrait chez lui après avoir trop bu ,
cet homme avait pénétré dans la chambre
de sa propre fille , âgée de quinze ans et
dix mois, qui était en train de se désha-
biller. Il n 'avait pu résister à la tenta-
tion et avait abusé d'elle.

Condamné pour avoir
abusé de sa propre

fille
GENÈVE (ATS). — Deux individus,

dont l'un était masqué et armé d'un pis-
tolet, ont fait irruption mercredi, peu
avant 19 heures, dans la cuisine attenant
au bureau de la poste de Confignon où
la femme du buraliste faisait les comptes
de la journée. Tandis que l'homme mas-
qué et armé intimait à la buraliste
l'ordre de ne pas bouger, son complice
se dirigeait vers le coffre-fort dont la
porte était ouverte. Mais alors que les
deux hommes opéraient, le buraliste
arriva en voiture. Entendant le véhicule,
les deux bandits quittèrent précipitam-
ment les lieux à bord d'une auto après
n'avoir dérobé finalement que quel ques
milliers de francs alors que le coffre
contenait une somme assez importante.
La police recherche activement les deux
individus.

Attaque à main armée

Le GRETB dira oui
A 1 occasion de son assemblée générale

annuelle tenue récemment à Genève, le
Groupe romand pour l'étude des techniques
d'instruction (GRETI) a tenu, avec son bu-
reau et son conseil, à donner sa pleine
adhésion aux articles constitutionnels (art
27) soumis le 4 mars au verdict populaire.
Les associations romandes d'enseignants se
sont aussi déclarées en faveur du oui.
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DROZ
Vauseyon, Neuchâtel

Tél. (038) 25 25 55

Modalités des p romotions et relégations saison 1972- 1973
Promotion en 1re ligue :

Selon les dispositions de la ZUS. Le
champion neuchâtelois sera opposé aux
champions des groupes Fribourg et
Vaud I.
Promotion en Ile ligue :

Les champions de 2 groupes de 3me
ligue sont, en principe, promus en deu-
xième ligue. (Pour les exceptions éven-
tuelles, voir également les dispositifs
pour le maintien de 11 équipes dans le
groupe de 2me ligue).

Le titre de champion neuchâtelois de
3me ligue est obtenu par deux matches
disputés par les champions de groupes,
soit un match sur chaque terrain. En cas
d'égalité après ces deux matches, un
match d'appui sera disputé sur terrain
neutre, avec prolongations éventuelles de
2 x 15 minutes. Si ce troisième match
reste nul , c'est le tir de pénalties qui
décide du titre.

Le premier match se joue sur le ter-
rain du champion du groupe 2.

S'il est certain que les 2 champions de
groupes sont promus en 2me ligue, la
finale pourra se disputer en un seul
match joué sur terrain neutre.

Promotion en llle ligue :
Les 6 champions de groupes de 4me

ligue forment un seul groupe pour les
finales. Chaque champion de groupe
joue contre 4 autres finalistes, soit 2 fois
chez lui et 2 fois chez l'adversaire.

Les 4 équipes avec le plus grand nom-
bre de points sont promues en 3mo
ligue.

En cas d'égalité de points de plusieurs
équipes, c'est d'abord la différence de
buts, puis le goal-average de la poule
finale et enfin le tirage au sort qui
déterminent le rang.

Les matches qui n'ont plus d'influence
sur la promotion peuvent être supprimés.

Le. premier classé de la poule finale
est également champion neuchâtelois de
4me ligue.

Relégation en llle ligue :
Les deux derniers classés de 2me ligue

sont automatiquement relégués en 3mc
ligue. Eventuellement 3 relégués si 2
équipes de Ire ligue de la région neu-
châteloise sont relégués en 2me ligue.
(Voir également les dispositions pour le
maintien de 11 équipes dans le groupe
de 2me ligue).

Relégation en IVe ligue :
Les deux derniers de chaque groupe

de 3me ligue sont relégués. Toutefois, si
une seule équipe est reléguée de 2me en
3me ligue, seules 3 équipes de 3me ligue
sont reléguées en 4me ligue. Un match
d'appui serait alors disputé entre les
deux avant-derniers des groupes. Le per-
dant de ce match serait relégué, le ga-
gnant restant en 3me ligue.

Juniors A :
Le championnat se joue normalement,

avec matches aller et retour. Une finale
pour le titre devra opposer les deux
champions de groupes. Le gagnant parti-
cipera au tour final pour l'ascension en
juniors interrégionaux A2 (Pour autant

La situation
en deuxième ligue

Matches Points
1. Saint-Imier I 12 17
2. Hauterive I 12 16
3. Couvet I 11 15
4. Fleurier I 11 14
5. Boudry I 10 13
6. Bôle I 12 11
7. La Sagne I 11 10
8. Le Parc I 11 9
9. Corcelles I 12 9

10. Ntel Xamax II 10 5
11. Superga I 12 5

qu 'il n'ait pas déjà une équipe dans cette
catégorie de jeu).

Juniors B :
Un premier championnat est joué en

automne, avec matches aller et retour.
Les équipes seront ensuite réparties,
selon le classement de ce championnat,
pour le championnat du printemps.

Les trois premiers classés de chaque
groupe seront qualifiés pour un cham-
pionnat du 1er degré, soit 12 équipes
(2 groupes de 6).

Les équipes suivantes seront réparties
dans des groupes du Ile degré.
Juniors C :

Un premier championnat est égale-
ment joué en automne, avec matches
aller et retour.

Les deux premiers classés de chaque
groupe seront qualifiés pour un cham-
pionnat du 1er degré au printemps. Les
équipes suivantes participeront au cham-
pionnat du Ile degré.
Juniors D :

Ici également un premier champion-
nat, avec matches aller et retour, est
disputé en automne.

Les deux premiers classés de chaque
groupe disputeront un championnat du
1er degré au printemps.

Les équipes suivantes: joueront un
championnat du Ile degré.

Juniors E :
Un championnat normal se dispute

avec matches aller et retour.
Une finale cantonale opposera les

vainqueurs de chaque groupe.
Modalités pour le maintien
de 11 équipes du groupe
de 2me ligue

1. Si une équipe de Ire ligue est relé-
guée en 2me ligue et qu'une équipe de
2me ligue est promue en Ire ligue,
2 équipes de 2me ligue classées dernières
(10 et 11) sont reléguées en 3me ligue et
les 2 champions de groupes de 3me
ligue sont promus en 2me ligue.

2. Si une équipe de Ire ligue est relé-
guée et qu'aucune équipe de 2me ligue
n'est promue, les 2 équipes de 2me ligue
classées dernières (10 et 11) sont relé-
guées et le champion de 3me ligue est
promu.

3. Si 2 équipes de Ire ligue sont relé-
guées et qu'une équipe de 2me ligue est
promue en Ire ligue, les 2 équipes de
2me ligue classées dernières (10 et 11)
sont reléguées en 3me ligue et le cham-
pion de 3me ligue est promu en 2me
ligue.

4. Si 2 équipes de Ire ligue sont relé-
guées en 2me ligue et qu'aucune équipe

de 2me ligue n'est promue en Ire
ligue, les 3 équipes de 2me ligue clas-
sées dernières (9, 10 et 11) sont relé-
guées en 3me ligue et le champion de
3me ligue est promu en 2me ligue.

5. Si aucune équipe de Ire ligue n'est
reléguée et qu 'une équipe de 2me ligue
est promue en Ire ligue, l'équipe de
2me ligue classée dernière est reléguée
en 3me et 2 équipes de 3me ligue
(les 2 champions de groupes) sont pro-
mues en 2me ligue.

6. Si aucune équipe de Ire ligue n'est
reléguée et qu'aucune équipe de 2me
ligue n'est promue, 2 équipes de 2me
ligue classées dernières (10 et 11) sont
reléguées en 3me ligue et les cham-
pions de groupes de 3me ligue sont
promus en 2me ligue.

Modalités des matches d'appui
pour désigner un champion
de groupe ou un dernier classé

1. Si 2 équipes sont à égalité à la fin
du championnat, un match d'appui aura
lieu sur terrain neutre, avec prolonga-
toins éventuelles de 2 x 15 minutes.

En cas d'égalité après les prolonga-
tions, il sera tenu compte :

a) de la différence entre les buts mar-
qués et reçus lors du championnat ;

b) du meilleur goal-average ;
c) du tir de pénalties, conformément

au règlement.
2. Si 3 équipes sont à égalité, une poule

aux points est organisée, soit un match
sur chaque terrain.

En cas de nouvelle égalité des 3 équi-
pes après cette poule, les équipes seront
départagées comme suit :

a) de la différence de buts, entre les
buts marqués et reçus lors du
championnat ;

b) du meilleur goal-average ;
c) du tirage au sort.
Si, après la poule à 3, seules 2 équipes

sont encore à égalité, il sera alors pro-
cédé comme dit sous chiffre 1 ci-dessus,
soit match d'appui sur terrain neutre,
avec prolongations éventuelles, etc.F.C. Le Landeron prépare son avenir

Bien qu'ayant des origines lointaines
(un archiviste vient de retrouver un
diplôme délivré au club en 1913) le club
du Bourg du bout du lac de Bienne, n'a
jamais connu les honneurs des ligues
supérieures.

Après avoir connu, à la fin de la sai-
son dernière, la relégation de 3me en
4me ligue le F.C. Le Landeron, est
reparti du bon pied.

Avec à sa tête un meneur d'hommes
de la valeur de Fredy Gauchat, la pre-
mière équipe est en passe de réaliser un
championnat bien meilleur que prévu.
Jusqu'où ira la surprise ? A entendre

« Pitschou » jusqu'au bout.
Les juniors A sur qui repose le pro-

che avenir du club connaissent cette sai-
son une période faste.

Volonté, discipline , joie de jouer , sont
des armes précieuses à cette équipe. Elle
aussi vise une place en finale avec
l'espoir d'accéder à la catégorie supé-
rieure.

Le F.C. Landeron compte encore dans
ses rangs une équipe de juniors C et une
de juniors D. Cette jeunesse assure
l'avenir d'un club qui fait de louables
efforts pour un sport qui apporte à
notre village , une activité sportive saine.

Debout : M. Clerc, responsable de l'équipe, Barretta, Volllat, Hauser, Steffen, Rie-
ben, Bocco, /Ebl. A genoux : Prontera, Sleber, Favretto, Musumeci, Schœpfer,

Sunler, Haymoz.
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Liste du championnat des 3 et 4 mars 1973
Ligue nationale B : Talents C :
Neuchâtel-Xamax - Aarau dimanche 4 mars à 15 h Neuchâtel-Xamax - Chênois dimanche 4 mars à 13 h
Réserves : 

A T Vétérans :
Chaux-de-Fonds - Lugano renvoyé Tournoi f n0 , du p .c Le parc  ̂ chaux.de.Fonds au pavil,on des
Neuchatel-Xamax - Aarau dimanche 4 mars à 13 h Sports
Ire ligue Samedi 3 mars dès 11 heures avec la participation des équipes vétérans de :
Le Locle - Stade Nyonnais renvoyé LN A et B La Chaux-de-Fonds, Neuchâtel-Xamax
Audax - Durrenast samedi 3 à 15 h Ire ligue Fontainemelon , Le Locle

Ile Iiaue ¦ ^me 
''gue Tramelan , Superga , Le Parc, Boudry

Neuchâtel-Xamax II - Le Parc I dimanche 4 mars à 9 h 45 3me ligUe Corno1' Etoile-ChxFds, Ticino, Les Geneveys-sur-Coffrane.
Boudry I - Fleurier I dimanche 4 mars à 14 h 30
Couvet I - La Sagne I renvoyé

Cette page publl-sportive est réali-
sée par notre collaborateur

Claude Sermet
qui se fera un plaisir de vous ren-
seigner. Faites-lui parvenir votre
publicité. Ainsi que texte et pho-
tos des équipes de votre société.
Téléphonez-nous au
No (038) 25 65 01. Merci.
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!̂ m̂â*m  ̂ Ŝ W itfii'IlfglfÉl I JL JL V̂uidr ' _i_ Tfl J mm __JHL__ fe JF M m^mS mJÇ*JÊ M Q , W

BfWl
Equipements sportifs et chaussures

Promenade-Noire 10
Neuchâtel Tél. (038) 24 57 87



' ^ '  I TrTifiw L*i rfi M L°8 conlPrlméa T°9al sont d'un promptil
j BBSggi _^Bg£&^ soulagement en cas de ,̂

W Lumbago - Maux de tête - Douleurs nerveuses M \
WÊ Togal vous libère de vos douleurs, un essai vous Ëk
|» convaincra i Prix Fr. 1.90 et 4.80 MÊ
m Comme friction, preneï le Llniment Togal très Es.
m efficace. Dans toutes les pharm. et drogueries. Ma

Napolës « exécute » l'Américain Lopei
et conserve son titre mondial welter

su. boxe j pouvait qu'il est un champion d'exception

A Los-Angeles, José « Mantequilla » Na-
poles, le talentueux Cubain de Mexico, a
fait grandement honneur à sa réputation de
boxeur d'exception , en conservant son titre
mondial des poids welters. Il a en effel
battu l'Américain Ernie « Indian Red » Lo-
pez, par un magistral K.-O. à la septième
reprise d'un combat prévu en quinze rounds.

DÉTRACTEURS CONFONDUS
Le Mexicain d'adoption, dont beaucoup

prévoyaient la défaite de par son manque
de sérieux entre chaque combat, a magni-
fiquement confondu ses détracteurs en ob-
tenant l'un des plus beaux succès de sa
carrière sur un challenger apparemment très
valable. Victime de deux coupures, l'une
au nez au deuxième round et l'autre à
l'arcade sourciiière droite à la troisième re-
prise, Napoles, dominé en début de combat,
fit ensuite un étonnant renversement de si-
tuation, achevé par une combinaison gau-

che-droite qui eut irrémédiablement raison
du Californien.

Le champion du monde, que l'on signa-
lait nettement en déclin à 32 ans, décocha
un magnifique crochet gauche a la face de
Lopez à la septième reprise, crochet qu 'il fit
suivre d'un fulgurant uppercut droit à la
pointe du menton de son adversaire, lequel
fut littéralement décollé de terre et retom-
ba au tapis pour plus que le compte. Il
fallut en effet plus de deux minutes au
challenger pour reprendre ses esprits, as-
sisté du docteur , des hommes de son en-
tourage et de Napoles lui-même.

IL Y A TROIS ANS DÉJÀ
Lopez, déjà battu par le Cubain , titre

en jeu il y a trois ans, dans le même ring
(K.-O. technique au 15nie round), aborda
le combat en jouant du gauche, gênant
ainsi Napoles qui apparaissait bien plus
lent qu'à son habitude. A l'issue d'un ac-
crochage au deuxième round, le sang cou-

lai! de l'arête du nez de Napoles, qui pei-
nait sous les secs directs du gauche de son
ambitieux challenger. Toujours dominé en
boxe par l'Américain, qui tentait de pren-
dre l'entier contrôle du combat, le Mexi-
cain achevait la reprise suivante, l'arcade
droite légèrement coupée.

C'est alors que la transformation s'opéra.
Bien que plus lent et moins mobile que
lors de ses précédentes sorties, le tenant du
titre imposa sa vitesse de bras et sa pré-
cision. Ses coups plus appuyés éprouvaient
visiblement l'Américain, qui subissait ù son
tour la domination de son adversaire. Le
dénouement survint alors brutalement, et
laissa stupéfait quelque 14.000 spectateurs
du « Forum » de Los-Angeles.

LOPEZ TERRASSÉ
Napoles toucha Lopez d'un puissant gau-

che à la pommette droite et suivit son
action par un spectaculaire uppercut du

droit , appuyé par tout son poids de corps.
Le Californien fut soulevé d'une trentaine
de centimètres et retomba lourdement sans
connaissance au tapis. Le combat était ter-
miné à In stupéfaction générale. Lopez resta
deux bonnes minutes inanimé , malgré les
soins du docteur, de ses soigneurs et de
Napoles, qui soutenait lui-même la tête
de son malheureux challenger, le regard
désespéré, craignant visiblement le pire. Mais
Lopez reprit finalement ses esprits et put
regagner son vestiaire où il a sportivement
admis que Napoles était bien le meilleur.

Le Cubain de Mexico a ainsi signé sa
69me victoire, la 50me avant la limite,
n'ayant subi que cinq défaites. Lopez, quant
à lui, a essuyé sa huitième défaite. Il a
par ailleurs remporté 47 combats et fait
une fois match nul. Ils pesaient tous deux
66 kg 500 à leur montée sur le ring, soit
250 grammes de moins que la limite amé-
ricaine de la catégorie.

Moutier Impuissant â Martin...

\ ÉGALISATION. — Malgré ce quatrième but de Stuppan (No 6)
et le point obtenu par Zoug, Arosa accédera à la ligue B.

! (Photopress)

: . .. .¦.... i

g% hockey sur glace Promotion en ligue B

MARTIGNY - MOUTIER 6-2 (2-0
3-1 1-1)

MARQUEURS : Pillet 9me ; Bovier
19me ; Kohler I 24me ; Pillet 30me ;
Grenon 36me ; Udriot 40me et 49me ;
Kohler I 56me.

MARTIGNY : Michellod ; Fellay,
Valloton ; Lambiel ; Quinodoz, Berra,
P.-A. Pillet ; Bovier, Udriot , Grenon ;
Salvator , Monnet , Collaud. Entraîneur :
Filet.

MOUTIER : Hanggi ; Lanz, Schwei-
zer ; Beuret, Marconeti ; D. Kobler ,
Bauser , Gurtner ; Geiser, J.-C. Kobler ,
Weber ; Bachmann , Flury, Wissard.

ARBITRES : MM. Vulliet (Genève) et
Motta (Morges) .

NOTES : Patinoire de Martigny.
Temps beau et froid. 1600 spectateurs.
Pénalités : six fois deux minutes contre
Martigny ; huit fois deux minutes con-
tre Moutier.

RYTHME ÉLEVÉ
D'entrée, Martigny imprima un ryth-

me très rapide. Il s'assura un certain
avantage territorial et le concrétisa par
un but. La partie s'équilibra ensuite et
Moutier eut des chances d'égaliser, mais
Weber , notamment, manqua de préci-
sion. Sur une contre-attaque mal con-
trôlée par la défense jurassienne, Mar-

tigny creusa l'écart juste avant la pre-
mière pause.

LE TOURNANT
Le tournant du match se situa au

début de la seconde période de jeu.
Un but de Kobler (mérité) redona
quelques espoirs aux visiteurs. L'arbitre,
pour un offside de Bovier, refusa le
but marqué par l'ailier. Comme l'arrière
avait dévié le puck sur le Martignerain ,
le public contesta la décision et la ner-
vosité s'empara des Valaisans. Deux
joueurs furent pénalisés et pendant 2 mi-
nutes, Moutier joua à 5 contre 3. Il
manqua alors le coche ne parvenant pas
à égaliser malgré une forte pression,
le gardien Michellod faisant des proues-
ses.

ULTIME CHARGE
Revenus au complet et conscients du

danger couru , Martigny sonna la char-
ge et eut sa meilleure période de jeu :
des buts de Pillet , Grenon et Udriot
creusèrent un écart définitif. Malgré de
vives réactions , Moutier dut accepter son
sort. L'équipe fit l'impossible mais se
heurta à plus fort que lui. Les Valai-
sans plus homogènes, n'avaient pas de
points faibles.

E.U.

Le ùoediegiiie Karen lepra championne lo monde
j» patine artistique] Brillante sixième place pour la Suissesse Karin Iten

La grâce fugace de Janet Lynn, ne se
laisse pas facilement emprisonner, cemer
par les chiffres des juges. Comme libérée
des contigences matérielles, la blonde Amé-
ricaine recueille les roses et les applaudisse-
ments du public et laisse à des rivales plus
armées techniquement la couronne
mondiale. L'an dernier, c'était Beatrix
Schuba, cette fois à Bratislava, le titre
revient à la Canadienne Karen Magnussen
dont le style assuré n'est pas sans rappeler
celui de la Hollandaise Soujke Dijkstra.

LOGIQUE
Le succès final de Karen Magnussen

récompense la logique sportive. Si la Cana-
dienne n'affiche pas le brio de sa rivale des
Etats-Unis, elle a en revanche une puissance
— ses sauts écartés sont remarquables —
qui lui permet de soutenir sans la moindre
défaillance toutes les exigences de son pro-
gramme. Les juges ne s'y trompèrent pas :
ils lui accordèrent des notes (7 x 5,8 11 x
5,9) qui la mirent hors de portée de Janet
Lynn. Seconde à Sapporo, Karen Magnus-
sen de Vancouver voit donc son travail et
son talent récompensés.

SUCCÈS D'ESTIME
Janet Lynn, médaille de bronze à Sappo-

ro, a remporté un nouveau succès d'estime.

Championne sans titre, elle voit apparaître
une nouvelle rivale dans sa propre équipe
des Etats-Unis. La brune Dorothy Hamill,
dernière concurrente en lice, a stupéfié le
public par sa maîtrise et par son charme.
Au moment où l'Allemande Sonja Morgcns-
tern , diminuée par des ennuis divers, ne
parvient pas à confirmer ses promesses de
l'an dernier, Dorothy Hamill annonce une
ère nouvelle. Celle qui réconciliera la per-
formance sportive et l'exhibition artistique.
La médaille de bronze revient à la toute
jeu ne championne d'Europe Christine
Errath. L'Allemande de l'Est, qui ne se
dérobe pas devant les difficultés techniques
les plus ardues, patina cette fois d'une

façon un peu heurtée. Cette crispation fut
sensible surtout aux spectateurs.

KARIN ITEN BRILLANTE
Karin Iten a brillamment rempli son

contrat. La Suissesse n'a pas commis de
faute. Son exceptionnelle souplesse de reins
la servit dans l'exécution de ses fameuses
pirouettes. Il est dommage que la
championne de Winterthour ne réussisse pas
à meubler vraiment les quatre minutes de
son programme. Quelques temps morts, une
certaine raideur dans les sauts suffisent à
lui enlever des points. Le public siffla le
jugement rendu trouvant les cotations trop
sévères. Il y eut 5 x 5,3 et 4 x 5,4 pour la

note technique et 4 x 5,4, 2 x 5,3 mais 1 x
5,2 et 1 x 5,1 pour la note artistique. Fina-
lement, Karin Iten a tout de même terminé
à la sixième place.

CLASSEMENT FINAL

1. Karen Magnussen (Can) chiffre de pla-
ce 9-356,39 points ; 2. Janet Lynn (EU) 18-
347,85; 3. Christine Errath (All-E) 31-
340,90; 4. Hamill (EU) 35-337,93; 5. J.
Scott (GB) 47-332,19; 6. K. Iten (S) 60-
329,40; 7. L. Drahova (Tch) 69-327,53; 8.
S. Morgenstern (All-E) 76-326,53; 9. J.
Mckinstry (EU) 91-323,26 ; 10. L. Nightmga-
le (Can) 78-325,61.

Couples : un doublé soviétique sans surprise
C est d'une façon vraiment particulière

que les Soviétiques irina Rodinna et
Alexandre Zainev ont ajouté le titre
mondial par couples au titre européen qu 'ils
avaient conquis au début du mois à
Cologne. La musique s'est en effet arrêtée
après un peu plus de deux minutes de leur
programme libre. Ils ont néanmoins
poursuivi leur exhibition , qu'ils ont

menée à terme de façon presque parfaite .
Après de longues discussions, le jury décida
de leur attribuer les notes artistiques quand
bien même celles-ci doivent tenir compte de
l'harmonie du couple avec la musique
choisie. Le président du jury, le Dr Karl
Enderlin , avai t proposé deux solutions à
l'entraîneur des Soviétiques : attribution des
notes artistiques en dépit de l'absence de
musique ou nouveau passage en fin de
programme. Stanislas Shuk a choisi la
première proposition.

COMME PRÉVU
Rodnina-Zaizev ont, comme prévu ,

devancé leurs compatriotes Ludmilla
Smirnova-Alexei Ulanov et les Allemands
de l'Est Manuela Gross-Uwe Kagelmann.
Ils n'ont cette fois pas récolté le moindre
6,0 en raison notammen t de deux petites
fautes d'Alexandre Zaizev. Avec 9 x 5,9
pour la technique, 2 x 5,8 et 7 x 5,9 en
notes artistiques , ils ont cependant remporté
un succès confortable, même s'il est
beaucoup moins net que celui de Cologne
(où ils avaient accumulé les 6,0).

Derrière eux, Ludmilla Smirnova et
Alexei Ulanov ont fait bien meilleure
impression qu'aux championnats d'Europe.
Ils n'ont finalement terminé qu'à 7,7 points
de leurs compatriotes (17,5 p. d'écart à
Cologne). La troisième place est revenue
aux Allemands de l'Est Manuela Gross et
Uwe Kagelmann, qui ont pris une revanche
attendue sur les Allemands de l'Ouest

Almut Lehmann-Herbert Wiesinger , qui les
avaient devancés en Allemagne.

Les Bâlois Karin et Christian Kuenzle ont
sans aucun doute réussi la meilleure
exhibition de leur carrière. Ils ne commirent
pratiquement aucune faute. Les notes qu 'ils
ont obtenues ont été nettement supérieures
à celles de Cologne, avec, notamment ,
quatre 5,4 et huit 5,2. Leur moins bonne
note fut 5,1. Dixièmes, ils ont devancé les
Tchécoslovaques Urbanova-Zach, ce qui
constitue un petit exploit.

CLASSEMENT FINAL
1. Irina Rodnina-Alexandre Zaizev

(URSS) 9-423,90. 2. Ludmilla Smirnova-
Alexei Ulanov (URSS) 18-416,20. 3.
Manuela Gross-Uwe Kagelmann (All.E) 29-
409,80. 4. Almut Lehmann-Herbert
Wiesinger (AU.0) 43-402,90. 5. Romy
Kermer-Rolf Oesterreich (All.E) 46-401,30. 6.
Sandra Bezic-Val Bezic (Ca) 51-399,80. 7.
Irina Tchernajeva-Vassili Blagov (URSS) 56-
398,50. 8. Melissa Militano-Mark Militano
(EU) 73-390,70. 9. Marian Murray-Glen
Moore (Ca) S0-386,00. 10. Karin et Christian
Kuenzle (S) 92-373,90.

. alors m Zoug ictus îece â ne
ZOUG - AROSA 4-4 (2-1, 1-1, 1-2).
MARQUEURS : Buscher 13me ;

Spinatsch 17me ; Halm 18me ; Eichen-
berger 32me ; Landtwing 36me ; M.
Lindenmann 46me ; Mattli 51me ; Stup-
pan 52me.

Jamais encore nous n'avons assisté à
une rencontre aussi palpitante , que celle
jouée à Zoug devant.. 7200 spectateurs !
Si les Zougois, favoris malgré leur défai-
te à Arosa (6-1), les gars d'Arosa, fai-
sant preuve de beaucoup d'à propos, on
mérite ce match nul, qui leur permet
d'accéder à la ligue B. Les Zougois ne
doivent s'en prendre qu'à eux-mêmes :
avec les chances de buts qu'ils possédè-
rent ils auraient dû gagner avec trois ou
quatre buts d'écart ! La défense zougoise
n'a pas fourni la prestation qu 'on était
:n droit d'attendre d'elle. L'entraîneur
Je l'équipe grisonne, Ochsner, a préparé
l'ascension de son équipe : il s'était
rendu une fois à Zoug, pour enregistrer

* bruit infernal des partisans zougois ;
il avait passé cet enregistrement à ses
joueurs , qui , ainsi préparés, ne se sont
absolument pas laissés influencer par les
7200 spectateurs. Le seul Zougois à
sortir la tête haute de l'aventure aura
été le... caissier ! E. E.

Messieurs: déjà... Ondrej Nepela !
Favori de la compétition, le Tchécoslo-

vaque Ondrej Nepela a pris comme prévu
la tête de l'épreuve masculine des cham-

pionnats du monde , à l'issue des figures
imposées qui se sont déroulées au stade
d'hiver de Bratislava. Après les trois « im-
posées », il précède de 7,50 points le So-
viétique Serguei Tchetveroukine et de 10
points l'Allemand de l'Est Jan Hoffmann.
Nepela est donc bien parti pour conserver
devant son public son titre mondial avant
de quitter la scène internationale. Toutefois ,
il devra se méfier de l'Américain Gordon
Mackellen (5me) et du Canadien Tôlier
Cranston (6me), deux excellents spécialistes
des figures libres. Sixième aux champion-
nats d'Europe de Cologne après le pro-
gramme imposé, le Suisse Daniel Hoener
occupe cette fois le septième rang.

Classement intermédiaire : 1. Ondrej Ne-
pela (Tch) chiffre de places 9-119,20 points ;
2. Tchetveroukine (URSS) 20 ,5-111,70 ; 3.
Hoffmann (All-E) 27-109,20 ; 4. Curry (GB)
37-106,70 ; 5. Mackellen (EU) 62,5-100,70 ;
6. Cranston (Can) 58,5-101,20 ; 7. Hoener
(S) 68,5-99,80; 8. Ovtchinnkov (URSS)
71,5-98,90 : 9. Mrozek (Fr) 83-97,80 ; 10.
Pazdirek (Tch) 93-96,10.

ïïnlenîe prise de position d'Honoré Bonnet
j l̂J ski j A la suite des exclusions prises en France

L'ancien directeur du ski français a pris
position dans un article publié en exclusivité
par le « Provençal », dans le conflit oppo-
sant skieurs et dirigeants français. Dans une
déclaration commençant par ces mots la
neige est sale mais qui l'a salie : Honoré
Bonnet estime que dans cette affaire, tout
est vraiment excessif pour qu 'il puisse
demeurer impassible. Après avoir rappelé
que l'on présentait les skieurs comme des
révolutionnaires de basse classe, de sales
professionnels atteints de mercantilisme aigu
et rien d'autre... et que d'un autre côté les
responsables du ski de haute compétition
étaient la droiture même, Bonnet estime que
les deux images sont fausses et qu'il faut
rétablir quelque équilibre.

Professionnels, dit-il , les skieurs le sont et
je crois pouvoir dire qu'ils l'ont toujours
été. De tout temps, Jean Vuarnet, poursuit-
il , ne peut démentir la chose lui qui en
1960 a été un bon et honnête professionnel.
Certes, les chiffres n'étaient pas les mêmes
à l'époque que maintenant. L'industrie fran-
çaise n'était pas encore très concernée. Les
skieurs français ne gagnant presque plus
depuis très longtemps ont contesté... c'est
une attitude très ù la mode. Et Bonnet de
rappeler que Vuarnet fut le premier contes-

tataire du ski en 1956 en écrivant un livre,
puis en 1960 pour avoir incité ses camara-
des à faire grève à la veille du départ pour
les Jeux de Squaw Valley parce que dans
un moment d'aberration et à mon insu, cer-
tains dirigeants avaient sélectionné une
skieuse qui n'était pas Edith Vuarnet, la
femme même de Jean». .

Après avoir souligné que l'attitude des
garçons et filles de l'équipe de France a été
inqualifiable , Bonnet fait le procès de l'état
d'esprit qui règne dans cette équipe de
France depuis plusieurs mois. Un état
d'esprit où l'on met en opposition de
manière trop flagrante les intellectuels, les
gens cultivés et les coureurs montagnards
classiques, intelligents mais sans diplôme.

Georges Joubert, le champion de
l'antipsychologie qui a si magistralement
réussi avec les skieurs étudiants, n'a pas
encore compris que si la motivation de ces
derniers est constituée par les « études », le
ski étant un dérivatif , pour les champions,
le ski est la seule motivation.

Sénateurs, les skieurs ne le sont pas. Par
basse démagogie, les nouveaux dirigeants
avaient voulu reprendre dans l'équipe des
coureurs qui avaient été éliminés par leurs
prédécesseurs. C'est en somme eux-mêmes
qui installaient un sénatorial qui s'avère un
échec... un de plus. Et dans sa conclusion.
Bonnet déclare : l'avenir de Joubert et
Vuarnet est assuré. Mais je suis inquiet
pour celui du ski français.

TOUR DE SARDAIGNE

Merckx: et de trois!

( È̂\ cyclisme

Epilogue sans émotions au 24me Tour de
Sardaigne, qui s'est terminé à Sassari sur la
victoire escomptée — la troisième dans cette
épreuve — d'Eddy Merckx. Ainsi, le chef
de file du groupe Molteni , qui avait pris le
départ de Florence en forme assez précaire,
a-t-il une nouvelle fois largement dominé le
lot de ses adversaires, qui ne se montrèrent
jamais en mesure de l'inquiéter. Le
« recordman » du monde de l'heure, déjà
vainqueur du trophée «c Laigueglia », a
confirmé par ce succès qu 'il sera encore la
figure de proue des pelotons dans toutes les
épreuves auxquelles il participera. Ses rivaux
trouveront toutefois une bonne occasion de
se distinguer aujourd'hui dans la classique
en ligne Sassari - Cagliari, qui sera désertée
par Merckx , occupé au « Het volk » avec
ses meilleurs coéquipiers.

CLASSEMENTS
Dernière étape (Olbia-Sassari 132 kms) : 1.

Bitossi (It) 3 h 31'41" (moyenne 37 km 692).
2. Van Vlieberghe (Be) à 4". 3. Dancclli
(lt) . 4. Panizza (It), même temps. 5. Sercu
(Be) à 8". 6. Basso (It) . 7. Francioni (It). 8.
De Geest (Be) . 9. Poggiali (It), tous même
temps, suivis du peloton.

Clasement général final : 1. Eddy
Merckx (Be) 25 h 40'02". 2. Van Springel
(Be) à 41". 3. G. Petterson (Su) à 2'21". 4.
Poggiali (It) à 2'41". 5. Simonetti (It) à
2'58". 6. De Vlaeminck (Be) à 4'14". 7.
Houbrechts (Be) à 5'01". 8. Panizza (It) à
5'12". 9. Van Vlieberghe (Be) à 5'42". 10.
Lazcano (Esp) à 6'38".

Proell et Thoeni vers la consécration 1
La troisième phase de la coupe du monde

La Coupe du monde de ski alpin va
entre r dans sa dernière phase , à Mont
Sainte-Anne (Québec) , du vendredi 2 au
dimanche 4 mars, avec deux épreuves à
la fois masculine et féminine inscrites au
programme (slalom et slalom géant). Les
grands favoris pour la victoire finale sont
l'Autrichienne Annemarie Prœll et l'Italien
Guslavo Thoeni , qui briguent une troisième
victoire consécutive dans le trophée après
leurs succès de 1971 et 1972. Ils bat-
traient ainsi le record établi par la Cana-
dienne Nancy Greene et le Français Jean-
Claude Killy, vainqueurs deux fois consé-
cutivement de la Coupe du monde.

PRŒLL SANS ADVERSAIRE
Pour Prœll , son troisième succès est dès

maintenant quasiment assuré. Elle mène en
effet avec 253 points devant sa compa-
triote Monika Kaserer , 2me avec 158 points ,
l'Allemande de l'Ouest Rosi Mittermaier ,
3me avec 111 points et la Française Jac-
queline Rouvier , 4me avec 103 poin ts.
Cette dernière est blessée et elle ne par-
ticipera pas à la tournée qui , de Mont
Sainte-Anne va se poursuivre à Anchorage
(Alaska), Naeba (Japon) et Heavenly Val-
ley (Californie) où la finale de la Coupe
du monde aura lieu le 25 mars. Pour les
filles aussi bien que pour les garçons, trois
slaloms et quatre slaloms géants figurent
encore au programme.

EN L'ABSENCE DES FRANÇAIS
Chez les ' garçons, la situation est plus

complexe puisque le Suisse Roland Col-
lombin et l'Autrichien David Zwilling sont
actuellement premiers ex aequos , avec 131
points , devant Gustavo Thœni (129 points)
et un autre Suisse , Bernhard Russi (106).
Or, Collombin est également blessé et
ne peut plus défendre sa chance. Russi
étan t un médiocre slalomeur, la victoire

finale devrait donc logiquement se jouei
entre Zwilling et Gustavo Thœni.

Les meilleurs Français étant absents pour
mesures disciplinaires et l'Espagnol Fran-
cisco Fcrnandez-Ochoa , champion olympi-
que de slalom , ne participant pas à cette
troisième phase, Zwilling et Gustavo Thœni
restent donc pratiquement seuls en course
pour la victoire finale , avec l'Allemand de
l'Ouest Christian Neureuther , actuellement
5me avec 85 points. Le mieux placé étant
donné son exceptionnel talent de slalo-
meur est Gustavo Thœni, champion olym-
pique de slalom géant et médaille d'ar-
gent de slalom spécial.

En coupe d'Europe :
Domination italienne
Déjà vainqueur mercredi dans le slalom

géant grâce à Fausto Radici , l'équipe
d'Italie a de nouveau dominé le slalom
spécial de Caspoggio, comptant pour la
coupe d'Europe. Giulio Corrad i l'a en effet
emporté, devant deu x de ses compatriotes,
Fausto Radici et Franco Biclcr. Meilleur
temps de la première manclre (41"92) et
deuxième temps de la deuxième derrière
Radici (45"68), Corradi s'est finalement
imposé avec 20 centièmes de seconde
d'avance. Au classement de la coupe
d'Europe, Fausto Radici , grâce à sa
deuxième place , a pris la tête, détrônant
ainsi le Suisse Adolf Rœsti qui participe
avec l'équipe nationale aux épreuves de
coupe du monde au Mont Saint-Anne.

Slalom spécial : 1. Giulio Corradi (It)
87"73 (41"92 + 45"81). 2. Radici (It) 87"93
(42"25 + 45"68). 3. Bicler (It) 88"58. 4.
Schuchter (Aut) 89"60. 5. Senoner (It)
89"70. 6. Confortola (It). 7. Goodman
(Can). 8. Spiess (Aut). 9. de Chiesa (It) . 10.
Schwaiger (Aut).

Classement de la coupr d'Europe : 1.
Fausto Radici (II) 89 p. 2. Rœsti (S) 72. 3.
G. Thœni (It) 70. 4. Corradi (It) 63. 5.
Hinterseer (Aut) 61. 6. Matt (Aut) 60. 7.
Perrot (Fr) 58. 8. Hauser (Aut) et Witt-
Dœring (Aut) 55. 10. Pechtl (Aut) 54. —
Slalom spécial (6 épreuves) : 1. Radici 51. 2.
Perrot 50. 3. Matt 46. 4. Thœni 45. 5.
Corradi 44. 6. Hinterseer 40.

Battu par les Chaux-de-Fonniers
Boudry est tout de même satisfait

v' 'J0%L football Match d'entraînement

BOUDRY - LA CHAUX-DE-FONDS 2-4
(1-2)

MARQUEURS : Delavelle 22me ; Planas
(contre son camp) 26me ; Maier 33me ;
Serment 72me et 85me ; Chervet 86me.

BOUDRY : Schick ; Lopez, Payot, Pla-
nas , David ; Bti rgi , Fischer, Debrot ; Ver-
mot , Baudin , Maier. Entraîneur : Debrot .

LA CHAUX-DE-FONDS : Forestier ;
Veya, Bosset , Jacquet, Mérilla II ; Lador ,
Mainka , Portner ; Serment, Delavelle ,
Zaugg. Entraîneur : Jaegger.

ARBITRE : M. Doutaz (Boudry).
NOTES : Stade de Boudry. Match joué

jeudi matin. Pelouse gelée en première mi-
temps. A la 4me minute, Maier tire sur
la latte du but de Forestier. A la 87me,
Delavelle tire un penalty sur un montant,
la balle revenant toutefois sur Schick qui
s'en empare. A la mi-temps un change-
ment de joueur dans chaque équipe : Cher-
vet prend la place de Fischer chez Bou-
dry, et Mérillat I celle de Zaugg chez les
Chaux-de-Fonniers.

SATISFACTIONS
Ce fut un excellent match d'entraîne-

ment à trois jours de la reprise du cham-
pionnat , même si La Chaux-de-Fonds a dû
d'ores et déjà renvoyer son match contre
Lugano.

Venu à Boudry pour parfaire leur con-
dition physique , les Chaux-de-Fonniers eu-
rent énormément de peine à s'imposer mal-
gré la netteté de la marque. Ils péchè-
rent surtout par l'absence d' un milieu de
terrain inexistant. De plus , les arrières la-
téraux se firent régulièrement déborder par
les ailiers boudrysans.

Pour sa part , l'équipo de l'entraîneur-
joueur Debrot a fourni un bon match ;
elle fut coriace et présenta un jeu de
bonne facture. Finalement la différence de
ligue (ligue A - Ile ligue) fit la différen-
ce et l'entraîneur Debrot a tout lieu
d'être satisfait de son « onze » à la veille
de recevoir Fleurier .

S.S.
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Danse : Soviétiques
très bien placés

A l'issue du programme imposé, les So-
viétiques Loudmilla Pachomova - Alexan-
dre Gorchkov sont en tête de l'épreuve de
danse, précédant de 2,9 points les Alle-
mands de l'Ouest Angelika et Erich Buck.
Ainsi, le couple soviétique semble bien pla-
cé pour conserver son titre.

Classement de l'épreuve après le pro-
gramme imposé : 1. Loudmilla Pachomova -
Alexandre Gorchkov (URSS), chiffre de pla-
ces 13-257,20 points ; 2. A. et E, Buck
(All-O) 14-254,30 ; 3. H. Green - G. Watts
(GB) 30-244,30 ; 4. J. Sawbridge - P. Dalby
(GB) 35-243 ; 5. T. Voitjuk - V. Zigaline
(URSS) 46-238,80.

En raison de la neige qui recouvre la
pelouse du stade de la Charrière, le match
de championnat suisse de ligue A La
Chaux-de-Fonds - Lugano, prévu pour
dimanche, a été renvoyé. De ce fait l'équipe
neuchâteloise affrontera en match amical
Nordstern.

Renvoi du match
Chaux-de-Fonds - Lugano

/ \̂r̂ Stado \B/ Dimanche ^^MY de la «' 4 mars ^km Maladière " à 15 heure! M
Ê REÇOIT m

I AARAU I
¦ 13 heures Match des réserves AJ
^L pour l'obtention de la Ire place m
^L EN DESSOUS DE 18 ANS :M
^L ENTRÉE GRATUITE J

^^^^ pièces d'identité ĝr

Principe : Une vie saine, beaucoup
d'exercice physique, un repos complet,
des aliments simples, pas d'alcool, ni
vin, ni tabac : là est le régime idéal.

Mais à notre époque, cette vie pasto-
rale est difficilement réalisable pour la
plupart d'entre nous.

Pratique : Il y a un autre moyen :
les fameuses pastilles Rennie ont été
conçues pour neutraliser l'excès d'acide ,
causant aigreurs , ballonne rients, lour-
deurs. Vous en sucez une ou deux à
la première manifestation d'un malaise
et hop ! ce sera vite oublié. En phar-
macies et drogueries.

Comment éviter
les maux d'estomac

« Affaire » Langenthal

La commission disciplinaire de la
Ligue suisse de hockey sur glace a
repoussé le recours du SC Langenthal et
il a confirmé le résultat du match de
championnat de première ligue Tramelan
- Langenthal (7-2). Ainsi, dans le groupe
3, Moutier est définitivement champion
de groupe alors que Lyss est relégué.

Recours repoussé



La Direction générale
de la Société de Banque Suisse

cherche un

TRADUCTEUR
français qualifié ou désireux de se
perfectionner pour

l'analyse financière
Il lui sera confié la traduction
d'allemand en français des diverses
publications du service.

L'accès à la documentation de base,
souvent en plusieurs langues, et le contact
direct avec les auteurs des textes
devraient lui faciliter la tâche.

Il s'agit d'un poste nouveau offrant de
bonnes possibilités de perfectionnement
et de spécialisation dans les domaines
économique et financier.

. Les personnes intéressées voudront bien
3>v 3| ^̂ s'adresser à :

jKL
^ 

Société de Banque Suisse
jSĝ ilBSi Service 

du 
personnel

TB Aeschenvorstadt 1
187.4 4002 Bâle, tél. 23 23 23, interne 2222.
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Typiquement Zoug.
( La super-classe.)

C'est à l'usage intensif que Super-classe aussi, la com- Et le légendaire service de Zoug.
la super-classe prend sa véritable mande partouches, d'une grande La lessive sous le signe
dimension. Même pour les simplicité. L'indication de pro- de la facilité et de la sécurité...
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Banque M
D I * C *

cherche, pour sa succursale de Neuchâtel :

UNE SECRÉTAIRE
Nous demandons : habile sténodactylographe, possédant de bonnes
connaissances de la langue allemande, sachant travailler de façon
indépendante, avec initiative, si possible avec formation bancaire,
connaissant tous les travaux de bureau ;

UN CAISSIER
Nous demandons ; langue maternelle française, ou parfaite maîtrise de
celle-ci, bonnes connaissances d'allemand ou d'anglais, formation ou
expérience bancaire, excellente présentation, initiative, sens du contact
avec la clientèle.

Nous offrons pour ces deux postes : travail très intéressant et varié,
avec responsabilités. Ambiance et cadre de travail très agréables,
salaire en rapport avec les exigences. Avantages sociaux d'une grande
banque.

Entrée immédiate ou date à convenir. Discrétion absolue.

Les candidats(es) âgés de 22 à 35 ans voudront bien adresser leurs
offres écrites ou se présenter à la direction de la B.P.S. Neuchâtel,
tél. (038) 24 77 66, en s'adressant à M. J.-P. Meylan.
Il sera répondu rapidement à toute offre.

HfiHBUg
cherche, pour son service du personnel,

une secrétaire
de langue maternelle française, connaissant l'italien,
ainsi que toutes les tâches courantes de secrétariat :
administration correspondance, rapports, procès-
verbaux, classement, statistiques, etc.
La candidate devra être capable de travailler d'une
manière Indépendante, faire preuve de discrétion,
d'entregent et avoir le sens des relations humaines.
Entrée Immédiate ou date à convenir.
Les Intéressées sont priées de s'adresser au service
du personnel de Métallique S.A., 20, rue de l'Hôpital,
2501 Bienne, tél. (032) 3 03 03.

Nous Invitons Ins-
tamment les person-
nes répondant à des
annonces
sous chiffres
à ne lamais lolndre
de certificats ou au-
tres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en
cas de perte ou de
détérioration de
semblables oblets.

Feuille d'avlo
da Neuchâtel

L'hôpital Pourtalès, à Neuchâtel,

cherche pour entrée immédiate ou date à convenir

une secrétaire médicale
Adresser offres détaillées, avec curriculum vitae,
prétentions de salaire et photo, au chef du per-
sonnel de l'hôpital Pourtalès, Maladière 45,
2000 Neuchâtel.

I
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La Maison de Retraite
du Petit-Saconnex,
1211 Genève 28,

cherche

une infirmière
pour son service médical. Entrée
dès que possible. Place stable,
avantages sociaux.

Faire offres écrites à la Direction.

MMB " I iPMiHi ' ' ¦
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Je cherche pour entrée immé-
diate ou à convenir :

un mécanicien
un laveur-graisseur

Faire offres ou téléphoner au

Garage TOURING
agence Austin, Jaguar,
Route de Neuchâtel 14,
Saint-Biaise. Tél. (038) 33 3315.

Maison d'enfants d'Avenches
cherche, pour compléter son équipe éducative, un

ÉDUCATEUR
qui sera responsable d'un groupe de 10 garçons de 13 à 16 ans dans

institution mixte pour enfants cas sociaux.

Nous cherchons candidat de préférence formé (mais la formation dans
l'emploi n'est pas exclue), capable de collaborer au sein d'une équipe

dynamique. Convention AVOP-ARTES.

Entrée en fonctions le 1er mai ou date à convenir.

Pour offres ou renseignements, s'adresser à la Direction de la Maison
¦ d'enfants d'Avenches, 1580 AVENCHES. Tél. (037) 75 11 38. j

FAN _

I

Afin de coopérer,
avec notre équipe de correction de nuit,
à la confection de notre quotidien,
nous engageons tout de suite ou pour date à convenir

correcteur (trice)
Nous désirons personne stable, en santé,
possédant de bonnes connaissances
de la langue française, habile
et aimant les responsabilités.
Travail : lecture des articles rédactionnels composés
sur nos TTS.
Traitement mensuel intéressant à personne capable, i: i
caisse de retraite.
Horaire : six soirs par semaine, du dimanche au samedi,
de 19 h à 1 h 30, soit 39 heures.

Veuillez adresser vos offres avec prétentions de salaire
et curriculum vitae, à la
direction technique de la Feuille d'avis de Neuchâtel,
rue Saint-Maurice 4, 2000 Neuchâtel.

k FtSN

On cherche

PATISSIER-CONFISEUR
Bon salaire.
Libre samedi après-midi et di-
manche.
S'adresser à la confiserie
Vautravers - R. Nicole, succes-
seur, Neuchâtel.

Nous cherchons

pâtissier
pour entrée immédiate ou date à
convenir.
Faire offres à la confiserie
Schmid, Saint-Maurice 2,
Neuchâtel. Tél. 2514 44.

I

Nous aimerions engager dès que possible une

secrétaire
pour notre service
du personnel
Notre nouvelle collaboratrice doit :
— être au bénéfice d'une formation commerciale

complète
— avoir une bonne culture générale
— être de langue maternelle française avec de

très bonnes connaissances de la langue alle-
mande

Nous souhaitons rencontre r auprès d'elle :
— tact
— discrétion
— facilité de contact
— caractère agréable.

Nous pouvons lui offrir :
— une activité intéressante et stable au sein

d'une petite équipe (3 personnes)
— la possibilité de se familiariser avec tous les

problèmes d'une gestion moderne du per-
sonnel

— de nombreux contacts avec les personnes tra-
vaillant dans différents services de l'entreprise
(plus de 350 personnes occupées dans nos
bureaux centraux)

— des conditions de travail et prestations so-
ciales de premier ordre.

Si les questions sociales vous attirent, n'hésitez
pas à téléphoner ou à écrire à M. Rod, chef du
personnel de

LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse d'Assurances Générales

Rue du Bassin 16, 2001 Neuchâtel
Tél. (038) 2111 71, Interne 208



LE CANADIEN DE MONTREAL EST IRRESISTIBLE
Qui a dit que les Rangers de New-

York s'imposeraient comme de sérieux
rivaux aux Canadiens de Montréal , dans
cette course au championnat ? Eh bien,
ceux qui le croyaient peuvent se raviser :
en la journée des amoureux, ce fut le
massacre de la Saint-Valentin, au Fo-
rum...

Les deux équipes se sont affrontées
pour la 4me fois cette saison et les

Classement
DIVISION EST

J. G. N. P. p. c. Pts
Montréal 57 37 13 7 236 125 87
N.Y. Rangers 58 38 5 15 230 142 81
Boston 57 36 5 16 241 172 71
Buffalo 58 30 8 20 203 160 68
Détroit 57 29 8 20 190 174 66
Toronto 56 18 7 31 171 190 43
Vancouver 59 15 7 37 167 261 37
N.Y. Mandera 59 7 5 47 117 274 19

DIVISION OUEST
Chicago 57 34 6 17 219 163 74
Philadelphie 59 26 9 24 208 204 61
Minnesota 57 26 8 23 180 166 60
Saint-Louis 57 24 10 23 171 177 58
Atlanta 59 23 10 26 155 167 56
Los Angeles 59 23 S 28 173 193 54
Pittsburgh 57 23 6 28 192 193 52
Californie 58 9 13 36 155 246 31

Les compteurs
Phil Esposito, Boston 89 points (37

buts-52 assistances) ; Stan Mikita, Chi-
cago (24-53) ; Bobby Clarke, Philadelphie
(26-50) ; Dennis Hull, Chicago (31-42) ;
Pit Martin, Chicago (24-49) ; Jacques
Lemaire, Montréal (34-37).

joueurs montréalais ont démontré que,
tant qu 'ils seront là, les Rangers ne
caresseront pas le trophée Prince de
Galles. Le Canadien s'est imposé dès le
début des hostilités et , après 15 minutes
seulement, il menait 4-0 ! Par la suite , le
« Tricolore » s'est contenté de préserver
son avance. Il s'est même permis un cer-
tain relâchement au cours des 10 der-
nières minutes de la joute pour, fina-
lement, remporter une victoire sans
bavure de 6-3.

ÉQUIPE COMPLÈTE
Ce triomphe a donné l'occasion au

« Bleu-Blanc-Rouge » de porter son
avantage à 6 points en tête du classe-
ment de la division Est de la Ligue
nationale. Les Rangers, qui accusent ces
6 points de retard , n'ont plus qu'un seul
matche à jouer contre l'équipe montréa-
laise d'ici à la fin du calendrier régulier.
Leurs chances de rejoindre et de dépas-
ser le Canadien sont donc pas mal com-
promises !

La supériorité offensive de la forma-
tion de Scotty Bowman a été nettement
visible durant la première période. Aux
2me et 3me engagements, les défenseurs
de la métropole canadienne ont pris la
relève en étalant clairement qu'ils for-
maient , avec leurs coéquipiers , le club le
plus complet et percutant de l'heure.

'Choisir la grande étoile de cette ren-
contre ne serait pas chose facile. Dans le
camp des meneurs de la division Est , la
majorité des joueurs se sont signalés.
D'ailleurs , six noms différents apparais-
sent au tableau des compteurs ! Il s'agit
d'Henri Richard, Chuck Lefley, Bob
Murdoch, Yvan Cournoyer, Réjean
Houle et Jacques Laperrière.

Chez les Rangers, 3 vedettes ont parti-
culièrement brillé. Elles s'alignaient

toutes trois sur le même trio. En effet ,
la recrue Steve Vickers (2 buts), Walt
Tkaczuk (1 but) et Bill Fairbarn ont
donné une excellente exhibition pendant
les trois tiers-temps.

SAINT-LOUIS BIEN PLACÉ
Dans la conférence Ouest, les Blues

de Saint-Louis ont continué leur magni-
fique poussée afin de s'assurer une place
dans les séries éliminatoires. Des buts de
Jack Egers , Wayne Merrick et Chris
Evans ont donné une avance hâtive aux
Bleues qui ont su contenir une remontée
tardive des Kings de Los-Angeles et,
ainsi, remporter un important gain de 4
à 2.

C'est Barclay Plager qui a creusé défi-
nitivement l'écart contre l'es Kings avec
son 5me filet de la saison. Auparavant,
Los Angeles s'était dangereusement
approché de l'égalisation grâce à une
rapide riposte de 2 buts, ceux-ci étant
l'œuvre de Mike Corrigan et Gilles
Marotte.

La lutte est toujours aussi vive dans
cette division et 9 points séparent encore
les belligérants. Notons que les Flyers
de Philadelphie et les Blues de Saint-
Louis paraissent les mieux armés pour
affronter les prochaines rudes échéances.
Minnesota , Atlanta , Pittsburgh et Los-
Angeles collectionnent les résultats

^ 
en

dents de scie, et ce "n'est pas l'épidémie
de blessés qui sévit dans ces formations
qui arrangera les choses.

TROP DE JOUEURS
Dans la division Est, la bataille de

titans opposant les Sabres de Buffalo et
les Red Wings de Détroit sera peut-être
également faussée par l'absence de titu-
laires. Le meilleur franc tireur de la
Ligue nationale, Mickey Redmond, est

au rancart pour trois semaines et Détroit
pleure sa perte. Quant aux Sabres, la
convalescence de Richard Martin leur
fait entrevoir d'intéressantes perspectives.
En somme, il n'y a que les Canadiens
de Montréal qui ne se soient pas ressen-
tis de la mise en quarantaine de nom-
breuses vedettes depuis un mois ! Pour
eux, certes, le problème est différent
puisqu 'il y a surabondance de talents et,
ma foi , la tâche de Scotty Bowman est
doublement délicate car certains soirs,
des joueurs consacrés suivent les parties
depuis la galerie de la presse ! Il va
sans dire que ces messieurs ne sont
pas contents et qu'ils font , alors, des
déclarations pleines de sous-entendus
aux journaux...

J. J.

L'ailier Yvan Cournoyer:
le «marchand de vitesse»
| Yvan Cournoyer est né à Drum-
I mondville, dans le Québec, le 22 no-
| vembre 1943. Il p èse 78 kg pour
\ 1 m 70.
| Ailier droit le p lus rap ide de la
1 Ligue nationale , il est surnommé , à
| juste titre, le « marchand de vitesse».
| Cet avantage l'a tôt fait  remarquer
| p ar les dépisteurs des Canadiens de
| Montréal alors qu 'il évoluait pour le
| Canadien junior de la ligue junior
| « A » de l'Ontario. Il est entré dans
| le carrousel des professionnels en
| 1963-64, sous les couleurs des Cana-
| diens. Sa pi ètre première saison
| (4 buts) au sein du circuit Campbell
| l'a relégué , l'an suivant, avec les dé-
| funts As de Québec de la Ligue amé-
| ricaine. En 1965, il est revenu à
| Montréal , décidé à s'imposer défini-
| tivement. Cournoyer a pleinement
| attein t son objectif et, en 9 saisons
I consécutives avec le « Tricolore », il
| a cap italisé 236 buts et 220 assis-
1 tances, soit 456 points.

MALCHANCEUX
| Sa meilleure saison f u t  justemen t
I la dernière avec 47 buts et 36 passes.
| Yvan Cournoyer est poursuivi par la
1 malchance car, chaque fois  qu'il
§ semblait prêt à défoncer certains
| records, une blessure est venue l'arrê-
i ter. Dans le présent calendrier, il
| totalise 30 buts et 34 passes, soit
| 64 points.
| Assez pet it pour un joueur de
| hockey, Yvan compense ce handicap
I par une musculature imposante, un

COURNOYER. — Un homme
très redouté par les défenses

et les gardiens.

coup de patin irrépro chable et une
technique du bâton très f ine.  Membre
de Hockey-Canada lors de la récente
série du siècle contre les Russes, il a
pay é de sa personne en déjouant le
gardien Tretiak à 3 rep rises en fo ur-
nissant 3 passes de buts à ses coéqui-
p iers.

J. 1.

Chervet quatrième
du classement

mondial

JQL B boxe
. F̂ . .  À:.-j -  .¦ - ." .,. -.: i ¦¦¦: "-&*.-,¦:•' i

Le Bernois Fritz Chervet, champion d'Eu-
rope des poids mouche, figure au quatrième
rang du classement mondial établi par
l'Association mondiale de la boxe.

Tramelan s est enfin sauvé !
Dans le groupe 3 de première ligue

La décision de la commission disci-
plinaire de la Ligue suisse est venue
apporter le soulagement attendu dans le
Jura où la surprenante prise de position
du tribunal arbitral avait semé le trouble
et l'inquiétude. Langenthal n'aura sans
doute pas le culot de recourir contre la
décision de la commission disciplinaire,
laquelle a tranché de la seule façon
qu'elle pouvait. Une prochaine fois, Lan-
genthal fera preuve d'assez de sérieux,
sur la glace, pour ne pas subir un « car-
ton » face au dernier du classement. Une
bonne leçon qui vaut pour d'autres
aussi.

Dans cette affaire, il faut aussi rendre
hommage aux présidents de la première
ligue, particulièrement à M. Lenoir,
ainsi qu'au comité central de la Ligue
suisse, qui est intervenu de tout son
poids afin de faire triompher le sport.
L'attisude de ces messieurs était logique,
certes, mais tant de gens, aujourd'hui , se
laissent influencer qu 'on en vient à
remercier ceux qui accomplissent honnê-
tement la tâche qui leur est confiée !

Moutier et Tramelan n'avaient pas
attendu la décision de la commission
disciplinaire pour jouer, qui son premier
match de finale, qui son match d'appui
contre Lyss (relégation).

SONGER A L'AVENIR
La réussite n'a pas accompagné les

Prévôtois, qui ont perdu la première
manche, sur leur patinoire, abandonnant
ainsi une grande partie de leurs chances
à un. Martigny qui se trouve peut-être,
aujourd'hui, à nouveau en ligue natio-
nale (voir dans l'autre page sportive).
Tramelan , par contre, a ravi ses nom-
breux partisans en battant Lyss au terme
d'un combat acharné et qui, du reste, a
dû être prolongé. Nettement vaincu par
ce même adversaire quel ques jours aupa-
ravant,, Tramelan a trouvé l'énergie
nécessaire pour renverser complètement
la vapeur. Le voici donc sauvé. Mais,
s'il veut éviter une nouvelle mésaventure
l'année prochaine, il doit songer à se
renforcer quelque peu.

R. N.

Finale nationale
au cadre il

ce week-end
à Neuchâtel

-^^—_—_ i
(J9:J billard

La finale du championnat suisse au cadre
II débutera samedi matin au local du Club
de billard de Neuchâtel (Griitli). Elle se
poursuivra dimanche, toute la journée .

Six concurrents se disputeront le titre de
cette discipline. Les moyennes imposées
étant, pour cette catégorie, de 10 à 15, cela
promet du beau sport.

D'autre part, le coup d'envoi du cham-
pionnat suisse au cadre 42-2 sera donne le
samedi 10 mars. Neuchâtel prendra part à
cette compétition avec une équipe compo-
sée de Munari , Keller et Heindrix.

Un timide départIIe LIGUE
NEUCHÂTELOISE

Après le long repos hivernal , le cham-
pionnat va reprendre , du moins partielle-
ment pour les joueurs de deuxième ligue.
Les conditions de ces dernières semaines ne
sont pas très propices à cette reprise, mais
les responsables veulent terminer dans les
délais impartis pour les finales de promo-
tion. Il convient donc que les équipes ,
comptant un ou deux matches en retard ,
puissent arriver à la cote des douze matches
d'ici au 11 mars.

C'est pourquoi le programme de ce pre-
mier dimanche de mars ne prévoit que trois
rencontres qui se joueront , si le temps ne
devient pas trop hivernal , dans l'ordre
suivant : Couvet - La Sagne ; Neuchâtel
Xamax II - Le Parc ; Boudry - Fleurier.

Il est certain que tant La Sagne que Cou-
vet , . Fleurier, Le Parc et d'autres encore
n'auront pas connu des conditions idéales
d'entraînement. La neige a recouvert les
terrains et il est illusoire de penser que les
formations du Haut se seront entraînées
normalement.

C'est pourquoi il est à prévoir que Cou-
vet partira favori contre La Sagne, moins

en verve cette saison que la précédente. Les
Covassons n'ont pas abdiqué toute -
prétention et un succès de leur part les
placerait en bonne position et en bonne
compagnie. Neuchâtel Xamax II doit
absolument vaincre s'il entend conserver
quelque espoir de sauvetage. Comme nous
ne savons pas quelle formation sera alignée ,
il est difficile de se prononcer. Néanmoins,
les gens du Bas sont de taille à évincer Le
Parc qui n'aura pas encore retrouvé la plé-
nitude de ses moyens.

Boudry a laissé une bonne impression lors
de ta coupe du Vignoble et Fleurier ne
devra pas se faire beaucoup d'illusions en
descendant du Vallon. Les Boudrysans,
après un mauvais départ , ont émergé en fin
de premier tour et se trouvent , théorique-
ment , à égalité avec Saint-Imier. Ils ne per-
dront plus beaucoup de points , assurément,
dans le second tour.

Il ne reste qu 'à souhaiter des terrains en
bon état , une température plus clémente
pour mars qui s'annonce , d'après le calen-
drier , le mois du printemps. Wa

CLASSEMENT
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Saint-Imier 12 8 1 3 29 12 17
2. Hauterive 12 7 2 3 29 22 16
3. Couvet 11 7 1 3 30 17 15
4. Fleurier 11 6 2 3 26 19 14
5. Boudry 10 4 5 1 16 13 13
6. Bôle 12 4 3 5 20 22 11
7. La Sagne 11 3 4 4 17 1» 10
8. Le Parc 11 3 3 5 14 24 9
9. Corcelles 12 4 1 7 28 29 9

10. Neuchâtel X. II 10 2 1 7 6 20 5
11. Superga 12 2 1 9 9 28 5

\2 £̂ -;*:: * \  Slalom spécial et concours de saut
pour la cinquième Coupe de Bienne, aux Prés d'Orvin

PANORAMA. — A gauche, le slalom parallèle avec le vainqueur de 1971 et 1972, Emile Zurcher.
A droite, l'emplacement du saut et le Loclois José Wirth, vainqueur l'an ' dernier.

, (Avipress - Adg)

Il y aura certainement une grande ani-
mation aux Prés-d'Orvin, samedi et
dimanche, pour peu que le soleil veuille
bien prendre rendez-vous avec les orga-
nisateurs de la 5me Coupe de Bienne à
ski (slalom spécial en deux manches le
samedi et saut le dimanche). Ces
épreuves appelées Coupe de Bienne rem-

placent depuis 5 ans, les championnats
biennois de ski.

Cette épreuve est quelque chose
d'assez exceptionnel dans le domaine du
ski alpin. En effet , le slaalom se déroule
sur deux pistes, simultanément. Ce
slalom spécial est ouvert aux hommes,
femmes, juniors et membres de l'Organi-

sation de Jeunesse (O.J.). Le nombre
des concurrents est limité à cent.

Les épreuves de saut auront lieu le di-
manche après-midi. D'ores et déjà , on
annonce la participation de plusieurs
champions.

Dans le slalom spécial, toutefois,
Emile Zurcher, de Malleray, qui gagna
en 1971 et 1972, ne pourra pas s'aligner.
On sait qu 'à la suite d'un accident , il est
toujours à l'hôpital de Moutier. ADO

Le palmarès
Slalom
DAMES

1969 : Micheline Hostettler, La
Chaux-de-Fonds.

1970 : Micheline Hostettler , La
Chaux-dc-Fonds.

1971 : Martine Blum, La Chaux-de-
Fonds.

1972 : Marlène Tschanz, Saint-Imier.
MESSIEURS

1969 : Jean-Pierre Besson, Les Loges.
1970 : Hans-Petcr Hostettler , Bienne.
1971 : Emile Zurcher, Malleray.
1972 : Emile Zurcher , Malleray.

Saut
1970 : Manfred Hostettler , Le Locle.
1971 : Urs Schœni , Bienne.
1972 : José Wirth , Le Locle.

Les fabricants sont prudents...
Après l'« affaire » de l'équipe de France

Alors que vient de s'achever le salon des
sports d'hiver de Grenoble où les fabricants
de matériel de ski se sont attachés à
honorer la production française, l'orage qui
a éclaté sur l'équipe de France ne pouvait ,
certes, laisser les industriels indifférents au
processus d'escalade entamé à la Foux
d'AUos,

Quelles que soient les responsabilités des
coureurs incriminé s , dont la conduite est ju-
gée avec sévérité par le public comme par
les animateurs de clubs qui redoutent de
tels fâcheux précédents , il est évident que ,
parmi les sanctions dont sont frappés les
fautifs , la disqualification risque d'avoir cer-
taines répercussions en matière de
représentativité des marques , notamment
pour la tournée aux Etats-Unis.

CONCILIATION ?
En dépit de l'embarras qui se manifeste ,

comme chez « Dynamic » où l' on se refuse à
tout commentaire en considérant que « la
chose est trop récente > , la première
réaction significative de l'attention qu 'on
porte au déroulement de cet affrontement ,

se situe dans l'annonce d'une prochaine réu-
nion que différents fabricants de skis
doivent tenir à ce sujet.

La confirmation en a été donnée par la
direction des établissements « Rossignol ., à
Voiron (Isère), qui a précisé que , dans l'at-
tente des décisions de In Fédération, elle
était, pour sa part , favorable à des tentati-
ves de conciliation.

Il faut certes, que l'autorité des dirigeants
soit respectée et nous comprenons le bien-
fondé des sanctions, quoiqu 'elles nous pa-
raissent être «liées un peu loin, avec aussi
un certain caractère discriminatoire. Nous
n 'avons, certes, pas à peser d'une façon
quelconque sur ce débat , mais en ce qui
nous concerne, nous regrettons évidemment
que les têtes d'affiche ne puissent pas parti-
ciper aux premières compétitions aux Etats-
Unis... Notre souhait , on le comprendra , est
qu'un compromis puisse être trouvé et que
l'affaire s'arrange, plutôt quo d'aller ù des
extrêmes...

Reste à savoir dans quelle mesure l'une
ou l'autre partie pourra tenir compte de cet
aspect de la question.

de la section de Neuchâtel - Sports
i % ha^ophiiie i Concours interne

LE VAINQUEUR. — André Cortina aux « squats » (flexions sur
jambes ).

(Avipress - Baillod)

Le Club d'haltérophilie de Neuchâtel ,
section de Neuchâtel-Sports , a organisé di-
manche son concours annuel interne doté
du challenge < Beaujolais » offert par un
commerçant local . Cette compétition , qui
s'est déroulée dans le nouveau local
d'entraînement du club, à l'école des
Sablons , comportait trois disciplines avec
trois essais chacune. Le meilleur résultat
obtenu dans chaque épreuve était pris en
considération pour l'établissement du classe-
ment général , établi selon le système Mut-
toni.

BELLES PERFORMANCES
Les disciplines étaient les suivantes : dé-

veloppé couché, « squats » (flexions sur
jambes), soulevé de terre. Huit athlètes se
sont affrontés et quelques-uns ont accompli
de belles performances : les 167 kg do F.
Pellaux et les 160 kg de A. Cortina aux
flexions , les 150 kg de J. Bertolotti au
développé couché et les 200 kg do Pellaux

au soulevé de terre. A noter que Pellaux a
échoué de peu avec 232 kg 500 à cette
dernière épreuve.

C'est Cortina qui a remporté le challenge
grâce à son meilleur total de points. Etant
donné que ce concurrent s'imposait pour la
troisième fois consécutive, le challenge lui a
été remis définitivement. Soulignons, pour
terminer , la bonne ambiance qui a régné
tout au long de la compétition qui a été
marquée par la domination des plus anciens
membres du club sur les derniers venus.

Classement : 1. A. Cortina , total 482
(développé couché 130kg, flexions 160,
soulevé de terre 195) 319,833 points Mut-
toni ; 2. J. Bertolotti 475 kg (150, 135, 190)
295, 283 ; 3. F. Pellaux 472 kg (105, 167,
200) 293,418 ; 4. M. Dubail 315 kg, 256,199
pts ; 5. B. Lagger 360 kg, 254,606 ; 6. S.
Cosi 334 kg, 220,256 ; 7. J. Perrenoud
309,500 kg, 218, 890 ; 8. R. Berra 312,500
kg, 185,975.

1. Bâle - Winterthour. — Après leur
entrée de cirque, les Rhénans se doivent
de présenter un spectacle au niveau de
leur réputation ; les Lions ne mangeront
donc pas leur dompteur, même pour
tout l'or du Pérou. 1 1 X

2. La Chaux-de-Fonds - Lugano. —
Ces temps-ci les patins semblent mieux
convenir aux Meuqueux que les souliers
à crampons et les Argoviens ne nous
contrediront pas. Le terrain étant
encombré de neige, le sort décidera du
« tip ».

3. Chiasso - Zurich. — Les vedettes
zuricoises ne sont pas au mieux de leur
forme mais elles se feront tout de même
une belle place au soleil du Tessin.

2 X 2
4. Grasshoppcrs - Servette. — Après

le mauvais test subi à la Maladière, Sun-
dermann essayera de relever le gant au
Hardturm, mais il n'est pas sûr d'y par-
venir. 1 1 1

5. Granges - Fribourg. — Les Soleu-
rois sont des joueurs appliqués ; ils pro-
fiteront sans pitié des moindres hésita-
tions de la défense des Pingouins.

1 X 1
6. Lausanne - Young Boys. — Un dur

combat dont l'issue est difficile à prévoir
mais, dans le doute nous ne nous
abstiendrons pas. Songeons plutôt au
match nul. X X I

7. Saint-Gall - Sion. — Il est fort pro-
bable que les Valaisans se maintien-
dront sur leur lancée de l'année passée
et qu'ils perceront sans trop de diffi-
cultés le mur de la défense saint-gal-
loise. 2 2 2

8. Chênois - Bienne. — Le chêne ne
résistera certainement pas à la tempête
que les Seelandais déchaîneront2!

2 2 2

9. Etoile Carouge - Mendrisiostar. —
Indubitablement, l'étoile des Genevois
brille d'un éclat qui éclipsera sans trop
de mal la star de Mendrisio. 1 1 X

10. Lucerne - Bruhl. — Comme de
bien entendu, Lucerne se taillera la part
du lion ; du reste, il doit déjà se pour-
lécher les babines. 1 1 1

11. Martigny - Buochs. — A l'instar
des Lucernois, Martigny attend screine-

ment l'arrivée de la petite cohorte nid-
waldienne. 1 X X

12. Neuchâtel Xamax - Aarau. — La
réception organisée par les Britchons à
la Maladière sera plutôt fraîche et les
Argoviens se feront, à coup sûr, sonner
les cloches. 1 X X

13. Wettingen - Vevey. — Ici, les avis
sont partagés et tout dépendra de la
façon dont les antagonistes auront passé
l'hiver. X 2 X

ï

Après
une rude journée,

il savoure son Cynar.

Cynar , bitt er-apéritif à baao d' artichauta

Les dirigeants du football soviétique ont
le sens de l'humour. Pour donner un peu
de piment à leur championnat , ils avaient
décidé de supprimer les matches nuls.
Quand un match se terminait sur résultat
égal , on départageait les deux équipes aux
pénalties .

Mais il faut croire que le remède n 'était
pas radical. Pour redonner le goût de l'at-
taque et du but aux joueurs , on a décidé
maintenant , que l'équipe qui a gagné aux
pénalties ne marquera qu 'un seul point.
L'équipe battue n'en marquera aucun ,
évidemment .

Plus de matches nuls
en URSS, mais...
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FOOTBALL RÉGIONAL
V Le match du championnat de Ile ligue
Couvet - La Sagne est renvoyé.

Carlos Monzon :
c'est un accident

C'est en nettoyant une arme à feu , le tir
étant l'un de ses passe-temps favoris , que
l'Argentin Carlos Monzon , champion du
monde des poids moyens, s'est blessé au
bras doit, indique-t-on à Buenos-Aires.

Carlos Monzon manipulait une arme lors-
que celle-ci lui a échappé des mains. En
heurtant le sol, un coup est parti , blessant
le champion du monde au bras droit , sans
gravité heureusement puisque aucun nerf , ni
veine n'a été touché.
9 L'Espagnol Pedro Carrasco , ancien

champion d'Europe des poids légers, a
annoncé son intention d'abandonner la
bpxe. Dans sa lettre au président de la
fédération espagnole, Carrasco (29 ans) indi-
que que son geste a été motivé par les
injustices dont il a été victime au cours de
sa carrière professionnelle.



Quotidien romand cherche, pour date à convenir,

RÉDACTEUR
PROFESSIONNEL (RP)
ayant si possible quelques années de pratique, un
bagage technique, le sens des responsabilités et de
l'initiative.
Nous offrons une ambiance de travail agréable dans
une équipe jeune, un traitement en rapport avec les
capacités et des prestations sociales modernes.

Faire offres manuscrites, accompagnées d'une
photographie et d'un curriculum vitae, sous chiffres
8-20 à PUBLICITAS LAUSANNE S.A., 1002 LAU-
SANNE.

L'Hôtel du Vaisseau,
Petit-Cortaillod Plage
engagerait pour date à convenir

UN SOMMELIER
pour le service de la salle à manger.
Chambre à disposition.
Georges Ducommun. Tél. (038) 4210 92.

FAN i

ILa 

Feuille d'avis de Neuchâtel - L'Express 1
cherche, pour son département des annonces, une j

employée de bureau 1
jeune et dynamique, habituée à un travail précis et connaissant la
dactylographie, de langue maternelle française. j
Nous offrons place stable dans une ambiance de travail agréable, )
salaire intéressant, semaine de 5 jours, avantages sociaux.

Les personnes intéressées par ce poste sont priées d'envoyer leurs
offres écrites, avec curriculum vitae et photo, à la Direction de la
Feuille d'avis de Neuchâtel, service du personnel, 4, rue Saint-
Maurice, 2000 Neuchâtel.

cherche à engager

une secrétaire correspondancière
Exigences — Diplôme d'une écolo de commerce, de fin d'ap-

prentissage ou formation équivalente
— Quelques années de pratique
— Langues : français, très bonnes connaissances d'an-

glais, allemand apprécié. (Connaissances de sténo
dans ces langues non exigées).

Nous offrons — travail varié et indépandant dans un groupe res-
treint

— horaire libre.

Les personnes intéressées sont Invitées à faire leurs offres, à télé-
phoner ou à se présenter à Oméga, dpt du personnel commercial et
administratif, Bienne, tél. (032) 41 09 11, interne 2502.

[w/jftjB ^JJHiTrrî fiTOBnyiiS j B B ITTHSIII

Vous qui cherchez un

• pour une période plus ou moins longue, notre entreprise offre à

PERSONNEL FÉMININ 1MHB

ET MASCULIN I
des travaux divers et variés en atelier.

Adressez-vous à notre chef du personnel — Jeudi excepté — qui vous
donnera tous renseignements. j

CARACTÈRES S.A. RUE DU PLAN 30
2000 NEUCHATEL TEL (038) 25 07 22

Souhaiteriez-vous organiser et développer un nouveau dépar-
tement ?
Seriez-vou3 disposé à vous atteler de toute votre énergie à
l'organisation de notre nouveau département sanitaire, à
Anet, et à son extension ? C'est une tâche qui peut vous
donner satisfaction et dont le succès va dépendre en partie
de vous.
Si vous avez appris la profession

d'INSTALLATEUR SANITAIRE
et si vous êtes prêt, comme seul magasinier et spécialiste en
tôlerie légère, à conseiller et à servir la clientèle, dans des
locaux chauffés, veuillez vous annoncer.
En plus des connaissances professionnelles et d'une bonne
tenue, des notions suffisantes de français seraient d'une
certaine importance. Nous exigeons beaucoup, mais nous
sommes prêts à rétribuer vos prestations.
Notre service du personnel vous donnera volontiers tous
renseignements utiles. Tél. (032) 8312 82 ou attend votre offre
de service.

L*.̂  I
¦ DNCI Baubedarf et Zemeniwaren
Hll lIS j! GUSTAV HUNZIKER A.G., INS - ANET

snHAEFLIGER & KAESER S. A. | H
cherche pour entrée à convenir ;

UN EMPLOY É COMMERCIAL 1
pour son service < Révision de citernes ».
Travaux administratifs et techniques. ;
Contacts avec la clientèle.
Faire offres : j
rue du Seyon 6 — 2001 Neuchâtel
Tél. (038) 21 11 21 |

''VKZKBKURsnierasasiQHBraEHBSSBBaHBtsnHNnasŒinSlM

Cherchez-vous une

situation indépendante
et des possibilités de gain plus grandes ?

Nous vous offrons un poste de

REPRÉSENTANT
dans notre Organisation (assurance-vie) pour les
secteurs de Lausanne et de Suisse romande.

Une formation scolaire spéciale n'est pas absolu-
ment nécessaire.

La mise au courant est faite par nos soins. Nous
vous fournissons des adresses.

Fixe, commissions , frais. Prestations sociales éten-
dues.

Informez-vous, sans engagement ,
à case 565, 1000 Lausanne 17 ou par téléphone
au No 20 33 81.

SPECKEN S.A., Automation
Fribourg
désire engager tout de suite ou pour date à con-
venir un

représentant-vendeur
pour la vente de :
— Compresseurs d'air
— Pompes à vide
— Unités de traitement d'air
— Accessoires, etc.

Nous offrons :
— Salaire fixe
— Frais de représentation
— Avantages sociaux

Nous demandons :
— Personne si possible bilingue
— Age jusqu'à 35 ans
— Sens de la collaboration

Adresser offres à :

SPECKEN AS
Automation, rue Guilllmann 16, 1700 Fribourg.
Tél. (037) 23 41 35.

SUR LA PISTE DE L'AVENIR
AU CŒUR DU TRAFIC AÉRIEN

HHRWfil BBP Ĥ
ĴB l̂Irrr ^TJ 1215 Genève

Restaurants 
BM̂ £| IBgl Tél. (022) 

98 22 
88

BBWMt iillEÉaWilnB

Nous cherchons

CUISINE :
CHEFS DE PARTIE QUALIFIÉS
COMMIS DE CUISINE
COMMIS PATISSIERS

SERVICE :
CHEFS DE RANG
COMMIS DE RANG
COMMIS DE BAR

ADMINISTRATION :
SECRÉTAIRES DÉBUTANTES
SECRÉTAIRES
CONTROLEURS (EUSES)

Ambiance de travail agréable au sein d'une entre-
prise moderne, avantages sociaux.
Suisses, permis B, C ou frontaliers.
Bons salaires.
Faire offres ou se présenter au bureau du personnel.

Nous cherchons
pour entrée Immédiate ou à con-
venir !

électriciens autos
serruriers
tôliers
peintres en voitures

qualifiés.

Places stables, salaires élevés.
Avantages sociaux, semaine de
5 jours, 3 semaines de vacances.

Adresser offres à : Carrosserie
LAUBER & FILS S.A., 1260 NYON.

Robert Vcegell, eaux minérales, 2034 Peseux,
cherche pour le 1er avril ou date à convenir

MAGASINIER
responsable du stock et des commandes.
Caisse de retraite, semaine de 5 jours.

Faire offres manuscrites, avec références.

HOTEL DE FRANCE
SAINTE-CROIX

cherche

SERVEUSE
connaissant si possible les deux
services. Heures de travail régu-
lières. Bon salaire.
Seules les offres de personnel
suisse, ou étranger avec permis
A ou B seront prises en considé-
ration.
S'adresser à M. Wyssbrod,
tél. (024) 6 38 21.

Nous cherchons pour notre ser-
vice de

COMPTABILITÉ
une employée

ayant de bonnes connaissances
du métier. 1
Travail indépendant et varié.
Semaine de cinq jours. Entrée à
convenir.
Fiduciaire Leuba & Schwarz,
fbg de l'Hôpital 13, 2001 Neuchâ-
tel. Tél. 25 76 72.

Pour compléter notre bureau technique, nous cher-
chons, pour entrée immédiate ou date à convenir,

DESSINATEUR
ARCHITECTE
ayant plusieurs années de pratique et très au cou-
rant des métrés.

Salaire intéressant. Place stable. Tous les avantages
sociaux d'une grande entreprise.

Logement à disposition.

Faire offres à l'entreprise générale de construction
COMINA MOBILE S.A.,
2024 Saint-Aubin (NE).

J'ACHÈTE À
HAUTS PRIX

Tableaux 1er ordre

ÉCOLE BARBIZON
Faire offres détaillées sous chiffres AB 562 au

bureau du journal.

A VENDRE
pour raison de santé, bon

COMMERCE
DE MEUBLES

Mise au courant.
S'adresser sous chiffres Hl 578 au
bureau du Journal.

J'achète tous vos

points Silva
à 1 fr. les 100 pt3.
Mondo à 50 c. les
100 pts.
Paiement par retour
de courrier.
J.-P. Bolomey,
case postale,
1000 Lausanne 17.

Jeune homme,
20 ans, ayant
terminé son école
de recrues, cherche
place de

VENDEUR
dans entreprise
commerciale
de la région
de Neuchâtel.
Tél. (038) 25 51 91,
aux heures
des repas.

AUB€RGe si/F®^ L L
Ci? fl HwW^9 Pour entr és 

' ; ' ''
ÇRàMÔ PIM lni|f immédiate M

npQPfTV ^̂ **=>̂  ou à convenir !

Tél. (038) 31 77 07 !

CUISINIER I
GARÇOJH DE CUISINE 1
SOMMELIÈRE 1
Téléphoner ou se présenter. ;

Nous cherchons

employé (e)
de commerce

pour notre service d'exportation. Si vous
aspirez à un travail très varié et indépen-
dant dans une ambiance agréable, et si vous
possédez des connaissances d'allemand, si
possible d'anglais, n'hésitez pas à nous
adresser votre offre.

RMB ROULEMENTS MINIATURES
Case postale, 2500 Bienne 6
Tél. (032) 41 47 21, interne 20

Jeune

ingénieur-
technicien
ETS
(mécanique),
2 ans de pratique,
cherche emploi.
Adresser offres
écrites à DE 574 au
bureau du Journal.

Jeune employée
de bureau

cherche place dans bureau de la
ville pour entrée immédiate ou à
convenir. Excellente pratique de
la sténographie et dactylographie.
Tél. 2514 04 ou 6124 25.

FÂCTURISTE
possédant une machine à écrire,
cherche travail à domicile pour
environ 4 heures par jour.
Tél. 4225 93.

Jeune
Suissesse
allemande
avec connaissance
de la langue
française, cherche
place dans boutique
ou mercerie.
Tél. (081) 34 15 64,
le soir à partir
de 18 h 30.

Jeune

EMPLOYÉE
DE COMMERCE

(2 ans d'école de commerce, une
année de pratique) cherche plaoe
pour mi-avril ou mal 1973.
Faire offres à Ursula Hanseler,
Fluhrain 3, 3250 Lyss.

Je cherche pour
début mars, place

d'employé
de bureau
région la Neuveville
Neuchâtel.
Maturité commerciale
Neuchâtel, 1967.
Langue maternelle
française + anglais
et allemand.
Adresser offres sous
chiffres 80-8822, aux
Annonces Suisses
S.A. « ASSA »,
2501 Bienne.

Secrétaire
expérimentée,
tous travaux
de bureau,
libre dès mars.
Remplacements
acceptés.
Tél. 24 03 38.

en bâtiment
cherche emploi.
Libre tout de suite.
Adresser offres
écrites à EF 575 au
bureau du journal.

l. j lÈBi ï  3K|*

Veuillez me faire^T^^^H
parvenir gratuitement ŜÊ/j \
ia brochure d'information ^Hsg
professionnelle *Z*i«fartez gagnantl» ^H ;

Nom JM

Prénom SB
Rue/no JtS Ê̂

No post./localito ~
Am s ¥&

Vous pouvez opter les yeux fermés
pour une profession. Ou la choisir aveo
objectivité. L'industrie graphique offre
des professions passionnantes pour
garçons et filles. Pour les jeunes qui
préfèrent suivre leurs aspirations
plutôt que faire ce que d'autres font
Expédiez ce coupon au
secrétariat de la 

^Société Suisse de3 Maître9 lmprlmeurs^̂ |;:
Saint-Honoré 1 - 2000 Neuchâtel 

^
gAu I

Tél. (038) 25 31 03. ^A\

O
L'annonce
reflet vivant du marché

HOTEL DE LA PLACE
cherche

PORTIER DE NUIT
(place à l'année).

Connaissance des langues deman-
dée.

c

Faire offres, aveo copies de certi-
ficats et photographie à 23-843 au
bureau du journal.

On cherche pour le printemps

JEUNE FILLE
pour aider au ménage et au ma-
gasin. Bonne occasion d'appren-
dre la langue allemande et de
suivre des cours. Congé le mer-
credi après-midi et le dimanche
toute la journée.
Boucherie Bierl,
Seftigenstrasse 230,
3084 Wabern près Berne.

Tél. (031) 54 29 42.

On cherche

metteuse en marche
pour petites pièces.

Tél. 24 05 60.

On cherche

dames ou demoiselles
pour nettoyages de bureaux, de
18 heures à 20 h 30, du lundi au
vendredi.

Téléphoner au 25 61 29.

On cherche bonne

SOMMELIÈRE
Café des Moulins, 2000 Neuchâtel.

Tél. (038) 2513 38, pendant les
heures des repas.

On cherche, pour le 1er avril

2 DAMES
de 35 à 45 ans parlant le fran-
çais, comme femmes de chambre
(repassage ou cuisine simple)
dans petit home, à 16 km de Neu-
châtel.
Nourries, logées, congés régu-
liers.
Ecrire sous chiffres Ll 547 au
bureau du journal.



j OOl  CRÉDIT FONCIER 
|Of|| SUISSE 

Emprunt 5V2 0/o
1973-85 de
fr. 20000 000
série 58

destiné à la conversion ou au remboursement de l'emprunt 3 % % , série T,
1961 -73 de Fr. 18.000.000.—, venant à échéance le 31 mars 1 973,
ainsi qu'à se procurer de nouveaux moyens financiers en vue de répondre
aux buts de la Société.

Conditions de l'emprunt : titres au porteur de Fr. 1 000.—, Fr. 5000.—
et de Fr. 1 00.000 nominale
coupons annuels au 31 mars
durée maximum 12 ans
cotation aux Bourses de Zurich, Bâle, Genève
et Berne

Prix d'émission : 98,40 % + 0,60 % timbre fédéral
sur titres = 99 %

Délai de souscription : du 2 au 8 mars 1973, à midi

Libération : au 31 mars 1973

Les demandes de conversion et de souscription seront reçues sans frais
par les banques soussignées, ainsi que par toutes leurs succursales en
Suisse, qui tiennent à la disposition des intéressés des prospectus d'émission
ainsi que des bulletins de conversion et de souscription.

Crédit Suisse
Société de Banque Suisse Hentsch & Cie
Rahn & Bodmer A. Sarasin & Cie
Société privée de Banque et de Gérance Wegelin & Co

En plus des banques précitées, les souscriptions seront reçues sans frais par :

Crédit Foncier Suisse Banque Cantonale de Berne

I I» ' < Wm
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i Salon classique, plume ou mousse, canapé 2 ou 3 places, fixe ou transformable

(nouvelles formules de crédit) _̂ â\.
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i - S mOI iKloC Expédiez à |1%

I le nom qui fait la différence ..... . m ^ile^Se g
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»jK Expositions-ventè â Lausanne, Genève, Neuchâtel, La Chaux-de-Fonds, Bienne %ËM
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Maison bien ordonnée
commence par une
armoire en plastique.
C'est rastuce-rangement COOP. Une astuce peu coûteuse: des armoires et petits coffres en
plastique que l'on monte en un clin d'oeil pour alléger armoires et commodes trop pleines.

fr -ËJiEimp \\_

H ^ R1K ̂ Kii WM: WsÊ «BiS# S
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Armoire-penderie, solide armature, housse Coffre à linge, solide armature, housse en
en plastique gaufré, de première qualité, plastique imprimé en diverses couleurs,
bords supérieurs et inférieurs bordés, dimensions: 50x25x48 cm 4")
fermeture éclair de qualité, QC t*£m"~
82x50x142 cm 00.- ^

SR »

avec timbres coop ou 5 % rabais
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Au Studio
de
l'accordéon

Leçons individuelles
par professeur
diplômé.

VENTES
des meilleures
marques
d'accordéons
et de guitares.
Portes-Rouges 133.
Tél. 25 07 76
ou (032) 83 26 28.

i
ïfëëGsj fl
VALVOLINE

protège
votre voiture
de la rouille

pour longtemps.
Faites confiance au

spécialiste
CARROSSERIE

P. Schoelly
Hauterive.

Tél. (038) 25 93 33.

FAN L 'EXPRESS FAN L 'EXPRESS
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EXEMPLAIRES £§
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*̂ (Contrôlé par la 

société anonyme Ç/J
pT? Recherches et études des moyens publicitaires, Zurich {j\

Commission romande Lausanne)
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S Entreprisa de moyenne importance à Saint-Biaise f !
S cherche S

| apprentie de commerce j
v pour le printemps ou l'automne 1973. Travail très jl
« varié. Occasion d'apprendre l'allemand. Semaine H
2 de 40 heures sur 5 jours, bon salaire. H

JJ Adresser offres écrites à M. B. 447, au bureau S
y: du journal. E

V...................................,/

Je cherche
pour ma fille
une place

d'apprentie
coiffeuse
Fin de scolarité
juillet.
Adresser offres
écrites à 23-844 au
bureau du Journal.

Atelier de mécanique cherche

MÉCANICIEN
DE PRÉCISION

ou mécanicien ayant la possivilité
d'apprendre toutes les parties de
la mécanique générale.

APPRENTI
pour l'automne 1973.

Ecrire ou se présenter chez
A. Béguin, Rouges-Terres 1B,
2068 Hauterive. Tél. (038) 33 20 20.

Salon de coiffure du centre de la
ville cherche pour ce printemps

2 apprenties (is)
coiffeuses (eurs)

pour coiffure dames ainsi qu'une

assistante coiffeuse

Adresser offres écrites à HG 561
au bureau du journal.

Tous travaux de carrosserie
S marbre... peinture au four...
¦ Véhicules de remplacement

?$3Ĉ ' V. ' >" " -. | * f  Wm• ___f ^mm\°jw mm â ' » " « " K " V S *ÏW ' * ''J^- *

_Ë_19F______ \\ i U JSi f̂^^U^^^a tkZH 2Beau choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

Les réparations de votre voiture
à des prix avantageux

et discutés d'avance, seront exé-
cutées par le garage H. Comtesse.
Parcs 40, Neuchâtel. Tél. 25 28 77.

LES ARTICLES
MULTI-PLIC Ci
présentés à la TV \ \_

(

sont en vente au " mlOÊ
CENTRE DE COUTURE W

BERNINA f̂t
L. CARRARD ^Epancheurs 9,

Neuchâtel.

Commerçants
Ne vous creusez pas la tête pour vos pro-
blèmes de publicité. Nous avons pour les
résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel
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clin d'oeil 
sur la collection

printemps
la maison Iffflgft
du tricot IISISSP'
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/ Manteau gris \ \

y Une nouvelle silhouette \ \
,/ «a. sélectionnée \ \

t̂ >j9\\ I dans notre assortiment I \
\ _̂ _̂S **r de manteaux. \t\c'

V J

La Maison du Tricot SA
Lausanne-Bâle-La Chaux-de-Fonds- Genève
Neuchâtel-Fribourg 
Neuchâtel: 20, rue de l'Hôpital

Les bonnes occasions
de déguster un bon café

Coop fraîchement torréfié
ne manquent pas.

A'* * J3&ÉB*" **̂ KL s&** y TSLamr ' y W
t«2 r&Vjy$&' tËa%A^BÊfê$%-&f&

Et en ce moment, #il y a une bonne occasion
d'acheter Je café Coop

encore meilleur marché.

ife :'TS É»̂

paquet de 250 g Jm0 au lieu de 2.90
Excellente - un excellent café.

Arôme parfait et suprême saveur. Un café généreux
pour les connaisseurs et les amateurs de vrai café. _

0 Café Coop, le café grand-arômeffil

I J.
i i«œp%.Exposition Photo-Gné Zurich Jf Jf16 au 25 mars 1973 Zuspa Halles £f «C
Heures d'ouverture: . & %
quotidiennement de 10.30 à 22X30 heures # ^̂ ^
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Lait pour les mains
Emulsion hydratante

et rajeunissante
Parfumerie-Boutique

vis-à-vis de la poste (fi 24 20 21

i Boutique <

! motà \
[ habille tous les jeunes ]
• de 2 à 16 ans i
( Terreaux 5, Neuchâtel. Tél. 24 16 96 ,
) l

La méthode biosthétique
traite efficacement la déshydratation
due à la perte d'eau de l'épiderme.
Soins et traitements par esthéti-
cienne diplômée.

Concert o Tél. 24 70 70

mmg Mesdames
J&LLj . attention !

^^  ̂ SOUS LES ARCADES

Les dernières
nouveautés arrivent

journellement
Fbg de l'Hôpital 9 Neuchâtel Tél. 25 20 18
Revue permanente dans nos vitrines

0

Etre mince
grâce à

Clarins
Madame J. Parret

Trésor 9, Neuchâtel
0 25 61 73

NETTOYAGE AVEC APPRÊT
(de loin le plus durable)

sans supplément chez

BASSIN 8 GOUTTES-D'OR 92
Saint-Biaise Grand-Rue 8.

Coiffure : l'art d'être naturelle
^@^@p^â^@^- Pour vous Madame

Maigre la vogue des cheveux longs,
c'est surtout vous, mesdames, qui ac-
cordez le plus de soins à la « mise en
forme » de votre chevelure. N'est-ce
pas normal, quand on sait qu'un sim-
ple coup de peigne peut vous trans-
former , voire vous habiller ? Par ail-
leurs , combien c'est agréable de s'en-
tendre dire , après avoir passé une heu-
re devant une coiffeuse, ou un après-
midi dans un salon de coiffure , « com-
me tu es belle ! »

Sans mettre en doute votre art de
coiffer , et encore moins celui des
« professionnels », nous vous proposons
d'examiner la vie des cheveux.

A quelques exceptions près, dès la
petite enfance les cheveux ont adopté
« leur pli », « leur mode d'existence ».
Ils sont crépus, raides, bouclés ; noirs,
roux , châtains ou blonds. Leur plan-
tation épouse un sens, qui oriente les
mèches selon un certain mouvement.
En outre, en fonction de la peau crâ-
nienne et du fonctionnement des glan-
des sébacées, le cheveu peut être gras
ou sec. Douée d'une structure propre
et personnalisée, chaque chevelure ga-
gnera à être préservée de tous chan-
gements importants : teinture, mèches
bouclées devenues raides, etc.

Somme toute, là où vous vous de-
vez d'intervenir, même dans les raci-
nes profondes de votre système capil-
laire, c'est lorsque vous êtes en mau-
vaise santé. Un simple dérangement
physiologique sera enregistré par votre
chevelure. La dévitalisation —• qui se
caractérise parfois par la chute de
poils devenus secs ou graisseux — re-
lève d'une anomalie des glandes sé-
bacées , consécutive à une maladie, une
opération ou un accouchement. Dans
ce cas , la consultation d'un dermato-
logue est recommandée. L'implantation
de cheveux pour masquer l'apparition
de larges plaques nues, bien que coû-
teuse, est un traitement indispensable
pour certains sujets.

Des désagréments
venus d'ailleurs

Une carence en vitamine B 6 —
présente dans les légumes secs, le pain
complet , les pommes de terre, le foie ,
— rend les cheveux cassants et four-
chus. La constipation peut aussi être
la cause de ce phénomène. Pour le
bien des cheveux n'hésitez pas alors
à les couper ; cela soulagera les cel-
lules et vous serez « une autre, tou-
jours aussi belle » avec le cheveu
court. Un autre effet dû à ce man-
que de vitamine est l'apparition de
pellicules : l'épiderme de la peau crâ-
nienne s'écaille, se dessèche et se dé-
tache. Afin qu'elles n'étouffent pas les
cheveux, ce qui entraînerait des chu-
tes importantes, il est nécessaire de les
éliminer.

Une transpiration anormale doit
aussi être prise au sérieux. Son ori-
gine est bien entendu la chaleur, mais
le plus souvent une perturbation du
système neuro-végétatif dont les re-
mèdes sont la relaxation et une hy-
giène équilibrée. Si vous transpirez
beaucoup et fréquemment , vous avez
sans doute pris l'habitude du cheveu
court, aéré et souvent lavé.

Quant aux cheveux blancs, ne vous
en faites pas, ils ne vous veulent que
du charme... même chez les jeunes
filles, il ne s'agit pas d'un signe de
mauvaise santé, mais d'une manifesta-
tion héréditaire.

Des cheveux sains
Quotidiennement, le cheveu a be-

soin d'être en contact avec une brosse
dure ; une autre, plus douce, sera ré-
servée au lustrage. Cette opération
vous mettra à l'abri de bon nombre
de surprises. Elle s'effectue tête bais-
sée, à partir de la nuque, en tirant de
la racine vers la pointe ; puis, tête re-
levée en commençant par le front

Au même titre que la brosse, la
chevelure doit faire l'objet de fré-
quents lavages : quatre par mois cons-
tituent un minimum. Bien que l'em-
ploi d'un savon doux accompagné
ploi d'un savon doux accompagné d'un
rinçage soigneux ne soit pas décon-
seillé, vous préférerez un shampooing
correspondant à la qualité de vos
cheveux. Ayez soin de bien les mouil-
ler à l'eau tiède ; versez la moitié de
la dose de shampooing, ce n'est
qu 'après rinçage que vous utiliserez le
reste. Enfin , ne gardez pas une ser-
viette en turban autour de la tête ;
tamponnez les cheveux. Avant de fai-
re votre mise en plis et de passer au
séchage à une température modérée,
faites-vous un massage. Les doigts ten-
dus , pressez sur la peau du crâne pour
la faire bouger : cet exercice stimule-
ra la circulation.

Lorsque vous sortez , permettez à
vos cheveux de respirer eux aussi :
un foulard léger suffira à les préser-
ver du soleil ou du vent. Evitez les
laques : elles dessèchent. Si les sé-
crétions sébacées sont excessives, fai-
tes vos rinçages après shampooing

avec du vinaigre : une tasse pour qua-
tre d'eau.

Des massages du cuir chevelu avec
de l'huile de ricin favoriseront la
pousse des cheveux et les rendront
souples. L'huile doit être appliquée
tiède : vous la laisserez agir toute une
nuit. Le lendemain vous procéderez au
lavage.

Restez naturelle
Ne vous risquez pas dans des tein-

tures de cheveux complètement oppo-
sées à votre teinte naturelle. Celle-ci
est faite pour vous, et pour toujours.
Contentez-vous simplement de modi-
fier « leur mise en forme » ; ou alors
de renforcer leur vraie couleur avec
un rinçage coloré dans la dernière eau
du shampooing.

Maintenant, mèches postiches , per-
ruques complètes en nylon ou che-
veux répondront, sans aucun danger,
à votre souci de changement et de
plaire.

Comme vous pouvez le constater,
il ne tient qu'à un cheveu, un vrai ,
pour que vous soyez naturelle.

PARIS

LONDRES
Guillaume est le coiffeur p référé des

jeunes Parisiennes « dans le vent ».
Voilà sa dernière création, qu 'il a bap-

t isée « convertible » :
Les mèches sont coupées aux ciseaux ,

en dégradé. On peut les mettre en plis
« à plat ».

C'est la méthode la p lus facile à réa-
liser pour une mise en plis à la maison.
Les cheveux sont séchés au séchoir, à
une température modérée, en les bros-
sant souplement pen dant l'opération pour
qu'ils ne parten t pas dans tous les sens.

Ils peuven t, aussi, être bouclés, si vo-
tre type de cheveux s'y prête.

Votre coiffeur vous donnera son avis.
Vous pouve z lui demander de donner un
peu plus de tenue à cette coiffure par un
léger < modeling », permanente à froid
très souple.

ROME

A Londres
Les Anglaises ont toujours aimé « les

petits accessoires qui brillent ».
Pour agrémenter un sweater noir pour

le soir, certains esprits raff inés propo-
sent de coudre un mince galon rehaussé
de pierres du Rhin autour de l' encolure
ou du décolleté et en bordure des man-
ches.

Les pierres du Rhin ne coûtent pas
très cher et sont plus originales que les
strass.

A Rome
La guerre de la mini et de la maxi-

robe serait finie. Les couturiers italiens
ont opté pour le juste milieu, juste en
dessous du genou.

Les femmes y ont avantage : c'est une
façon seyante de montrer ses jambes
tout en conservant à la silhouette un air
élancé, surtout pour les petites femmes.

Pour le printemps et l'été 73

La mode enfantine: équilibrée,
gaie, fraîche et simple

A - Ensemble blouson en jersey bleu marine
B - Pantalon et veste en flanelle bleu pâle. La veste est gansée de bleu

marine.
C - Robe chasuble en velours noir, blouse en dentelle blanche entièrement

volantée.

La mode enfantine, qui subissait il y
a peu de temps encore sa pleine crise
de croissance, est entrée maintenant
dans l'âge adulte.

S'il y a quelques saisons, les coutu-
riers de la mode jeune se contentaient
de reproduire tout simplement les mo-
dèles conçus pour les femmes, ils ont
compris aujourd'hui que le style géné-
ral destiné à une femme de 30 ans ne
pouvait absolument pas convenir à une
petite fille de 6 ans. Le corps étant
complètement différent il fallait en te-
nir compte dans la coupe, les détails
et surtout ne jamais oublier que les
qualités premières d'un vêtement d'en-
fant étaient : Le confort et la facilité
d'entretien.

Dédaignant complètement le style
mode actuelle ils proposent pour le
plein hiver, des tenues sport, bien sou-
vent uni-sexe : les pantalons à bassin
appuyé, souvent sans poches et de for-
me « Jean » ou des pantalons à jam-
bes droites, terminées par un revers.

Polos, chemises à cols variés, tuni-

que à col droit boutonné sur l'épaule
sont très près du corps.

Des cabans, des vestes, des cirés, des
chasubles forment ensemble avec les
pantalons ; les gilets, les manteaux-
trench et les pelisses en fourrure acry-
lique. Voilà pour les jours froids.

Les robes sont souvent du genre sa-
lopette à décolletés débardeur ou du
style chasuble portées sur un chemisier
ou un pull.

Pour les jupes deux nouveautés : les
bretelles en chaînes dorées qui donnent
à celles-ci un aspect « suspendu » ou le
petit boléro qui se porte avec une
blouse, aussi bien , du reste, sur le pan-
talon que sur la jupe.

Les jupes sont en forme, soit qu'elles
se portent avec un pull, un chemisier
ou une tunique.

Les robes plus habillées sont tout en
souplesse et en mouvement et le
« flou » tend pour elles à s'imposer :
corsages froncés, smocks, longues man-
ches bouffantes ou faites de minuscu-
les volants plissés.

Potée savoyarde
1 kg de palette de porc, 400 g de saucis-
son fumé , 200 g de lard fumé , 200 g de
jambon fumé , 2 choux verts, 200 g de
carottes, 200 g de navets, 200 g de céleri-
rave, 1 kg de pommes de terre, 5 litres
d' eau, poivre.
Si la palette est salée, faites-la dessaler
la veille dans l'eau froide. Faites blan-
chir le chou dans l'eau froide, il sera
plus digeste et plus savoureux. Dans les
cinq litres d' eau, plongez la palette et
amenez à ébullition lentement. Ecumez.
Ajoutez le lard et les légumes entiers,
sauf les choux, que vous coupez en qua-
tre (préalablement blanchis, comme indi-

qué plus haut). Réservez cependant les
pommes de terre. Cuisson : trois heures.
Ajoutez ensuite les pommes de terre, le.
saucisson et le jambon, et laissez cuire
encore une demi-heure. Rectifiez l'assai-
sonnement et servez la viande entourée
des légumes.

Potée auvergnate
1 tête de porc, 1 kg de lard maigre,
fumé, 1 jambonneau, 1 cervelas, 450 g
de haricots blancs secs, I kg de pommes
de terre, 5 l d' eau, 10 grains de poivre,
1 bouquet garni, beurre.
Coupez la tête de porc en quatre. Faites
rissoler toutes les viandes, sauf le cer-
velas, dans le beurre. Ajoutez les grains
de poivre, le bouquet garn i, et couvrez
d' eau. Après une demi-heure, ajoutez les
haricots blancs. Laissez cuire deux heu-
res à petit feu .  Ajoutez le cervelas et les
pommes de terre et laissez cuire encore
une demi-heure.

Des mains qui révèlent votre âge
! - !

Beaucoup plus que votre visage, vos
mains révèlent votre âge. Il existe une
méthode de rajeunissement, d'assouplis-
sement pour les mains. Donnez-leur
chaque jour un bain prolongé, dans
l'eau salée (100 g de gros sel pour un
litre d'eau bouillante) puis dans l'eau
savonneuse quand elles ont surtout ten-
dance à gonfler ; dans l'huile d'olive
tiède quand la peau se dessèche et
commence à craqueler.

Si elles deviennent épaisses et nou-
euses, vous pouvez aussi appliquer au
pinceau deux ou trois couches de pa-
raffine , puis les frictionner au tonique
après l'avoir retirée, mais l'application
est difficile sur la seconde main et le
résultat inconstant.

Souplesse
La gymnastique assouplit les mains.

Prenez par exemple un chiffon, un
grand mouchoir ou une feuille de pa-
pier journal, refermez fortement les
doigts dessus et froissez-les pour les ré-
duire à l'état de boulette en crispant
les doigts le plus possible, ou piano-
tez, secouez plusieurs fois par jour les
poignets d'avant en arrière.

D'autre part, si vos ongles se cas-
sent au moindre heurt , cet état peut
avoir des origines variées : parfois pré-
disposition héréditaire, parfois marque
de l'âge. Souvent contact trop fréquent
avec des produits alcalins : immersion
prolongée des mains dans l'eau savon-
neuse des lessives, nettoyages répétés
de tissus et vêtements avec des pro-
duits chimiques, manipulations de pro-
duits industriels.

Une autre cause, fréquente et mé-
connue : la vie dans des pièces chauf-
fées où l'air manque d'humidité. Les
ongles s'y déshydratent et se dessè-
chent, comme la peau elle-même ; ils
sont alors à la fois secs et cassants.
Durs et cassants, ils font plutôt pen-
ser à l'artériosclérose ou à l'hyperthy-
roïdie : leur kératine, imprégnée de
silice et de calcaire, durcit.

Enfin, leur fragilité peut accompa-
gner une maladie comme l'anémie ou
la chlorose, auquel cas des prépara-
tions à base de fer, prescrites pour
l'affection elle-même, les consolident.

Le traitement est d'abord préventif :
évitez de les exposer sans protection à
leurs agresseurs ; mettez des gants de
travail de plus en plus étudiés pour ne
pas gêner. Les bases de vernis protè-
gent aussi. Soyez particulièrement at-
tentive à l'époque des règles où les on-
gles deviennent plus fragiles. Em-

ployez des dissolvants sans acétone.
Observez une alimentation riche en
eau.

Comment enlever
les taches laissées
sur les mains par :
— Le cambouis : avec de la vaseline,

pétrole, huile d'amandes douces ou
beurre (le gras se retire avec du
gras).

— Les fruits : avec du vinaigre ou
beurre frais.

— Nicotine : avec eau oxygénée ou
jus de citron.

Et les odeurs
— D'ail ou d'oignon: avec du marc de

café, eau de Cologne ou alcool à
90 ',

— Poisson : eau de javel ou fleur d'o-
ranger.

— Eau de Javel : vinaigre puis rincez
à l'eau tiède.

— Térébenthine : pétrissez de la mie
de pain fraîche entre les doigts.

Les engelures
et les gerçures

Dues au froid mais souvent aussi à
une carence alimentaire, les engelures
et les gerçures se soignent tout à là
fois sur le plan interne (augmentation
de matières grasses) et externe, soit
avec du baume du Pérou, soit selon
la méthode hollandaise. Dès le début
des engelures, trempez alternativement
les mains dans une cuvette d'eau très
chaude et une d'eau froide. Faites cela
dix fois.

Si vos mains sont très sèches voici
une recette simple, pour les adoucir.

Prenez : 3 jaunes deeufs - 2 cuille-
rées d'amandes douces, 1 petite cuil-
lerée de benjoin. Mélangez jusqu'à l'ob-
tention d'une pâte lisse. Massez-vous
les mains avec cette pâte, le soir avant
de vous coucher, et essuyez ensuite.
Cette crème est aussi excellente pour
les pieds qu 'elle délasse.

Lorsque l'on dit que le vernis em-
pêche les ongles de « respirer », c'est
faux . Les ongles comme les cheveux
sont des éléments morts. Seule la ma-
trice ou racine de l'ongle est vivante
(à son niveau siège la couche généra-
trice de nouvelles cellules), il suffit de
laisser un fil de lunule dégagé pour
respecter la vitalité de l'ongle. Toute-
fois il est bon de rester un ou deux
jours par semaine sans vernis. Quand
celui-ci imprègne les ongles sans pé-
riodes de repos, ils s'épaississent et se
dessèchent. Ces jours-là polissez au
polissoir.

Des mains toujour s blanches
douces et soignées
Notre crème adoucissante et nourris-
sante ne tache pas et ne graisse pas ;
elle est très économique. Présentée
dans une élégante boîte en plastique
à Fr. 3.— Remplissage Fr. 2.60

C'est une spécialité
KINDLER
Rue de l'Hôpital 9 - NEUCHATEL
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f FORMULE IDÉALE :
SAUNA + SOINS DE BEAUTÉ

Traitements scientifiques modernes
par esthéticienne diplômée

SAUNA lyatlui BEAUTÉ
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Concessionnaires : Neuchâtel : A. Waldherr, tél. (038) 24 19 55. Neuchâtel-Peseuxt Garage do la Côte S. A., tél. (038) 3123 85. Delémont : Garage Moderne,
Emil Frey S.A, téL (066) 22 49 31. Fleurier : C. Hotz, téL (038) 61 29 22. Le Landeron : J.-B. Ritter, téL (038) 51 23 24. Malleray : G. Brancucci, tél. (032) 92 17 61.
Belprahon: Burri Frères, téL (032) 93 36 88. Courrendlin: W. Flury, téL (066) 35 53 30. Fontaines : E. Benoit, téL (038) 53 16 13. Les Genevez : C. Miserez,
tél. (032) 91 95 78. Le Locle: A. Privet, tél. (039) 51 59 33. Les Verrières: A. Haldi, téL (038) 66 13 53.

EUREKA !
/'¦̂ — \

Il a trouvé la solution
Pannes de voitures ? Voyage imprévu !

AUTO-LOCATION
Garage À. Waldherr

Rue des Parcs 147, Neuchâtel
Tél. (038) 2412 65

Location à partir de Fr. 18.—
la journée et 18 c. le km

direct ggg*
| Coupon de commande pour de l'argent comptant bon marché

Aussi pour les vacances et les voyages!
Je désire un prêt comptant de frs. 391
remboursable en mensualités (max. 15 mois)

| Nom Prénom

NP/Lieu Rue

t Demeurant ici depuis Nationalité î|

| Domicile précédent Rue

Data de naissance Profession

Etat civil Nombre d'enfants

Employeur à cette place depuis le \
% Salaire mensuel frs. Revenus supplémentaires p.m.frs.

i p. ex gain de réboosa étal ¦£
pi Loyer mensuel frs. Engagements ailleurs frs.

Date Signature

I Secret bancaire garanti ! Pas de demandes de renseignements auprès
J* de votre employeur ou auprès de vos voisins, amis et connaissances.

Banque Rohner SA
ammm 1211 Genève 9001 St-Gall Succursales à
MÏj|g 31, rue du Rhône Neugasse 26 Zurich, Lugano
IKI Téléphone 022 2413 28 Téléphone 071 23 39 22 et Chiasso
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') h NEUCHATEL, exclusivement en vente chez : §1
SCHINZ S. A., Aux Arts de la Table, Temple-Neuf 4 : î
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Je cherche

2 CV 4
ou
2 CV 6

AMI 8
accidentées.
Tél. (038) 5111 37.
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PEUGEOT 204 GL beige 1968 66.000 km
PEUGEOT 204 Break rouge 1973 2.000 km
PEUG EOT 204 Luxe verte 1969
PEUGEOT 204 Luxe beige 1972 54.000 km
PEUGEOT 304 bleue 1971 45.000 km
PEUGEOT 404 Inj. pastel 1967
PEUGEOT 404 verte 1970 80.000 km

PEUGEOT 404 beige 1967 64.000 km
PEUGEOT 404 Cpé gris met. 1967 63.000 km

PEUGEOT 404 pastel 1968
PEUGE OT 504 rouge 1970 65.000 km
PEUGEOT 504 beige 1970 48.000 km
PEUGEOT 504, 2 lit. blanche 1972 28.000 km
PEUGEOT 504 blanche 1971 28.000 km

Demandez liste complète avec détails et prix • Facilités de
paiement - Essais sans engagement, même à votre domicile

M. + J.-J. SEGESSEMANK & Cie
GARAGE DU LITTORAL

AGENCE PEUGEOT
Pierre-à-Mazel 51 - Début route des Falaises - NEUCHATEL

Tél. (038) 25 99 91 (5 lignes).

A vendre

Ford Taunus
2000 XL,
Station-Wagon,
24.500 km.
Reprise-Crédit.
Tél. (038) 33 18 67.

A vendra

AUDI
100 GL, 1972,
26.000 km,
expertisée,
excellent état.
Grandes facilités
de paiement.

Téléphoner au
(038) 42 38 08,
dès 19 h 30.

î i s^< «̂  s  ̂s\sJ rw i
A vendre

AUSTIN 850
modèle 1966,
expertisée.

Garage du
Val-de-Ruz
Boudevilliers.
Tél. (038) 36 15 15.
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Pierre-à-Mazel 

11 NOS OCCASIONS M ! 
^

J* Aucune de nos voitures d'occasion n'est sous la Js
¦J neige, c'est une première garantie de bon état ! 

^
^1 OPEL 1900 S, 4 p. 1969 bronze \
aU CORTINA 1600 E, 4 p. 1969 gris métallisé Fr. 4700.— ¦

W- SIMCA 1500 1965 blanche Fr. 2500.— ¦

? ESCORT 1300 Combl 1972 grise 20.000 km JJJ
DP MINI 1000 1968 rouge 39.000 km Jm FIAT 850 Splder 1970 blanche Ti
Ti FIAT 127 1972 16.000 km ¦

>
Tl PEUGEOT 304 1970 beige 

^¦̂ AUSTIN 1300 GT 1972 blanche 14.000 km ¦_

B- FULVIA Coupé 1969 bleu métallisé 29.000 km ¦

SJJJJJJJJJJJ.PJJJJJJ^
JJ
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m
SIMCA
1000
1967
Limousine
4 portes,
5 places.
En bon état de
marche.
Expertisée.
Prix : 1900 fr.
Facilités de
paiement.

W

^ ïSSfft 504
* , rhe tott ft»7n0ï'garantie,

1Q71 U CV, hanche, ,sée et 9

^'radio-casse  ̂  ̂
^̂^̂

Ma
FIAT
1100 D
1970
Limousine
4 portes,
5 places.
Expertisée.
Prix : 1900 fr.
Facilités de
paiement.

m^

i
Particulier vend

OPEL 2200
1967, grise,
en bon état,
expertisée.
Très bonne
occasion.
Tél. 42 14 31.

A vendre

Alfa Romeo
1750 GTV

1968, 52.000 km, ...
expertisée.
Prix : Fr. 7500.—.
Garage F. Fatton,
Tombet 28,
2034 Peseux.

Tél. (038) 31 72 50,
31 73 50.

A vendre
de particulier
2 CV
CITROËN
de première malrt,-
modèle 1964,
83.000 km,
4 pneus neufs,
600 fr.
Tél. (038) 31 29 18,
midi.

I Austin 1300 I
If l 1971, blanche, 27.000 km, fâ

- j boîte automatique lll

i Fiat 128 I
^¦j 1970, rouge, 50.000 km ùd

H Citroën GS Break ||
|i| 1972, vert métallisé, 12.000 km |f |

| \ Peugeot 304 |g
pj Coupé H
KM 1971, gris métallisé, 29.000 km p|

I Citroën GS Club §
i,;'̂ | 1971, blanche, 18.000 km, 

^Il avec convertisseur pS
K j (automatique) |p5

I Fiat 500 §
^-, 1968, beige, 20.000 km feyï

II Citroën D Super p
t - 1972, beige, 45.000 km, S .
kg j boîte à 5 vitesses ùé

I Saab 99 i
[;*| 1970, vert foncé, 50.000 km fM

| VW 1300 1
f- '1 1971, jaune, 18.000 km feffi

i Citroën DW 21 I
H Pallas g
Wiï 1971, blanche, 50.000 km, vÛ
M i moteur à injection ||;:j

m Toyota 1200 ^i Break É
1 1972, jaune, 12.000 km f|flj

I Fiat 125 S I
1 ̂  1971, blanche, 25.000 km, £â
| radio, lecteur de cassettes, sm

|H boîte automatique |p

1 Ami 8 I
ï 1971, bleue, 18.000 km 1 1

I Capri 1600 XL ï
Pp 1970, bronze, 30.000 km f ..I

FI0RD-PLASR 16'
Mot. Crescent 45 PH. el. dep.
avec tous les accessoires, état
neuf. Fr. 12.980.—.
H. Brauchii, Douanne.
Tél. (032) 8515 89.

liillllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll

A vendre

VW 1500 L
1970, beige, avec
pneus neige et été,
de première main.
Echange - Facilités
de paiement.
Tél. (038) 24 42 98,
à midi.

iiiiiiiiiiiiimiiiiiii

Voitures expertisées

RENAULT R 16 TS 1970
OPEL Record 1700 - 1967

2 portes

OPEL Record 1900
Deluxe 1968 2 portes

SUNBEAM M K II
1967 Fr. 800.—

I Colombier  ̂
Agent

| Y local

GARAGE J. WUTHRICH
(fi 41 35 70
Echange — Crédit — Garantie

Nom «vont luul «n permanence dei oeeailon« «OK>
avec garantie «OK»: 6'500 km ou 3 mol».

Mm
AUSTIN
1110
modèle 1966.
Limousine
4 portes,
5 places.
Bien soignée.
Expertisée.
Prix : 1900 fr.
Facilités
de paiement.

OCCASIONS
EXPERTISÉES

ALFA ROMEO 1750,
1969 ;
AUTOBIANCHI A 111,
1971 ;
FIAT 850 Coupé,
1967 ;
PEUGEOT 404, 1968 ;
FIAT 125, 1968 ;
SIMCA 1300, 1966 ;

GARAGE M. BARDO
Neuchâtel.

Tél. (038) 24 18 42.
Tél. (038) 24 18 44.

A vendre

DS 21
injection
Pallas
Intérieur cuir,
bleu foncé,
35.000 km,
modèle 1971 ;

Citroën ID 19
modèle 1963,
blanche, 88.264 km,
état impeccable,
peinture neuve.
Expertisée, 3500 fr. ;

VW 1300
modèle 1966, grise,
100.000 km,
expertisée ;

VW 411 L
modèle 1969, rouge,
70.000 km, .
expertisée, avec
crochet
de remorque ;

DAF 44
modèle 1969, grise,
expertisée.
Prix : 4000 fr.
Garage Central,
Maurice Ducommun,
Grand-Rue 5,
Peseux.
Tél. (038) 31 12 74.



DAME CHERCHE EMPLOI comme aide de
bureau, à la demi-journée ; non expérimen-
tée. Tél. 24 0910.

JARDINIER cherche emploi le samedi. Télé-
phone 24 61 46, dès 18 heures.

SECRETAIRE suisse allemande, bonnes con-
naissances d'anglais et français , cherche
travail. Offres écrites à AB 571 au bureau
du journal.

JEUNE TELEPHONISTE connaissant la
dactylographie cherche place à Neuchâtel.
Adresser offres écrites à CB 556 au bureau
du journal.

EMPLOYEE DE COMMERCE cherche travail
à domicile. Adresser offres écrites à DC 557
au bureau du journal.

ETUDIANT cherche travail quelques heures
l'après-midi. Adresser offres écrites à 33-842
au bureau du journal.

PERDU LUNDI MATIN 26 FEVRIER , parcours
hôtel des Postes, Jardin anglais, Vieux-
Châtel, une bague avec brillant. Souvenir de
famille. La déposer contre bonne récom-
pense au bureau du télégraphe, Neuchâtel.
(Poste principale.)

PERDU SERVIETTE contenant livres et
cours école professionnelle, parcours Ser-
rières - Poudrières - Ecluse - Terreaux -
Fbg de l'Hôpital. Bonne récompense. Télé-
phone 31 55 47.

HAUTERIVE, appartement 6 pièces, 2 salles
de bains, 2 halls, près forêt, belle vue,
plein sud, à remettre immédiatement ou
pour date à convenir. Tél. 33 33 67.

A JEUNE FILLE, chambre Indépendante, 125
francs. Tél. 33 29 16, de 7 h 30 à 9 heures.

LES HAUTS-GENEVEYS, appartement 2 piè-
ces, cuisine, douche, dans grande ferme,
sortie du village, libre immédiatement. Télé-
phone 53 18 30.

STUDIO MEUBLE, avec cuisine agencée,
douche, à 2 jeunes filles ou couple. Télé-
phone 25 84 40, heures des repas.

QUARTIER VAUSEYON, chambre meublée,
part à la salle de bains. Tél. 25 90 65.

CHAMBRE A DEMOISELLE, part bains et
cuisine. Tél. 25 34 47, aux repas.

CHAMBRE MEUBLEE, Indépendante, 125 fr.,
eau courante froide. Tél. 25 27 57.

STUDIO MEUBLE, chambre, cuisine, douche
et chambre indépendante. Tél. 41 28 15.

APPARTEMENT 3 V» PIECES, tout confort,
garage. Tél. 33 37 56, après 17 heures.

CHAMBRE à jeune homme ou monsieur.
Tél. 24 46 27.

A BOVERESSE, logement de 3 chambres,
cuisine, bain ; conviendrait pour week-end.
Tél. (038) 61 26 68.

DOMBRESSON, APPARTEMENT MEUBLE, 3
pièces, confort , libre le 1er mai. Téléphone
53 30 60.

CHAMBRE INDEPENDANTE à jeune fille ;
meublée, libre immédiatement ; quartier uni-
versité. Tél. 25 09 25.

CHAMBRE INDEPENDANTE meublée, tout
confort , avec douche, à monsieur sérieux.
Tél. 25 93 25.

A CRESSIER, 1 STUDIO meublé avec cuisi-
nette et douche, pour une personne, 250 fr.
par mois. Tél. (038) 33 35 26.

POUR DEBUT AVRIL, en ville, appartement
3 pièces, modeste. Adresser offres écrites à
GH 577 au bureau du journal.

CHAMBRES INDEPENDANTES à messieurs,
tout de suite. Tél. 25 51 34.

JOLIE CHAMBRE avec confort, rue des
Draizes. Tél. 31 38 38.

IMMEDIATEMENT, au Val-de-Ruz, dans mal-
son ancienne, à 15 minutes du centre ville,
appartement complètement rénové de 2
chambres, cuisine (douche), chauffage à
mazout, tapis de fond. Conviendrait à dame
seule ou couple retraité. Adresser offres
écrites à U 570 au bureau du journal.

AMPLIFICATEUR DE MARQUE ; petite et
moyenne puissance, sortie 4-8 ohms, bas
prix. Tél. 33 47 08, heures des repas.

GUITARE ELECTRIQUE soignée, marque
Fender ou Gibson. Tél. 25 32 94.

FOURNEAU A MAZOUT Vestal, état de neuf.
Tél. 24 48 29, heures des repas.

CUISINIERE A GAZ, 4 feux , 200 fr. ; réchaud
électrique 2 plaques, 60 fr. Etat de neuf.
Tél. 25 13 90.

CARABINE WINCHESTER 22 L.R., avec lu-
nette, état de neuf. Tél. 25 97 76.

TOUR, hauteur 180 mm, sans rompu, entre
pointe 1000 mm, état de neuf. Téléphone
25 22 53.

ARMOIRES METALLIQUES, 100 x 30, hau-
teur 200, avec casiers et rayonnages el
layettes en bois + caisse enregistreuse ma-
nuelle. Tél. 25 22 53.

MOTEURS ELECTRIQUES neufs et d'occa-
sion, diverses puissances, perceuses el
meuleuses. Tél. 26 22 53.

1 LIT, 90 x 190, neuf avec literie. Téléphone
42 14 31.

1 LIT D'ENFANT avec accessoires, pousse-
pousse et poussette. Tél. 25 99 35.

ACCORDEON chromatique, Hohner Riviera
lll, état de neuf, avec coffre. Téléphone
(038) 57 14 64.

LIT SUPERPOSABLE OU NON, en frêne, à
lattes, échelle et barrière mobiles, 190 x 90
centimètres, état de neuf. Tél. 25 09 36.

CAUSE DE DEMENAGEMENT : cuisinière
électrique AEG, 4 plaques, gril, four vitré ;
frigo Elan avec congélateur. Bas prix , état
de neuf. Tél. (038) 51 15 90, dès 15 heures.

ROBE DE MARIEE, longue, taille 38. Télé-
phone 41 27 65, dès 14 heures.

JEUNES PERRUCHES aveo ou sans cage.
Tél. 33 34 98.

MOTEUR pour Taunus 17 M, année 1965.
65.000 km. Tél. 42 15 15, Interne 26.

ROBE DE MARIEE, taille 38-40, longues
manches, traîne, Jupon. Tél. 33 41 33, le soir.

7 JANTES FIAT 1300-1500 dont 5 montées
sur pneus radiaux, 560-13. Téléphone (038)
42 39 61, dès 17 h 30. 

COLOMBE BLANCHE, 15 fr. Téléphone (037)
71 43 24.

SALLE A MANGER, salon, bon état. Facili-
tés de paiement. Tél. (038) 31 35 96, midi,
soir.

TABLE DE SALON, dessus mosaïque, va-
leur 400 fr., cédée à 100 fr. Téléphone
24 23 77. 
A ENLEVER (cause de départ) : gril Kœnlg.
cafetière électrique, néon, cours d'italien
par disques, écran dias, fauteuils, table
basse, toile de store, escalier tube acier,
pendule cuisine, tourne-disques, machine à
laver, humidificateurs à poser, fer à brice-
lets ancien, table camping, globes élec-
triques, serviette cuir. Tél. 25 98 94.

SAINT-BERNARD mâle, 1 an, magnifique su-
jet, aveo pedigree, 1200 fr. Tél. 41 23 48.

TELEVISION nolr-blano, parfait état. Télé-
phone 31 43 33, dès 11 heures.

BERCEAU bois clair, 70 x 140, matelas
mousse. Tél. 61 21 34.

UN ASPIRATEUR TORNADO neuf, pour
cause de double emploi. Prix à discuter.
Tél. (038) 53 37 43.

VOILER CROISIERES et régates type DC 20,
long. 6 m 70, larg. 2 m 30, très bien amé-
nagé et accastillé. Etat de neuf. Prix Inté-
ressant. Tél. (038) bureau 47 18 33, domicile
47 12 09.

GRAND LIT LOUIS XV , 140 cm de large,
avec magnifique couvre-lit et literie com-
plète, 600 fr. Tél. 2419 39.

UN PETIT SALON Louis XV , prix d'exposi-
tion. Tél. 4216 29 ou 41 17 12.

OCCASION, table salle à manger, 4 chaises
acajou verni, 2 fauteuils, table de salon
marbre. Tél. 24 44 75.

POUSSETTE bleu marine en parfait état.
Prix 80 fr. Tél. (038) 51 25 05.

BEAU MEDIATOR TV 5 normes, parfait état,
500 fr. ; radio Grundig 3 ondes, moderne,
200 fr. ; divers transistors ; montre de poche
chronomètre, argent, Longines, 80 fr. ; mon-
tre-bracelet homme, dateur, acier inox, Eni-
car ; 2 tableaux signés ; 2 tapis muraux ,
biches et cerf ; beau tableau du Jura.
S'adresser à Fernand Tétaz, fbg de la
Gare 25, Neuchâtel, dès 18 heures. Télé-
phone 24 21 49.

BOIS DE FEU, sec, bûché ou entier ; fa-
gots. Tél. 36 13 45.

4 PNEUS NEIGE pour Austin 1100, 150 fr.
Adresser offres écrites à GH 568 au bureau
du journal.

GARAGE, région de Peseux. Tél. 3172 50-
31 73 50.

EMPLOYE DE L'ETAT, deux enfants, cher-
che appartement de 4 chambres mi-confort ,
pour le 24 avril ou à convenir, région Pe-
seux, Corcelles, Auvernier, Colombier. Télé-
phone 31 50 24, de 17 à 20 heures.

JARDIN, à Neuchâtel ou environs. Télé-
phone 25 50 37, 12 à 13 heures et dès 18
heures.

RECOMPENSE 400 FR. pour un joli deux
pièces, au centre. Tél. 24 72 14.

JEUNE COUPLE cherche appartement 3 à 4
pièces, avec confort , à Neuchâtel, pour dé-
but avril ou date à convenir. Téléphoner
pendant les heures des repas au (039)
23 86 04.

GARAGE pour voiture moyenne, région rue
des Poudrières. Tél. 2418 42.

PERSONNE DE CONFIANCE pour garder à
mon domicile 2 enfants, 3-4 ans, quelques
jours par semaine. Tél. 33 25 81.

ON CHERCHE, pour traductions, personne
dominant l'allemand ; textes annonces, cor-
respondance. Travail accessoire peu fré-
quent, bien rétribué. Prière de téléphoner
au (038) 4213 79.

ON CHERCHE JEUNE FILLE pour s 'occuper
d'un ménage avec trois enfants, au Val-de-
Travers, d'avril à octobre prochain. Adresser
offres écrites à BC 572 au bureau du jour-
nal.

CHANCE UNIQUE. Jeune homme partant
pour expédition (Afrique orientale ou Extrê-
me-Orient) cherche, pour l'accompagner,
jeune fille grande, en très bonne santé. Au-
cun frais de transport. Réponse assurée.
Joindre une photo. Ecrire sous chiff res
23-300126, à Publicitas, 2001 Neuchâtel.

PRIERE DE RAPPORTER à M. Donzé, Eclu-
se 16, tél. 25 13 24, la serviette (contenant
des effets importants) prise sur le siège ar-
rière de la VW NE 64755, parquée devant le
buffet de la Gare, dimanche, à 21 h 30.

DAME, BONNE SITUATION, aimerait rencon-
trer monsieur, 45 à 55 ans, grand, affec-
tueux et sérieux, pour amitié durable et sor-
ties. Ecrire à FG 576 au bureau du journal.
Joindre photo qui sera retournée. Discrétion
assurée.
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H p if non reconstttuét I
M i issu d'oranges H
i fraîches , pressées 1
H j \ sur les lieux €ie ||
H \ leur cueillette ||
H l et immédiatement m
I J I mis en bouteille* |i
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FEUILLES D'IMPOTS
Ne vous en souciez pas. Nous sommes là pour les remplir.
Feuilles écrites à la machine, prêtes à signer, avec double pour vous :

Salariés : 20 fr. (sans complications) ; indépendants : à partir de 50 fr. ; état de titres (con-
tenant une écriture) 8 fr. ; suppléments modestes pour chaque écriture supplémentaire !

Dr B. Week, conseiller fiscal,
Secrétariat Neuchâtel, tél. 33 56 08.

1 KZTÂ BAR-DANCING I
i JAbw l̂ AUVERNIER 1

" *! ' L'excellent quintette " ;

I «THE ABISTDCBATS» I
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CDMHHNJDUE
La branche automobile n'a pas été
épargnée par la hausse constante des prix
qui caractérise notre époque. Ainsi bien
des marques de renom ont été contraintes
de procéder à des augmentations —
en partie massives.
Nous avons l'avantage de vous informer
que, grâce à l'assortiment judicieux de
notre stock, nous sommes en état de
maintenir jusqu'à nouvel avis le niveau
des prix de tous nos modèles.

Agence générale 5116 Schinznach-Bad

M 22 MAI -3 JUIN 1973 H

Propriétaires de jeunes chats
ATTENTION

Contrairement à ce qu'on croit générale-
ment, les jeunes chats se perdent avec une
facilité déconcertante Jusqu'à l'âge d'un an.
Ne laissez donc pas vos bêtes vadrouiller
des heures sans les rappeler.

Amis des Bêtes.

Jk J'entreprends tous travaux Jj

I PEINTURE Ji PAPIERS PEINTS i
_W Travail rapide et soigné. if
Hr Prix avantageux. H

W Tél. (038) 2410 46. 1

Pour faire publier une « Petite annonce »,
il suffit, de remettre un texte clair

. et très lisible à notre réception,
4. rue Saint-Maurice. 2000 Neuchâtel.

Croisières LINEA C
sgj sur les célèbres bateaux de la
U Linea Costa

19-25 avril 1973
i Croisière classique de 6 jours >
| SUr EUGENIO C
M Gênes - Le Pirée - Istanbul - Gênes

É du 2 Juin au 6 octobre 1973
I Croisières hebdomadaires au
I départ de Gênes surENRicoc
M Baléares - Maroc - Espagne |
M dès Fr.690— |

P du 5 mai au 20 octobre 1973 f$
jj | Deux semaines en Médï-
1 terranée au départ de Venise I
I sur FRANCA C OU ANDREA C
M Grèce-Turquie-Yougoslavie

r| du 12 mai au 20 octobre 1973
Une semaine en Médi-

jfl terranée au départ de Venise
i sur FRANCA COU ANDREA C
Pi Grèce -Yougoslavie I

fi Excellentes correspondances par che- |
! J mins de fer aux ports d'embarquement |
;| avec réservation de places aller-retour, y
il Wagons-lits et couchettes sur demande. |

A vendre ou à louer

neufs
à partir de
Fr. 35.—
location mensuelle

à queue
à partir de
Fr. 58.—
location mensuelle

électroniques
à partir de
Fr. 38.—
location mensuelle.
Plus de 220 instru-
ments en stock.
Prise en compte
totale des montants
payés pendant la
première année.
G. Heutschl,
Spriingllstrasse 2
(Egghôlzll), BERNE.
Tél. (031) 44 10 82
ou (031) 44 10 47.

Spécia-
lités
italiennes
De la pizza au grand
plat cuisiné

SPÉCIALITÉS
ITALIENNES
Originalité et qualité

Restaurant
de la
Grappe
La Coudre
L. Marinl

Trouvé
le moyen de faire
laver et repasser
mes draps.

Blanchisserie Lory,
Saint-Biaise.
Tél. 33 57 90.



POUR LES JOURS
ENCORE FRAIS

SPLENDIDE MOQUETTE LONGUE
POUR DAME, mailles fantaisie , qualité HBMMB HBH

lourde, 2 poches, qualité acryl BfeEKi& PI
aWaWm WmWm

avec timbres coop ou 5 % rabais
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Pour la j ournée des malades : B A I S S E
Œillets , « taquet de 5 pièces l80 

Grdpe-fruits Jaffa
M) YéSÏCIS; le bouquet de 5 pièces m fj| et ^e 3 pièces

Mélange spécial, ie bouquet 350 |e kj| o f 10
Grand choix de terrines et de pl antes f leuries | 
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Pour que tout le monde
bénéficie des richesses

d'Arkina selon ses goûts.
^*̂  ...bulles, naturellement! Mais avec bulles, elle facilite rélimination des

è les mêmes richesses minérales, les toxines, tout en étant pauvre en sodium.
mêmes effets bienfaisants. Non gazeuse Alors, une eau aussi remarquable, nous
ou gazeuse, Arkina agit de la même façon nous devions de la mettre à tous les goûts.
sur les reins et la vessie. Avec ou sans Pour ceux qui l'aiment "sans": l'étiquette

Êâ ggà blanche. Pour ceux qui la préfèrent pétil-
F  ̂

f i ^  flfe lante - juste ce qu'il faut: l'étiquette
© ILasX / \ tës| 12 bleue et argent
smk II \ fe ĵ l /j i\ i_f _ \^r!̂  Et pour tout le monde, la même richesse

tgmmdK A ÊzA L^l ĵ J l bénéfique d'une eau pure, naturelle, géné-

^ fK®Jr\ffi  fr lt^^T^r^ 
reusement minérale:ARKINA.

ISH fenfflsS i Kmataèife§P̂  Eau minérale naturelle
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""%gy ... en 1973, une telle richesse n'est plus un luxe.

DÉMÉNAGEMENTS
Transports Suisse - étranger

i '
VISITES DE MOBILIERS - DEVIS GRATUITS SANS ENGAGEMENT

D. ROTHPLETZ, Saint-Nicolas 12, Neuchâtel Tél. (038) 25 35 9D

IAUTO
j ÉCOLE

HOTEL-RESTAURANT Un mets , déguster absolument

f £ Ç & ?  tfl FONDUE
Jlïfjï^ 

DE 
BACCHUS

ÏB&-ll'fc i* Grenadins de veau et vin rouge
¦#¦¦ ¦ fcfcl I Sont un plaisir pour votre palais.

CORTAILLOD (NE) Réservez votre table.
J -M Balmelli Tél. 42 14 38 

Î P̂ Ĥ ^̂  

Mars... 

le mois de la i

EPW~- I GASTRONOMIE I
TUNISIENNE I
préparée spécialement à votre intention
par des CUISINIÈRES TUNISIENNES

; Toutes nos spécialités sont servies à la carte

«A U B ON VIVANT » 1er étage I
Danseuse et musique FOLKLORIQUE
pour vous divertir après le repas

; Un délice pour le palais et les yeux... une soirée qui dure un mois
pour vous servir... Anne-Marie et Freddy

I tfffl&ÏS  ̂ NEUCHÂTEL jj
! ŜS f̂ 

THÉÂTRE I
| t̂f^̂ 'lSw M 

Samedi 
3 mars , 20 h 30

f LE DOSSIER ANTONIO SALVI j
S Création collective xj
i Un des grands succès du TPR, Joué a Neuchâtel xj
•x après Nanterre, Zurich... Troisième année de tournée, g
j * Prix : Fr. 8.—. Apprentis, étudiants, AVS : Fr. 5.—. 3
'¦x Adhérents TPR : 50% de réduction. S
'.x Location : Agence Striibln. Tél. 25 44 66. xj



gMpWMIIliIMMWIMIIIMIBmiMmBi 11 !¦¦ hll iMIIJ

\mÊ&* OFFRE DAVAIUTAGE
\j ïh*™> J^  ̂roro MBBMS mmj

Alexandrepar Solj énitsyne
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terre en friche. Là où devrait s'élever une calme forêt ,
ne subsistent , après cette coupe dramatique , que deux
ou trois arbres épargnés par hasard. »
Oser dire cela en Russie soviétique , voilà le véritable
courage. Mais Soljénitsyne ne parle pas seulement des
Russes et pour les Russes. Il a également un message
pour nous , Occidentaux , et ce message n 'est pas moins
significatif Que veut-il dire lorsqu 'il parle de l'appau-
vrissement de la littérature tel qu 'on le constate en
Europe occidentale ? C'est simple.
Dans notre société où régnent le bien-être et la facilité ,
petit à petit les valeurs se sont effondrées. On ne veut
plus ni croire , ni se sacrifier , ni souffrir. On veut jouir ,
tout de suite et à bon marché , en étouffant la voix de
sa conscience. Que font les écrivains ? Songent-ils à
protester ? Non. Pour se faire connaître et pour vendre
leurs livres, ils flattent leur public , et mettant leur art
au service de cette absence d'idéal , ils produisent en
toute bonne conscience des œuvres cynique s , veules et
sans conscience.
Soljénitsyne a donc pleinement raison de nous rappeler
que la littérature n'a pas seulement à peindre l'huma-
nité telle qu 'elle est , mais à délivrer un message qui
l'élève au-dessus d'elle-même, en traitant des sujets uni-
versels et éternel s « les mystères du cœur et de la
conscience humaine, la rencontre de la vie et de la
mort , le dépassement de la douleur spirituelle et les
lois jaillies des profondeurs insondables des millénaires ,
qui accompagnent l'histoire de l'humanité et dureront
jusqu 'à ce que le soleil s'éteigne » .
Mais ce qui rend particulièrement toniques les décla-
rations de Soljénitsyne , c'est son refus de désespérer
« Le simple acte de courage d'un homme simple est de
refuser le mensonge. Que le monde s'y adonne , qu 'il en
fasse même sa loi — mais sans moi. Les écrivains et
les artistes peuvent faire davantage. Ils peuvent vain-
cre le mensonge. Dans le combat contre le mensonge,
l' art a touj ours gagné , et il gagnera toujours , ouver-
tement , irréfutablement , dans le monde entier. »
Là où le mensonge est confondu , la violence apparaît
dans sa nudité et sa laideur. Et la violence alors
s'effondre. Ce qui amène Soljénitsyne à conclure en ci-
tant le proverbe russe : « Une parole de vérité pèse
plus que le monde entier. »
(1) Editions du Seuil.

Les droits de l'écrivain
et le Discours de Stockholm
On est toujours stupéfait , quand on découvre de nou-
veaux textes d'Alexandre Soljénitsyne , de ce qu'ils con-
tiennent de sincérité , de courage et d'humanité . Parmi
les écrits composant ce petit volume intitulé Les Droits
de l'écrivain (1), il y a cinq lettres datant des années
1967 et 1968, le compte rendu des interventions en-
tendues lors de la réunion du secrétariat de l'Union
des écrivains le 22 septembre 1967, et le Discours de
Stockholm, qui , comme on le sait , ne fut jamais pro-
noncé, Soljénitsyne ayant renoncé à se rendre dans la
capitale de la Suède pour y recevoir le Prix Nobel.
C'est ce dernier texte qui est le plus significatif et le
plus beau.
On emploie aujourd'hui bien souvent le terme « en-
gagé » pour désigner un écrivain ou un artiste militant
qui entend payer de sa personne. Mais la dévaluation
des idées en Occident est telle que le mot a perdu tout
son sens et qu 'il désigne en général une manière de
snob qui veut se faire une réputation en donnant à ses
« créations » une couleur politique. L'écrivain ou
l'artiste « engagé » a l'avantage ainsi de se donner pour
un combattant plein d'audace, alors qu'en fait il ne
risque rien et qu 'il se borne à imiter ce que font
d'autres écrivains ou artistes eux aussi « engagés »,
c'est-à-dire aussi peu engagés que lui. Pure et simple
comédie.
Pour comprendre ce que c'est réellement que d'être
« engagé », il faut lire les déclarations de Soljénitsyne ,
lorsqu'il en appelle à la conscience universelle, hélas !
le plus souvent bien sourde. Car le monde proteste avec
indignation lorsque se commet ici ou là quelque pecca-
dille, mais quand on évoque « des peines de vingt-cinq
ans de prison , des cellules, dont les murs sont givrés de
glace et où les prisonniers n'ont que leurs sous-vête-
ments, des asiles de fous pour les gens sains d'esprit,
d'innombrables gens qui , pour des raisons mystérieuses,
s'obstinent à fuir et sont abattus aux frontières, tout
cela est courant et parfaitement accepté ». Pourquoi ?
Simplement parce que cela se passe loin de nous.
Il est beau de voir Soljénitsyne évoquer les persécu-
tions dont un grand nombre d'écrivains russes ont été
victimes, et de les évoquer non pas de loin, de

^ 
l'étran-

ger, où il mènerait s'il le voulait une vie dorée, mais
de l'intérieur, de son propre pays, où il vit pauvrement ,
où il est vilipendé et calomnié. Parlant des camps de

Alexandre Soljénitsyne (Arch.)

travail, notamment des îles du Gulag, il écrit ¦ c Ceux
qui ont été engloutis dans ce gouffre , alors qu'ils
s'étaient déjà fait un . nom, sont au moins connus. Mais
combien ont pu en revenir ? Toute une littérature na-
tional e est enfouie là, plongée dans l'oubli , non seu-
lement sans une pierre tombale, mais sans vêtements,
nue, avec seulement un numéro. La littérature russe n 'a
jamais cessé d'être , mais, du dehors, elle semble une
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plo du palais. Nous faisons connaissance
avec Ludovic le More et avec le doge
Agostino Barbarigo, comme nous entre-
voyons le Pérugin et le grand Léonard.
Charmante évocation , un peu trop
irréelle, et qui s'efface comme un rêve
sans consistance.

Jean Cayrol. HISTOIRE DE LA MER.
(Editions du Seuil.) A la suite d'un acci-
dent d'avion , Géraldine tombe dans la
mer, où elle rencontre Trink la tortue ,
qui la prend sur son dos et l'emmène au
fond de l'océan. Extraordinaire aventure,
qui l'amène à découvrir Queen Black,
M. Quatre-Temps, Tante Limande, Pi- ,
baie des Prés, etc. Un roman heureux ,,
plein de surprises et de poésie, mais très
gratuit et très savamment enfantin.

Louis Jacot. L'ÉLOGE DE LA SOT-
TISE. (La Pensée universelle.) Une
magistrale analyse de toutes les formes
quo la sottise revêt dans le monde mo-
derne, chez les progressistes, dans le
troupeau , la société urbaine, le travail ,
les divertissements , avec l'automobile ,
l'enseignement , l'information , la science,
la religion , la philosophie et la politique.
Partout régnent les clichés et les fausses
vérités , qui font de l'homme moderne,
cet individu qui se croit très évolué et
itrès avancé, le dindon de la farce. Un
petit volume spirituel et riche de sens.
REICH PARLE DE FREUD. (Payot,
Paris.) Wilhelm Reich expose ici 'de
manière simple et concise quelles furent
les conséquences de ses relations avec
Freud , relations qui pour Reich furent

certes dramatiques sur le plan personnel ,
mais très profitables sur le plan scienti-
fique. En annexe, l'ouvrage propose un
important choix de documents : des
extraits de différents textes de Reich qui
éclairent le débat , ainsi que des lettres à
Freud , Adler , Ferenczi , et bien d'autres
parmi ceux qui furent mêlés aux pre-
miers conflits au sein du mouvement
psychanalytique. Certains de ces docu-
ments révèlent l'hostilité croissante des
psychanalystes envers l'auteur.

Liliane Bétant et Anas Jaquet. LA
FANFELUE. (Perret-Gentil.) Préfacé
par Henri Perrochon, illustré par Liliane
Bétant , ce volume nous entraîne dans
une ronde charmante , qui est celle des
grands et des petits animaux , bouquetins ,
écureuils , gazelles , singes, crapauds ,

cigognes, mouches,, mantes religieuses et
oiseaux de paradis. Une école de vie, où
les problèmes sont posés et où l'on,
apprend à les résoudre, sans peur et
sans reproche.
Les Cahiers protestants et Choisir, men-
suel d'inspiration catholique , publient un
numéro spécial , contenant les mêmes
textes , consacrés à « Eglise et Politi-
que ». Comme il existe dans les Eglises
une grande diversité d'opinions, il con-
vient de pratiquer un véritable p lura -
lisme ; il serait donc vain pour l'Eglise ,
après avoir pratiqué une politique de
droite, de pratiquer une politique de
gauche. Néanmoins le problème politi-
que se pose, ce qui amène les Eglises à
prendre aujourd'hui des positions beau-
coup plus nettes et plus réfléchies que
dans le passé. p. L, B.
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Depuis 45. L'ART DE NOTRE TEMPS.
Volume III. Documentation réunie et éta-
blie par Paul et Irmeline Lebeer. (La
Connaissance S.A. Bruxelles. Exclusivité
Weber.) Conçu comme complément aux
deux premiers volumes de Depuis 45, ce
dictionnaire est destiné à fournir au pro-
fessionnel comme à l'amateur des don-
nées précises sur quelque 1200 artistes,
dont l'œuvre s'est affirmée depuis 1945,
ou qui , tout en ayant atteint la pleine
maturité déjà dans la première moitié du
siècle, ont gardé toute leur force créa-
trice et ont contribué au développement
de l'art depuis 1945. Une chose frappe
le lecteur suisse : alors que les artistes
suisses allemands abondent , les artistes
romands sont généralement ignorés ; on
n'y trouve guère, en fait , que notre im-
mortel Tinguely et Gérard Schneider de
Sainte-Croix.

Flora, Etienne Hajdu

Henri Troyat. ANNE PRÉDATLLE. Ro-
man (Flammarion.) Forte femme, éner-
gique et réaliste, Anne Prédaille plaint

Autorretrato, Diego Rivera

sa mère, qui se meurt d'un cancer, et
s'irrite des faiblesses de son père, égoïste
et déjà bien gâteux. Pour comble de
malchance, elle s'éprend de Laurent, un
garçon plus jeune qu'elle, capricieux,
irresponsable et révolté, dont les scènes
la déçoivent et l'écœurent. Tout cela
finit par la mort, voulue ou consentie, si
bien que seule subsiste la femme, qui,
groupant ces êtres autour d'elle, les a
regardés durer, souffrir et s'en aller. Un
roman lucide, réaliste et fermé.

Maurice Rheims. LE LUTHIER DE
MANTOUE. Roman. (Flammarion.) De
« L'Accord parfait », maison spécialisée
dans la restauration des instruments du
temps passé, nous remontons à l'époque
d'Isabelle d'Esté, la belle et précieuse
marquise de Mantoue, et à ses familiers,
Nanino, le nain de la souveraine,
Ochino, le roi des fous, l'Homme-
Lumière, le Chien Jaune et le petit peu-
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TELEVISION- RADIOS- DISQUES
CASSETTES - HI-FI - STEREO

ENREGISTREORS
Nous vous remercions de la confiance que vous
nous avez témoignée pendant cette période et
espérons vous satisfaire encore longtemps.

Pour marquer ce jubilé, chaque visiteur participera

à notre

TOMBOLA GRATUITE

K Jk i 
"Restaurant du littoral

^^ral- DEMAIN SOIR
i^^^^S 

SOUPER 
TRIPES

1* * Dernier souper de la saison
Se recommande : J.-D. VAUTHIER

Tél. (038) 24 61 33 Prière de réserver

HERNIE
JÉÊM. opérée ou récidivée

essais et renseignements:
NEUCHATEL : Pharmacie Tripet, rue du
Seyon 8, mardi 6 mars, de 9 à 12 et de
14 à 17 heures.
LA CHAUX-DE-FONDS : Dr P.-A. Nussbau-
mer, Pharmacie Centrale, avenue Léopold-
Robert 57, mercredi 4 avril, de 9 à 12 et de
14 à 17 heures.
MOUTIER : Pharmacie Greppln, rue Centrale
55, lundi 5 mars, l'après-midi de 14 à
17 heures.

ê 5^
deux yeux. . .  pour toute une vie !
C o n f i e z  vos ordonnances  aux
maî tres  op t i c i ens , H ô p i t a l  17
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Economisez Fr.600.- ou Fr. 800.-
t La Kadett 1.2 Spécial conçue spé- Extras de série: 1. toit ouvrant, 2. dos- électrique, 6. volant de sport, 7. jantes surélevés et réglables, 5. appuie-tête,

rialement pour la Suisse offrait depuis siers surélevés et réglables, 3. appuie- de sport, 8. bandes latérales. Sur ce 6. lave-glace avec contact automat.
toujours un riche équipement: mo- tête, 4. montre électrique, 5. volant modèle vous économisez même  ̂

j r  *_*. d'essuie-glace. A l'extérieur: 7.
teur de 66 ch, vitre arrière chauffante, de sport, 6. jantes de sport, 7. ban- Fr. 800.-. . WMMM ÊF présentation rallye, 8. jantes
pneus radiaux, servo-frein. Ce mo- des latérales. Ce modèle vous fait Kadett Holiday Sport wSÊÈËÊËÈ/Ê ?^ 

de sPort> 9- ^eux P^es
dèle à succès est offert maintenant économiser Fr. 600.-. (2 portes) ^^^P" WÊÊltttiïfok. halogène supplémen-
en 3 versions Holiday, qui sont équi- Kadett Holiday Automatic Extras de série: àrintérieur:/^^K '̂ ^^^^ taires, 10. échappement
pées de série avec de nombreux ex- (2 ou 4 portes) 1. compte-tours, 2. con- ^^»^^S^^^^^  ̂ double. Pour vous, un
tras à des prix qiù vous permettent Extras de série: 1. boîte GM entière- sole avec ampèremètre, ^^^^W^^^^^^/ gain de Fr. 600.-. !
d'économiser Fr. 600.-ou même ment automatique à 3 rapports, 2. manomètre d'huile et 

^^^^^^^^^^^  ̂
Venez essayer une Kadett

Fr. 800.-. toit ouvrant, 3. dossiers surélevés et montre électrique, 3. vo- Vj |§|lf 1 -^f« Holiday chez votre distribu-
Kadett Holiday (2 ou 4 portes) réglables, 4. appuie-tête, 5. montre lant de sport, 4. dossiers "̂̂ Î ^̂ ^̂ S/ teur Opel. Sans engagement

Profitez tout de suite! Allez maintenant chez votre distributeur Opel!
Opel - la marque la plus vendue en Suisse. ; 

Vente et service Opel en Suisse romande : Aigle Garage des Mosses 214 14, Avenches J.-P. Divorne 75 12 63, Begnlns Garage du Jura 66 14 58, Bienne Auto-Besch 4155 66, Merz & Amez-Droz S.A. 3 53 33,
Bulle Garage Majestic 2 84 84, Château-d'Œx Garage du Pont 4 61 73, la Chaux-de-Fonds Garage Guttmann S.A. 23 46 81, Delémont Garage des Eaux-Vives 22 35 33, Fribourg Garage de Pérolles 22 38 88
Genève Garage des Délices S.A. 44 71 50, Extension Autos S.A. 3211 35, Lausanne Ets Ramuz et Garage Edelweiss S.A. 24 04 44, le Locle Garage du Rallye 31 33 33, Martigny Garage J^J Casanova 2 29 01 '
Montreux Garage Central et Montreux-Excursions S.A. 61 22 46, Moutier Garage Prévôtois 9316 77, Neuchâtel Garage du Roc 3311 44, la Neuveville Garage Belcar 51 25 59, Porrentruy Garage des Ponts
66 12 06, Rolle Garage Wurlod 75 17 25, Sion Garage de l'Ouest 2 81 41, Saint-Imier Raymond Gerster 41 36 44, Tramelan Garage Alouette 97 50 40, les Verrières Garage-Carrosserie Franco-Suisse 66 13 55,
Yverdon Garage Bouby - Rolls 2 54 60. !
et nos distributeurs locaux à :  Attalens 56 41 10, Belfaux 4512 36, Bercher 81 82 42, Bevaix 46 13 96, Bex 5 23 38, Bremblens 71 19 69, Buchlllon 76 30 75, Busslgny 8911 66 Cheseaux 91 12 29 Chexbres
56 11 56, Colombier 41 35 70, Cossonay 8715 96, Court 92 91 50, le Crêt 8 54 29, Dombresson 53 28 40, Echallens 81 15 95, Epalinges 32 53 66, Estavayer-le-Lac 63 10 08 Fahy 76 63 20 Fully 5 35 23 Genève
33 b, av. de Miremont 46 08 17; 24, rue du Prieuré 32 08 26; 9 Route des Jeunes 42 50 46; 20 av. H. - Dunant 33 48 00; 9, boulevard d'Yvoy 25 28 00, Gloveller 56 71 29, les Haudères 4 65 27, Lausanne 21
place du Tunnel 23 72 17, Marnand 64 10 57, Mézleres 93 12 45, Moillesulaz 48 02 00, Montana 7 23 69, Morges 71 26 48, Naters 3 24 40, Nods 51 26 17, le Nolrmont 53 11 87, Onex 92 62 24, Orbe 7 21 77 Payerne 61 29 80
Petit-Lancy 92 37 32, le Pont 85 12 50, Prilly 24 62 63, Pully 28 94 94, Rarogne 5 16 66, Renens 34 01 94, la Rippe 6712 55, la Sagne 31 5168, Romont 52 22 87, Savlgny 97 1155, Soyhières 3211 36, Sainte-Croix
6 26 76, Saint-Maurice 3 63 90, Vallorbe 83 14 88, Versolx 55 16 94, Vevey 51 88 60, Veyras sur Sierre 5 26 16, Villeneuve 60 10 51

RIDEAUX ~
\

Confiez-nous la confection et la pose de vos WM
RIDEAUX aux meilleures conditions : splendide et pp
grand choix de tissus modernes et de style. Y':*.
Présentation à domicile de nos collections, le soir êii?
également. tpfii
Toujours les plus bas prix. Adressez-vous à la Maison s|Jf

Magasin : Malllefer 25 - Neuchâtel - Tél. 25 34 69 jpj

APPEL A LA POPULATION
L'inspection cantonale de la chasse,
La Société cantonale des chasseurs neuchâtelois,
La Diana, société suisse de chasseurs.
Par ces temps de fortes chutes de neige, il convient

spécialement d'éviter de lâcher des chiens dans la
nature, car les animaux sauvages ne peuvent se défen-
dre normalement.

Ceci concerne particulièrement les skieurs de fond.
De toute manière, il est interdit de laisser les chiens
errer librement dans les champs, vignes, forêts et pâtu-
rages.

COUTURE
retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
retouchés, réparés,
etc. par spécialiste
Veston-Pantalon
Toutes retouches
Pitteloud, couture
Temple-Neuf 4
Neuchâtel.
Tél. 25 41.23.

Votre portrait

gravé
sur cuivre
d'après photo.
Ecrire à
Albert Sache,
ch. du Chanet 35a,
2014 Bôle (NE).
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Cuisinière électrique
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3 plaques, four vitré, couvercle,
tiroir

à partir de Fr. KBl I8B-mm * w ̂Bmw ¦

Les grandes marques :
AEG - LE RÊVE - BBC - INDESIT
SCHOLTES - BAUKNECHT

Reprise de votre ancienne cuisi-
nière.

. PRIX CHOC !
I 1973 I
| USA - CARS g
_ Tous les modèles

1 GM FORD S
- CHRYSLER

RAMPY I¦ SERVICES * a

I 
Agence pour Lausanne M

Valais Neuchâtel |

1 Garage CraneySA I

I 
Lausanne ..,

16, Avenue César-Roux j
V 02I204S4S

M Reprise Crédit Leasing i;j
_ Service après-vente _

BOUTIQUE DU RASOIR

WILLY MAIRE
Service après-vente de toutes
marques.
Réparations, et pour l'achat
d'une grille, nettoyage gratuit de

5 la tête du rasoir.
Attention, ouverture :
du mardi au samedi de 8 h à
12 h et de 17 h 30 à 19 h (sauf le
samedi).
Seyon 28, 1er étage
Tél. 24 67 09 Neuchâtel



Les perspectives de notre économie en 1973
Comme nous l'avons dit dans un précédent article , la commission de recherches

économiques a étudié à la lumière des informations dont elle dispose les perspectives
possibles de notre économie pour l'année qui vient de s'ouvrir, sous des auspices il
faut bien le dire assez déroutants.

Concernant les prévisions internationales la commission estime que le renouveau
économique qui s'est brusquement manifesté aux Etats-Unis dès l'été 1971 pour
s'étendre ensuite au Japon et en Europe occidentale se poursuivra vraisemblablement
en 1973. Selon les estimations de l'OCDE on peut même s'attendre pour les pays
membres à une accélération de la croissance qui passera de 5,5 % à 6,5 %. Cette
hypothèse se fonde sur des prévisions selon lesquelles l'expansion économique aux
Etats-Unis se poursuivra au rythme atteint récemment, compte tenu dû rôle prépon-
dérant que jouent ceux-ci dans l'économie européenne. Elle ne tient pas compte,
remarquons-le, de la possibilité d'une véritable « guerre commerciale » entre les
Etats-Unis et ses partenaires occidentaux, conséquence d'un protectionnisme agressif
qui n'est pas à exclure.

Mais si tout va bien on prévoit pour l'Europe de l'Ouest une croissance accélérée
du produit national brut de 5 % contre 3 % % grâce aux prévisions économiques favo-
rables pour l'Allemagne fédérale, le Bénélux et la France notamment. Comme précé-
demment le dilemme des responsables de la politique économique résidera dans la
nécessité de freiner la montée des prix sans compromettre l'expansion et partant le
plein emploi.

LE PETROLE EM MER DU MORD
Du point de vue politique et écono-

mique, l'importance des gisements de
pétrole de la mer du Nord réside sur-
tout dans le fait qu'à l'exception de
l'Arctique et des champs pétrolifères
nord-américains, c'est la seule région
riche en hydrocarbures qui ne fasse
partie ni du bloc de l'Est ni des pays en
voie de développement. De même, ces
découvertes peuvent contribuer à soula-
ger la balance des paiements de quel-
ques pays européens importants, notam-
ment de la Grande-Bretagne, écrit le
Crédit suisse dans son dernier « bulle-
tin ».

A cela s'ajoute le fait que la consom-
mation de pétrole va continuer à
s'accroître fortement. On estime en effet
qu'elle augmentera annuellement de 6 %
en moyenne pendant les années septante
pour atteindre 85,7 millions de barils par
jour en 1980, contre 46,6 millions en
1970. L'Europe occidentale, dont la con-
sommation de pétrole passera de 13,2
millions de barils par jour en 1971 à
presque 22 millions en 1980, contribuera
pour plus d'un cinquième à cet accrois-
sement.

Les besoins en pétrole brut s'accrois-
sent donc considérablement sur notre
continent, comme d'ailleurs partout dans
le monde ; c'est là déjà une raison suffi-
sante pour exploiter de nouvelles res-
sources. En outre, l'Europe n'a couvert
elle-même jusqu'ici, avec les 440.000
barils seulement qu'elle produit par jour,

qu 'une part absolument insignifiante de
sa consommation. Etant donné l'impor-
tance économique du pétrole en tant que
source d'énergie, le fait de dépendre
entièrement de l'extérieur pour notre
approvisionnement soulève des problè-
mes très délicats et, dan s les périodes de
crise, il a toujours provoqué des pertur-
bations. Le pétrole brut de la mer du
Nord va contribuer à nous sortir un peu
de cet état de dépendance. On compte
en effet que d'ici la fin de 1980 l'Europe
occidentale produira au moins 3 mil-
lions de barils par jour en chiffre rond
et pourra ainsi couvrir 15 % de sa con-
sommation totale.

Selon les chiffres disponibles, les gise-
ments détectés jusqu'à présent en mer
du Nord renferment 12 à 13 milliards de
barils de pétrole et 50.000 billions de
pieds cubes de gaz naturel . Sur cette
base, la production de pétrole pourrait
être de l'ordre de 2 millions de barils
par jour.

Il est extrêmement difficile de se faire
une idée plus précise du potentiel de
production à long terme en mer du
Nord. Car les recherches n'ont porté
jusqu 'ici que sur une partie de la région
alors que dans les secteurs norvégien et
britannique d'immenses étendues restent
à prospecter, pour lesquelles des con-
cessions seront octroyées, concessions
qui font actuellement l'objet de pour-
parlers. En outre, on travaille à dévelop-
per de nouvelles techniques de forage et

d'extraction, mieux adaptées à la région,
ce qui incite les compagnies à mettre en
veilleuse leurs recherches dans les terri-
toires prometteurs du Grand Nord.

UNE ENTREPRISE ONÉREUSE
Une chose toutefois est certaine, c'est

que la prospection va continuer en mer
du Nord. C'est ainsi que le nombre des
plates-formes devrait plus que doubler
dans les deux prochaines années. Per-
sonne ne doute que les résultats des
forages permettent d'atteindre le chiffre
de production déjà cité de 3 millions de
barils par jour.

Car le coût de la prospection et de
l'exploitation des réserves de pétrole de
la mer du Nord représente plus du
décuple des dépenses nécessaires pour la
mise en valeur . d'autres champs pétro-
lières. Ces travaux deviendront donc
l'entreprise la plus onéreuse de toute
l'histoire de l'industrie énergétique.

Les rudes conditions qui régnent en
mer du Nord exigent par exemple des
installations et des équipements beau-
coup plus robustes que ceux dont on se
sert sur terre ferme et les recherches
sont de plus longue durée. Les frais
d'exploitation des plates-formes de forage
par exemple varient entre 25.000 dollars
par jour au sud et plus de 50.000 dollars
au nord, dans les eaux profondes qui
baignent les îles Shetland et la Norvège.

Le montant des investissements néces-
saires à la mise en exploitation des puits
varie naturellement aussi selon l'endroit
où ont eu lieu les forages. C'est ainsi
que British Petroleum estime que pour
arriver à une production de 400.000
barils par jour il lui en coûtera encore

950 millions de dollars au total jusqu 'en
1976. Pour la même période, Philips
Petroleum devra investir 1000 millions
de dollars pour 500.000 barils par jour, à
Ekofisk et Shell 650 millions de dollars
pour 250.000 barils. Selon des estima-
tions anglaises officielles, les capitaux
nécessaires à l'avenir dans le seul
secteur britannique représentent entre
700 millions et 1,2 milliard de dollars
par an , à quoi s'ajouteront vraisembla-
blement encore, jusqu'en 1982, 2,5 à
3 milliards de dollars par an pour la
mise en valeur des nappes situées dans
le secteur norvégien. A titre de compa-
raison, on n'a investi dans le golfe du
Mexique, où l'extraction de pétrole
« offshore » a été jusqu'ici la plus déve-
loppée, que 11 milliards de dollars pen-
dant les vingt dernières années.

cm

En 1972, les Etats-Unis ont repris le
3me rang dans l'ordre des principaux
clients de la Suisse, place qu 'ils avaient
dû céder à l'Italie l'année précédente.
Au total , l'économie suisse a vendu l'an-
née dernière aux Etats-Unis des mar-
chandises pour une valeur de 2252 mil-
lions de fr. Ce chiffre correspond à
8,6 % du total des exportations suisses
et place les Etats-Unis juste derrière la
France (8,9 %).

Dans certaines branches de notre éco-
nomie, la part des ventes aux Etats-Unis
est nettement sup érieure à la moyenne.
En ce qui concerne l'horlogerie, par
exemple, les Etats-Unis, qui absorbent
environ un cinquième de la production
suisse, offrent les plus importants dé-
bouchés. II en va de même pour l'in-
dustrie de la chaussure, où un quart de
la marchandise est exporté outre-Atlanti-
que. De plus , les Etats-Unis sont en
deuxième position notamment pour les
machines textiles ainsi que pour les ap-
pareils optiques et les appareils méca-
niques de précision. (C.P.S.)

Les Etats-Unis, troisième
client de la SuisseLe bilan du Crédit suisse a aug-

menté de 1.85 pour cent (exercice pré-
cédent 11 pour cent) pour s'élever à
31,65 milliards de francs (31,07 mil-
liards). Le bénéfice net s'est élevé à
146,8 millions de francs, ou 15,5 pour
cent (10). L'assemblée générale dispose
d'une somme de 160 millions de francs.
Un dividende de 80 francs par action
sera servi. 70 millions de francs seront
attribués au fonds de réserve et 5
millions au fonds du personnel. L'as-
semblée générale devra enf in  se pro-
noncer sur une augmentation du capital
de 510 à 550 millions de francs.

Crédit suisse

Les perspectives de notre approvisionnement
en électricité 1972-1980

(C.P.S.) Depuis dix ans, les grandes
centrales suisses productrices d'énergie
électrique renseignent les autorités et le
public à intervalles réguliers sur la situa-
tion actuelle et sur les mesures que
nécessite, à longue échéance, la couver-
ture des besoins en énergie électrique.
C'est en 1963 qu'a été publié le premier
de ces rapports d'information. Ce « Rap-
port des dix entreprises », comme il fut
baptisé dans les milieux de l'électricité
traitait de l'inclusion, dans l'économie
énergétique suisse, des premières centra-
les nucléaires.

Après d'autres rapports complémen-
taires parus en 1965 et 1968, voici
qu 'apparaît le 4me rapport. L'enquête y
est poursuivie sur les prévisions et la
couverture de la consommation d'éner-
gie électrique. L'étude s'étend sur une
période qui se prolonge jusqu 'en 1980 et
qui posera des problèmes non pas théo-
riques , mais vraiment concrets.

TA UX D'EXTENSION CROISSANTS

Considérons l'accroissement de con-
sommation au cours des dix dernières
années. Les valeurs moyennes de
l'accroissement annuel sont de 4,5 %
(5,1 % en hiver et 4,1 % en été).
L'enquête effectuée permet de prévoir
pour les années qui viennent des taux
d'accroissement de 5 à 5,5 % pour les
semestres d'hiver et de 4 à 4,5 % pour
les semestres d'été.

C'est le développement général de
l'économie suisse qui constitue le facteur
le plus important de la demande. Vien-
nent ensuite l'évolution des prix d'autres
sources d'énergie pouvant se substituer à
l'électricité, l'obligation de rationaliser
les procédés industriels ainsi que la con-
sommation croissante dans les ménages
par suite de l'élévation du niveau de vie
et pour la satisfaction des besoins indivi-
duels accrus. En plus il faut signaler le
taux d'accroissement très élevé de la
consommation d'énergie électrique dans
le secteur des services de tous genres.
Dans l'ensemble tous ces facteurs —
sauf le développement de l'économie —
ne sont pas de nature à provoquer un
changement abrupt susceptible de nous
mettre d'ici à 1980 dans une situation
entièrement nouvelle.

L'accroissement insignifiant de
production prévisible pour la période
considérée démontre que l'on doit
s'attendre à des découverts fortement
croissants dans les années à venir. Ce
déficit se manifestera surtout dans les
mois d'hiver. En année de faible hydrau-
licité sa valeur devient inquiétante attei-
gnant 3,8 milliards de kWh en hiver
1975-76 déjà pour s'élever à 8,8 milliards
de kWh pour l'hiver 1980-81.

L'importance de ces découvertes en
énergie est telle que Ton ne peut espérer
les couvrir par l'importation. Et la parti-
cipation de quelques centrales électri-
ques suisses à des centrales nucléaires
étrangères n'y change rien, les apports
d'énergie corresponsants figurant déjà
dans le bilan ci-dessus. En plus ces
participations peuvent très bien mener à
des exportations supplémentaires par
droit de réciprocité , car l'étranger con-
naît les mêmes obstacles que nous à la
construction de nouveaux équipements
de production.

DE NOUVELLES CENTRALES
SONT INDISPENSABLES

Ces réflexions montrent à l'évidence
que l'économie électrique doit construire
ses propres équipements de production,
pour pouvoir satisfaire à la demande.
Les découverts accusent de tels montants
que pour les compenser il faut aménager
des centrales de grande puissance. Dans
l'état actuel de la technique, il ne peut
s'agir là que d'équipements thermiques.
Et pour différentes raisons, dont avant
tout celles que veut la protection de
l'environnement, seules entrent en ligne
de compte les centrales nucléaires.

Il est absolument urgent de construire
au moins une centrale nucléaire de plus
dont les travaux devront commencer
encore cette année , d'autres devant
suivre dans les plus courts délais. Même
alors , on aura peine à éviter dans les
années suivant 1975 les difficultés
d'approvisionnement résultant des défi-
cits prévisibles. Les centrales, qui par
cette étude réaffirment leur attitude
commune, sont décidées à assumer
encore à l'avenir , la responsabilité d'une
fourniture sûre et suffisante d'énergie
électrique. Elles ne pourront toutefois y
parvenir que si les autorités et la popu-
lation leur font confiance et soutiennent
leurs intentions.

La production mondiale de pétrole brut en 1972 :
127 millions de tonnes de plus qu'en 1971

La production mondiale de pétrole
brut a atteint en 1972 2599 millions de
tonnes contre 2472 millions de tonnes en
1971.

Parmi les pays producteurs , les Etats-
Unis occupent la première place avec
une production de 532 millions de ton-
nes, suivis par l'Union soviétique avec
394 millions de tonnes.

Viennent ensuite les grands produc-
teurs du Moyen-Orient ; l'Arabie séou-
dite, où la production a augmenté de
presque 28 % et s'est élevée à 285 mil-
lions de tonnes, l'Iran (254 millions de
tonnes), le Koweit (152 millions de ton-
nes), l'Irak et puis les petits Etats autour
du golfe Persique.

Le Venezuela, qui a longtemps occupé
la troisième place parmi les pays
producteurs, a été dépassé par l'Arabie

séoudite et l'Iran. La production véné-
zuélienne s'élevait en 1972 à 167
millions de tonnes.

En Afrique, la Libye se maintient à la
première place , malgré les mesures de
réduction du gouvernement. Le Nigeria
vient à la deuxième place, malgré la
hausse de la production de l'Algérie (de
42 %).

Un fait qui mérite d'être souligné en
Extrême-Orient est l'augmentation de la
production en Indonésie, de 44 millions
de tonnes à 54 millions de tonnes soit
de 21 %.

L'Europe (plus spécialement l'Europe
occidentale) ne joue qu 'un rôle
secondaire dans la production mondiale
de pétrole. Pour la première fois la pro-
duction de, la partie norvégienne de la
mer du Nord vaut la peine d'être
mentionnée (1,7 million de tonnes).

L'ITALIE VEUT DÉCENTRALISER
Le problème du dosage politique

Idéal à trouver entre la centralisa-
tion intégrale et l'autonomie des ré-
gions basée sur un fédéralisme
souple préoccupe les responsables
des destinées de tous les Etats
modernes.
Si la Révolution française a porté à
son paroxysme la concentration de
tous les pouvoirs dans les seules
mains du gouvernement central —
étiolant par là même toute vie pro-
vinciale — la Cinquième république
tente difficilement une régionalisa-
tion du pays.

En Suisse, une évolution lente
mais continue éloigne notre pays de
sa conception politique originelle
basée sur un pacte conclu entre
Etats souverains. Les prérogatives
cantonales se restreignent comme la
peau de chagrin au profit de
Berne ; quant à l'autonomie de nos
trois mille communes , elle subit
d'irrémédiables amputations qui les
réduisent progressivement au rang
de circonscriptions administratives
chargées surtout d'appliquer des
décisions prises par l'autorité fédé-
rale.

EN 1870, ON CRÉA UN ÉTAT
UNIFIÉ ET CENTRALISÉ

Lorsque les troupes piémontaises
firent leur entrée à Rome, le 20 sep-
tembre 1870, la mosaïque d'Etats
civils et pontificaux qui formaient la
péninsule disparaissait devant la
création d'une seule Italie dont Ro-

me devint la capitale. Les artisans
du « Risorgimento » étaient soucieux
d'effacer tout régionalisme pour fai-
re de leur pays une puissance
monolithique semblable à la France
et à l'Angleterre.

Un, demi-siècle plus tard, l'irré-
dentisme italien, ce mouvement re-
vendicateur de terres non encore
rattachées au drapeau tricolore, a
permis au président Vittorio Orlando
d'obtenir que, selon le Traité de
Versailles, le Trentin, le Tyrol du
Sud, Trieste et le Carso soient
cédés à Rome. L'Italie avait alors
atteint au nord-est des frontières
naturelles mais ces adjonctions
devaient être génératrices de diffi-
cultés ethniques à caractère parfois
virulent.

L'INDUSTRIALISATION MODIFIE
LES DONNÉES

C'est essentiellement dans le
nord du pays que l'industrie a pris
pied et s'est développée. L'essor
prodigieux de la Lombardie et du
Piémont s'est accompagné de migra-
tions internes effectuées sur une
large échelle. C'est plus d'un million
de chômeurs agraires du Sud qui
ont tenté leur chance en se dépla-
çant dans le Nord industriel et com-
merçant. L'écart des niveaux de vie
s'est creusé entre l'Italien méridio-
nal et l'Italien septentrional et cette
évolution se poursuit toujours. Le
gouvernement de Rome, quelle que
soit son orientation politique, est

place devant la nécessite de trouver
un moyen de freiner cette disparité
au sein de l'Italie. Alors l'équilibre
des régions, des provinces retrouve
sa raison d'être. Il faut subvention-
ner les portions du territoire natio-
nal demeurées les plus arriérées.

Dans cet esprit, la Constitution
italienne de 1947 proclame « La
République se compose de régions,
provinces et communes ». Ces ré-
gions sont au nombre de cinq ; elles
comprennent des territoires situés
aux confins du pays groupant des
populations dont l'ethnie et l'éco-
nomie diffèrent de l'Italie propre-
ment dite : il s'agit de la Sicile, de
la Sardaigne, du val d'Aoste, du
Trentin et de la Haute-Adige qui fu-
rent immédiatement dotés d'un sta-
tut spécial dont jouit aussi depuis
peu de temps la région du Frioul-
Vénétie Julienne.

LES PROVINCES RENAISSENT
En 1970 seulement , le découpage

de l'Etat en quinze provinces est
accepté en plus des régions citées
ci-dessus : Piémont, Lombardie,
Vénétie, Ligurie, Emilie, Romagne,
Toscane, Ombrie , Marches, Latium ,
Abruzzes, Molise, Campanie, Pouil-
les, Basilicate et Calabre. Cette
création a d'importantes conséquen-
ces économiques et financières.
Chaque province participe en effet
à l'élaboration du budget centra l
italien en indiquant aussi bien le
programme des recettes que celui

des dépenses envisagées. Il s'agit
en fait de corps intermédiaires qui
sont mieux à même de juger la si-
tuation que ne pourrait le faire le
gouvernement de Rome.

M. Andreotti poursuit l'œuvre de
ses prédécesseurs dans la décen-
tralisation qui s'inscrit aussi dans le
programme des partis de gauche
comme le corollaire de la partici-
pation du personnel au sein des
entreprises. Mais, à ce jour , nous
en sommes encore à la période de
démarrage qui s'effectue fatalement
avec des heurts, des critiques et
des contraintes pour les autorités
établies. Comme cette mutation
s'opère dans un climat de grande
instabilité sociale dans la Péninsule,
nous pouvons mesurer la somme
d'énergie que doit déployer dans ce
domaine le gouvernement de M. An-
dreotti qui par sa composition
homogène démo-chrétienne ne dis-
pose pas d'une majorité parlemen-
taire. Il est en outre considéré com-
me un gouvernement transitoire
dont les jours sont comptés.

Malgré tous ces écueils, la vo-
lonté des exécutants de la politique
italienne constitue un intéressant
essai de régionalisation qui s'ins-
crit bien dans les principes posés à
Bruxelles dans les domaines de la
culture, dans ceux de l'industrie, de
l'agriculture et du commerce. Si
l'expérience peut se poursuivre, il
est certain qu'elle sera bénéfique.

Eric DU BOIS
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Les Fabriques de chocolats LINDT &
SPRUNGLI S.A. à Kilchberg (ZH) ont
terminé au 31 décembre 1972 leur pre-
mier exercice complet après l'intégration
de Grison S.A. à Coire, de Nago S.A. à
Olten et de Gubor à Langental. Le béné-
fice net s'est élevé à 2,29 millions de francs
(2,06 en 1971).

La maison mère a réalisé un chiffre d'af-
faires de 117,8 millions (marché suisse et
exportations), ce qui représente une aug-
mentation de 14,9 %. Sur le plan mondial,
avec les marques Spriingli, Lindt , Grison
et Nago, chiffres d'affaires des preneurs de
licences inclus, l'accroissement a été de
10 % avec 285 millions de francs.

Lindt et Spriingli S.A.
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Pour en revenir à la Suisse, le rapport en question estime que la demande
étrangère s'amplifiera de nouveau en 1973 mais que ses composantes n 'augmenteront
pas toutes simultanément ni dans la même mesure. Les dispositions conjoncturelles
votées par l'Assemblée fédérale à fin 1972 pourront avoir un certain effet modéra-
teur sur la demande intérieure. En raison de la limitation du crédit et de l'arrêté sur
la construction il est probable que la croissance réelle des constructions diminuera
par rapport à 1972.

L'offre intérieure ne pourra pas croître plus rapidement que l'année précédente.
Il faut s'attendre au contraire à un léger fléchissement de sorte que les tensions
inflationnistes persisteront, favorisées encore par la forte hausse prévisible des prix à
l'importation.

Les revenus des ménages privés aussi bien en valeur nominale que réelle
augmenteront probablement autant en 1973 qu'en 1972, mais les hauses d'impôts
envisagées dans les cantons et les communes ainsi que les effets de la progression à
froid accroîtront probablement les charges fiscales ce qui freinera la croissance des
revenus disponibles de la population active. En revanche l'amélioration des rentes
provoquera un accroissement non négligeable des revenus de la population du
troisième âge.

En ce qui concerne les collectivités publiques il est probable que leur consom-
mation de biens et de services augmentera davantage encore qu'en 1972, soit de 7 %
en valeur réelle malgré un certain fléchissement des coûts de personnel.

Dans la construction de logements une activité intense se maintiendra malgré la
mise en application des mesures conjoncturelles, celles-ci s'appliquant avant tout sur
le» investissements des entreprises de telle sorte qu 'un recul de la croissance y est
probable. Les difficultés financières que les collectivités publiques rencontreront en
1973 ainsi que l'inclusion des routes dans le nouvel arrêté sur la construction entraî-
neront également un ralentissement du taux de croissance réel dans le génie civil.

Pour l'offre intérieure, compte tenu du programme antisurchauffe, on peut
estimer à 4 % le taux de croissance du produit intérieur brut, en diminution de 1 M
sur 1972. Dans ces conditions on admet que la production industrielle augmentera
d'environ 3,5 à 4 %, tandis que dans le secteur de la construction le taux de 3,5 %
ne sera pas dépassé ensuite des restrictions que l'on sait.

En définitive, les tensions subsisteront tant dans le secteur des biens et des ser-
vices que sur les marchés du travail. Les hausses de prix et de salaires persisteront
donc encore. Le déficit de la balance commerciale sera aussi en augmentation et la
balance générale des revenus se détériorera un peu , tout en restant cependant proche
de son point d'équilibre. Restent les inconnues et les aléas de la situation écono-
mique internationale qui sont nombreux et qui pourront avoir des répercussions
inattendues sur le comportement de notre propre économie. Ici s'arrête la prévision
et commencent les suppositions qui ne sont plus du ressort d'une étude de cette
nature et qu'il faut d'ailleurs aborder avec une grande prudence... au lecteur de le
tenter.

Philippe VOISIER

Accroissement général modéré
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L'extrémité ouest du faubourg du Lac en 1896 Une vue de la place Alexis-Marie-Piaget vers la fin du XIXe siècle

L étymologie du faubourg du Lac n'est
pas bien difficile à imaginer ; en effet, en-
core à la fin du XVIIIe siècle, les eaux du
lac venaient frapper les bords du « Chemin
du Lac ». A cette époque, celui-ci prenait
naissance derrière le bâtiment City et rejoi-
gnait la rue de la Maladière vers le Con-
servatoire actuel, là où se dressait le Crêt.
Le jardin anglais, qui fait aujourd'hui la fier-
té de chaque Neuchâtelois, était donc... le
lac !

En 1765, la Maison des orphelins (cons-
truite en 1723 et qui fut plus , tard l'hôtel
municipal) possédait un immense jardin oc-
cupant tout le massif des maisons de la par-
tie nord de la rue du faubourg du Lac et
l'emplacement de l'hôpital de la ville (qui a
été remplacé par l'actuel poste de la police
locale). Tout ce vaste terrain compris entre
le faubourg de l'Hôpital et le faubourg du
Lac était entouré de murailles assez élevées.

Un vrai cloaque
Le massif sud du faubourg du Lac n'étail

composé que de granges. La rue se nom-
mait alors rue des Granges. Le 17 mars
1765, le conseiller de Marval présenta un
rapport détaillé proposant « qu'en prévision
de la construction prochaine, par la maison
de Charité, de plusieurs bâtiments à louer
sur ses jardins de la rue dite des Granges,
on voulût bien arriver à l'alignement avec
la porte Saint-Maurice et arranger tous les
abords des jardins et des fossés afin que
l'accès de la porte de l'Hôpital fût dégagée. »

A ce moment, dit le rapport , la rue des
Granges était un véritable cloaque. Elle de-
viendra cependant une rue propre lorsque
l'enlèvement des nombreux fumiers qui l'en-
combraient aura été fait.

Vers le café des Alpes, note le pasteur et
professeur Ed. Quartier-La-Tente, le fau-

bourg du Lac débouchait sur la place A.-M.-
Piaget (anciennement place du Port, car les
bateaux étaient amarrés au pied du bâti-
ment City) où se trouvait le poids public.
Celui-ci fut démoli et déplacé en avril 1865.
Il est très fréquemment question de ce poids
public dans les manuels du Conseil général,
sous le nom de Poids de fer, ou maison de
péage. Il paraît avoir été primitivement à la
rue du Coq-d'Inde, car un des actes concer-
nant le logis du Coq-d'Inde, le mentionne
comme limite.

Sur la place du Port (qui délimitait au
sud le faubourg du Lac) fut élevé en 1799
l'établissement des bains Varnod , concédé par
la bourgeoisie pour cinquante ans. Vu le
mauvais état de ce bâtiment, il fut démoli
en 1850, c'est-à-dire à l'expiration de la con-
cession.

A l'endroit où s'élève le collège de la
Promenade, existait encore au milieu du

XVIIIe siècle un petit port , dit port Staempfli.
Ce port , qui n'était séparé du grand que par
une large bande de terrain vague et sans
usage, était fermé au sud par une simple jetée
en pierre jaune et à l'est par une digue en
pierre de taille comme le reste de la battue
s'avançant dans le lac perpendiculairement à
la Promenade. En 1865, la création du col-
lège entraîna l'achèvement du remplissage de
ce petit port.

Il est intéressant de noter que, pour don-
ner satisfaction à un vœu émis depuis long-
temps afin de rappeler à Neuchâtel le nom
du « Père Piaget », le fondateur de la Ré-
publique neuchâteloise, le Conseil communal
avait donné le nom de place Alexis-Marie-
Piaget à la place située entre le nord de
l'ancien port et le sud du faubourg du Lac.
Si l'exécutif avait choisi cette place plutôt
qu 'une autre, c'est avec l'idée et le ferme
espoir — vu le développement de ce quar-
tier — de voir un jour s'y élever un monu-
ment commémoratif de l'avènement de la
République, ou même une statue à la mé-
moire de celui qui en a été l'âme et l'orga-
nisateur. Cette décision a été prise par le
Grand conseil en date du mois de février
1895.

On voit donc que les édiles de l'époque
ne raisonnaient pas si faussement dans le
futur et que leurs espoirs auront été com-
blés, puisque cette statue est encore debout
aujourd'hui !

/ Nous aurons l'occasion d'examiner dans un
prochain article ce qu'il advint du faubourg
du Lac au cours du XIXe et du XXe siècle.

Les bains Varnod, qui furent construits
en 1799 et démolis en 1850

L HISTOIRE DU FAUBOURG DU LAC

Koman
par 26

DENISE NOËL

Elle ouvrit une fenêtre, écouta les bruits et respira l'odeur
un peu fade de Venise. En se penchant, elle pouvait aperce-
voir la façade du palais Grazzini. Son désir de connaître le
comte se raviva. Elle n'avait pas renoncé à son rêve, mais
celui-ci semblait étrangement irréalisable. Il suffisait à Lise
de prononcer le nom des Grazzini pour voir les visages se
fermer. La réticence de Paolo, la veille, celle d'Elena, tout
à l'heure, l'avaient laissée sur sa faim. Avant de la quitter ,
Lise avait demandé à la jeune femme de lui décrire le
comte di San Benedetto.

Détournant les yeux, Elena avait répondu du bout des
lèvres :

— Il vit dans un univers trop différent du mien pour que
je le connaisse.

C'était si visiblement faux que Lise avait de nouveau douté
de cette femme. Mentait-elle également lorsqu'elle parlait de
Paolo ? Mais dans quel dessein ?

Lorsque les dernières gondoles glissèrent sur le Grand
Canal et qu'une à une les fenêtres s'éteignirent, Lise n'avait
toujours pas trouvé de réponses à ses questions.

TALLAND1ER

CHAPITRE VIII
Ce fut la sonnerie du téléphone qui la réveilla.
Sa montre marquait neuf heures. Elle avait dormi aussi

longtemps que la veille. Décidément, elle s'habituait mieux
au bruit des bateaux qu 'à celui des voitures.

Le timbre persistant la tira du lit. Elle ne se pressait pas,
persuadée qu'il s'agissait d'une erreur ou d'une communication
destinée au professeur Lamberti.

— Pronto ! dit-elle en réprimant un bâillement.
— Enfin ! s'exclama une voix qui l'éveilla tout à fait.

Bon sang ! Vous m'avez fait peur. J'ai cru qu 'une fois de
plus vous aviez pris la poudre d'escampette. Bonjour, ma
petite Lise !

— Bonjour, Paolo. Où êtes-vous 7
— A Milan. Je vous ai sortie de votre baignoire ?
—¦ Non, de mon lit. Je dormais encore.
— Dommage ! Je vous imaginais me parlant, nue et ruisse-

lante, comme une nymphe de Boucher ou de Henner. Je vous
choque ?

— Grands dieux, non ! dit Lise en riant. Seulement, vous
m'étonnez. Je vous croyais un architecte et vous vous expri-
mez comme un peintre.

— Ou un amoureux.
Lise reçut le mot comme une caresse. Elle frémit et resta

silencieuse.
— Pourquoi ne dites-vous rien ? reprit Paolo.
— J'ai mal entendu.
— Je vous aime, dit Paolo en français. Vous comprenez,

maintenant ? Je vous aime. A comme amour. I comme idylle.
M. comme...

— Comme mensonge, continua Lise qui ne voulait pas
être en reste d'ironie.

— Vous ne me croyez pas ?
— Non.
— Pourquoi ?
Elle pensait : « Je rêve ou il se moque de moi. » Elle

répondit :
— Parce que vous ne me connaissez que depuis trois j ours.
Mauvaise raison, elle le savait. Ne l'avait-elle pas aimé à

l'instant où elle avait croisé son regard ?
— Avant hier soir, Lise, vous m'avez confié que vous ne

vous étiez jamais attachée à un homme. J'en ai conclu que
votre cœur était libre. Me suis-je trompé ?

— Je vous ai dit la vérité.
— Une fois n'est pas coutume, se moqua-t-il. Et, naturel-

lement , un esprit fort comme le vôtre ne croit pas au coup
de foudre ?

— Pourquoi me dites-vous cela ? demanda-t-elle d'une voix
étranglée.

De la part de Paolo il ne pouvait s'agir que de badinage.
Elle devait s'enfoncer cette évidence dans la tête et dominer
les battements de son cœur. L'émotion la rendait si faible
qu 'elle tira un siège vers elle et s'y assit.

Paolo répondait :
— Puisque vous niez l'évidence, je suis bien obligé de

justifier mes sentiments à votre égard. Me croyez-vous, main-
tenant ? Peut-être eussiez-vous préféré que je vous fisse ma
déclaration , un genou à terre et la main sur le cœur ?

Refusant d'admettre l'impossible, elle se demandait s'il
n 'était pas ivre. >

— Hier, dit-elle d'une petite voix, vous ne m'avez rien
avoué. Pourquoi ?

— Parce que je suis au moins aussi fier que vous, Lise.
Je ne voulais pas lire dans votre regard un refus ou une
moquerie. Ce matin, comme je ne vois pas vos yeux, je
me sens toutes les audaces... Mais je ne suis pas plus heu-
reux pour ça, ajouta-t-il après un bref silence. Votre froideur
me navre. Voulez-vous la preuve que depuis trois jours je
ne pense qu'à vous ?

— La... la preuve ? répéta-t-elle, éperdue de bonheur.
— Vous m'avez dit que ce voyage, vous l'aviez fait dans

l' espoir de connaître le comte Grazzini di San Benedetto ,
n'est-ce pas ?

— Oui.
— Eh bien, je vais vous donner le moyen de réaliser votre

rêve. Au début de cet après-midi, à quatorze heures précises,
car le comte aime l'exactitude, vous vous présenterez au
palais Grazzini de la part du docteur Vivarini de qui , poul-

ies besoins de la cause, vous devenez une cousine éloignée.
Le comte cherche une personne assez lettrée pour lui servir
temporairement de secrétaire. Le docteur, qui est son meilleur
ami, a jugé que vous seriez très capable d'assumer ce rôle.
L'acceptez-vous ?

La joie étouffait Lise qui dut faire un immense effort pour
recouvrer son calme.

— Oui. Bien sûr que oui. Je comprends pourquoi vous
désiriez que je rencontre votre parrain. Et voilà l'explication
de toutes les questions qu 'il m'a posées. Lorsque vous m'avez
présentée au docteur sous le nom de Bettina , j'ai été flattée
de voir que vous vous étiez souvenu de ce que je vous avais
dit à propos du commissaire. J'étais bien loin de supposer
que...

— Dieu ! Quelle exaltation ! coupa Paolo. Si seulement vous
aviez accueilli ma déclaration avec autant de joie ! Ce soir,
quand vous aurez vu le comte, vous déchanterez peut-être.

— Non. Oh ! non. Paolo, vous êtes un amour.
— J'aurais préféré entendre : « Je vous aime. »
— Alors, soyez heureux, Paolo. Je vous aime.
Il eut un rire amer.
— Vous m'aimez à travers le comte Grazzini. C'est d'une

ironie !
Elle voulut lui crier la passion qui la dévorait.
— Paolo, écoutez-moi, je...
— Trêve de plaisanterie, l'interrompit-il d'un ton redevenu

grave. Votre travail chez le comte pourrait durer une dizaine
de jours. Comment allez-vous faire pour vous libérer provisoi-
rement de vos fonctions de professeur ?

— C'est vrai, je n'y pensais plus.
Mais comme elle se sentait en pleine euphorie, elle trouva

tout de suite une solution.
— J'enverrai un télégramme disant que je sui souffrante.
Il gloussa.
Elle était sûre qu 'il pensait : « Un mensonge de plus ! »
— Ne me jugez donc pas si sévèrement , supplia-t-elle. Je

tiens à votre estime.

(A suivre )
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VALAIS

Hôtel des Pyramides
à EUSEIGNE

sur Sion, val d'Hérens,

vacances blanches
Prix spéciaux pour
semaine et week-end arrange-
ments pour groupes.
Tél. (027) 4 82 49.
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4 bonnes spécialités fraîches du pays
Jeunes pigeons - Cabris - Petits coqs Pintades

Lehnherr frères
le magasin spécialisé - Neuchâtel - Tél. 25 30 92

MAISON FONDÉE EN 1918

Beau choix de cartes de visite à l'imprimerie de ce journal
M E N U I S E R I E

DECOPPET et Cie
Evole 69 - Tél. 2512 67
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A, RÉSUMÉ : Après avoir dîné avec lui, Polïna Choubina fait visi- ,Â
\ ter son bureau à Hubert Bonisseur de la Bath. %
% s1 %
% Le magasin photo %

Hubert fit la moue en lisant sur la fiche le nom de Richard
Anthony Lamberton : « Ça n'est pas le mien », dit-il. « Non,
répliqua Polina. Mais c'est votre photo. Et ça, ce sont vos
empreintes. » Elle rougit, et se mordit les lèvres. Faisant
comme s'il n'avait rien vu, Hubert demanda, d'un ton dégagé :
« Et votre fiche, elle est là aussi ?» — « Naturellement !
Tenez... » Une nouvelle fois, Hubert fit la moue : «Je n'aime
Das votre Dhoto. Vous êtes hien mieux I »

Elle rit, en reclassant la fiche. « Là, dit-elle, en montrant une
grande armoire métallique, j'ai les fiches de tous les élèves
qui sont passés par Vinnitsa. » Hubert sentit que son sanq
circulait plus vite dans ses veines, mais garda un air indif-
férent. Vexée, Polina ouvrit l'armoire à l'aide d'une clé qu'élis
choisit dans son trousseau. « Naturellement, Il n'y a aucun
nom là-dessus. Seulement la photo, les empreintes digitales,et un numéro. Les noms sont à Moscou. »

Hubert simula un bâillement. « Très intéressant!» dit-il avec
une politesse affectée, si bien jouée que Polina s'y laissa
prendre. « Vous préférez peut-être que je vous montre le ser-
vice photographique?» proposa-t-elle avec un peu d'aigreur
dans la voix. Hubert ne demandait que ça, car il devait se
procurer d'urgence un appareil photo. Mais l'empressement
manifesté par Polina Choubina l'inquiétait de plus en plus.
«Allons-y », dit-il sans satisfaction apparente.

La Russe le fit entrer dans un vaste magasin, où une quantité
Impressionnante d'appareils les plus divers se trouvaient ran-
gés sur des rayonnages métalliques : caméras, projecteurs,
réducteurs pour microfilms, agrandisseurs, objectifs les plus
variés, provenant d'usines russes, japonaises, allemandes,
américaines, suédoises, suisses , rien n'y manquait. Le rayon
des « Minox », camouflé notamment .en briquets, était parti-
culièrement bien garni. Hubert en nota l'emplacement.

Demain : La longue-vue

NfcUCHATEL
Centre culturel neuchâtelo is : 20 h 30, His-toires à raconter , d'Oswaldo Dragun.'
EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :

Exposition Pologne, théâtre et sociétéGalerie Ditesheim : Exposition Ya'akovBoussidan.
Lyceum-club : Exposition d'icônes et tapis-series de Pologne.
Galerie Média : Exposition Christian Me-gert, art céramique.
Galerie-club : Exposition Jean-Pierre Hum-bert , dessins.
Centre culturel neuchâtelois : Amérique duSud.
TOURISME. — Bureau officiel de rensei-gnements : place Numa-Droz 1, téléphone25 42 42.
CINÉMAS. — Studio : 15 h et 20 h 30,La Guerre des boutons. Enfants admis.Bio : 18 h 40 et 20 h 45, Les Contes deCanterbury. 18 ans. 23 h, L'Athlète dusexe. 18 ans.
Apollo : 14 h et 20 h, Les Dix Commande-ments. 12 ans.
Palace : 20 h 30, Décaméron No 2. 18 ans.Arcades : 14 h 30, 16 h 15 et 20 h 30,Les 101 dalmatiens. Enfants admis.Rex : 20 h 45, Erotisme à Copenhague.18 ans.
DANSE ET ATTRACTIONS

L'ABC jusqu 'à 3 h.
L'Escale jusqu 'à 3 h.
La Rotonde jusq u 'à 3 h.

DANCINGS
Le Corsaire jusqu 'à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 2 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.
Red club jusqu 'à 2 h.
La Prairie jusqu 'à 2 h.
Bar du Dauphin jusqu'à 2 h.

Pharmacie d'office : M. Wildhaber , Orange-rie. La période de service commence à8 h. La pharmacie de service est ouvertejusqu 'à 23 h. De 23 h à 8 h, le poste depolice (25 10 17) indique le pharmacien àdisposition en cas d'urgence.

Service d'urgence des pharmacies : RégionBoudry - la Côte, Mme S. Marx, Cor-taillod , 42 16 44.

AUVERNIER
.Galerie Numaga I : Art précolombien :Mexique , Guatemala , Equateur et Pérou.Galerie Numaga II: Marca-Relli, collageset peintures.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, Patton , généralrebelle.

LE LANDERON
Cinéma du Château : 20 h 30, Sérénadeau Texas.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, Le Mans.

Problème No 952

HORIZONTALEMENT
1. Violente propension à boire. 2. Voi-

tures. 3. Ile du Dodécanèse. — Tache lu-
mineuse projetée sur un écran. 4. Ja-
casse. — Pronom. — Participe à une re-
présentation. 5. Symbole. — Dieu le mau-
dit. — Conjonction. 6. Assemblée. 7. On
en extrait parfois des pierres. — Atta-
ché. 8. Epingle. — 11 est encore dur quand
on le dit doux. 9. Se fixe près d'un
trou. — Prise. 10. Relatifs aux habitants
de la haute Ecosse. — Faire se toucher.

VERTICALEMENT
1. Se mettent au lit. — Loupe. 2. L'a-mour la rendit bête. — Introduire par la

bouche. 3. Elle pique au vif. — Sont étouf-
fés par des gens discrets. 4. La France l'aconnu sous l'Occupation. — Coquillage. 5.
Auge de maçon. — Possessif. 6. Pro-nom. — Frusques. 7. Dans l'île de Ré. —Venue. — Qui ne court pas. 8. Insecte deseaux stagnantes. — Bref. 9. Solitaire. —Homme d'équipe. 10. On peut le faire avec
des perches.

Solution du No 951
1 2 3 4 5 6 7 8 9  10
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Sottens et télédiffusion
6 h , 7 h, 8 h, 9 h, 10 h, 11 h, 12 h,

12.30, 14 h , 15 h, 16 h, 17 h, 18 h, 19 h,
22.30, 23.55 informations. 6 h, bonjour à
tous, miroir-première. 6.35, 8.10, la route
ce matin. 6.59, horloge parlante. 7 h, le
journal du matin. 8.05, revue de la presse
romande. 8.15, cent mille notes de musique.

. 9.05, à votre service. 10.05, histoires feft •¦¦ '
couleurs. 11.05, spécial-neige. 12 h , le jour- ...
nal de midi , midi-mystère. 12.29, signal ho-
raire. 12.30, miroir-midi. 12.50, la tartine.
13.05, carnets de route. 14.05, intermède
musical. 14.15, radioscolaire. 14.45, mo-
ments musicaux. 15.05, concert chez soi.

16.05, le rendez-vous de 16 heures , Char-
nières. 16.50, bonjour les enfants. 17.05,
une autre actualité. 17.30, bonjour-bonsoir.
18 h, le journal du soir , revue de la presse
suisse alémanique ; le micro dans la vie.
19 h , le miroir du monde. 19.30, magazine
73. 20.30, l'Orchestre de chambre de Lau-
sanne. 22 h, plein feu sur la danse. 22.40,
club de nuit. 23.30, au pays du blues et
du gospel. 23.55, miroir-dernière. 24 h,
hymne national.

Second programme
8 h, informations et revue de la presse

romande. 8.15, les grands destins. 9 h,
portrait sans paroles. 10 h, panorama quo-
tidien, de la musique en Suisse romande.
10.15, radioscolaire. 10.45, bilan provisoire.
11 h , les dauphins . 11.30, du concert du
vendredi à l'heure musicale. 12 h , midi-
musique. 14 h , Musik am Nachmittag. 17 h,
musica di fine pomeriggio. 18 h , bonjour-
bonsoir. 18.30, rhythm 'n pop. 19 h, émis-
sion d'ensemble. 20 h, informations. 20.05,
l'actualité universitaire 20.30, la foi et la
vie. 21 h , le cornelune , la marge des mots.
21.30, intermède musical. 21.35, poètes
français d'aujourd'hui . 22.30, entre nous
soit dit. 23 h. hvmne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 18 h, 22.15, 23.25, informations. 6.10,
bonjour champêtre. 6.20, mélodies populai-
res. 6.50, méditation. 7.10, auto-radio. 8.30,
succès d'hier à la mode nouvelle. 9.30,
l'habit matinal de Dame Musique. 11.05,
Schweiz-Suisse-Svizzera. 12.40, rendez-vous
dé midi. 14 h, la vie eh Amérique. 14.30J
orchestre P. Faith et P. Nero, piano. 15.05,
conseil du médecin. 15.15, disques pour les
malades.

16.05, thé-concert. ' 17 h, jeunes musi-
ciens. 17.30, pour les enfants. 18.15, radio-
jeunesse. 19 h, sports. 19.15, actualités.
20 h , divertissement bâlois. 20.15, théâtre.
21 h, jouez avec nous. 22.30, rapide de-
nuit.

UN R ÉEL PROGRÈS
Depuis, le dimanche 8 octobre

1972, les jeunes enfants noirs de
Johannesburg ont le droit de faire
des promenades à dos d'âne au zoo
de cette ville. La décision a été prise
après qu'un conseiller municipal eut
noté que les jeunes No irs regar-
daient avec envie les jeunes Blancs
effectuer leur pa rcours. Ceux-ci ont
te droit de se promener à dos d'é-
léphant , de poney ou d'âne, mais les
Noirs seront autorisés uniquement à
utiliser quatre ânes, et encore, sur un
parcours différent de celui des
Blancs.

Un menu
Carottes râpées
Navarin (pour estomacs délicats)
Salade
Mandarines'

LE PLAT DU JOUR :

Navarin
Faites découper en morceaux minces
700 g d'épaule de mouton ou d'agneau,
placez-les dans une cocotte dont le
fond aura été garni de tranches de
carottes et d'oignons, salez, poivrez et
recouvrez d'eau froide. Faites cuire à
feu vif en casserole couverte jusqu'à
ce que l'eau étant à peu près évaporée
il faille ralentir le feu afin de permet-
tre aux légumes et à la viande de do-
rer sans brûler. Retirez alors les mor-
'ceaux, saupoudrez le fond de la cas-
serole d'une cuillerée à entremets de
¦farine et. délayez avec de l'eau jusqu'à
ce que la saucé ait consistance de
crème sans grumeaux. Donnez quel-
ques minutes d'ébullition et mettez-y
les morceaux de viande, les légumes
et quelques pommes de terre éplu-
chées et divisées en quartiers.
Donnez deux petites heures de cuisson
lente. Servez avec addition de persil

.,. haché.. „.' . î . ,„.r . ,. '. ' '. „ , „ .
Enlevez tout excès de graisse qui: ren-
drait le plat indigeste.
Bien surveiller Tévaporation de l'eau
.,de cuisson, nullè 'parcelle de viande ou
de légume ne doit « attacher» et com-
muniquer de l'amertume au plat. Tenez
les morceaux au chaud au bain-marie.
Versez l'eau peu à peu pour éviter la
formation de grumeaux, en versant la
viande versez également le "jus qu'elle
aura rendu. Pour cuire, les pommes de
terre devront être recouvertes de sauce.

Le confort des enfants
aux sports d'hiver
L'article-vedette de la saison au rayon
vêtements de sports d'hiver pour en-
fants (eux aussi soumis aux variations
de la mode) est une salopette montan-
te accompagnée d'une veste assortie.
Les couturiers (Hechter et Cardin) es-
timent que c'est la mieux adaptée à
l'enfant car elle couvre bien le ventre,

tient chaud, permet une grande aisan-
ce de mouvements et grandit avec
son propriétaire grâce à un système
de bretelles réglables ou extensibles.

De l'eau pour
légumes et fruits
Un lavage à grande eau de tous les
fruits et légumes, qu'on les consomme
crus ou cuits, est à la fois indispensa-
ble et suffisant. Indispensable pour
chasser poussières, résidus chimiques,
insectes, et suffisant pour rendre ces
fruits et légumes parfaitement propres.
Inutile de mettre dans l'eau du perman-
ganate de potassium, sauf en périodes
d'épidémies ou - en pays tropical : il
suffit de laver ' à grande eau courante
et non de laisser tremper.
Les salades doivent être lavées feuille
par feuille, ou effeuillées dans une pas-
soire, sous le robinet , quand elles sont
frisées.

Une tisane
contre l'insomnie
Voici une tisane contre l'insomnie : 20 g
mélisse, 20 g feuilles d'oranger , 10 g
de ..thym, .ou serpolet, 10 g menthe,
20 g valériane. Bien mélanger, em-
ployer une cuillerée à café par tasse
d'eau bouillante, laisser infuser 10 mi-
nutes. Boire une bonne tasse, le soir
en se couchant.

Un dessert
vite préparé :
le sabayon
Préparation : 5 minutes, cuisson 10 mi-
nutes environ. Pour 6 personnes, 6 jau-
nes d'œufs, 250 g de sucre en poudre,
V2 bouteille de Champagne V2 sec.
Dans un saladier , battez les jaunes
d'œufs avec le sucre jusqu'à consis-
tance mousseuse. Mettez au bain-marie
et continuez à battre au fouet en ajou-
tant le Champagne petit à petit. Lors-
que la crème commence à être bien
nappante, ôtez du feu. Servez tiède
dans des coupes avec des biscuits à la
cuiller, vous pouvez aussi servir frais.

Des influences pénibles et inquiètes se manifesteront toute la journée. La soirée
sera plus détendue.
NAISSANCES : Les enfants de ce jour seront capricieux, changeants et auront de
trop hnnnoi' im-iaas

BÉLIER (21 /3-19 / 4)
Santé : Variez davantage votre nourri-
ture. Amour : Efforcez-vous de clarifier
la situation. Affaires : Réalisez rapide-
ment vos initiatives.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Ne vous laissez pas tenter par les
bonnes choses. Amour : Stimulez la con-
fiance mutuelle. Affaires : Ne vous
aventurez pas à la légère.

GÉMEAUX (21/5-21/6 )
'Santé : Prénei des bains, de soleil pour
vous détendre. Amour : Mettez . fin . à
toute équivoque. Affaires : Mettez au
point des projets importants.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Surveillez votre alimentation.
Amour : Montrez-vous plus attentionné.
Affaires : Modifiez votre façon d'agir.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Reposez-vous quelques jours.
Amour : Faites les concessions qui s'im-
posent. Affaires : Ne recherchez pas de
résultats trop rapides.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Supprimez les mets épicés.
Amour : Agissez 'toujours loyalement.
Affaires : Pesez bien le pour et le con-

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Des exercices d'assouplissement
sont recommandés. Amour : Faites les
premiers pas. Affaires : Ne participez
pas aux petites intrigues.

SCORPION (24/10-22/ 11)
Santé : Evitez le vin blanc et l'alcool.
Amour : Soyez large de vues. Affaires :
Soyez prudent dans vos jugements.

SAGITTAIRE (23/11 - 21/12)
Santé : Voyez un pédicure régulièrement.
Amour : Attendez pour vous déclarer.
Affaires : Soyez très attentif.

CAPRICORNE (22/ 12-19/ 1)
Santé : Crise de sinusite à redouter.
Amour : Modérez un peu vos remar-
ques. Affaires : Des arrangements finan-
ciers sont possibles.

VERSEAU (20/1 -18/2)
Santé: Vous digérez très difficilement.
Amour' : Mettez un terme à vos ater-
moiements. Affaires : N'écoutez pas tout
ce qui se dit.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Fumez moins, votre toux s'atté-
nuera. Amour : Ne vous laissez pas en-
traîner par votre imagination. Affaires :
Donnez libre cours , à votre sens de l'or-
eanisation.

1 15.30 Un regard sur le monde
i 15.55 Document d'histoire
i contemporaine

16.15 Fin
17.25 (C) Nos enfants

\ et la mathématique
. 17.55 (C) Présentation

des programmes
' 18.00 Téléjournal

18.05 (C) Aventures pour la Jeunesse
18.30 (C) Avant-première sportive

i 18.45 (C) La météo
i et bulletin d'enneigement
i communiqué par les CFF
' 19.00 (C) Le Temps de vivre...

le temps d'aimer
19.15 (C) Un jour, une heure

, 19.40 Téléjournal
i 20.00 (C) Un jour, une heure (suite)

20.15 (C) Le Lys dans la vallée
1 22.15 (C) Patinage artistique
1 23.00 env. Téléjournal

1 9.10 Télévision scolaire
9.50 Reprise

10.30 Lecture d'un poème
11.10 Reprise

i 17.30 La terre est ronde
< 18.15 Introduction à l'électronique
1 18.45 (C) Fin de journée1 18.50 Téléjournal
| 19.00 (C) La Gare de la petite ville
, 19.30 (C) L'antenne
; 20.00 Téléjournal
i 20.20 Hollywood-Western
i 21.45 Téléjournal
' 21.55 (C) Patinage artistique

> 12.30 Midi trente
J 13.00 24 heures sur la une
\ 13.15 Treize heures, magazine
, 13.30 Cours de la Bourse
. 15.30 R.T.S. Promotion
1 16.30 Emissions pour la jeunesse

18.30 Vivre au présent
| 18.50 Pour les petits...

19.00 Actualités régionales
19.25 Réponse à tout
19.45 24 heures sur la une
20.15 Les Habits noirs .
20.35 Campagne pour les

élections législatives
Columbo
Pour le cinéma
24 heures dernière

13.30 (N) R.T.S. Promotion '
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame ' ,
15.15 (C) Le Saint ' <
16.05 Fin
19.00 (C) Actualités régionales
19.20 (C) Colorix '
19.30 (C) Anna et le roi de Slam
20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) Campagnes pour '

les élections législatives >
(C) Féllcity
(C) Italiques '
(C) I.N.F. 2 dernière

18.10 Per I ragàzzl |
19.05 Telegiornale
19.15 (C) Mestleri nella TV
19.50 II prisme
20.20 Telegiornale
20.40 II régionale
21.00 Pranzlamo Anssieme i '
22.30 Indicl
23.00 (C) Pattlnaggio artlstlco
23.50 Telegiornale

15.50, téléjournal. 15.55, hits à go- j
go. 16.40, pour les .enfants. 17.10, ij
rhinocéros. 17.55, téléjournal. 18 h, [ <
programmes régionaux. 20 h, télé- •[
journal, météo. 20.15, magazine- ' i
scientifique. 21.05, Sam Cade, 21.50, |
téléjournal, météo. 22.05, patinage .
artistique. 22.50, le pavillon des can- '
céreux. 0.10, téléjournal. i |

16130, Jeannie l'enchanteresse.
16.55, .météorologie. 17.30, ¦ téléjour-
nal, météo. 17.35, télésports. 18.05, i
plaque tournante. 18.35, Laurel et |
Hardy. 19.10, miroir du monde. 19.45, |
téléjournal, météo. 20.15, Mayence
reste Mayence dans les chansons et 1
les rives. 23.15, téléjournal, météo, [ '
bulleton d'enneigement ' ,
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Portrait sans retouches
#5  portes " ' •¦' ¦• ' ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ . ¦ ¦ ' " ¦¦ - donnant sur beaucoup d'espace
#5  vitesses ¦ " ": ' '; ': : une de plus pour l'autoroute
01750 ccm, 14.5 mkg à 3000tr/min puissance, souplesse , réserves
0Traction avant .... nnmpnrtement routier idéal , été comme hiver
# Suspension Hydrolastic à roues indépendantes — ¦ confort incomparable
<9 Freins assistés, à disque devant et à régulateur . sécurité act ive, signée Austin
# Sièges à combinaisons multiples 5 places , dormoir, break
$ Lunette arrière chauffante — visibilité intégrale
# Prix fr. 11490.- _ . ______ —-—_ _ tout compris!

Austin Maxi m •̂ ^̂ ^̂ ¦WP
I ; — : —J

B* sans caution
I» de Fr. 500.— à 10,000.—
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En chemin de fer l

i au bord de la mer
'¦ 1 semaine de vacances balnéaires ! j
t y compris voyage aller-retour [ i

I Cattolîca dès Fr 233 -1
1 Costa Brava dii_59-1
I vacances balnéaires I
i pour automobilistes I

1 semaine (voyage non compris) ! \

I Cattolîca dès Fri44.-1
I Costa Bravades F121.~ |
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_ les"Aristochiens"! »
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UN SUCCÈS PERCUTANT S

/ H en est des crédits 
^̂ >3// comme des pommes. r Ĵ^ Ç$\

I II faut savoir les choisir.£lL __>C r̂*
§ Car prix et qualité sont deux choses distinctes, w ^̂ ^S?!; | Qui a un revenu régulier et une situation J_ jrf8 ^Q_ffi f
| ordonnée obtient du crédit chez Aufina à & rj £  S
l des conditions favorables. Jusqu'à plusieurs §**"*% JfkJrl
\ milliers de francs. Wàr I1 Nos prix comprennent les prestations d'un * **r S
\ certificat de protection: en cas de maladie ou * %> f
\ d'accident, cette assurance paie vos mensualités fc /
\ échues. ^*-̂   ̂

/

\ aufina % > /
TL Aufina est un institut spécialisé Jf

T(k de l'Union de Banques Suisses ^± JF

_____ _^ _^__ ____ -™— 
B̂ HIV ¦___¦ ___m mon !¦__¦- nHH n_n_i _M_n_£»'ï'~)

_r^_"_ iï'r__ ,\Yi Je désire un prêt personnel de Fr. ^r FN
—/UlipOIl remboursable en 6/9/ 12/15 mois

Nom Prénom 

Rue N" postal , localité 

N° de téléphone Date de naissance Nationalité 

Marié(e)/célibataire Nombre d'enfants Profession 

Salaire net Revenus accessoires (p. ex. épouse)

Domicilié(e) à l'adresse ci-dessus depuis Loyer

Autres prêts en cour, (oui ou non): 

Date Signature i

iMontant en espèces*!Remboursable en 15l Ai_na SA,2001Nenc_itel,nieduBa__in8-
mensualités à Fr. tél. 038 24 6141

2000. 148.40 2502 Bienne, place de la gare 9,
3000.— 222.60 tél. 032 3 22 27
4nnn --, 10 et dans toutes les villes importante!

5000.— 368.90
100•Crédits jusqu 'à Fr. 20000.—(conditions sur demande) 

1 ÉCOLE CLUB MIGROS I
Cours du soir

CEIISII
| « Savoir réaliser un repas complet et équilibré que vous
j dégusterez ensuite. »

p j Lundi de 19 h à 22 h
4 leçons de 3 heures : Fr. 48.—, repas compris.
Bulletin d'inscription à retourner à : j
Ecole Club Migros, 11, rue de l'Hôpital - 2000 Neuchâtel. . j
Nom : Prénom : }
c/o : Rue : \ I

Lieu ! Tél. : j

I s'inscrit ou cours de CUISINE.

Caisse d'Epargne de Savagnier
Avis aux créanciers

Par décision de son Assemblée générale
du 28 janvier 1972, la Caisse d'Epargne
de Savagnier, société coopérative à
Savagnier, a décidé sa dissolution. Con-
formément à la loi, les liquidateurs font
sommation aux créanciers de la société,
notamment aux porteurs ou aux titulaires
de livret d'épargne, d'annoncer et de
produire leurs créances dans un délai
de 6 mois auprès du Crédit Foncier
Neuchâtelois, à Neuchâtel.

Cet appel ne s'adresse pas aux person-
nes dont les créances ont déjà fait
l'objet d'une reprise par le Crédit Fon-
cier Neuchâtelois.
Savagnier, le 23 février 1973

CAISSE D'ÉPARGNE DE SAVAGNIER
le président le secrétaire
H. Vauthier J.-A. Girard

I
NEUCHâTEL FELIX LECLERCI
__ „ ^ _ _ __ i_ _« en première partie : Jean-Marie VIVIERTHEATRE i

Location/organisation (dès le 5 mars) : SERVICE CULTUREL MIGROS, 11, rue de l'Hôpital, Neuchâtel

PÂQUES : UN WEEK-END D'ÉVASION
6 jours HOLLANDE en car et avion . . . Fr. 885.—
4 jours COTE-D'AZUR - RIVIERA ITALIENNE Fr. 590.—
4 jours MARSEILLE ET LA CAMARGUE . . Fr. 350.—
4 jours RIVIERA ITALIENNE - FINALE-LIGURE Fr. 175.—
4 jours PARIS... VILLE DE RÊVES . . . . Fr. 320.—
4 jours L'ALLEMAGNE ROMANTIQUE . . . Fr. 380.—
2 jours COLOMBEY-LES-DEUX-ÉGLISES - NANCY -

RONCHAMP ÉGLISE LE CORBUSIER Fr. 220.—
et nombreux autres départs à destination de :

Majorque - Le Roussillon et Carcassonne - Le cœur de
la France et les châteaux de la Loire - La Bretagne -
Beaujolais et Bourgogne - Pise et Florence - Belgique
et Anvers - Venise et les Dolomites - A la découverte
de la Normandie - Bergame, le lac de Garde et Saint-
Moritz - Mini-croisière sur le Rhin - Fête à Rudesheim -

Tour de Suisse - Munich et Vienne, etc.

Demandez le catalogue gratuitement à

V0¥__is 
1188 GIMEL ^Eî mP 

1004 
LAUSANNE

Œ!?*—BaM»g___. 15> me Martereyjg 021/743036-35 l~2^̂ S» V 
021 

/ 22 14 43

LECOULTRE 
Café-restaurant
du Théâtre

NEUCH ÂTEL
Bien manger
Menu du jour - Spécialités
à la carte - Mets de brasserie

(Nous acceptons toujours les bons
REKA de la Caisse suisse de
voyages.)
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HF" Début de la séance: 20 h 15 ^S
mardi, 6 mars

salle Fleurisia, rue Pré 8 H
H Fleurier H
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Soudan : diplomates pris en otages par
des terroristes de « Septembre noir»

POUR TOUT SAMfMR » Jf lQgf âÉMA1 •_#_ »" _ _ F  SAVIÉi* Q^liO UT %É̂ *Éi E«|É«T^M>__I __*T°^T SAVOIR

WASHINGTON, (AFP-AP). — Le
nouvel ambassadeur des Etats-Unis au
Soudan, M. Cleo A. Noël, ainsi qu'un
certain nombre de membres du corps
diplomatique, ont été pris en otages
par un commando appartenant à
l'organisation extrémiste palestinienne
« Septembre noir » au cours d'une récep-
tion donnée jeudi soir à l'ambassade
d'Arabie séoudite à Khartoum (Soudan).

Cette réception était donnée en
l'honneur de M. George C. Moore, chef
de la section des intérêts américains au
Soudan, qui doit quitter son poste pour
être remplacé par M. Noël.

L'organisation a demandé la libération
dans les 24 heures des personnes
suivantes :

© Sirhan Sirhan, Palestinien, reconnu
coupable du meurtre du sénateur Robert
Kennedy à Los-Angeles en avril 1968 ;
ô Andréas Baader et Ulrike Meinhof ,
chefs d'une bande d'extrémistes de
gauche qui avaient manifesté «leur
soutien à la cause palestinienne » ; •
Tous les officiers jordanien s impliqués
dans le coup d'Etat manqué en
décembre contre le roi Hussein ; ©
Mohammed Daoud, leader palestinien
arrêté après un autre complot anti-
gouvernemental en Jordanie le mois
dernier, 16 de ses collègues et 50 autres
Palestiniens détenus en Jordanie ; ©
toutes les Palestiniennes détenues en
Israël.

Les revendications des guérilleros ont
été diffusées par la radio soudanaise.

CONTACT
Le cabinet soudanais s'est réuni en

séance extraordinaire pour décider des
mesures à prendre.

La radio a annoncé qu'un représentant
du gouvernement était entré en contact
avec les Palestiniens et leur avait dit que
Khartoum se préoccupe de la sécurité
des otages ainsi que celle des
fedayins.

Il a invité les maquisards à ne pas
tuer les diplomates.

Le président soudanais, le général
Noumeiry, a téléphoné au roi Fayçal
d'Arabie séoudite pour l'informer de
l'attaque.

Selon la radio, les maquisards ont
effectué leur coup de main a 18 h au
cours d'une réception offerte par
l'ambassadeur séoudien.

La radio n'a pas précisé ce que
feraient les Palestiniens si leurs reven-
dications n'étaient pas satisfaites.

Aucune précision n'a été fournie sur le
nombre des terroristes.

BLESSE
Parmi les personnes aux mains des

Palestiniens, figurent outre l'ambassa-
deur des Etats-Unis, le chargé d'affaires
jordanien, le chargé d'affaires belge et
l'ambassadeur d'Arabie Séoudite, sa
femme et leurs enfants.

De son côté un porte-parole gouverne-
mental ouest-allemand a annoncé qu'un
diplomate belge a été blessé au cours
d'une fusillade avec les Palestiniens.

M. Noël avait été nommé ambassa-
deur au Soudan après la reprise des
relations diplomatiques entre les deux
pays en juillet 1972.

Le Soudan était le troisième pays ara-
be à rétablir ses relations avec Washing-
ton, après la Mauritanie et le Yemcn.

Cette affaire survient au moment où
Khartoum se prépare à célébrer le pre-
mier anniversaire de la fin de la guerre
civile.

Le porte-parole du département d'Etat
a déclaré que certaines des personnes
qui avaient été prises ont été relâchées et
que c'est par leur intermédiaire que le
gouvernement américain a été informé
de cet incident.

La dernière tentative d'enlèvement
avait eu lieu à Bangkok le 28 décembre
dernier. Quatre hommes armés avaient
tenu en otage six Israéliens pendant 19
heures avant d'accepter finalement d'être
rapatriés au Caire.

Voilà pourquoi les drapeaux étaient
hissés au collège de Cortaillod...

De notre correspondant :
De petit air de fête régnait , mercredimatin , au nouveau collège. Le 125me an-

niversaire de la République et « le pont »
accordé à la gent écolière n'en constituaient
pas l'unique motif ! Très fièrement une
fillette a déclaré au concierge hissant les
couleurs aux mâts de l'école :

— M'sieu, j'sais pourquoi on met des
drapeaux aujourd'hui... c'est parce que mon
maître fête ses 40 ans.

Plus précisément, les autorités organisaient

Prévisions météorologiques. — Nord des
Alpes, Valais nord et centre des Grisons :
après une nuit claire, où la température
s'abaissera jusque vers — 4 à — 8 degrés, le
temps deviendra passablement nuageux et
quelques chutes de neige, mêlées de pluie
en plaine, se produiront , sur le nord du
pays principalement.

La température sera comprise entre 2 et 5
degrés l'après-midi. L'isotherme zéro degré
s'élèvera temporairement jusque vers 1500 à
1800 mètres. Vent d'ouest, devenant modéré
en montagne.

Evolution pour samedi et dimanche : nord
des Alpes, éclaircies et quelques averses do
neige en plaine, couvert et nlige en monta-
gne. Eclaircies devenant plus belles diman-
che. Plus doux en montagne. Généralement
ensoleillé au sud des alpes.

une cérémonie en l'honneur de M. Aimé
Bach , instituteur qui a accompli 40 ans de
service à Cortaillod. Pareil bail est assez
rare de nos jours. Tour à tour, Mme
Jaunin , jeune présidente de la commission
scolaire, M. André Perrenoud , ancien prési-
dent pendant 26 ans, M. Pierre Vouga
conseiller communal (et qui fut l'élève du
jubilaire) et M. Frasse instituteur , ont
félicité ce maître vétéran et lui ont exprimé
leur estime. Empêché d'être présent , M.
Paul Perret , inspecteur d'arrondissement (et
camarade d'étude de M. Bach) a envoyé un
message.

N'ayant , malgré le temps qui fuit , rien
d'un vieux régent rabougri, M. Bach est
toujours jeune d'allure et d'esprit.

Après avoir remercié en termes émus les
autorités et ses collègues de leurs paroles
acompagnées de fleurs et de cadeaux , M.
Bach retraça quelques souvenirs de sa
longue carrière accomplie à Cortaillod. Il a
enseigné successivement dans trois maisons
d'école : le tout vieux , le vieux et le nou-
veau collège ainsi que dans les locaux des
Câbles pendant la démolition du premier
cité et la constru ction du deuxième en 1935-
36. Il a été l'administré de cinq présidents
de commission scolaire, n'avait que quatre
collègues au début , actuellement 13.
Pendant la période de crise des années 30,
il y avai t pléthore de jeunes brevetés et peu
avaient de chance d'embrasser la carière si
ce n'est qu'après de longues années d'at-
tente.

M. Bach envisageait d'entrer aux CFF,
mais un « peti t » remplacement lui fut
proposé à Cortaillod (alors qu'il avait 20
ans), remplacement qui se prolongea et se
concrétisa par une nomination alors que le
poste au concours intéressait 45 candidats.

F. P.

Irlande : le parti
de M. Lynch serait battu
DUBLIN, (AFP). — Les projections

réalisées d'après les premiers dépouil lements
des résultats des élections en Irlande
indiquent que le parti gouvernemental de
M. Lynch, le Fianna Fail, qui est depuis 16
ans au pouvoir, est battu.

Selon ces projections, la coalition d'oppo-
sition formée par le parti travailliste et le
<( Fine Gael » remporte la majorité des
sièges du futur Dail (le parlement de
Dublin).

Valais :
campagne électorale

mouvementée
(c) La campagne électorale valaisanne s'an-
nonce des plus mouvementées du fait que
sept candidats sont engagés dans la course
aux cinq sièges gouvernementaux.

Hier, les premiers électeurs et électriecs se
sont rendus aux unies. On pense que plus
de 80.000 personnes sur les 120.000 que
compte le corps électoral cantonal se dépla-
ceront ce week-end. Un peu partout on
craint le ballotage. Si MM. Lorétan, Zuffe-
rey et Genoud, conseillers d'Etat sortant,
tous membres du parti démocrate-chrétien
ont une relative assurance d'être élus au
premier tour, il n'en va pas de même du
nouveau candidat officiel PDC, M. Franz
Steiner, tout comme du conseiller radical
sortant, M. Arthur Bender. La lutte s'an-
nonce très serrée du fait des deux candi-
datures de dernière heure, celles de MM.
Maurice Delcglise, du Mouvement démo-
crate sédunois, et Mario Ruppen, du PDC
de Viège.

Hier l'organe officiel du PDC du Haut-
Valais décidait de refuser tout article et
toute annonce touchant la candidature de
M. Mario Ruppen, lequel s'est porté en liste
malgré I'officialité accordée par son parti à
son rival M. Steiner.

L échéance française
C H R O N I Q U E  DE S M A R C H É S

Depuis l'automne dernier la vie éco-
nomique de la France est conditionnée
par l'échéance parlementaire du pro-
chain week-end et du suivant. L'élabo-
ration de plans à long et même à moyen
terme s'en trouve étiolée. Si le gouver-
nement évite de prendre des mesures
autoritaires et désagréables pour conte-
nir l'érosion du franc , il est pourtant
parvenu à maintenir l'indice des prix de
détail au même niveau en janvier et il
s'agit là plutôt d'un succès préélectora l
que d'une victoire de longue haleine.
Les entreprises craignent une victoire de
la gauche qui ne tarderait pas à alourdir
considérablement leurs charges finan-
cières et à rendre les produ its français
difficilement écoulables sur les marchés
extérieurs.

Mais ces élections de demain engen-
drent aussi un blocage de l'intégration
européenne, la Communauté ne pouvant
pratiquemen t p lus aller de l'avant ,
l'accord de la France n'étant pas acquis
pour des engagements nouvea ux. Enfin ,
si l'accord monétaire n'a pas pu être
réalisé au sein des Neu f ,  dans la crise
du dollar, il faut  en rechercher la cause
dans la défection de Paris. Il  est donc
temps que ce handicap soit levé et que
la France puisse à nouvea u collaborer
sur le plan externe et regarder son ave-
nir en prenant les mesures qu 'il impli-
que.

Les bourses européennes connaissent
un temps de ralentissement des écarts
tant positifs que négatifs. La fièvre de
l'or n'a pas disparu mais les transactions
sont devenues moins étoffées et la baisse
de mardi a de nouveau provoqué une
accélération de la demande qui a con-
duit à une légère hausse du métal jaune.

De son côté, le dollar, qui était des-
cendu à son niveau historique le plus bas
lundi dern ier, a connu une légère re-
prise, timide mardi et par la suite, les
vendeurs ont à nouveau dominé les
échanges ce qui nous montre la frag ilité
de tels mouvements.

Il ne fau t  pas s'attendre à des mouve-
ments de cours des valeurs actives pré-
sentant une grande ampleur , des négo-
ciations discrètes étan t en cours entre les
gouverneurs des principales banques cen-
trales et les décisions qui seront éven-
tuellement prises ne peuvent pa s être
connues avant la mi-mars.

Dans les différen tes transactions bour-
sières suisses, l'on a pu trouver un poin t
de cristallisation qui peut être considéré
comme bas mais il semble se situer à un
niveau logique si l'on tient compte de la
très grande incertitude qui pès e sur nos
entreprises d' exportation et sur les socié-
tés qui en dépenden t indirectement.

E. D.B.

NEUCHATEL s?»*. 28 «v.
Banque nationale . 560.— d 560.— d
Crédit foncier neuchât. 760.— d 765.—
La Neuchâtel. ass. a- 355.— 350.— d
Gardy 140.— d 145 —
Cortaillod 3500.— d 3550 —
Cossonay 2300.— d 2350.— o
Chaux et ciments . 735.— 725.— d
Dubied 1400.— d 1400.— d
Ciment Portland . . 3400.— d 3375.— d
Intertood port. . . . 6200.— d 6150.—
Interfood nom. . . . 1175.— d 1120.— d
Navigation N'tel priv. 65.— d 65.— d
Girard-Perregaux . . 725.— d 725.— d
Paillard port. . . . 470.— d 470.— d
Paillard nom. . . . 140.— d 140.— a

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise —.— 1385.—
Crédit foncier vaudois 1030.— 1020.—
Ateliers constr. Vevey 500.— d 500.—
Editions Rencontre . 1170.— 1125.—
Rinsoz & Ormond . 1150.— d 1120.—
La Suisse-Vie ass. . 3350.— d 3350.—
Zyma 2550.— d 2550.—

GENÈVE
Grand Passage . . 600.— d 560.—
Charmilles port. . . 820.— 800.—
Physique port. . . . 360.— 370.—
Physique nom. . . . 270.— d 270.—
Astra —.30 —.30
Monte-Edlson . . . 2.70 2.60
Olivetti priv 9.15 8.90
Fin. Paris Bas . . .  147.50 146.50
Allumettes B . . . .  126.— 124.50
Elektrolux 205.50 195.—
S.K.F. B 217.— 217.50

BALE
Pirelli Internat. . . . 210.— 205.—
Bâloise-Holdlng . . 287.— 280.—
Ciba-Geigy port. . . 2390.— 2290.—
Clba-Gelgy nom. . . 1380.— 1320.—
Ciba-Geigy bon . . 2060.— 2000.—
Sandoz port 6500.— 6350.—
Sandoz nom. . . . 3625.— 3460.—
Sandoz bon . . . .  5550.— 5200.—
Hoffmann-L R. cap. . 194000.— 192000.—
Hoffmann-L R. Ice . 190500.— 189750.—
Hoffmann-L R. 1/10 . 19025.— 18800.—

ZURICH (act. suisses)
Swissair nom. . . . 601.— 600.—
Swissair port. . . . 652.— 647.—
Union bques suisses 4530.— 4500.—
Société bque suisse 3825.— 3800.—
Crédit suisse . . . 3920.— 3880.—
Bque Hyp. com. port. 1750.— d 1750.— d
Bque Hyp. com. nom. 1650.— d 1650.—
Banque pop. suisse 2250.— 2240.—
Bally port 1160.— 1180.—
Bally nom 950.— 955.—
Elektro Watt . . . .  3260.— 3250.—
Holderbank port. . . 504.— 500.—
Holderbank nom. . . 470.— 470.— o
Juvena port 2440.— 2390.—
Juvena bon . . .. 161.— 160.—
Motor Colombus . . 1540.— 1530.—
Italo-Sulsse . . . .  265.— 265.—
Réass. Zurich port. . 4575.— 4350.—
Réass. Zurich nom. 2690.— 2550.—
Winterthour ass. port. 1800.— 1750.—
Winterthour ass. nom. 1130.— 1100.—
Zurich ass 7850.— 7550.—
Brown Boverl port. 995.— 975.—
Saurer 1760.— 1760.—
Fischer 1025.— 1000.—
Jelmoli 1460.— 1450.—
Hero 4950.— 4900.—
Landis & Gyr . . .  1560.— 1560.—
Lonza 1820.— 1820.—
Nestlé port 4250.— 4130.—
Nestlé nom 2450.— 2360.—
Roco port 3400.— 3400.—
Roco nom. . . . .  —.— —.—
Alu. Suisse port. . . 2045.— 1980.—

27 fév. 28 fév.

Alu. Suisse nom. . . 885.— 880 —
Sulzer nom 3100.— 3100.—
Sulzer bon . . . .  405.— 400 —
Von Roll . . . . .  1400.— 1385 —

ZURICH (act. étrang.)
Alcan 81.50 77.50
Am. Métal Climax . 108.— 103 —
Am. Tel. & Tel. . . 164.50 159.—
Béatrice FoOds . . 86.50 81.—
Burroughs 740.— 704 —
Canadian Pacific . . 57.50 54.—
CaterDilar Tractor . 206.50 201.—
Chrysler 115.— 107 —
Control Data . . . .  155.50 139.50
Corning Glass Work3 967.— 345.—
C.P.C InL 104.50 99.50
Dow Chemical . . . 337.— 322 —
Du Pont 556.— 544 —
Eastman Kodak . . 460.— 435.—
EXXON 291 — 283.—
Ford Motor Co . . . 216.50 205.—
General Electric . . 216.50 211.—
General Foods . . . 89.50 86 —
General Motors . . 239.— 229.—
General Tel. & Elec. 91.50 86.50
Goodyear 83.— 79.—
Honeywell 351.— 329 —
I.B M 1415.— 1325.—
International Nickel 109.50 101.—
International Paper . 124.50 119.—
Internat. Tel. & Tel. 167.50 157.50
Kennecott 88.— 84.50
Litton 33.25 29.75
Marcor 78.— 75.—
MMM 269.50 259.—
Mobil OU 203.50 199 —
Monsanto 158.— 152.50
National Cash Register 91.50 84.—
National Distillera . 49.50 45.50
Philip Morris . . . 421.— 398 —
Phillips Petroleum . 144.— 138.50
Procter & Gamble . 348.— 337.—
Sperry Ftand . . . .  147.— 135.—
Texaco 127.— 117.—
Union Carbide . . . 145.— 140 —
Uniroyal 43.50 41.—
U.S. Steel 100.— 92.50
Warner-Lambert . . 348.— 329.—
Woolworth F.W. . . 77.75 72.50
Xerox 519— 485 —
AKZO 87.75 85 —
Anglo . . Gold . . I 99.50 98 —
Anglo Americ. . . . 31.50 31.75
Machines Bull . . . 48.25 47.50
Italo-Argentina . . . 49.25 49.25
De Beers I . . . .  33.— 32.25
General Shopping . 573.— 568.—
Impérial Chemical Ind. 22.75 22.—
Péchiney-U.-K. . . . 100.— 97.—
Philips 62.50 60.—
Royal Dutch . . . .  134.— 128.—
Sodeo —.— 106.—
Unllever 176.— 175.—
A E G  159.— 155.—
B A.S.F 184.50 180 —
Degussa . . . .  363.— 355 —
Farben. Baver . . . 148.— 145 —
Hœchst. Farben . . . 177.— 172 —
Mannesmann . . . 240.— 234.—
R W.E: 173.— 167.—
Siemens 349.— 341.—
Thyssen-HOtte . . . 88.— 87.—
Volkswagen . . . .  171.— 170.—

FRANCFORT
A E G  —.— 136.80
B.A.S.F 160.50 159.—
B M.W 327.50 327 —
Dalmler 388.— 389 —
Deutsche Bank . . 313.50 306.10
Dresdner Bank . . . 242.50 238.10
Farben. Bayer . . . 129.— 128.50
Hôchst. Farben . . 154.50 152.10
Karstadt 419.— 413.—
Kaufhof 290.50 290.50
Mannesmann . . . 212.— 211.—
Siemens 304.50 303.50
Volkswagen . . . .  150.— 150.10

. . .
27 fév. 28 fév

MILAN
Assic. Generall . . 69780.— 69300.—
Fiaf 2373.— 2375.—
Finslder 355.— 347.—
Italcementi . . . .  —.— 27890.—
Monte Amlata . . . 1757.— 1725.—
Motta 2545.— 2525.—
Pirelli 1980.— 1974 —
Rlnascente . . . .  239.— 238.—

AMSTERDAM
Amrobank 85.80 86.80
AKZO 78.— 77.—
Amsterdam Rubber . 278.— 278.—
Bols 142.50 —.—
Heineken 317.80 316.—
Hoogovens . .. .  85.40 83.30
KLM 107.50 105.70
Ned, Kabelfab . . ..  152.20 155.—
Robeco 258.50 257.—

TOKYO
Canon 295.— 286.—
Citizen 238.— 233.—
Fu|i Photo 425.— 428.—
Fuiltsu 300.— 298.—
Hitachi 226.— 221.—
Honda 1040.— 1030.—
Kirln Brew 386.— 381.—
Komatsu 338.— 341. 
Matsushita E. Ind. 741.— 725!—
Sony 4450.— 4300.—
Sumi Bank . . . .  835.— 832.—
Takeda 280.— 280.—
Tokyo Marine . . . 868.— 903.—
Toyota 685.— 675.—

PARES
Air liquide 361.20
Aquitaine 408.10
Cim. Lafarge . . . 231. 
Citroën 90] 
Fin. Paris Bas . ! ! 204.10
Fr. des Pétroles . . 207 50
L'Oréal 2425 
Machines Bull . . . 69;60Michelin . . jg§5 ,
Péchiney-U.-K. . . . {38

'
M

£
errler , 301.50Peuqeol . . . .. .  498 —Rhône-Poulenc . . 170' 

Saint-Gobain . . . .  181 —

LONDRES
Anglo American . . 392 Brlt. & Am. Tobacco 29? Brlt. Petroleum «n
De Beers . . . '. .  ZI'Z
Electr. & Musical ' ' 

170 —Impérial Chemical Ind 276 —Imp. Tobacco . . 0, '™Rio Tinto -« "
Shell Transp ' ' " *S*~
Weste rn Hold '. ' 

12 1 /HZambian anqlo am. 203.—
Cours communiqués sans engagementpar le Crédit suisse

NEW-YORK
AHIed Chemical . . 32-1/4 32 i/sAllumln. Americ. . . 50-1/8 ?n 7/sAm. Smelting . 49 ™ ^0-7/8
A- Te.. » 9

TeI. ; ; g** aww
Anaconda 21-1/2 r> VRBoeln9 • • • • . .  2 -3/4 21I/IBristol S Myers . . 63-3/4 §_ _ SBurroughs . . .  2?S 3/4 -r>l inCanadian Pacific . '. 17.7/8 yfj ,̂Caterp Tractor . . 64-1/2 64-l/">
Chrvsle>' 34-5/8 34-3/8
Coca-Cola 140 139-3/4
Colgate Palmollve . 92-3/8 93-7/8
Control Data . . .. 46-3/8 46-1/2
C-P-C. Int 31.3/8 30-5/8Dow Chemical . . . 101-3/4 101 -1/2
Du Pont 172-3/4 172-1/2

-*¦¦-¦ «--. _ WJi

28 fév.

Eastmann Kodak . . 138-3/4 138-7/8
Ford Motors . . . .  66 65-3/8
General Electric . . 66-1/2 66-1/4
General Foods . . . 27-5/8 27-1/2
General Motors . . 73-5/8 73-1/4
Gilette. 57-7/8 57
Goodyear 26 25-7/8
Gulf Oil 25-5/8 25-5/8
I.B.M 429-1/2 427
Int. Nickel 33 33-3/8
Int. Paper 38-1/4 36-7/8
Int. Tel. & Tel. . . 50-3/8 50-1/2
Kennecott 26-3/4 27-3/8
Litton 9-1/4 9-1/4
Merck 92 90-3/4
Monsanto 48-3/8 48-7/8
Minnesota Mining . 80-1/4 79-3/4
Mobil Oil 64-1/8 62-1/8
National Cash . . . 27-1/4 26-3/4
Panam 8-3/8 8-1/4
Penn Central . . . 2-7/8 2-3/4
Philip Morris . . . 126-1/2 124-5/8
Polaroid 123-3/8 118
Procter Gamble . . 107 104-3/4
R.CA 29-3/4 29
Royal Dutch . . . .  39-3/4 41
Std Oil Calif . . . .  75-1/4 75-3/4
EXXON 89-1/4 89-5/8
Texaco 37-7/8 37-1/2
T.W.A 34-1/4 33-1/4
Union Carbide . . . 44-3/8 44-1/2
United Aircraft . . . 38-3/8 38-3/8
US. Steel 30-1/8 29-3/4
Westingh. Elec. . . 36-1/2 36-1/2
Woolworth 23-3/4 23-3/4
Xerox 157-1/2 157-1/8

Indice Dow Jones
Industrielles . . . .  952.59 949.65
chemins de fer . . 194.06 191.74
services publics . . 111.20 111.48
volume 15.620.000 18.220.000

Cours communiqués
par « Reynolds Securities S.A.. Lausanne »

La tendance
La tendance était à la baisse jeudi à la

Bourse de New-York.
L'absence de nouvelles encourageantes et

la crise du dollar ont contribué à la morisi-
té du marché

M. Lucien Hooper de W.E. Hutton a
déclaré que les investisseurs ont été pris de
pessimisme lorsque l'indice Dow Jones a
atteint la cote de 240 pts. Cependant, la
tendance devait légèrement se redresser.

Coura des billets de banque étrangers
du mercredi 28 février 1973

Achat Vente
Angleterre (1) . . .  7.60 8.20
U S A  (1 S) . . . .  3.05 3.30
Canada (1 S can.) . 3.10 3.35
Allemagne (100 DM) 109.— 115.—
Autriche (100 sch.) . 15.35 16.20
Belgique (100 fr.) . 7.80 8.30
Espagne (100 ptas) . 5.20 5.70
France (100 fr.) . . 69.— 73.—
Danemark (100 cr. d.) 51.— 56.—
Hollande (100 fl.) . . 108.— 114.—
Italie (100 lit.) . . . —.51 —.55
Norvège (100 cr. n.) 52.— 57.—
Suède (100 cr. s.) . 71.— 76.—

Communiqués à titre indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise

Marché libre de l'or
Pièces :
suisses (20 fr.) . . . 85.— 95. 
françaises (20 fr.) . 65.— 75!—
angl. (1 souv. anc.) 93.— 103.—
angl. (1 souv. nouv.) 68.— 78.—
américaines (20 S) • 475.— 520.—
Lingots (1 kg) . . .  8450.— 8750.—

LIÈGE (ATS). — Tout un quartier de lo
ville de Liège a été ravagé par un incendie
allumé jeudi peu avant 18 h par deux
enfants de 9 et 10 ans jouant avec des allu-
mettes à proximité d'une usine de fabrica-
tion de matériel en bois, en plein centre de
la cité. On ne signale jusqu'ici pas de
victimes. Toutefois, une centaine de person-
nes sont sans abri et selon une première
estimation les dégâts se monteraient ù quel-
que 100 millions de francs belges.

Plusieurs immeubles, dont une école,
auraient été réduits en cendre. Toutefois, les
pompiers se sont rendus maîtres du sinistre,
vers 21 heures. Deux d'entre eux ont été
transportés à l'hôpital , l'un souffrant
d'intoxication , l'autre de brûlures.

Un quartier de Liège
ravagé par Ses If.ammss

Observatoire de Neuchâtel, 28 février
1973. — Température : moyenne —1,7 ;
min. : — 5,4 ; max. : + 3,0. Baromètre :
moyenne, 729,9. Vent dominant : direction ,
est, sud-est ; force : modéré. Etat du ciel :
clair le matin , clair à l'égèrement nuageux
l'après-midi.

Observatoire de Neuchâtel, 1er mars 1973.
— Température : moyenne — 2,4 ; min. :
— 7,1 ; max. : + 3,8. Baromètre : moyenne,
729,4. Vent dominant : direction, à partir de
10 h ; force : faible, sud, sud-est. Etat du
ciel : clair.

Niveau du lac du 28 février 1973, 428,81.
Niveau du lac du 1er mars 1973, 428,81.

Température de l'eau 4 Va °

Observations météorologiques

(c) Le 1er Mars a été célébré dignement et
simplement à Saint-Biaise. Selon une
ancienne coutume les sympathisants d.s
partis libéral et radical se sont retrouvés de
part et d' autre dans un établissement public.
Du côté des libéraux, on a écouté avec
attention les propos historiques du président
cantonal , M. Rémy Scheurer. professeur
d'histoire à l'Université de Neuchâtel tandis
que du côté radical , c'est M. Charly
Maurer , instituteur à Saint-Biaise qui a
évoqué un récent voyage de six mois qu 'il a
fait en Afghanistan.

Les membres de la société de musique
« L'Helvétia » étaient , quant à eux , aussi sur
la brèche. Au soir du 28 février , ils ont
joué la « retraite » dans les dues du village
et , au matin du 1er Mars , ils ont rév-illé
les habitants par la « diane ». Les vieilles
traditions se maintiennent.

Saint-Biaise : dignement
et simplement

(c) Les membres de l'Eglise réformée ont
siégé à la salle de paroisse , sous la présiden-
ce du pasteur Maurice Robert. L'année 1972
a été celle du drame qui a endeuillé la fa-
mille du pasteur. Ce dernier, avant d'abor-
der son rapport , remercia ses paroissiens de
leur appui réconfortant. La paroisse réfor-
mée compte 700 foyers, 11 anciens dont
deux délégués synodaux ; 113 élèves ont
suivi les leçons de religion , 40 l'école du di-
manche et une trentaine le culte de jeunessc
(fixé le vendredi en fin d'après-midi). Une
volée de 15 catéchumènes a suivi le cours
d'instruction religieuse. La nouvelle volée en
compte 26, dont 20 garçons. Il y a eu 25
baptêmes, cinq mariages et 16 services funè-
bres.

Mme Déroche, caissière a présenté les
comptes relatifs aux fonds de paroisse,
d'entraide et des sachets ainsi que lo bilan.
M. Vaucher a présenté un bref rapport sur
l'aide au tiers monde et remercie tout ceux
qui se dévouent en faveur de l'oeuvre mis-
sionnaire.

Diverses informations concernant le*
activités paroissiales passées et fu tures ont
retenu l'attention de l'assemblée.

Assemblée de paroisse
(c) La fête débuta mercredi soir par un cor-
tège composé des autorités executives et
législatives , des sociétés locales bannières en
tète emmenées par la fanfare de Boudry, qui
parcourut les rues de la ville. Un apéritif
fut servi à la salle des spectacles, suivi
d'une choucroute garnie que dégustèrent
environ 150 personnes. Cet apéritif fut agré-
menté de productions musicales de la fanfa-
re et de quelques chants du chœur d'hom-
mes, sans oublier un retentissan t solo de
tambours. Le ventriloque Roger et César
mit en valeur certains « jambons » et fit
cordialement rire l'assemblée. La vedette de
la soirée récréative fut incontestablement le
Conseil communal « in corpore » qui , sur la
scène, dut répondre à des saugrenues ques-
tions sans devoir prononcer ni oui, ni non.
Le « sens diplomatique » aidant, il se tira
d'affaire comme il put...

Le discours du président de commune fut
une évocation historique des principaux faits
de la révolution neuchâteloise. L'orchestre
Edgar Charles fit valser les danseurs
jusqu 'au matin. A l'aube du 1er Mars ,
citons encore qu'une quinzaine de musiciens
de la fanfare jouèrent la diane dans les
quartiers de Boudry.

Le ter Mars à Boudry :
les autorités en vedette

Le Conseil communal de Colombier, avec
la collaboration de l'Association des sociétés
locales, avait mis sur pied un programme
très alléchant à l' occasion de la célébration
du 125me anniversaire de la République.

La musique militair e a conduit dans la
cours d'honneur du château un cortège
conposé des autorités civiles et militaires ,
des sociétés locales et du contingent des
grenadiers de Fribourg, des enfants des éco-
les primaires. M. Samuel Porret présida la
cérémonie officielle. Après l'allocution d'un
jeune , M. Duc et un chant des écoliers, on
retraça l'arrivée de Fritz Courvoisier. M.
Fritz Grether , président du Conseil commu-
nal ,- s'adressa au public en apportant ses
remerciements à chacun et le salut des
autorités communales. Une salve des grena-
diers de Fribourg, en l'honneur de la Répu-
blique , fut tirée. A l'issue de cette manifes-
tation , la population fut invitée à prendre
en commun le coup de l'étrier, au réfectoire
de la caserne. Des visites des Musées d'his-
toire et des Indiennes de Colombier connu-
rent le succès.

Musique et poudre à
Colombier

PARIS, (AP). — La fédération fran çaise
des navigants de l'aviation civile, a annoncé
jeudi soir dans un communiqué qu 'elle
levait ses consignes de refus de vol sous
contrôle militaire. Toutefois, elle se réserve
le droit de revenir sur cette décision en cas
de dégradation de la sécurité.

Cette décision des navigants, dont une
partie, en grève ponr 48 h, a repris le
travail vendredi ù zéro heure , devrait donc
permettre nne reprise pratiquement normale
du trafic dans toute la France. Les
techniciens assurant le plan « Clément
Marot » sont en effet, selon les autorités, en
mesnre de contrôler normalement les mou-
vements aériens civils normaux dans tout
l'espace aérien français.

Les navigants français
et le contrôle militaire



Cuisine suisse
Pendant deux semaines, nous

préparons chaque jour à votre in- j
tention 2 - 3  pla ts typiques de dif-
férentes régions de notre pays.

— Omble chevalier à la genevoise
— Lapin rôti à la tessinoise
— La potée d'Unterwald
et bien d'autres plats pour amuser
votre palais.

X WÈtèÊKmW* Garej m ;

L'acte final de la conférence internationale
sur le vlet-nam approuve et paraphé à Paris

PARIS (AP). — Les Etats-Unis et
le Vict-nam du Nord étant parvenus à
un compromis complet sur l'acte final
en neuf points mettant fin à la confé-
rence internationale sur le Viêt-nam, ce
document a été signé et paraphé jeudi
après-midi à Paris. En voici les carac-
téristiques essentielles :

Les parties à la conférence considè-
rent que l'accord du 27 janvier signé
entre Washington, Saigon, Hanoï et
le G.R.P. répond aux aspirations et
aux droits fondamentaux du peuple viet-
namien, c'est-à-dire l'indépendance, la
souveraineté, l'unité et l'intégrité terri-
toriale du Viêt-nam, au droit d'auto-
détermination de la population sud-viet-
namienne et au désir de paix des peu-
ples du monde.

Toutes les parties à cette conférence

reconnaissent selonnellement et respec-
tent strictement les droits nationaux fon-
damentaux du peuple vietnamien, l'in-
dépendance, la souveraineté, l'unité et
l'intégrité territoriale du Vict-nam, aussi
bien que le droit à l'autodétermination
de la population sud-vietnamienne.

Les parties participant à la conféren-
ce appellent tous les pays à respecter
strictement les droits nationaux fonda-
mentaux du peuple vietnamien (indépen-
dance, souveraineté, unité, intégrité ter-
ritoriale du Viêt-nam) et le droit à l'auto-
détermination de la population sud-viet-
namienne.

Les quatre parties à la conférence de
Paris sur le Vict-nam ont le droit de
recevoir les rapports de la commission
internationale de contrôle et de super-
vision. Ces parties (R.D.V., G.R.P., Ré-

publique du Viêt-nam et Etats-Unis)
peuvent soit individuellement soit par
une action conjointe, transmettre ces
rapports aux autres parties à l'acte fi-
nal.

WASHINGTON ET HANOI
En cas de violation de l'accord de

Paris du 27 janvier ou des protocoles
annexes comportant une menace à l'in-
dépendance, à l'unité, à la souveraineté
ou à l'intégrité territoriale du Viêt-nam,
les pays signataires de l'accord et des
protocoles annexes (Etats-Unis, Hanoï,
Saigon et G.R.P.) pourront individuel-
lement ou conjointement se consulter
avec les autres parties signataires de
l'acte pour déterminer les mesures né-
cessaires à prendre.

La conférence internationale du Viet-
nam pourra être reconvoquée à la de-

mande conjointe de la République dé-
mocratique du Viêt-nam et des Etats-
Unis ou bien à la demande d'au moins
six des parties signataires de l'acte fi-
nal.

TOURNER L'OBSTACLE
Le comité de rédaction de l'acte fi-

nal a essentiellement buté, dans ses der-
nières heures de négociations, sur le
statut du G.R.P. La délégation sud-
vietnamienne, qui ne reconnaît par le
G.R.P., avait refusé de parapher et de
signer le document si le G.R.P. y figu-
rait en tant que gouvernement, au mê-
me titre que les onze autres partici-
pants à la conférence. Cet obstacle a
été contourné par un artifice : les gou-
vernements s'appelleront « parties signa-
taires » et un paragraphe précisera que
ces parties ne se reconnaissent pas né-
cessairement les unes les autres en
tant que gouvernements.

M. Rogers, a déclaré le porte-parole
du département d'Etat, est « très satis-
fait » du travail accompli par la con-
férence internationale sur le Viêt-nam.

©es chiens et des saumons
(Téléphoto AP)

LONDRES (AP). — M. Wood, 56
ans, contremaître dans le bâtimen t, a
gagné mercredi au concours de prévi-
sions de football , la coquette somme de
542.252 livres.

Le p lus étonnant , c'est que, sur p lu-
sieurs millions de parieurs, il est le seul
à avoir donné les huit réponses justes.

Il y avait un peu plus de deux ans
que M.  Wood et sa femme Marjorie se

livraient à ce petit jeu des prévision s
qui leur apporte la fortune.

Ils ont déjà tous deux une idée p ré-
cise de ce qu 'ils vont en faire. M. Wood ,
dont le « da da » est la p êche au sau-
mon, a annoncé : « Je vais m'acheter une
portion de rivière dans un endroit où
il y a beaucoup de saumon. Ma femme
aimerait élever des chiens. Elle pou rra
s 'occuper de ses chiens tandis que j 'irai
à ma rivière à saumons.. »

D'autres Américains vont revoir le pays
SAIGON (AP). — La délégation nord-

vietnamienne à la commission militaire
mixte quadripartite a remis jeudi soir aux
Etats-Unis la liste des 142 prisonniers
de guerre américains qui doivent être pro-
chainement libérés.

Selon un porte-parole américain à
Paris, cette libération interviendra samedi
à 21 heures (14 heures HEC).

Les autorités américaines ont précisé
que le Vietcong n'avait toujours pas pu-
blié la liste des 34 prisonniers que les
communistes devaient libérer au Viet-
nam du Sud.

« Le président Nixon a aussitôt prié
M. Rogers de reprendre la discussion
des autres sujets à l'ord re du jour de
la conférence internationale sur le Viet-
nam aussitôt que ces arrangements pour
la prochaine phase de libération des pri-
sonniers auraient été fixés », a indiqué le
porte-parole de la Maison-Blanche.

Mardi , M. Nixon avait menacé Ha-
noï en termes voilés de paralyser les
travaux de la conférence de Paris tant
que la question des prisonniers de guer-
re ne serait pas réglée.

Mercredi , après l'entretien Rogers -
Trinh et le rapport du secrétaire d'Etat
à M. Nixon , il" semblait que les Etats-
Unis avaient obtenu l'essentiel des « éclair-
cissements » exigés.

M. Ziegler s'est refusé à dire si M.
Rogers avait à son tour donné satisfac-
tion à M. Trinh sur un certain nombre
des plaintes nord-vietnamiennes concer-
nant le traitement réservé aux représen-
tants de Hanoï au Viêt-nam du Sud.

« La libération des prisonniers de guer-
re n'est liée à aucune condition sinon au
retrait des troupes américaines », a dit
M. Ziegler, qui a déclaré en conclusion
que son gouvernement avait « toutes les

raisons de croire » que les accords de
Paris seraient respectés.

De son côté, le chef de la délégation
de Hanoï a souligné que la première
phase de la libération des Américains
s'était déroulée d'une façon satisfaisante
et qu 'il ne voyait pas d'obstacle au dé-
roulement de la deuxième phase. « Il y a
eu un malentendu sur notre position »,
a-t-il dit , selon le porte-parole américain.

La délégation nord-vietnamienne a
alors demandé que des liaisons directes
par avion soient établies entre Saigon et
Hanoï pour les besoins de la déléga-
tion nord-vietnamienne, a ajouté le porte-
parole américain.

Répondant aux questions posées par les
délégations « communistes » sur leurs
conditions de travail et de logement, le
représentant de Saigon a proposé de re-
tirer les rouleaux de barbelés qui en-
tourent les camps où sont installés les
délégués de Hanoï et du GRP ainsi
que les gardes de la police militaire.

Sur le sentier de Ea guerre
WOUNDED KNEE (Dakota du Sud]

(AP). — Nous ne voulons rien imposer
par la force, pour ce qui est de la li-
bération des otages. Nous voulons qu 'il
ne soit fait de mal à personne, a déclaré
jeudi un porte-parole du FBI au sujet
des Indiens de la tribu des Sioux Gal-
lala , qui détiennent en otages 11 rési-
dents du village de Wounded-Knee.

A une brève exception près, les 200
Indiens, qui sont armés ont maintenu
les policiers fédéraux à distance depuis

qu 'ils ont occupé la localité et se sont
emparés des otages.

Le FBI a annoncé que plusieurs de
ses véhicules ont été atteints par des
projectiles au cours d'une fusillade mer-
credi matin. Les Indiens réclament une
enquête du Sénat sur le bureau des
affaires indiennes en contre-partie de la
libération des onze personnes qu 'ils gar-
dent captives.

Les membres du mouvement indien
américain qui ont pris le contrôle de
Wounded-Knee, scène d'une tragédie

pour les Peaux-Rouges vers la fin de
la grande poussée vers l'ouest du XIXe
siècle, assurent qu 'ils n'ont aucune/ in-
tention de malmener leurs orages qui
sont âgés de 12 à 82 ans, six d'entre
eux ayant plus de 65 ans.

Les Sioux demandent que les Galala
soient autorisés à élire leurs propres
fonctionnaires , ajoutant que « ceux qui
sont maintenant en place ne sont que
des fantoches ».

Un chef du mouvement sioux revolver au poing.
(Téléphoto AP)

LE CENTRE
EN FRANCE

Mais, alors, qui donc était au cen-
tre ? Même quand il faisait dévaliser
les églises ou expulser les religieuses
de leurs couvents, Emile Combes esti-
mait qu'il était au centre. Caillaux, qui,
plus tard , imposa aux Français l'impôt
sur le revenu avant de souiller sa ré-
putation dans l'affaire du «Bonnet
rouge » croyait être le plus aristocrate
des centristes. Et quand le président
Pinay fut élu chef du gouvernement
sous la IYe République, bien des gens
crurent à une victoire du centre. Il ne
fut pourtant désigné que par les par-
lementaires de droite.

Les dernières élections législatives de
la IVe République eurent lieu le 2 jan-
vier 1956. Nous avons sous les yeux
la répartition des sièges. Pas de pro-
blème pour la gauche s 144 commu-
nistes, 94 socialistes, 57 radicaux-socia-
listes. Mais chacun savait bien que
les 94 indépendants de Pinay allaient
siéger à droite. Et aussi les 73 MRP
et les 32 élus du mouvement Poujade
et les 52 gaullistes et les 14 membres
de la... gauche républicaine. Alors ? Le
centre est-il seulement une place dans
l'hémicycle, car il faut tout de même
bien placer certains élus quelque part ?
Ce fut le cas jusqu'à maintenant. Car
il ne s'agit pas seulement de siéger au
centre. Encore faut-il s'y asseoir pour
la même raison. Et c'est la raison qui
fait souvent défaut. Jusqu'à présent en
tout cas. Car U n'y a jamais eu, dans
les élus qui siégèrent au centre, com-
munion de pensée et unité dans l'ac-
tion. Certains siégeaient au centre pour
ipauler la gauche, les autres pour sou-
tenir la droite. Le centre n'était pas
un parti, mais un état d'esprit.

Les choses, aujourd'hui, sont-elles en
train de changer ? Nous avons eu pen-
dant des années un centre droit (Paul
Reynaud) et un centre gauche (Mitter-
rand en fut), mais personne au vrai
centre. Aucun parti du centre, aucune
union du centre, aucun Front centris-
te, aucun parti se sachant ou se voulant
assez fort pour ne rien devoir qu'à
lui-même. En somme, si nous avons
eu parfois comme sous la IVe Répu-
blique LA troisième force, nous n'avons
jamais eu en France UNE troisième
force.

Mais, que représentent depuis ces
dernières années, les franc-tireurs qui
ont, jusqu'au bout, usé leurs dernières
cartouches sur le front du centre ? La
première tentative authentique de cen-
trisme eut lieu le 18 novembre 1962
lors des élections législatives. Elle se
déroula sous le signe du Centre répu-
blicain animé par M. Morice, chef au-
jourd'hui d'une des quatre composan-
tes du Mouvement réformateur. Le ré-
sultat fut désastreux. Le Centre répu-
blicain obtint 0,65 % des voix et un
élu.

En mars 1967, M. Lecanuet qui,
avec quelques autres élus MRP n'avait
pas rallié le mouvement gaulliste, fon-
da le Centre démocrate et obtint 12,75 %
des voix , c'est-à-dire 2.864.272 suffra-
ges et 27 élus. On notera d'ores et dé-
jà, et avant d'aborder la troisième par-
tie de notre étude, que le pourcentage
de voLv obtenu par le Centre démocra-
te en 1962 est sensiblement égal à ce-
lui que les sondages lui accordent pour
dimanche (15 %). En 1968, et voyez
comme la chose est curieuse et comme
il ne faut prêter que peu d'attention
aux sondages s'exprimant en pourcen-
tages, les centristes de M. Lecanuet
n'obtinrent que 10,34 % des voix, soit
une perte de 4,66 %. Ils recueillirent
2.290.165 suffrages, soit une perte de
574.107 voix. Ils se retrouvèrent pour-
tant à l'assemblée avec le même nom-
bre d'élus : 27. Pour donner un nou-
vel exemple, et aussi un conseil de
prudence en ce qui concerne l'analyse
du scrutin de dimanche, les républi-
cains indépendants de Giscard d'Estaing
n'obdnrent que 4,14 % des voix et
917.539 suffrages. Mais le groupe par-
lementaires giscardien fut de 64 élus.
Moins de voix et plus d'élus...

Il est temps d'étudier maintenant la
nouvelle tentative centriste, née d'un
mariage de raison entre le Centre dé-
mocrate catholique et ce qui peut res-
ter du parti radical tel que Servan-
Schreiber le conçoit. Quelles sont les
chances de ce Mouvement réformateur
né un après-midi de novembre 1971,
dans un salon du faubourg Saint-Ger-
main.

(à suivre) L. GRANGER

mn̂  Mouwelle crise monétaire
Mais, pour réaliser un tel flottement

commun, la Grande-Bretagne devrait
mettre fin à l'actuel flottement de la li-
vre par rapport à toutes les autres de-
vises, ce que Londres ne semble pas
encore en mesure de faire.

Ce devait être là sans doute un des
principaux sujets d'entretiens entre le
chancelier Brandt et M. Heath, premier
ministre britannique, venu à Bonn pour
une visite de 48 heures.

D'autre part, M. Friedrichs, ministre
allemand de l'économie, a formellement
exclu toute réévaluation unilatérale du
mark, ainsi qu'un flottement partiel de
la devise allemande, au moyen d'un
double marché des changes.

Dans les milieux proches des grandes
banques allemandes, on qualifiait d'alar-
mante la nouvelle vague de spéculation.
Le conseil de la Bundesbank s'est réu-
ni jeudi à Francfort, mais n'a publié
aucune déclaration.

FERMETURE DU MARCHÉ

Les autorités allemandes ont décidé de
fermer aujourd'hui le marché des
changes en RFA. Leur exemple a été
suivi par le gouvernement britannique.
Cependant, les instituts bancaires anglais
resteront ouverts normalement.

Dans les milieux bancaires internatio-
naux de Francfort, on estime que la

principale source d'instabilité monétaire
est toujours constituée par l'énorme
quantité de dollars détenus par les Eu-
ropéens — les « Eurodollars ». On es-
time qu 'ils représentent actuellement
quelque 80 milliards de dollars.

A ZURICH

Le dollar a atteint 3,11 francs suisses
à Zurich, ce qui équivaut à une rééva-
luation de 20,6 % du franc suisse par
rapport au cours-plancher officiel d'avant
le 23 janvier, avant la deuxième déva-
luation du dollar. En tenant compte de
la dernière dévaluation, la réévaluation
du franc jeudi matin était de 10,6 %.

Les élections irlandaises
DUBLIN (AP). —Les premiers résul-

tats des élections irlandaises (le comptage
des voix pourrait prendre 48 heures) mo-
trent que le parti Fianna Fail (soldats du
destin) de M. Lynch résiste vigoureuse-
ment à ses adversaires.

M. Lynch a, pour sa part, remporté
son siège de Cork nord-ouest avec 12.427
voix , soit deux fois le minimum requis.
En 1969, il en avait obtenu 11.227.

^M. Vivion de Valera , fils du président
Eamon de Valera , a également conservé
son siège de Dublin-centre , mais avec
6491 voix , contre 7493 en 1969.

La participation électorale semble pres-
que aussi importante qu'en 1933 où elle
avait atteint 81,3 %.

Jeudi soir 57 des 144 sièges étaient
pourvus, avec la répartition suivante : Fia-
na Fail : 32 ; Fine Gael - travaillistes :
24 ; autres partis : 1.

En 1969, le Fianna Fail avait remporté
75 sièges, le Fine Gael 50, les travaillis-
tes 18 et les indépendants 1.

Les troubles en Syrie
DAMAS (AP). — Le* manifestations

an tigouvernementales, attisées par les chefs
de la communauté musulmane, ont gagné
maintenant Damas.

Les ulémas protestent contre le refus du
gouvernement d'inscrire dans la constitution
que l'Islam sera religion d'Etat comme en
Egypte ou en Libye. En conséquence, ils
ont invité la population à boycotter le réfé-
rendum constitutionnel.

Ces troubles ont crée une certaine tension
entre la Syrie et la Libye. Le bruit court en
effet que le colonel Kadhafi chef du régime
révolutionnaire libyen , encouragerait en
sous-main l' agitation.

Sécheresse catastrophique
en Inde

LA NOUVELLE-DEHLI (AFP). — La
sécheresse qui règne depuis quelques semai-
nes dans diverses régions à l'ouest et à l'est
de l'Inde est considérée comme la plus gra-
ve catastrophe survenue dans le pays depuis
100 ans.

La situau'on est particulièrement grave
dans les provinces occidentales du
Rajahstan et du Maharashtra. Dans cette
dernière province , le gouvernement consacre
quotidiennement l'équivalent de 80.000 dol-
lars à la survie de 50 millions d'indivi dus et
de 25 millions d' animaux.

Boeing libyen :
Israël condamné

NATIONS UNIES (AFP). — Par 105
voix contre une (Israël) et deux abstentions
(Colombie et Malawi), l'assemblée générale
de l'Organisation internationale de l'aviation
civile (O.A.C.I.) a demandé l'ouverture
immédiate d' une enquête sur la destruction
par la chasse israélienne d'un appareil civil
libyen , le 21 février dernier au-dessus du
territoire égyptien occupé. La résolution
adoptée en ce sens porte , en son préambule ,
condamnation dei « action israélienne qui a
causé la perte de 106 vies innocentes ».

Pour survivre dans l'Arctique
YELLOWKNIFE (Territoires du nord-

ouest) (AP). — Le pilote d'un avion victime
d' un - accident dans l'Arctique a avoué avoir
mangé pour survivre la chair d' une des pas-
sagères morte au moment de la chute de
l' appareil.

Martin Hartwcll a été retrouvé vivant au
mois de décembre dernier , 32 jours après la
disparition de son avion.

L'appareil s'était écrasé au sol après avoir
perdu sa route , alors qu 'il transportait un
adolescent , une femme esquimau et une
infirmière à l'hôpital de Yellowknife . Les
deux femmes furent  tuées.

Entretien Nixon-Meir
WASHINGTON (AP). — Le président

Nixon et Mme Golda Meir , président du
conseil israélien , se sont entretenus jeudi des
problèmes du Moyen-Orient.

L'entretien auquel assistait notamment M.
Kissinger , conseiller spécial du président , a
duré une heure et 35 minutes.

Le porte-parole de la Maison-Blan che, M.
Ziegler , a déclaré que les discussions
avaient été franches , amicales et utiles.

Le président Nixon a estimé qu'elles
étaient « très constructives ».

Le président et Mme Meir ont discuté de
« la manière de s'orienter vers la paix au
Moyen-Orient ».

M. Ziegler a ajouté qu 'après une période
de longue hostilité « nous ne pouvons pas
nous attendre à des solutions immédiates ».

Le porte-parole a précisé que les Etats-
Unis demeureraient en contact avec les
autorités israéliennes et useraient de leur
influence pour parvenir à un règlement.
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Curieux drame de l'air en Pologne
VARSOVIE (AP). — Radio-Varsovie

a annoncé que le ministre de l'intérieur
polonais, M. Ociepka, et son collègue
tchécoslovaque en visite en Pologne, M.
Kaska , ont péri ainsi que les adjoints
que les accompagnaient et l'équipage,
soit 18 personnes, dans un accident
d'avion survenu alors que l'appareil sur-
volait la côte de la Baltique , près de
Szczecin (Stettin).

M. Ociepka , dont le ministère, com-
me celui de M. Kaska, est chargé de
la police secrète, était également mem-
bre du comité central du parti unifié
des travailleurs polonais. Il obtint le

portefeuille de l'intérieur le 22 décembre
1971.

Son ascension dans la hiérarchie a sui-
vi l'arrivée au pouvoir de M. Gierek en
remplacement de M. Gomulka en dé-
cembre 1970. Son passage

^ 
au ministère

de l'intérieur a été marqué par une pé-
riode de calme dans le pays, contras-
tant nettement avec les émeutes des ports
de la Baltique qui firent sombrer l'an-
cien régime.

Selon des informations du bureau mé-
téorologique de Varsovie — où les dra-
peaux ont été mis en berne — le temps
était clément au moment du vol, les
vents étaient modérés avec quelques aver-
ses passagères et la température était su-
périeure à zéro.

M. Kaska a été nommé ministre de
l'intérieur de Tchécoslovaquie en janvier
1970, après une carrière de dix années
au sein du comité central du parti qui
le conduisit à la têto du secrétariat de
M. Husak.

Pékin et Formose
HONG-KONG (AFP). — M. Fu Tso-yi,

vice-président du bureau politique consulta-
tif du peuple chinois, a ouvertemen t invité
Taiwan à engager des conversations avec
Pékin , dans le discours qu 'il a prononcé à
la Grande maison du peuple de Pékin , à
l'occasion du 26me anniversaire du soulève-
ment do Taiwan.

Dans ce discours , rapporté par Radio-Pé-
kin , M. Fu Tso-yi, qui est un ancien géné-
ral de l'armée nationaliste , a déclaré: - Il
est maintenant gran d temps d'unifier la mè-
re patrie. Réunissons-nous et parlons ».

Le 5me homme de
l'affaire Péta in

LES SABLES-D'OLONNE (AFP). —
Le cinquième homme de « l'affaire Pé-
tain », que la police recherchait active-
ment depuis le 19 février, s'est présen-
té de lui-même jeudi matin au juge
d'instruction des Sables-d'Olonne.

Il s'agit d'Armand Garau , 61 ans, un
mécanicien parisien , qui avait conduit
la camionnette bleue à bord de laquel-
le le cercueil de Philippe Pétain avait
été dissimulé. Garau était arrivé à l'île
d'Yeu au matin du 16 février sous le
prétexte d'installer un étal forain au
marché de Port-Joinville.

Armand Garau a été inculpé de vio-
lation de sépulture, mais laissé en li-
berté comme les quatre autres auteurs
de l'enlèvement des restes du maréchal
Pétain.

Chaos en Angleterre où Ion
perle d'élections générales

LONDRES (AP). — Les grèves qui ,
depuis une semaine, ont été déclenchées
par les centrales syndicales pour protester
contre les mesures anti-inflationnistes du
gouvernement se sont étendues jeudi aux
hôpitaux, dont plus de 200 sur les 2250
du pays sont affectés par les débrayages
du personnel auxiliaire.

Plus de 750.000 travailleurs ont suivi
les consignes d'arrêt du travail, plon-
geant le pays dans le chaos, et certains
observateurs politiques n'écartent pas la
possibilité que cette situation contraigne
le premier ministre Heath à procéder à
des élections générales.

Dans les hôpitaux touchés par les grè-
ves, seules les urgences sont admises
et des centaines de patients sont renvoyés
en ambulance à leur domicile, les infir-
mières étant débordées.

En plus des 220.000 membres du per-
sonnel hospitalier, les employés du gaz,
les ouvriers des immenses usines de
« Ford-Grande-Bretagne » et les institu-
teurs de Londres, observent également
des arrêts de travail ou des grèves per-
lées. La situation pour l'ensemble de
l'activité de la Grande-Bretagne est l'une
des plus graves qu'elle ait connue depuis
la grève générale de 1926.

Des milliers de banlieusards avaient
pris leurs voitures, mercredi, provoquant
des embouteillages monstres sur les gran-
des voies d'accès à la capitale où les
files de véhicules immobilisés atteignaient
parfois plus de 20 kilomètres. Au moins
un tiers des banlieusards avaient préféré
rester à la maison. D'autres, plus conscien-
cieux, firent de la course à pied et ar-
rivèrent au travail en survêtement.

Un homme transportant des médicaments urgents arrive dans un
hôpital londonien dont le personnel est en grève.

(Téléphoto AP)


